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E ditorial

Depuis  la commission scienti que s est relancée sur de nouvelles bases avec  entre autres  la reprise de 
Spéléoscope.

e dernier numéro paru datait de décembre .  l époque  Spéléoscope paraissait tous les trimestres et était 
essentiellement rédi é par la commission environnement. n chan ement de direction de la commission environnement 
et de la commission scienti que a eu pour conséquence l arr t de la publication.

ne publication a pour but de arder la mémoire du onctionnement d une structure mais é alement de permettre 
de publier des études  des observations ou des réalisations de pro ets. 

out ce qui n est pas publié est orcément perdu
n décidant de m investir dans la commission scienti que en septembre  d abord en tant que présidente

ad ointe  puis en tant que présidente un an plus tard  un de mes pro ets a été de relancer péléoscope. ai décidé de le 
rendre annuel. Spéléoscope n  était une compilation des actions  et  que ai pu récupérer. a mise en pa e 
a été aite sous ord.

D s  le onctionnement plus d namique de la commission scienti que a entra né la réception d un nombre 
plus conséquent d articles avec photos  raphes et schémas. Spéléoscope n  a été mis en pa e sous ndesi n  un lo iciel 
de PA . 

e ne pouvais plus assumer seule la parution de Spéléoscope. e me suis aite aider  d abord par Catherine Paul et 
Célina Milas e ic  puis par Constance Picque et en n  depuis trois ans par mon mari  Bernard ips.

Pendant sept années  ai donc assumé la parution de Spéléoscope  récompensée par les avis unanimement positi s 
sur les éditions successives. Spéléoscope est redevenu le re et du d namisme de la commission scienti que. 

Mais  lors de la parution du n  au printemps  Bernard et moi avons annoncé notre intention d arr ter 
d assumer la parution de Spéléoscope. Bien que tr s rati ante  c est une t che tr s lourde  que nos emplois du temps 
respecti s ne nous permettent plus d assumer. Par ailleurs  il était temps pour nous de passer la main. uelles que soient 
les responsabilités ou les missions  il est tr s important d assurer une rel ve.

Romane et ean Philippe ont accepté de reprendre la partie récolte des articles . De son c té le CA a accepté 
que la partie mise en pa e  soit e ternalisée. ous sommes donc rassurés  Spéléoscope pourra continuer  sortir  ce 
numéro en est la preuve.

n  la commission environnement a   son tour  été red namisée. Apr s ces sept années o  la commission 
scienti que a porté  bout de bras les recherches scienti ques et les questions environnementales  assurant en quelque 
sorte un intérim  cette édition de Spéléoscope est maintenant réellement redevenue le lien entre les deu  commissions. 

en suis tr s heureuse
out comme les numéros précédents  ce Spéléoscope n  est divisé en divers chapitres

• es comptes rendus d activités de la Co nv et de la Co ci.
• es comptes rendus des actions scienti ques et environnementales des départements et des ré ions.
• Des articles scienti ques couvrant diverses thématiques  environnement  éolo ie  arstolo ie  h dro éolo ie  

biolo ie  instrumentation
• Des comptes rendus de rencontres ou de con r s soit en France  soit  l étran er.
• Des comptes rendus de sta es. 

l me reste  souhaiter un lon  avenir  Spéléoscope et  vous souhaiter une bonne lecture.

J osiane Lips
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1.1. DIX ANS D’ACTIONS SCIENTIFIQUES À LA COMBE AUX PRÊTRES 
(RÉSEAU DE FRANCHEVILLE, CÔTE-D’OR)

PAR VINCENT SCHNEIDER

10 ans de programme scientifique

Depuis la découverte de l entrée de la Combe au  Pr tres  la n des années soi ante  ce réseau n a cessé d tre 
parcouru par de nombreu  spéléolo ues conduisant  des découvertes et  l ouverture d un nouvel acc s  le ou re de 
la Rochotte  le  avril . uelques uns se sont intéressés et passionnés pour ce réseau  notamment pour ses aspects 
scienti ques  et nous avons été une de ces équipes.  partir de  ai proposé de mettre en uvre un réseau de mesure 
des niveau  d eau pour étudier la propa ation des crues pouvant conduire  l ennoiement complet de certaines aleries. 
Cette installation  nancée par le CD  et le Co F  a ensuite été complétée par une échelle limnimétrique  une station 
autonome permettant de consulter en direct les niveau  d eau  la base des puits  et un tube de Pitot pour e périmenter 
la mesure de débit en continu. ous les équipements ont été mis en uvre avec l accord préalable du CD 1.

n parall le  l en a ement a été pris de communiquer sur les actions menées et de proposer des ormations au  
spéléolo ues. es sta es mis en place ont permis de pro resser dans la connaissance h drolo ique du réseau et dans 
les techniques emplo ées  alimentant par ailleurs des pro ets de développement sur le au ea e des cours d eau. es 
ré e ions menées sur la mise en uvre des Ree nets ont été s nthétisées et présentées dans arstolo ia n . n sta e 
pluridisciplinaire a é alement été or anisé en  par la Commission cienti que de la FF  combinant la éolo ie
arstolo ie  l h drolo ie et la biospéolo ie.

Cette histoire c est aussi celle d un roupe de copains  qui a permis d avoir  chaque instant des volontaires pour 
transporter du matériel et le poser  aire les relevés de sections et les déstoc a es des sondes de niveau  remplacer la 
batterie de la station autonome  relire les articles et les présentations  préparer et encadrer les sta es  représenter nos 
pro ets au CD  ou simplement nous accueillir et nous héber er  u ils soient tous ici remerciés pour leur contribution  
sans laquelle ce pro et n aurait pas eu la m me ampleur.

Valoriser les travaux réalisés et les compétences
des spéléologues pour la protection de la ressource en eau

Apr s toutes ces années d acquisition  de protot pes  de prél vements et d anal ses de données  le moment nous 
semblait venu de proposer un rende vous pour re rouper les acteurs et présenter l ensemble des techniques mises en 

uvre et des résultats  la communauté spéléolo ique  mais aussi au rand public.  cette occasion le CD  et le CD  
se sont associés pour or aniser un ee end esti  autour des 10 ans de programme scientifique à La Combe aux Prêtres
(réseau de Francheville, Côte-d’Or) les 9 et 10 juin 2023. Au pro ramme  cavités équipées  con érences  e positions  
ateliers scienti ques en sur ace et sous terre  ateliers photo raphie sous terre  démonstrations  etc. l  a eu é alement 
la volonté modeste de re rouper les connaissances sur le réseau dans un livret  qui s est révélé nalement composé 
d une centaine de pa es et re roupe les principau  résultats de ces di  ans de travau  scienti ques  les e emplaires 
édités sont épuisés  une nouvelle édition est en préparation sur souscription au pri  unitaire de 2

• éolo ie et arstolo ie
éolo ie du réseau de Francheville Bénédict MB
a alle de l boulis de la Combe au  Pr tres Bénédict MB
e lab rinthe de la Combe au  Pr tres  un e emple éloquent d auto capture en conte te d incision téphane A

• dro éolo ie
nstrumentation du site et onctionnement h dro éolo ique incent C D R

Mesures de débits par estimation des pertes de char e h draulique dans un siphon Ale andre APP
ne méthode pour l enre istrement du débit d eau en continu  le tube de Pitot Fabien C R R  incent 
C D R

• Biospéolo ie  la Combe au  Pr tres osiane P  ophie FR
• Circuits de randonnée de découverte du réseau de Francheville Benedict MB  Alain P A

. CD  .   Di  ans d actions scienti ques  la Combe au  Pr tres réseau de Francheville  C te d r .  pp. 
Coordination Ale andre APP  et incent C D R. B  

. schneider.vince mail.com
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1.1. 10 ANS DU SUIVI SCIENTIFIQUE CAP

utre les ob ecti s de connaissance du réseau souterrain de Francheville  les spéléolo ues sont les seuls capables 
de pénétrer le milieu souterrain pour comprendre les circulations d eau  et leur or anisation. Dans un conte te de 
réchau ement climatique  de demande croissante des besoins en eau  avec notamment le développement de la 
Métropole de Di on  chaque ressource est susceptible d tre e ploitée. a résur ence du réseau de Francheville  le Creu  
Bleu  illecomte  ait partie de ces ressources straté iques pour l alimentation en eau de la ille de Di on. De ce ait  
les compétences et les travau  des spéléolo ues doivent nécessairement tre connus  mis  pro t pour cette estion  et 
donc portés  connaissance du rand public  des eunes et des autorités compétentes en la mati re. C est aussi un des 
ob ecti s incontournables de cet événement  en proposant des activités avec les scolaires et en accompa nant le Conseil 
Départemental présenter le réseau spéléolo ique et les mesures e ectuées. 

Une réussite à tous les niveaux !

os attentes ont été clairement dépassées avec plus d une centaine de participants sur le ee end  au point que 
nous avons du m me envisa er un quota sur les inscriptions. e pro ramme ut tr s riche  tout d abord au niveau des 
animations proposées  avec les ateliers mesures h drolo iques p.  les ateliers photo raphie p.  les démonstrations 
du repéra e balise et communication .P. . avec le s st me icola p.  les cavités équipées p.  les randonnées de 
découverte du réseau p. . n espace d e position a permis  tous de découvrir l histoire et la structure du réseau de 
Francheville  les photo raphies illustrant les ma ni ques pa sa es souterrains  la spéléolo ie  travers les es  ainsi 
qu un atelier de la A3 sur les chiropt res et proposant la réalisation de nichoirs. es con érences accessibles  tous 
ont permis de présenter la structure éolo ique du réseau  le onctionnement h drolo ique  la biospéléolo ie  mais 
é alement la estion de la ressource en eau par le Conseil départemental de C te d r  permettant ainsi des échan es 
passionnés entre spéléolo ues et estionnaires de la ressource.

.  https .shna o ab. r

Figure 1 : Conférence de Bénédict Humbel  Photo raphie incent chneider
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1.1. 10 ANS DU SUIVI SCIENTIFIQUE CAP

Comme  son habitude  l apériti  o ert par le CD  a permis de rassembler tous les participants et les invités  et 
ainsi de présenter les rands ob ecti s des travau  menés et mis  l honneur ce ee end. Apr s un bon repas con ectionné 
par le CD  nous avons eu l honneur d avoir l autorisation d Ale  ope  de di user le lm sorti en  n a marché 
sous la terre  pour le plus rand bonheur de tous

Cette action con ointe CD CD  n a été possible que r ce au  partenaires du pro et  issus du milieu spéléolo ique  
le Co F ainsi que la Fédération Fran aise de péléolo ie et sa Commission cienti que  l appui indé ectible de la Mairie 
de Francheville  le soutien de l Andra  d n ractive et du Conseil Départemental de C te d r. 

Merci  tous les bénévoles pour leur en a ement et les réussites de ce pro et et de cet événement.

Figure 2 : Sous terre
 Photo raphie Daniel e ebvre avec la collaboration de u  Decreuse et Pascale omville
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1.2. QUATRIÈME RENCONTRE DU GEB

8 AU 10 AVRIL 2023, LA CAYRE (VAR)

https://geb.ffspeleo.fr

Cette rencontre est or anisée par ean uc amourou  sous l é ide du C R ud.
Participants  ric Madelaine  ean uc amourou  M l ne Colin  Cath  Bab  Claude Barbier  osiane ips  

Bernard ips  Philippe ssandier  Bernard ebreton  David an uine  Marie France Bernheim  Marie Christine Delmasure  
Patrice ord man  Annie e ar on  Ra mond e ar on  Bri itte ainton  Fenassile aurent  Mélanie  va  Chantal

VENDREDI 07 AVRIL
ne bonne partie des participants arrive le vendredi soir. oirée conviviale et discussions  b tons rompus.

SAMEDI 08 AVRIL
Matin
Début de la réunion   h . 
a réunion commence par un tour de table des participants  de leurs pro ets en cours et de leurs attentes.
a réunion se poursuit par quelques présentations et in ormations.

1) Spéléomante de Strinati, par Patrice Tordjman

e spéléomante de trinati Speleomantes strinatii  est un vertébré 
cavernicole endémique de i urie et d un tout petit territoire ran ais  l est des 
Alpes Maritimes et quelques stations dans la vallée du Coulomp . Amphibien 
urod le  il appartient  la amille tr s particuli re des Pléthodontidés  caractérisés 
par une absence de stade larvaire aquatique  contrairement au  salamandres et 
tritons. 

es petits spéléomantes sortent de l u  par aitement ormés et autonomes. 
Dans les cavités  le spéléomante se nourrit de tous les invertébrés volants ou 
rampants  r ce  sa lon ue lan ue protractile semblable  celle du caméléon. hiver  les animau  sont léthar iques  
cachés dans des ssures. e chercheur italien Francesco Ficetola estime que la ourchette de température idéale va de 

   pour une humidité de   minimum. n peut trouver toutes les publications de Francesco en li ne. 
Depuis des années  un vaste réseau d observateurs  autant dans le milieu naturaliste que spéléo  compile les données 

pour tenter de mieu  cerner l aire de répartition ran aise du spéléomante. a limite sud ouest demeure m stérieuse et 
surprenante  puisque la présence de l esp ce s arr te au  portes du plus vaste ensemble arstique des Alpes Maritimes  les 
Préalpes calcaires de rasse  et leurs milliers de cavités recensées... Donc un amphibien volontiers cavernicole bouderait 
la plus orte densité de rottes de la ré ion  a raison vient sans doute d une in uence méditerranéenne trop marquée  
entra nant un tau  d humidité trop bas. poth se  con rmer. 

étude est ici
https://www.parc-prealpesdazur.fr/wp-content/uploads/2021/10/18052020_RAP_-Hydromante_Strinati.pdf

Figure 1 : Speleomantes strinatii
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2) Projet de science participative sur la phylogénie des coléoptères, genre Duvalius

e enre Duvalius rev t un intér t particulier en Basse Provence car un rand nombre de 
populations di érentes ont été décrites dans un périm tre éo raphique asse  restreint allon de 
ruebis  iou Blanc  ainte Baume  res  Calanques . oit les anciens déterminateurs ont ait des 

erreurs en se basant uniquement sur des crit res morpholo iques comple es et peu discriminants  
soit cette diversité est avérée et cela aurait des conséquences sur l évolution du enre Duvalius et 
sur le r le potentiel de la ra mentation de son habitat arstique dans les phénom nes d isolement 
des populations. 

es ob ecti s du pro et
• Préciser la distribution des esp ces et notamment du Duvalius ra mondi décrit dans 

plusieurs cavités de la ainte Baume mais aussi sur oulon et res.
• ester la validité des sous esp ces décrites et étudier la variabilité énétique des populations 

pour tester l isolement des populations ou les contacts entre les di érents massi s.
• Découvrir de nouvelles esp ces.

La méthode  Dans un premier temps  il aut recenser la présence du enre Duvalius dans les di érentes rottes 
de la ré ion. Aucun pié ea e ni récolte ne sont demandés dans ce pro et   ce stade des pié ea es ciblés seront réalisés 
en onction des localités identi ées.

ors de chaque sortie  le spéléolo ue prend en photo le spécimen rencontré et remonte dans un chier parta é les 
in ormations sur le conte te de l observation  date  nom de la cavité  localisation de la cavité  pro ondeur de l observation 
voire secteur dans la cavité  nombre de spécimens observés puis il envoie la ou les photos par mail.

Où les trouver ? Dans les ones humides et ar ileuses. Au sol  sur les parois  sous les pierres. aille mo enne du 
corps hors antennes   mm.

Formulaire  remplir que vous trouvere  ici
https://framaforms.org/duvalius-project-1664469336
Contact  Ale andra R A D  arolland ean mail.com

3) Spéléoscope

Spéléoscope  activités  vient de para tre. 
l est en li ne  
https://publications.ffspeleo.fr/revue.php?id=585
o u  https://geb.ffspeleo.fr/spip.php?rubrique42

a version papier devrait arriver dans la semaine.
osiane et Bernard qui en assuraient la parution depuis plusieurs années désirent passer la main. ls ont donc 

appel  des volontaires pour la suite. Pour le moment péléoscope est édité sous nDesi n.

SAMEDI APRÈS-MIDI

1) Visite de la mine de Tourves, par Cathy Baby

l  a quelques années  le terrain et la maison 
appartenant  une amille amie  avais découvert avec Robert 
Durand  en tr s petit roupe et avec un ls de la propriétaire  
cette mine ascinante. l s a issait d assurer la maintenance d une 
pompe au niveau du lac. Ce vo a e dans le temps et  travers 
des salles surprenantes  dan ereuses  dont il allait lon er les 
murs  restait un souvenir mémorable. e retour sur les m mes 
lieu  avec une équipe bariolée  de tous es  sous le soleil et 
avec un ob ecti  de biospéolo ie m enchantait. e m me Robert  
inaltérable  nous entra na dans la petite ouverture du talus   
travers des couloirs de mineurs  par ois tr s hauts  désormais 
ob ets d études multiples et m me d élaboration d ob ets d art 
qui se calci ent avec le temps.

Des e plications éolo iques  historiques  et les restes de 
rails  de a ons  de lieu  de pointa es et de vie des mineurs   
la lumi re de nos lampes d au ourd hui  en ont ait un vo a e dans le temps. t le spectacle des spéléos de tous es   
quatre pattes  retournant les caillou  et s e tasiant autour d un cadavre de mulot  avait quelque chose de surréaliste  

Figure 2 : 
Un spécimen du 
genre Duvalius

Figure 3 : Visite de la mine de Tourves
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uelques captures pour la science  de belles photos  des en ants étonnés de rien et ouant avec les a onnets  
des adultes non moins oueurs  curieu  de tout et di cilement disciplinables ont parcouru ces espaces sans voir le 
temps passer  n n la rencontre de spéléos qui continuent l e ploration des aleries in érieures avec des techniques 
d au ourd hui a donné une coloration lumineuse  cet apr s midi.

e le ique technique  que ce soit éolo ique ou minier n étant pas mon ort  e vous oins les photos pour poser 
les bonnes questions  Robert 

  

2) Apéritif à partir de 19 h puis dîner en commun à partir de 20 h.

Le soir  Bernard et osiane présentent le diaporama de leur récente e pédition au aos.
La nuit  ric Madelaine pose un enre istreur pour les chiros. oici ses commentaires
« L’enregistreur était placé au pied du mur Ouest de l’abri, regardant la forêt. Petit nombre de contacts (il fallait 

s’y attendre avec le froid). J’avais posé l’appareil un peu tard (20 h 15), j’ai peut-être raté les premiers vols.
Un Minioptère, deux Molosses, et tout le reste des Vespertillionidés, en particulier 2 Oreillards, et 10 Noctules,
Les Rhinos de la Sainte Baume doivent encore dormir...
Très peu d’orthoptères (frileux ?) mais beaucoup d’oiseaux. »
Pour plus de détails  voir l anne e .

DIMANCHE 9 AVRIL 2023
Matin
a réunion démarre   h.

1) Projet DarCo

e pro et DarCo  déposé il  a un an aupr s de Biodiversa  a été accepté avec une date o cielle de commencement 
l e  1er mars . l aut donc maintenant passer  la réalisation. e B est en a é dans ce pro et.

Résuméduprojet  es écos st mes souterrains abritent une rande diversité d or anismes spécialisés et endémiques 
qui représentent une raction unique de la diversité ta onomique  ph lo énétique et onctionnelle mondiale. n outre  
ils apportent des contributions essentielles au  populations humaines  notamment en ournissant de l eau potable  plus 
de la moitié de la population mondiale. Pourtant  ces écos st mes cachés  sont s stématiquement oubliés dans les 
ob ecti s de biodiversité et de chan ement climatique pour l apr s . euls  des écos st mes souterrains connus 

Figure 4 : Dans la mine de Tourves

Figure 5 : Vestiges miniers
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chevauchent le réseau mondial des ones proté ées  et seules quelques unes de ces ones sont con ues pour prendre 
en compte ces écos st mes. 

Deu  obstacles principau  sont responsables de ce manque de protection. Premi rement  les patrons de biodiversité 
souterraine sont lar ement non carto raphiés  m me dans les ré ions a ant une lon ue tradition spéléolo ique comme 
l urope. Deu i mement  nous n avons pas une compréhension mécanistique de la réponse des esp ces souterraines 
au  perturbations causées par l homme. e pro et DarCo vise  carto raphier la biodiversité souterraine en urope et  
élaborer un plan e plicite pour inté rer les écos st mes souterrains dans la straté ie de l nion uropéenne en mati re 
de biodiversité pour . 

 cette n  nous avons mis en place une équipe multidisciplinaire composée de scienti ques en biolo ie souterraine  
macro écolo ie et en science de la conservation  issus d un lar e éventail de pa s européens. e pro et s articule autour 
de trois modules de travail interconnectés consacrés  la recherche ondamentale P  plus un quatri me module 

P  visant  ma imiser la di usion des résultats et l en a ement des parties prenantes pour mettre en uvre une 
conservation pratique. out d abord  en compilant les bases de données e istantes et en tirant parti d un réseau de 
collaborateurs internationau  nous rassemblerons des données sur la distribution  les traits biolo iques et les ph lo énies 
des principau  roupes d animau  souterrains   compris les crustacés  les mollusques  les insectes et les vertébrés P . 
Ces données serviront  prédire les réponses des esp ces au  menaces humaines en utilisant la modélisation hiérarchique 
des communautés d esp ces P . es prédictions des mod les sur les chan ements de la biodiversité serviront de base 

 une premi re carto raphie d namique de la vie souterraine en urope. n croisant les cartes des mod les de diversité  
des menaces et des ones proté ées  nous concevrons un plan de protection de la biodiversité souterraine complétant 
le réseau actuel de ones proté ées de l nion uropéenne atura  tout en tenant compte des chan ements 
induits par le climat dans les écoré ions souterraines P . n n   travers les activités ciblées du P  nous cherchons 

 sensibiliser la société au  écos st mes souterrains et  inviter les parties prenantes  inté rer la biodiversité souterraine 
dans les accords multilatérau . 

Con ormément au Plan européen  nous rendrons toutes les données ouvertes et réutilisables par le développement 
d une base de données centralisée et ouverte sur la vie souterraine. Ainsi  les énérations utures pourront s appu er sur 
les connaissances accumulées sur la biodiversité souterraine et contr ler l e cacité des mesures de protection actuelles 
dans les années  venir.

n bre  descripti  du pro et est disponible ici
http://www.meg.irsa.cnr.it/index.php/component/content/article?id=105

2) Livre sur la faune souterraine de France métropolitaine

Bernard ips présente le pro et d un livre présentant la aune souterraine ran aise. Bernard  travaille depuis deu  
ans une  deu  heures par our  mais cela devra tre une uvre collective impliquant toutes les personnes intéressées 
par la aune souterraine et surtout les spécialistes d un roupe ou d une ré ion.

Pour le moment les photos proviennent principalement de la base de données de osiane  c est dire de l est de 
la France. l manque donc beaucoup de photos des P rénées et d ccitanie.

Ce pro et devrait aboutir dans  ou  ans.

3) Base de données GEB

arsteau a si nalé  il  a peu de temps   osiane que le dernier module manquant celui sur les déterminations  
était désormais opérationnel. l ne reste plus qu  le tester et la base sera opérationnelle.

osiane demande au  volontaires pour ce test de se aire conna tre. lle leur enverra l adresse et les codes de 
conne ion.

4) Suivi des cavernicoles des entrées de grottes, par Bernard et Josiane Lips

l s a it d étudier la saisonnalité des cavernicoles qui réquentent les ones d entrée des cavités. n pro et a été 
lancé en ré ion A RA récemment. l s a it de s en a er  aire une visite tous les deu  mois dans la one d entrée d une 
cavité de son choi . Des documents d aide ont été élaborés voir anne es  et .

es autres ré ions sont bien entendu appelées  participer. Marie Christine propose de s occuper de la rotte des 
au  Chaudes. Cath  demande que l on a oute la recherche de si nes de présence de chauves souris  en particulier la 

présence de cteribiidae. a température et la météo e térieure devraient é alement tre notées.
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5) Présentation du Groupe Chiros Spéléos 06, par Eric Madelaine

a) Historique
Dans les Alpes Maritimes  comme sur l ensemble de la ré ion ud  nous avons été con rontés  des relations 

di ciles  en particulier avec le roupe Chiropt res de Provence CP . 
Depuis une vin taine d années  nous avons eu de belles e périences sta e de ormation CP  CD  né ociations 

de l APPB de Caille  suivis des populations sur certains sites  pour le compte du C P  qui re le plan ré ional d action 
chiropt res PRAC  etc.  puis  plus récemment  de plus en plus de probl mes ermetures s ches  de cavités  aucune 
relation autour du PRAC dont nous sommes pourtant partenaire  sur le papier . es probl mes de estion du PRAC ne 
se limitent pas au  spéléos  beaucoup d autres acteurs associations  pros  char és de mission  se plai nent du manque 
de communication avec le estionnaire et de l absence de transmission d in ormations sur les sites.

b) Prise de conscience…
Depuis  ou  ans  ce sont les char és de mission atura  qui sont char és par le CP des suivis des sites 

sensibles du PRAC. Certains débarquant  ce poste sans ormation  la spéléo  voire sans ormation chiroptérolo ique  
se sont tournés vers nous pour les aider. Cela nous a permis de voir di éremment les populations de chiros de certaines 
de nos cavités  et de vouloir en apprendre plus.

n   l occasion d un appel d o res de la Communauté de communes des Alpes d A ur CCAA  nous avons été 
sollicités par le bureau Asellia colo ie Raphael Colombo  avec qui nous avions dé  travaillé sur l étude environnementale 
de la rotte du Chat  Daluis  pour l accompa ner pour  année de suivis sur le site atura des  cantons. Cela a été 
l occasion d une superbe ormation en salle  l écolo ie des chiros  et  leur identi cation  puis  la participation au  
compta es sur le terrain  recherches de sites  pié ea es  etc. pour un roupe de  spéléos du département. ous étions 
habitués  rencontrer des chauves souris réquemment sous terre surtout des petits rhinos  mais nous avons découvert 
qu ils ont une vie aussi en dehors  et que chaque esp ce est di érente. 

c) Groupe Chiros Spéléos 06
out cela nous a amenés petit  petit  participer au suivi d une dou aine de sites ma eurs sur le  et  nous 

rendre compte que cette connaissance était tr s partielle quand elle était parta ée  ce qui est loin d tre le cas .
Au printemps  ai lancé une opération collecte d observations  aupr s des clubs du . idée était de 

nous si naler les chauves souris rencontrées lors des sorties sous terre de chacun  avec une che d observation tr s 
simple  ne nécessitant pas de ormation particuli re. n parall le  Cath  Bab  a ait des présentations de sensibilisation 
dans  clubs  et nous avons di usé des recommandations sur la conduite  tenir  en particulier en période d hibernation.

n  mois  ai pu réunir plus de  observations  de la part de  spéléos  dans  cavités di érentes sur 
communes du . Dans la carte ci dessous  les chi res représentent le nombre cumulé de chauves souris comptées 

par commune. es étoiles rou es sont les cavités sensibles du PRAC dont nous avons connaissance. n ima ine bien  sur 
un certain nombre d années  ce que ces nouvelles connaissances pourront apporter  la communauté.

a création du roupe Chiros péléos  a été o cialisée lors de l A  de mars  du CD . 

Figure 6 : Carte du nombre cumulé de chiroptères 
comptés par commune.
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os ob ecti s a chés sont de 
• Protéger le milieu souterrain et sa faune ;
• Progresser dans l’adaptation de nos pratiques ;
• Développer nos partenariats et renforcer notre position face aux autres acteurs du secteur.

n certain de spéléos ont dé  re oint le roupe de  il va alloir or aniser 
de nouvelles ormations  mais aussi répondre  un certain nombre de questions de 
ond  par e emple

u est ce qu une donnée sensible  comment érer toutes ces données  avec 
qui  comment communiquer  dans et en dehors du roupe

Comment impliquer au ma imum les spéléos  les amener  proté er les sites et 
les esp ces  mais en m me temps ne pas leur imposer de contraintes insupportables

uelle in ormation sur le terrain  Pertinence de panneau  d avertissement   
l e térieur ou  l intérieur de la cavité  contenu

Comment tre e caces  techniquement  dans la estion de ces données 
ormulaires  ormats de bases de données  etc.  et pouvoir intera ir avec d autres 

initiatives  sur la ré ion et au national
es représentants des autres départements de la ré ion ud Provence Alpes 

C te d A ur  sont partants pour discuter d échan es au niveau ré ional. Plusieurs 
contacts ont aussi été pris au sein de la commission scienti que édérale.

Fiche d observation  http://cds06.free.fr/Textes/fiche_suivi_CS_CDS06.docx

d) Présentation générale sur les chiroptères, par Cathy Baby
Cath  nous présente ensuite un diaporama sur les chauves souris et  en particulier  sur toutes les ausses idées 

qui circulent  leur su et.

DIMANCHE APRÈS-MIDI
ean uc nous a prévu une balade dans les or es du Caram  qui abritent  entre autres  le réseau abre. ous en 

pro tons pour aire des prél vements bio dans la mine des aleries Parall les et dans l aven ino  sur le chemin d acc s 
rive auche  appeléchemin des diaclases.

Apéritif à partir de 19 h puis dîner en commun à partir de 20 h.
Soir : Le Petit Toulonnais, par Marie-France Bernheim

Cette e  rencontre du B se déroulant dans le ar et proche 
de oulon  il est opportun de vous parler du Petit oulonnais. e Petit 
oulonnais  c est le savon de oulon  l anc tre du savon de Marseille  

une histoire de savon. e savon appara t il  a plus de  ans et n a 
pas la m me composition qu au ourd hui. e savon d Alep que nous 
connaissons tous date quant  lui de  ans. es umériens  tout comme 
les ptiens  abriquaient du savon sous orme de p te  base de raisse 
animale et de carbonate de potassium. n revanche  il ne servait pas  
la toilette quotidienne mais pour se blanchir les cheveu  ou contre les 
maladies de peau . 

Au temps de l pte ancienne  on se rottait le corps avec du 
natron  bicarbonate de soude  l état naturel  mélan é  une p te 

aite de cendres et d ar ile. Ce n est qu  partir du e si cle BP que les 
Romains l utilisent pour se laver. es Arabes développent le savon en  
a outant des cendres de plantes maritimes contenant de la soude. Au 

e si cle  on retrouve une p te de cendres et de raisse animale sous 
le nom de sapo  d ori ine allo romaine. a recette du savon d Alep 
atteint l urope au e  si cle  lors des croisades. 

Des savonneries voient le our  oulon en  et abriquent du 
savon usqu en  date  laquelle ouis  et Colbert obli ent les 
savonniers de oulon  s installer  Marseille. e port de oulon devient 
un port militaire et Marseille un port commercial. es oulonnais perdent 
du coup leur monopole au pro t des Marseillais. Cependant quelques 
savonneries subsistent  oulon. Au ourd hui la avonnerie Plaisant 
https savonnerie plaisant. r  entre autres  est ouverte  la visite  

certaines périodes de l année.

Figure 7 : Voeux du Groupe 
Chiros Spéléo du 06

Figure 8 : Fabrication du savon 
chez les Égyptiens antiques

Figure 9 : Fabrication du savon de Marseille
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Saviez-vousque le Petit Toulonnais est indispensable en spéléologie ?
Depuis l époque de nos rands m res et bien avant  il était monnaie 

courante de placer un Petit oulonnais au ond du lit. Cela peut laisser la 
ma orité d entre nous perple e mais c est bien une coutume transmise de 

énération en énération pour prévenir des crampes nocturnes.
ans détecteur de C 2  mise en évidence de sa présence avec 

des bulles de savon. https://video.ens-lyon.fr/eduscol-pt/2007/bulles-
Cornadore.mp4 .

etto a e du corps apr s les e plorations  savon spécial spéléo  
e Cul Propre   base d huile d olive .

Moralité : toujours avoir un Petit Toulonnais dans le kit.

La nuit, ric Madelaine pose un enre istreur pour les chiros. oici ses commentaires
« J’ai posé l’enregistreur à 2 ou 3 m à l’intérieur de l’entrée du petit aven à 50 m au NO de l’abri.
Nuit un peu moins froide...
Encore moins (en nombre de contacts) de Vespertillionidés, en principe pas ou peu cavernicoles pour ceux listés ici, 

mais plus de Molosses, et 2 grands Rhinos (ils se sont donc réveillés, mais pas envie de sortir ??
Notez le campagnol et le surmulot... Et pas mal d’oiseaux, que l’on enregistre même depuis l’intérieur de l’entrée. »
Pour plus de détails  voir l anne e .

LUNDI 10 AVRIL 2023
es présentations reprennent   h.

1) Les chiroptères du Lot, par Philippe Tyssandier

2) La bibliographie biospéologique, par Bernard Lebreton

3) Projet Stygofaune en Nouvelle-Aquitaine, par Bernard Lebreton

4) Délégué FFS pour les chiroptères

Depuis le déc s de Christian Dodelin  la FF  n a plus de délé ué pour les chiropt res. Ce serait bien que quelqu un 
reprenne ce poste.

l audrait é alement créer un roupe de travail sur les chauves souris au sein de la Co ci.

5) Inventaire photos du Var, par Jean-Luc Lamouroux

a ComBio du ar crée des diaporamas sur le mod le de ceu  de osiane ips  pour chaque cavité visitée  sans 
e ectuer de prél vements. es diaporamas sont validés par osiane puis mis en li ne sur le site du ar  via la base de 
données des cavités. Pour  accéder  il aut se rendre sur le site https://www.fichiertopo.fr/ puis suivre les e plications 
dans l encart Actualités .

6) ANEK (Assises Nationales de l’Environnement Karstique)

7) Revue souterraine des Pyrénées

8) Prochaine rencontre

lle aura lieu en principe pr s d rléans  or anisée par ophie Front et ell  archev que. inon elle pourrait se 
dérouler dans le ot  or anisée par Philippe ssandier.

Figure 10 : Savon « le cul propre»
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9) APPB (Arrêté Préfectoral de Protection du Biotope) de Truébis, par Jean-Luc Lamouroux

a) Contexte
e site du Mont Faron qui domine la ville de oulon voit la réalisation d un pro ramme ambitieu  de travau  de 

con ortement et sécurisation des riverains environ   personnes concernées  sur  secteurs  depuis . Ces travau  
ont amené une dé avorabilisation des parois vis vis des chauves souris  boucha e de   tes  chiropt res avant 
les travau  sur deu  secteurs n .

Dans le cadre de la démarche RC viter  Réduire  Compenser  a n de compenser les impacts sur les milieu  
naturels  deu  mesures compensatoires ont été adoptées  la mise en place de deu  APPB sur le site de la carri re de 
l urdan et sur la rotte de ruébis.

b) Grotte de Truébis

Figure 11 : Procédé de bouchage de fissures

Figure 12 : Vue des accès à la grotte de Truébis et aménagements compensatoires proposés
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1.2. QUATRIÈME RENCONTRE DU GEB - 8 AU 10 AVRIL 2023, LA CAYRE (VAR)

a rotte de ruébis est située pr s de la ville de olli s oucas.
entrée basse est une e sur ence temporaire source des rois B u s .

Ce site abrite au ourd hui 
• ne colonie de reproduction de Petits murins possibilité d une colonie mi te avec du rand murin .
• ne population de Miniopt res de chreibers en transit.
• Des individus isolés de Petit rhinolophe occasionnellement.

istoriquement  elle abritait aussi 
• Du rand rhinolophe transit automnal et hibernation  e ecti s importants ba ués.
• Du Murin de Capaccini transit printanier  période estivale  quelques individus ba ués.
• Du Rhinolophe eur ale période estivale  quelques individus ba ués.
a rotte de ruébis est classée te ma eur d en eu local au Plan Ré ional d Action Chiropt res de Paca. lle ure 

au D C B du site  Monts toulonnais mais est située hors du périm tre du site.

c) APPB Truébis
n Arr té Pré ectoral de Protection du Biotope a été publié le  mars .

Période de sensibilité : Afin de prévenir l’altération de l’écosystème souterrain, la pénétration dans la cavité de
toute personne non autorisée est strictement interdite du 15 avril au 15 octobre.
Règles d’accès hors période de sensibilité :
• es visites en dehors de la période de sensibilité sont limitées   personnes par roupe.
• acc s au  parties souterraines peut alors se aire en lumi re blanche  sau  en présence de chiropt res o  

l utilisation de la lumi re rou e est requise.
• e CD   est char é de donner l acc s au  personnes autorisées la liste précise sera élaborée par le CD   et 

le comité de suivi de l APPB .
• e CD   tiendra un re istre en li ne accessible par tous les intervenants du comité de suivi.

Fermeture de la grotte de Truébis
ob ecti  est de ermer les acc s de la cavité  la réquentation humaine par la pose de rilles adaptées  la 

circulation des chiropt res.

  
     

entrée du rand porche est équipée d une porte ermée par un cadenas.
entrée basse a une partie coulissante ermée par un cadenas. e CD  a un eu de clés.
entrée du rand porche a été temporairement équipée d une b che éloi née de  cm de la rille  a n de proté er 

les chiropt res qui vont arriver lors du transit printanier et qui ne connaissent pas encore ce nouveau s st me de rille.

La réunion se termine à 11 h. Certains participants partent immédiatement  d autres prennent un dernier repas 
e n  c o m m u n .

Au cours de cette rencontre  la location du te a été prise en char e par le C R ud ainsi les apériti s. 
es repas du soir  e cellents  ont été préparés par Annie e ar on et pris en char e par la Cosci. es autres repas 

étaient en mode individuel collecti .

  Figure 13 : Entrée bas    Figure 14 : Entrée du grand porche 
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Annexe 1 : Enregistrement « chiros » de la première nuit
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Annexe 2 : Enregistrement « chiros » de la deuxième nuit
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Annexe 3 : Protocole d’étude de la saisonnalité
de la faune souterraine des entrées de cavités

a aune souterraine des entrées de cavités est essentiellement constituée de tro lo nes ou de tro loph les. 
Beaucoup d esp ces ardent une interaction tr s orte avec le milieu e térieur et ne passent souvent qu une partie de 
leur vie dans le milieu souterrain. Certaines esp ces utilisent le milieu souterrain pour un abri hivernal  d autres  ont une 
diapause estivale. A n d obtenir des in ormations plus précises des dates d apparition et de disparition de ces esp ces 
du milieu souterrain  nous proposons de aire des visites ré uli res  une ois tous les  mois  pendant  années  dans les 
ones d entrées de cavités  naturelles ou arti cielles  tr s accessibles.

l audra compter probablement de l ordre d une heure par visite.
Chaque personne  ou roupe de personnes  s inscrivant dans cette étude  pourra choisir une cavité  si possible 

proche de son domicile  pour aire cet inventaire ré ulier et s en a era  aire le ma imum pour le mener  terme.
Espèces concernées :
• Lépidoptères  la plupart des papillons peuvent tre déterminés par simple photo. l s a it donc de photo raphier 

et éventuellement de compter les papillons.
• Diptères  Limonia nebuculosa est acile  reconna tre et il su ra de donner une estimation du nombre de 

présents dans la one d entrée. D autres dipt res devront tre déterminés sous loupe binoculaire et il audra 
donc prélever de nombreu  spécimens pour pouvoir établir une liste des esp ces présentes.

• Hyménoptères  tr s peu d esp ces sont présentes dans les cavités et le but serait de suivre la présence de trois 
esp ces asse  aciles  reconna tre  Ambl teles armatorius  Diph us quadripunctorius et ephanes ischio anthus.

• Trichoptères  il audra noter la présence et le nombre de trichopt res ainsi que la présence et le nombre de 
couples en accouplement.

• Araignées  il audra noter le nombre appro imati  d arai nées. Ceu  qui les connaissent pourront noter la 
présence ou l absence  des arai nées les plus courantes  Meta menardi, Meta bourneti, Metellina merianae,  
Pholcidae  esticidae  A elenidae  Amaurobiidae.

• Mollusques  nombre appro imati .
• Amphibiens  noter leur présence.
• Autres  Chacun pourra noter  en onction de ses connaissances  la présence d autres esp ces.

n document présentant les esp ces  suivre sera distribué pour aciliter la détermination sur place et limiter le 
prél vement au strict nécessaire. 

Chaque visite era l ob et d une che standardisée indiquant les esp ces observées et le nombre appro imati . n 
cas de présence d un courant d air  le sens de ce courant d air devra tre marqué. 

l audra dé nir une one d inventaire pour une cavité donnée et se limiter  cette one lors de chaque visite.
Dans la mesure du possible il audra é alement relever la température e térieure ainsi que la température  

l intérieur de la cavité.
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Annexe 4 : Fiche standardisée d’étude de la faune de zone d’entrée des cavités

Annexe 4 : Fiche standardisée d’étude de la faune de zone d’entrée des cavités

a té : Nom du/des observateurs :

Date :   N° visite : o a es p éle ement : 

Zone :   étéo e té e e   

Courant d’air : omét e : empé at e : 

Photo Nom
Nombre 

approximatif (ou 
+, ++, +++)

Remarques

Papillons

Triphosa

Scoliopteryx

Hypena

pte es

Limonia

Culicidae

Mycetophilidae

Heleomyzidae

Sphaeroceridae

Phoridae

ménopte es

Amblyteles

Diphyus

Exephanes

T opte es
(Phryganes)

a nées

Agelenidae

Amaurobiidae

Meta, Metellina
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Pholcidae

Nesticidae

Amphibiens

Salamandres

Tritons

Spéléomantes

Crapauds

Grenouilles

Mollusques

Oxychilidae

Clausiliidae

Helicidae

Limaces

Autres
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Annexe 5 : Aide à l’étude des zones d’entrées
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1.3. PRÊT DE MATÉRIEL DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE

PAR VINCENT SCHNEIDER ,  
responsable du matériel Co ci

a Commission scienti que dispose de nombreu  matériels. équipe en place depuis  a choisi de communiquer 
et d ouvrir le plus lar ement possible le pr t des matériels au  édérés. a commission souhaite que le pr t de matériel soit 
e ectué  titre racieu  cela semble encore pouvoir tre le cas pour le moment  et la D  de la Co ci dé end ermement 
ce principe. 

Début  le matériel répertorié est listé dans le tableau ci dessous. D autres matériels pourront tre a outés  
ou remplacés  l avenir  la liste  our est disponible aupr s de la commission scienti que et peut tre prochainement 
sur le site internet de la FF . uelques conditions sont toute ois  prendre en compte. emprunteur  et la structure qu il 
représente  s en a ent  

• prendre soin du matériel emprunté et respecter les dates d emprunt
• assurer le matériel1 contre le vol ou les domma es qu il pourrait subir lors de son utilisation ou de son transport
• se char er des réparations ou des remplacements en cas de vol ou dé radation
• emprunter le matériel pour une durée ma imale d un an reconductible en onction des demandes
• verser une caution si le co t du matériel neu  dépasse   et si la durée d emprunt dépasse  mois dans les 

autres cas le pr t ne nécessite pas de caution
• prendre  sa char e les rais d envoi et de retour des matériels
• rendre compte des actions menées avec les matériels empruntés dans les con r s  les revues de la communauté 

spéléolo ique  ou dans des revues scienti ques  en si nalant la publication  la Commission cienti que
• mentionner la contribution de la Commission cienti que de la Fédération Fran aise de péléolo ie lors des 

communications sur cette action  ou sur les résultats qui en découlent.

n ormulaire de demande de pr t de matériel a été mis en place pour permettre de le réserver pour vos sta es ou 
actions scienti ques. hésite  pas  le demander aupr s de la commission scienti que. com.scientifique@listes.speleos.fr

n  les principau  matériels empruntés ont été les Reee net et uorim tres . ous trouvere  des CR de 
ces actions dans ce numéro de peleoscope.

Alors pense   ces matériels et n hésite  pas  les réserver pour vos sta es  études  e pés  e plannin  de 
réservation est tendu pour certains d entre eu  alors ne vous  prene  pas au dernier moment  

. e pr t de matériel de la commission  un édéré ou une structure de la édération ne nécessite pas d assurance supplémentaire 
pour les domma es causés si le matériel co te moins de   m me si le édéré n a pas souscrit  l assurance individuelle de 
la FF   en cas de domma e l assurance responsabilité civile de la FF  peut tre sollicitée.  noter que l assurance responsabilité 
civile de la FF  ne couvre pas le vol.
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Type Marque Nombre de types

Appareil photo i on 1

l mpus 1

Balance Pioneer 2

cuisine numérique 1

Caméra USB Moticam 1

Capteur P-T Ree net

Compteur Geiger Rade 1

Conductimètre Prosensor

DistoX eica 1

Fluorimètre Aquaread 1

F 2

Lampe pour loupe binoculaire vide

Loupe binoculaire BB  rauss

Moticam 1

Loupe trinoculaire Breu hoven 1

Malette pédagogique eau en milieu calcaire vide 1

Malette pH conductivité utech 1

M alle de transport vide 3

Microsope USB Dino ite AM   Rac  M B 1

Dino ite

Multimètre 1

Ordinateur pour microscope USB homson 1

Plaquette Sensus Ree net

Règle à jaugeage RA 2

Règles graduées Abemus 3

Tablette P 1

Tablette T20 Caterpillar 2

Thermomètre esto 1

in ta 6

Valise didactique karst et grottes A 1

Vidéoprojecteur umi 1
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Emprunt n° :
(année-xxxx)

Structure :

Numéro 
FFS :

Nom & Prénom : Nom & Prénom :

N° licence FFS : N° licence FFS :

Téléphone : Téléphone :

e-mail : e-mail :

signature : signature :

* prendre en compte les aléas météorologiques pour la restitution des matériels

S/N
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Département : Massif :

Cavité :

De
sc

rip
tif

 d
e 

l'a
ct

io
n 

:

* La Fédération Française de Spéléologie propose d'assurer le matériel emprunté dans le cadre des actions spéléologiques

Dates retenues

Utilisation :

Début Fin

Publication de l'action
 & ses résultats : 

Président (différent de l'emprunteur) :

L'emprunteur, et la structure qu'il représente, s'engagent à : 
   - prendre soin du matériel emprunté et respecter les dates d'emprunt ;
   - assurer le matériel* contre le vol et les dommages qu'il pourrait subir lors de son utilisation ou de son transport, 
   - se charger des réparations ou des remplacements en cas de vol ou dégradation ;
   - emprunter le matériel pour une durée maximale d'un an (reconductible en fonction des demandes) ;
   - verser une caution si le coût du matériel neuf dépasse 2000€ et si la durée d'emprunt dépasse 6 mois (dans les autres cas le prêt est gratuit) ;
   - prendre à sa charge les frais d'envoi et de retour des matériels ;
   - rendre compte des actions menées avec les matériels empruntés dans les congrès ou les revue de la communauté spéléologique, ou dans des revues scientifique, en le signalant la publication à la 
Commission Scientifique, 
   - mentionner la contribution de la Commission Scientifique de la Fédération Française de Spéléologie lors des communications sur cette action, ou les résultats qui en découlent.

Règles d'emprunt :

Date début souhaitée Date fin souhaitéeMatériel

Date réponse :

Matériels et périodes* souhaités :

Représentant (emprunteur) :

Date de 
demande :

Demande d'emprunt de matériel de la 
Commission Scientifique
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1.4. CONSEIL TECHNIQUE DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE (COSCI)

RENCONTRE LORS DE L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE LA FFS À CHÂTEAUROUX

27 mai 2023, 10 h à 11 h 30

Liste des participants

Membres de la direction nationale présents :

• incent chneider  président ad oint
• Pascale ivancos  trésori re
• osiane ips  trésori re ad ointe
• ophie Front  membre
• Philippe Fleur  secrétaire

Membres de la direction nationale excusés :

• Ale andre appelli  président
• Michel ienin  membre

Membres du conseil technique et des participants à l’assemblée générale présents :

• Fromentin abrielle ulcain  CD  
• Bian ani David président commission plon ée   CD  
• Rousseau Patric  C R ouvelle Aquitaine  CD  
• Crochet Philippe président commission audiovisuelle  membre individuel
• Delmasure Marie Christine Commissions scienti ques C R ouvelle Aquitaine et CD  
• Mouriau  Pierre
• Perrin Arthur président CD   C F
• ane o a l président FF

Membres du conseil technique excusés :

• Plusieurs membres du C  se sont e cusés car ils ne pouvaient pas se rendre  l assemblée énérale ou car ils 
étaient pris par d autres réunions de l A .

Ordre du jour

• Point sur le bilan  et état d avancement des actions  de la Co ci
• chan es d in ormations entre les participants
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1.4. CONSEIL TECHNIQUE DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE (COSCI)

Bilan 2022 et avancement des actions 2023 de la commission scientifique

Vincent Schneider, vice-président de la CoSci, nous présente le diaporama ci-dessous.

SPELEOSCOPE N°43.indb   34 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 1  : COMMISSION SCIENTIFIQUE  35

1.4. CONSEIL TECHNIQUE DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE (COSCI)

SPELEOSCOPE N°43.indb   35 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 1  : COMMISSION SCIENTIFIQUE  36

1.4. CONSEIL TECHNIQUE DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE (COSCI)

SPELEOSCOPE N°43.indb   36 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 1  : COMMISSION SCIENTIFIQUE  37

1.4. CONSEIL TECHNIQUE DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE (COSCI)

Echanges sur le bilan et les actions 2023 de la CoSci

a présentation a suscité des discussions et a mis au our des demandes et propositions pouvant donner plus 
d impact au  activités de la Co ci  

Diffusion du livret sur la faune souterraine

e livret sur la vie de la aune souterraine est dé  lar ement di usé. l rencontre un rand succ s aupr s des 
édérés. Marie Christine Delmasure nous ait remonter une demande de la Fédération Fran aise du ourisme et Patrimoine 
outerrain FF . Plusieurs e ploitants de cavités touristiques de rottes de France souhaiteraient di user le livret dans 

leur boutique. e pri  actuel de  euros est trop élevé et ils proposent de aire un tira e sur papier  plut t que sur euilles 
plastiques. Ceci limiterait le co t et permettrait de proposer un pri  de vente plus bas.

osiane ips  principal auteur du document  est avorable  cette demande  les personnes présentes é alement. 
osiane rappelle que le pd  est en libre acc s sur le site. a discussion s en a e ensuite sur les modalités de cette session  

don du pd  convention de partenariat avec la FF  retour nancier vers la FF  ce qui donnerait quelques mo ens au B.
e don simple para t e clu et il aut choisir entre convention de partenariat et ro alties. l est retenu de aire un 

petit roupe de travail pour aire une proposition  la FF . Dans ce roupe  il  aura  a minima  osiane . et Philippe 
Crochet qui conna t bien la FF .

Projet OFSEC (Observatoire Fédéral de Surveillance des Eaux de Crues)
Ce pro et a pour but de sécuriser la pratique  en spéléo  can on et plon ée  en donnant une in ormation en temps 

réel sur les niveau crues des cavités équipées. a Co ci a démarré cette action en  l équipement de trois sites est 
en cours.

e pro et F C suscite beaucoup d intér t et les demandes sont nombreuses  équiper plus de sites  or aniser 
une mise en commun des di érents sites ran ais qui sont équipés de la sorte  proposer des conseils opérationnels 
d installation  de estion et de mise  disposition de l in ormation sur d autres sites.

incent chneider précise que le pro et F C est appelé  devenir structurant dans les prochaines années. 
Actuellement c est une lo ique de mise en route pro ressive qui prévaut. l  a de nombreu  probl mes  érer  équipement  
tira e de c bles  Pour l instant il est trop t t pour passer  une échelle nationale  mais c est bien l ob ecti  et toutes les 
idées et les bonnes volontés sont bienvenues.

Spéléoscope

incent chneider insiste sur le nombre important d actions réalisées par la Co ci. es échan es entre le C  et la 
D  sont intenses sur la liste mail  mais les en a ements de la D  arrivent  leur limite. 

Au ourd hui  l édition du péléoscope devient problématique. Bernard et osiane ips qui l assuraient usque l  
ne pourront plus la porter l année prochaine en . a l ane o nous précise qu un appui est possible de la part 
d alternants ou services civiques présents au si e de la FF . l  a é alement une possibilité d appui  la mise en pa e 
par les éditions ap  mais il aut le prévoir dans le contrat passé avec eu  et évaluer le co t. outes les bonnes volontés 
sont les bienvenues.

Projet protection des cavités

Comme l F C ce pro et a re u un accueil tr s avorable. es échan es ont permis de préciser les ob ecti s du 
pro et et les attentes des participants  la réunion. e conte te politique est de plus en plus comple e  s  retrouver 
devient presque impossible. es relations avec les associations de protection de l environnement  des chiropt res en 
particulier  sont tr s variables d une ré ion  l autre. Ce sont par ois des relations de con ance  mais on observe ailleurs 
de la mé ance et m me des con its. e pro et protection des cavités  arrive  point  il est attendu qu il soit conduit 
en s appu ant le plus possible sur des échan es avec les édérés. 
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1.4. CONSEIL TECHNIQUE DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE (COSCI)

Informations et échanges entre les participants

Enregistreurs de CO2

Dans le conte te d au mentation des tau  de C 2 dans les cavités en relation avec le chan ement climatique il 
est important de aire le point sur les avanta es et les contraintes des di érents enre istreurs de C 2 disponibles sur le 
marché. l est proposé d envisa er de créer un roupe de travail au del  de la Co ci en associant la commission médicale 
et la commission plon ée.

Relations entre commissions

Philippe Crochet rappelle que la commission audiovisuelle peut répondre  des besoins spéci ques pour réaliser 
des supports audiovisuels sur telle ou telle cavité. Pour cela il su t de prendre contact avec Philippe Crochet qui peut 
mobiliser  en onction des besoins et des lieu  tel ou tel photo raphe de la commission audiovisuelle.

La prochaine rencontre du conseil technique aura lieu lors de Spélimages à Courthézon, sans doute le samedi
25 novembre 2023.
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1.5. BILAN FINANCIER ET BUDGET PRÉVISIONNEL 2024

Budget 2023 réalisé de la CoSCI

Budget 2024 prévisionnel de la CoSCI

Prévisionnel 2024

Lignes budgétaires dép. Prév. Rec. Prév Bilan

Action 2SCIACT 7 735.00 € 4 251.00 € 3 484.00 €

Formation 2SCIAFO 5 000.00 € 2 500.00 € 2 500.00 €

Fonctionnement 2SCIFCT 1 000.00 € 1 000.00 €

Conseil technique 2SCICT 6 000.00 € 2 800.00 € 3 200.00 €

Publication 2SCIPUB 4 100.00 € 5 700.00 € -1 600.00 €

Matériel 2SCIMAT 8 280.00 € 6 000.00 € 2 280.00 €

Amortissement 2SCIAMT 1 598.00 € 1 598.00 €

33 713.00 € 21 251.00 € 12 462.00 €

Prévisionnel 2023 Réalisé 2023

Lignes budgétaires dép. Prév. Rec. Prév Bilan Dépenses Recettes Bilan

Action 2SCIACT 15 812.00 € 8 600.00 € 7 212.00 € 13 749.12 € 9 108.42 € 4 640.70 €

Formation 2SCIAFO 9 100.00 € 8 400.00 € 700.00 € 6 753.04 € 7 608.94 € -855.90 €

Fonctionnement 2SCIFCT 1 000.00 € 1 000.00 € 109.65 € 65.00 € 44.65 €

Conseil technique 2SCICT 6 000.00 € 2 800.00 € 3 200.00 € 2 556.67 € 1 527.36 € 1 029.31 €

Publication 2SCIPUB 3 600.00 € 1 900.00 € 1 700.00 € 2 623.15 € 2 184.00 € 439.15 €

Matériel 2SCIMAT 6 600.00 € 6 000.00 € 600.00 € 1 476.00 € 0.00 € 1 476.00 €

Actions internationales 2SCIACTI 6 015.00 € 3 200.00 € 4 689.14 € 2 658.67 € 2 030.47 €

Amortissement 2SCIAMT 3 336.00 € 3 336.00 € 3 336.00 € 3 336.00 €

45 448.00 € 27 700.00 € 17 748.00 € 30 603.63 € 20 493.72 € 10 109.91 €
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1.6. CYCLE DE CONFÉRENCES

a Commission cienti que de la FF  a lancé depuis l automne  un c cle de con érences a n d animer la 
communauté scienti que spéléolo ique. e bilan des con érences de l année est détaillé ci dessous.

Karsteau.org : la base de données fédérale

o l Ro ,  1er mars 

Pour revoir la con érence  https://www.youtube.com/watch?v=d7zqBmIjsLI

Le soutirage du gouffre des Espelugues du 27/12/2022

Michel ienin  

e  un soutira e de  m  a lieu dans le remplissa e ar ilo limoneu  de l aven des spélu ues  pr s 
de mes ard  aisant appara tre un nouveau lac souterrain. e site étant bien connu et a ant été étudié en  le 
phénom ne a été rapidement compris  ce qui a permis de rassurer élus et population. étude de cette coupe naturelle 
de  m de hauteur qui présente des vesti es archéolo iques intéresse une équipe de scienti que qui s est rassemblée 
et mise au travail immédiatement car le site est ra ile.

Pour revoir la con érence  https://www.youtube.com/watch?v=qqhocSjLGzA

Spéléothèmes et (paléo)climat

Charlotte A  

es spéléoth mes  du rec spelaion  caverne et thema  ob et  sont des concrétions qui se orment dans 
le arst  tr s réquemment rencontrés et bien connus des spéléolo ues  telles que les stala mites  stalactites  stuleuses  
planchers  Au del  de leur aspect ornemental ils peuvent ren ermer une quantité incro able d in ormations sur le climat 
et l environnement  Bien  l abri dans le arst  ils sont préservés de l érosion e térieure pendant des milliers d années 
et peuvent nous aider  reconstruire les climats anciens.

Pour revoir la con érence  https://www.youtube.com/watch?v=cCKCPz6jqMc

i vous ave  des souhaits de con érences  ou bien si vous connaisse  des personnes susceptibles de parta er leurs 
e périences  leurs travau  n hésite  pas  nous en aire part  la Direction ationale est  votre écoute com.scientifique@
listes.speleos.fr

Vincent Schneider
Président ad oint de la Commission cienti que

À VENIR :

es premi res con érences pro rammées sur  sont indiquées dans le tableau ci dessous  ce calendrier 
est prévisionnel et sera complété en cours d année

• Pourquoi desmodèles 3D en spéléo ? ean Philippe Dé leta ne  le mardi    lien  https
speleo. r ab

• Les secrets du monde géologique et karstique ardéchois, Focus sur le karst couvert de Brison Bastien 
Rodier  le mardi    lien  https speleo. r ab

• Bonnes pratiques en traçage hydrogéologique artificiel. Avancées dans la connaissance de la
qualité des produits traceurs fluorescents Christian Dé ar e  evila o a  le eudi  
lien  https://ffspeleo.fr/zab74

• Archéologie et spéléo – sujet à définir icolas A R  le mardi  
lien  https://ffspeleo.fr/zab75

• Grottes de Bornéo et art rupestre uc enri Fa e  le lundi  
lien  https://ffspeleo.fr/zab76
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2.1. COMPTE RENDU

RÉUNION DE LANCEMENT 
DE LA COMMISSION ENVIRONNEMENT DE LA FFS

04/07/2023 20h à 22h00

Présents :

• a l ane o  président FF
• Philippe Fleur  Commission nvironnement FF
• Marie Clélia an ester  Commission nvironnement FF
• Patric  Rousseau  CD
• hierr  Masson  Commission Can on FF
• icole Ravaiau  Présidente CD
• Fabienne aubert  CD   C R A
• livier Réau  administrateur  CA du CD  
• Philippe ssandier  Commission nvironnement CD  
• Marc Bourreau  Commission can on
• Denis Matarin  CD  
• Christophe Prévot  li ue rand st de péléolo ie
• ab  Ballou  CD  
• ean ouis hocaven  CD  
• Christophe Bes  Commission nvironnement C R 
• él ne idal  administratrice CA FF
• ophie Front  commission scienti que FF  commission nvironnement C R Centre al de oire

Excusés :

• Philippe ermeil  commission nvironnement CD  
• incent Biot  administrateur CA FF
• oel Ro  administrateur CA FF
• Florent Merlet  conseiller technique national  D  de la FF

Ordre du jour :

• our de table
• Mode de onctionnement de la commission 
• Plan d actions  de la commission nvironnement
• Actualités en ré ions

Tour de table :

Philippe Fleury  CD   président commission nvironnement
Marie-Clélia Lankester  CA FF  P le Patrimoine  vice présidente commission nvironnement
Christophe Prevot  président de la i ue rand st de spéléolo ie. l n  a pas de correspondant nvironnement au 

niveau du C R  il est donc présent. a i ue rand st poss de l a rément protection de l nvironnement depuis lon temps.
Patrick Rousseau  Commission nvironnement cienti que de la ré ion ouvelle Aquitaine et membre du CA 

du C R. Content que la Commission ationale se red namise. ombreu  en eu   prendre en compte donc la mise en 
place d une commission d namique est la bienvenue. Coresponsable de l or anisation des A  avec o l Ro .  l voit 
deu  en eu  important pour la commission nationale  en interne  échan es entre les correspondants nvironnement 
ré ionau  et départementau  et développer la communication aupr s des instances e ternes.

Sophie Front  Commission scienti que de la FF  et Co cienti que nv. de la ré ion Centre.
Nicole Ravaiau : présidente CD  Commission scienti que et nv.  C  Commission scienti que FF . CD  a réé 

protection de l nvironnement depuis  a rément en cours de renouvellement. ros dossier actuel  pro et de R  
souterraine en Ari e.
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2.1. RÉUNION DE LANCEMENT DE LA COMMISSION ENVIRONNEMENT DE LA FFS

Fabienne Gaubert : CD   et C R . Plut t intéressée par la éolo ie.
Olivier Réau : CA CD  et en char e de la commission nvironnement et scienti que CD
Philippe Tyssandier : CD    CA et commission nvironnement et scienti que. Assure le suivi des chiropt res sur 

le département.
Marc Bourreau : président Commission can on et de la F C. nvironnement est su et sensible pour la pratique et la 

pérennité de la pratique. mportant qu il  ait une montée en puissance des qualités et des connaissances nvironnementales 
des cadres du can on. e can on est une nouvelle délé ation de la FF  donc intér t d tre présent sur les uturs arr tés de 
ré lementation de la pratique en lien avec le chan ement climatique et la sécheresse. r anisation  venir d un colloque 
avec le P le européen des sports de nature. Premier sta e nvironnement de la Commission en .

Denis Matarin : CD   pas de conne ion audio
Jean Louis Thocaven  CD   s occupe principalement du dossier méthanisation
Christophe Bes, président Co nv. C R  et CD  . rosse activité dans le domaine de l nvironnement et des 

sciences. Création des sentiers arstiques labellisés sur l ensemble des départements. util de présentation des pollutions 
arstiques Bienvenue sur le site Pok-spéléo (pok-speleo.fr) . ombreu  dossiers avec la DRAC archéolo ie . CD   

beaucoup de pro ets en cours notamment dans le domaine du CM  Conservatoire du Milieu outerrain . ouhait de 
créer une antenne locale.

Gaby Balloux : ré érent scienti ique nvironnement du CD . ombreu  probl mes de pollution de cavités. 
A rément nvironnement. Pro et en cours de sentier d interprétation du arst et des pa sa es.

Gaël Kaneko : président FF  impliqué sur le sta e nvironnement can on.  désormais  ours . ntér t pour la 
protection de l nvironnement arstique. Fier du roupe de travail constitué pour le dossier de renouvellement de l a rément 

nvironnement. mportance pour la édération du renouvellement du bin me de la commission nvironnement. C est 
son dernier mandat de président  il se terminera n mai  mais a l restera acti  en particulier sur l nvironnement. 

Hélène Vidal : réel souhait d un travail plus poussé sur le volet nvironnement pour la pratique du can on.
Thierry Masson : Commission can on et en char e de l nvironnement. ta e reconduit tous les ans.
e tour de table se termine sur le constat parta é qu il  a intér t  mieu  communiquer sur le ait que la spéléo 

et le can on ne sont pas que des pratiques sportives mais qu il  a un vrai attachement des pratiquants  la connaissance 
et  la préservation des milieu .

Mode de fonctionnement de la commission Environnement

Présentation rapide des statuts et du r lement intérieur de la commission nvironnement  mars  modi é 
le  mars .

es statuts doivent tre mis  our. ls prévoient une or anisation en D  direction nationale  et C  conseil 
technique  qui restera.

écessité de mettre en place un onctionnement le plus transversal possible en interne au niveau de la FF  et de 
ses structures déconcentrées mais é alement aupr s des structures e ternes.

1) DN, composition et fonctionnement

rois personnes prévues dans les statuts actuels  président  vice présidente et un membre du comité directeur 
qui sera le correspondant de la commission. Marie Clélia assurera le lien avec le CA. 

l para t utile d éto er un peu la D  trésorier  secrétaire  m me si  ce our il n  a pas encore de volontaire. 
oir si Florent Merlet  C  en char e du su et de l nvironnement souhaite aire partie de cette D .

Patric  Rousseau pourrait tre volontaire  partir de .
ophie Front est dé  beaucoup investie dans la Commission scienti que  pas beaucoup de temps actuellement 

mais era de son mieu .
es bonnes volontés sont les bienvenues.

2) CT, composition et fonctionnement

Dans les statuts actuels il est composé des membres de la D  d un représentant des Commissions nvironnement 
de chacun des C R et de délé ués de secteur si possible communs avec la commission scienti que éolo ie  aune  
lé islation   des représentants sectoriels en onction des compétences.
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2.1. RÉUNION DE LANCEMENT DE LA COMMISSION ENVIRONNEMENT DE LA FFS

 l issue de la discussion nous avons retenu la composition suivante du C
• Consensus sur le ait que le C  devrait tre le plus élar i possible et se composer des ré érents ré ionau  

départementau  un représentant des Commissions plon ée et can on  la délé uée uridique.
• olliciter tous les responsables de commission nvironnement C R et CD  par mail pour voir s ils souhaitent 

re oindre le C  ou s il n  a personne solliciter les présidents de C R et CD . ous les CD  ne seront pas intéressés  
tous n a ant pas une activité nvironnement   importante.

• a participation de délé ués de secteur ne para t pas nécessaire. l  a dé  des compétences thématiques 
importantes che  les responsables des commissions nvironnement. n onction des besoins il sera possible de 
aire appel au  membres du C  de la commission scienti que. 

• Au vu de la sensibilité des su ets  travailler le C  ne doit pas inclure de personne non édérée.

3) Besoins en compétences pour la commission Environnement

• Discussion autour de la question de la propriété onci re et des contraintes spéci ques  l activité spéléo et 
can on.

• Compétences  trouver en ce qui concerne les volets uridique et ré lementaire.
• Propositions de compétences des personnes présentes reprise des propositions du chat  liste non e haustive 

donc .
• Denis Matarin  e reste  votre disposition pour échan er avec vous sur nos dossiers dans le département 

de l érault  convention d acc s  la rotte d Ald ne et estion du site classé des rottes de Roquebleue et du 
au inas. e peu  vous mettre en relation avec les estionnaires du Mont Marcou en relation avec le pro et 

protection des cavités . 
• ean ouis hocaven  pour les A  de décembre  e suis tou ours partant pour aire une communication sur 

le th me  panda es et méthanisation en milieu arstique . 
• ab  Baliou  e suis in énieur en nvironnement de pro ession pour l instant  donc si a peut servir...

4) Mode de fonctionnement de la commission Environnement

ous onctionnerons par échan es mail  réunion ré uli re de la D  visio  et une ou deu  réunions annuelles du 
C  visio et en présentiel.
Possibilité d or aniser des réunions thématiques ré uli res ou pas  en visio pour débattre de su et sur sollicitation.
Ce onctionnement sera précisé pro ressivement

ous retenons avec plaisir l invitation de o l Ro  de aire une réunion ph sique du C  lors des A  de décembre 
 sans doute le dimanche apr s midi  voir avec o l .

ous proposons de réunir  nouveau le C  lors de pélima es en commun avec le Ct de la commission scienti que.

Plan d’actions 2023-2024 de la commission Environnement

Présentation rapide par Marie Clélia du pro et déposé lors de la candidature de Philippe Fleur  et Marie Clélia an ester.
Ce pro et est susceptible d évoluer bien entendu en onction des besoins identi és et des diverses sollicitations 

et propositions du C .

1) Gouvernance

• Mise en place et animation d un réseau de ré érents de la Commission.
• Améliorer la communication transversale entre les Commissions nvironnement des structures déconcentrées 

par une communication active et l or anisation des réunions ré uli res. 
• Animer le réseau des correspondants ré ionau  a n de structurer le développement du pro et édéral  l échelle 

nationale nvironnement nationale.
• Mettre  our le r lement intérieur.
• Mettre en place la che de poste dédiée  la Commission nvironnement CD  participer au recrutement du 

salarié et suivi de la mise en uvre de son travail. (Participation animation projets FFS : EVALCAV, CMS, ANEK, 
projet protection des cavités, Participer aux réunions, Animer les réseaux des référents Environnement, Bilan/
Synthèse des actions Co Environnement).
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2.1. RÉUNION DE LANCEMENT DE LA COMMISSION ENVIRONNEMENT DE LA FFS

2) Actions de sensibilisation et de formation

• Mettre en place une démarche de communication sur les thématiques de la protection des milieu  vis vis des 
édérés Spelunca .

• Poursuivre l élaboration de la malle péda o ique sur les milieu  arstiques.
• r aniser et participer au sta e quipier nvironnement.
• Mettre  our de la pa e du site internet dédiée.
• Mettre  la disposition des édérés des outils acilement utilisables édition de visuels libre de droits .

3) Actions de communication en interne et en externe

• Créer et maintenir des liens avec le Minist re en char e de l nvironnement et l FB  t tes de réseau des 
estionnaires d espaces naturels en lien avec les cavités et les can ons.

• Répondre au  administrations et au  édérés dans les domaines qui nous concernent.
• Participer  l or anisation des A .

4) Projets d’envergure nationale

• Faire le point et mettre  our la straté ie nationale sur le Conservatoire du milieu souterrain. denti er de 
nouveau  sites potentiels intér t du CD   pour travailler sur la possibilité de mettre en place une antenne 
du CM .

• ravail en collaboration avec le  sur la mise en place d un protocole de désin ection du matériel pour limiter 
la propa ation du ne  blanc  roupe d tude echnique.

• Porter une ré e ion collective  la mise en uvre des nouvelles politiques publiques de l nvironnement et de 
aire un bilan des di érentes actions mises en uvre au sein de la FF  en termes de préservation des cavités et 

de estion responsable de ses sites de pratique. Pro et protection des cavités  initié en  par la commission 
scienti que avec un bud et prévu de  euros.

Patric  Rousseau  quelle est la straté ie de la Commission sur le volet ormation
• u et  travailler en onction des besoins. Parmi les idées e primées  Action commune  prévoir Co nvironnement 

et Co can on. Découverte et connaissance de l nvironnement  observation  aune  ore  milieu  eau  
• l  aura un sta e équipier nvironnement en novembre .
• Possibilité de mobiliser le pool d e pert de la Commission scienti que pour ces ormations.

Actualités en régions et autres commissions

• Pro et R s Ari e  icole Ravaiau mentionne la rencontre qui a eu lieu le our m me avec la sous pré te en 
char e du dossier. lle nous enverra le CR de cette réunion au su et de la possibilité de révision de la liste des 
sites pressentis dans le cadre du pro et de R .

• Commission Can on  l nvironnement est un su et ma eur de pérennité de notre activité et nous lan ons un rand 
pro et structurant autour de cette thématique aussi bien pour nos édérés que pour l ensemble des pratiquants.

• n premier sta e nvironnement a été or anisé cette année. l  a eu  participants et cela encoura e la 
Commission  le proposer de nouveau en .

• a commission can on sera présente lors des A . ous porterons un su et interécole sur l nvironnement 
avec la présentation d un it d observation lors des prochaines .

• a Commission va acquérir un it d observation et dans un second temps en équiper l ensemble de nos malles 
péda o iques

• la Commission a comme ambition pour  un temps d échan e et de travail de    ours avec l ensemble des 
structures a ant trait au can on sur le th me de l nvironnement. e porta e souhaité sera FF  et p le national 
ressource des sports de nature. Depuis peu le pro et peut prendre de l ampleur puisque le p le européen des 
sports de nature serait intéressé.

• l semble évident que la commission nvironnement doit tre un acteur ma eur de ce pro et avec la Commission can on.
• uestion de Christophe Prévot concernant la suite qui est donnée  la mise en uvre des en a ements du 

renelle de l nvironnement. Marie Clélia précise que le su et n est plus d actualité.
• Christophe Bes nous in orme sur la verbalisation du président du CD  du ard par l FB pour déran ement 

des chiropt res lots de la tenue d une mani estation dans une cavité qui abrite une colonie de chauves souris. 
a aire est en cours  nous n en connaissons pas l issue.
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2.2. RÈGLEMENT INTÉRIEUR 
DE LA COMMISSION ENVIRONNEMENT

Voté par le conseil d’administration du 11 septembre 2023

Article I. Définition et missions

Section 1.01 - La Commission environnement nationale est une structure interne à la Fédération française
de spéléologie.

Section 1.02 - Elle a pour missions :

a  De contribuer  la protection   la dé ense et  la valorisation des milieu  souterrains naturels anthropiques 
et arti ciels  des or es et des can ons 

b  D appu er le conseil d administration de la FF  dans la mise en place d une politique environnementale 
en adéquation avec les politiques de préservation de l environnement nationales et européennes et avec les ob ecti s 
de développement durable de l  

c  D tre  sur le th me de l environnement  l interlocutrice de la édération aupr s des pouvoirs publics minist re 
écolo ie  FB  DR A  des associations de protection de l environnement conservatoires des espaces naturels  
i ue de protection des oiseau  ociété ran aise pour l étude et la protection des mammi res   et d or anisations 

internationales C  F Directives européennes  
d  De promouvoir  aupr s des édérés et des acteurs de l environnement des pratiques responsables minimisant 

les impacts sur l environnement et adaptées au  en eu  des di érents sites de pratique 
e  D assurer le développement et le onctionnement du Conservatoire du milieu souterrain.

Section 1.03 - Approches privilégiées

Pour assurer ses missions la commission environnement s appuie sur deu  approches complémentaires 
a  ne dé nition lar e des thématiques environnementales et des patrimoines  patrimoines éolo ique archéolo ique  

paléontolo ique  culturel et biolo ique  protection de l eau  impacts du chan ement climatique  interactions entre 
milieu  souterrains et de sur aces bassins versants  s st mes h dro éolo iques  pa sa es  

b  Des échan es et un travail collecti   la ois interne avec le CA  les C R  les CD  et les clubs mais aussi e terne 
avec les di érents acteurs de l environnement  tat  Ré ions  espaces érés et proté és associations naturalistes 

Article II. Activités de la Commission Environnement

Pour réaliser ses missions la commission environnement met en uvre  seule ou en partenariat  di érentes actions 

Section 2.01 - Actions de veille et de suivi des politiques publiques

a  Assurer une veille permanente sur l évolution des politiques publiques en mati re d environnement qui concernent 
les sites de pratiques 

b  enir un bilan des actions mises en uvre au sein de la FF  en mati re de protection des milieu .

Section 2.2 - Actions de sensibilisation et de formation

a  ensibiliser et ormer les édérés au onctionnement des écos st mes et  la protection des milieu  en développant 
des outils acilement utilisables  des actions de ormation et une communication ré uli re 

b  Faire conna tre  l e térieur de la édération les missions  l e pertise et les actions de la FF  en mati re de
protection des milieu  

c  Développer et aire reconna tre la notion de pratique responsable et respectueuse comme une alternative
e cace dans la protection des cavités et des can ons développement de techniques de pro ression  impact restreint  
évaluation de l impact de nos pratiques  plans de estion adaptés  la sensibilité des sites  ormation et communication  

d  r aniser le sta e équipier environnement module  du cursus moniteur sous l é ide de l F .
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e  Accompa ner les écoles de la FF  dans la mise en place d action de sensibilisation  ormation  tous nos édérés
toutes disciplines con ondues.

Section 2.3 - Gestion et défense de l’environnement karstique

a  bserver  anal ser et alerter sur les pollutions et menaces anthropiques portant sur les milieu  arstiques et 
l e s can ons 

b  uvrer activement pour la protection des chauves souris et de la aune cavernicole 
c  Contribuer activement  la protection des vesti es archéolo iques  des patrimoines éolo iques  ainsi qu  celle

des puits et aleries de mines anciennes  des carri res souterraines  des or es et can ons  etc. 
d  laboration de uides et appui  la mise en place d opération de netto a e et de dépollution 
e  Animer le Conservatoire du milieu souterrain et appu er les initiatives locales.

Section 2.4 - Mise en place de moyens techniques

a  Coopérer avec l ensemble des Commissions de la FF  et en particulier sa Commission scienti que ainsi qu avec
les coles F  FC et FP  

b  Développer des outils de communication  sensibilisation sur les thématiques en lien avec la Commission.

Section 2.5 - Actions de communication

a  tre l interlocuteur édéral privilé ié  en collaboration étroite avec le Conseil d Administration de la FF  du
minist re char é de l environnement 

b  Créer et maintenir des liens avec les structures qui s occupent d environnement  DR A  A ences de l eau
édérations et associations de protection de la nature et estionnaires d espaces naturels  etc. 

c  Répondre au  administrations dans les domaines qui nous concernent 
d  r aniser tous les  ans ou  ans selon l actualité  les Assises de l environnement arstique A  en partenariat

avec un territoire C R  CD  
e  Publier annuellement le bilan des activités de la Commission environnement et proposer  selon l actualité  un 

o u plusieurs articles dans péléoscope  bulletin d in ormation des Commissions scienti que et environnement suivant 
les recommandations établies par la Commission des publications 

 tre continuellement  l écoute de tous les édérés et pouvoir répondre rapidement et concr tement au
probl mes environnementau  au quels ils sont con rontés et ou pour lesquels ils a issent.

Article III. Fonctionnement de la Commission

Section 3.1 - a Commission est diri ée par un président et un président ad oint  élus pour  ans par le Conseil 
d administration de la FF  apr s appel de candidature. e bin me ainsi proposé doit dans la mesure du possible tre 
mi te con ormément  l article  du R  de la FF .

Section 3.2 - e président de la Commission environnement est char é d appliquer la politique de la FF  dans le domaine 
qui la concerne. l est responsable du onctionnement de la Commission environnement devant le Conseil d administration 
édéral auquel il est convoqué obli atoirement au moins une ois par an avec voi  consultative.

Section 3.3 - l présente un pro ramme d actions prévisionnel  un bilan des actions réalisées  un bud et prévisionnel 
et un bilan nancier pour chaque e ercice. l si e de droit avec voi  consultative au  assemblées énérales de la FF . 

n cas d emp chement  il peut se aire représenter par le président ad oint ou  éventuellement  un autre membre de la 
direction nationale.

Section 3.4 - e personnel salarié mis  la disposition de la Commission environnement est embauché par la FF  sous 
la responsabilité du président de la FF .
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Article IV. La Direction nationale

Section 4.1 - a Direction nationale est un or ane e écuti  de estion et de coordination nationale. a personne 
responsable du p le Patrimoine  ciences et nvironnement  ait le lien entre la Commission environnement et le 
conseil d administration édéral.

Section 4.2 - a Direction nationale de la Commission environnement est composée d au moins quatre membres  le 
président  le président ad oint  un trésorier et un secrétaire choisis par le président au sein du Conseil technique.

Section 4.3 - e président de la Commission environnement e l ordre du our des réunions de la Direction nationale 
apr s consultation des autres membres.

Section 4.4 - es décisions sont prises  la ma orité absolue  apr s consultation de tous les membres de la Direction. a 
voi  du président est prépondérante.

Section 4.5 - a Direction nationale se réunit mensuellement  sau  décision con ointe  ph siquement  par téléphone ou 
en visiocon érence.

Section 4.6 - e personnel salarié mis  la disposition de la Commission environnement peut tre invité par le président 
 participer au  réunions avec voi  consultative.

Article V. Le Conseil technique

Section 5.1 - e Conseil technique de la Commission environnement est composé 
a  de la Direction nationale
b  de représentants des autres commissions édérales notamment Commission scienti que  documentation  Bases 

de données  F  FC  FP
c  de délé ués de secteur
d  de correspondants ré ionau  ou départementau
e  d e perts.

Section 5.2 - Pour tre membre du Conseil technique  il aut tre licencié  la FF  et ne pas tre sous le coup d une 
sanction disciplinaire.

Section 5.3 - e président de la Commission environnement e l ordre du our des réunions du Conseil technique en 
accord avec la Direction nationale et apr s consultation des autres membres du Conseil technique

Section 5.4 - e Conseil technique traite des dossiers que lui soumet la Direction nationale. l aide  dé nir les propositions 
d orientations de la Commission environnement et le bud et prévisionnel qui seront soumis au Conseil d administration 
de la FF .

Section 5.5 - l doit se réunir au moins deu  ois par an  dont une ois pendant le rassemblement national de la FF  en 
commun avec le Conseil technique de la Commission scienti que nationale.

Section 5.6 - ors des votes  chaque membre dispose d une seule voi  quel que soit le nombre de responsabilités e ercées.

es décisions sont prises  la ma orité absolue des su ra es e primés et des bulletins blancs au premier tour 
et  la ma orité simple des su ra es e primés et des bulletins blancs au second. n cas de parta e des voi  la voi  du 
président est prépondérante.
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Article VI. Les délégués de secteur

Section 6.1 - es délé ués de secteur sont des personnes prenant en char e des domaines particuliers sur le plan 
national  éolo ie  h drolo ie  archéolo ie  aune  lé islation  relations avec l étran er  relations avec les or anismes de 
protection de la nature  di usion de l in ormation...en rapport avec l étude  la conservation et la valorisation des milieu  
de pratique des activités de la FF .

ls sont char és d apporter leur e pertise et leurs conseils et si besoin d établir des relations avec des or anismes  
des associations ou d autres e perts concernés par leur champ de compétences

Section 6.2 - a liste des délé ations est ée par la Direction nationale apr s consultation du Conseil technique.

Section 6.3 - ne personne peut avoir la char e de plusieurs délé ations.

Section 6.4 - es délé ués de secteur char és d un domaine seront le plus souvent possible communs avec les autres 
commissions édérales concernées.

Section 6.5 - n accord avec les délé ués de secteur  la Direction nationale peut aussi aire appel pour avis  des 
consultants  e perts e térieurs  la FF .

Article VII. Les correspondants régionaux ou départementaux

Section 7.1 - es correspondants environnement ré ionau  sont nommés par les Comités spéléolo iques ré ionau . ls 
sont les promoteurs de la thématique environnement sur le terrain.
ls sont char és de transmettre  la Commission nationale les idées  pro ets et préoccupations émanant de leur ré ion et 

de aire appliquer  dans leur ré ion  les décisions prises au plan national.
ls doivent aire ré uli rement  et au moins une ois par an  un bilan des actions menées dans leur ré ion.

Section 7.2 - Pour les Comités ré ionau  a ant une Commission environnement  le correspondant ré ional est le 
président de cette commission.

Section 7.3 - es mo ens nanciers des correspondants ré ionau  sont assurés par les Comités ré ionau  sau  e ceptions 
dé nies e pressément par la Direction nationale de la Commission nvironnement.

Section 7.4 - Des correspondants départementau  peuvent tre nommés de la m me a on. eurs mo ens nanciers 
sont assurés par les Comités départementau  sau  e ceptions dé nies e pressément par la Direction nationale de la 
Commission nvironnement.

Article VIII. Les chargés de mission

Section 8.1 - es char és de mission sont nommés par le président pour s occuper de dossiers particuliers ou mener  
bien des missions de courte durée.

Section 8.2 - es char és de mission sont des édérés  des salariés  emplois aidés  personnes en service civique ou des 
prestataires e ternes.

ls peuvent tre choisis parmi les membres du Conseil technique.

Section 8.3 - es char és de mission qui ne sont pas membres du Conseil technique peuvent assister au  réunions de 
celui ci avec voi  consultative et  la demande du président.
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Article IX. Circulation de l’information

Section 9.1 - e bon onctionnement de la Commission environnement repose sur la circulation de l in ormation.  cet 
e et  tout membre ou collaborateur de la Commission environnement s en a e  transmettre les in ormations produites 
ou recueillies au  instances concernées et  la Direction nationale.

Section 9.2 - a Direction nationale s en a e  in ormer périodiquement l ensemble des composantes de la Commission 
environnement  et au coup par coup dossiers en cours  les composantes et les collaborateurs concernés.

Section 9.3 - Chaque délé ué de secteur et correspondant ré ional devra ournir un bilan annuel de ses activités et des 
actions menées dans son secteur.

Section 9.4 - es in ormations circulant au sein de la direction nationale et du conseil technique de la commission 
environnement peuvent avoir un caract re con dentiel. Chaque membre de la Commission s en a e  ne pas di user 
d in ormation  l e térieur de la Commission avant accord e plicite collecti  ou du président.

Article X. Moyens de la Commission Environnement

Section 10.1 - a Commission environnement dispose d un bud et annuel attribué par la FF  et de ressources propres 
liées  son activité sta es  études... .

Section 10.2 - out en a ement de dépense concernant la Commission environnement doit recevoir l autorisation 
préalable de la Direction nationale.

Section 10.3 - oute utilisation du papier  en t te ou du lo o de la Commission nvironnement doit recevoir l autorisation 
préalable de la Direction nationale.

Section 10.4 - a Direction nationale doit tre mise en copie de tous les courriers ou documents écrits au nom de la 
Commission environnement ou utilisant l en t te  le lo o ou la si nature de la Commission environnement.

Article XI. Règlements et dispositions antérieurs

e présent r lement intérieur de la Commission environnement  adopté par le conseil d administration de 
la FF le  abro e et remplace le précédent r lement et toutes dispositions prises antérieurement pour le
onctionnement de la Commission environnement nationale.
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2.3. COMMISSION ENVIRONNEMENT 
COMPTE RENDU ANNÉE 2023

PAR PHILIPPE FLEURY ET MARIE-CLÉLIA LANKESTER

Renforcer et développer son expertise et son rôle de centre de ressources dans le domaine des pratiques
de ses activités et de la connaissance des milieux au niveau national et international

Réponse au  sollicitations des CD  et C R mobilisation importante sur le pro et de création d une R  souterraine 
en Ari e  
• Constitution d un conseil technique  membres .
• Rédaction et validation du r lement intérieur de la commission.
• Réunion Minist re colo ie ner ie erritoires pour clari er la question de déran ement intentionnel des 

chiropt res et envisa er la mise en place d une meilleure transmission d in ormations au niveau départemental 
sur les sites  en eu chiropt res  r anisation d une rencontre avec les DR A  et animateurs de PRAC prévue  
ce su et courant décembre .

• r anisation de l atelier estion des spaces arstiques  qui se déroulera le dimanche  décembre A .
• outien au pro et de protection de la rotte de Balbonne .
• Démarra e de l action nventaire de la diversité des ormes de protection des cavités action associant commissions 

scienti que et environnement de la FF . 

Développer la pratique pour tous aussi bien auprès des fédérés que des publics extérieurs
• ta e quipier nvironnement  or anisation  encadrement  rédaction du ré érentiel aliopi.
• Mallette péda o ique  Création du module aune souterraine  en lien avec aura Durand  char ée de mission 

sur ce pro et  encadrement d un sta iaire pendant  ours.

Développer le rayonnement externe de la fédération et les partenariats européens
• Depuis mai Philippe Fleur  est membre du bureau de la commission protection des cavités  uropean 

Cave Protection Commission  de la F  https://www.eurospeleo.eu/ECPC/
• Participation et communication au con r s Caves  arst and people   au  septembre  loup  

République tch que. Présentation d une communication  practisin  cavin  and sa e uardin  caves in France  
activités de la Fédération Fran aise de péléolo ie et politiques publiques Fleur  Philippe et Marie Clélia 
an ester .

Projets 2024

Deu  leviers importants en  pour la Commission environnement avec
• embauche de aura Durand pour la nalisation de la mallette péda o ique
• a mise  disposition du salarié du CD  pour l appui au  missions suivantes

la structuration du onctionnement du Conservatoire du Milieu outerrain CM
l animation de pro ets structurants pour le CM  dont la réalisation d un uide méthodolo ique sur le netto a e 
de cavités ;
la recherche de nancements pour la réalisation des actions de la Commission environnement ;
la représentation de la commission et de la FF  aupr s des structures e ternes institutionnelles.

Actions prévues pour 2024, Commission Environnement :
• Animation du Conseil technique 
• tructuration du onctionnement du CM  premi res actions et réalisation d une plaquette
• Recherche de nancements
• Représentation de la commission et de la FF  aupr s des institutions nationales et européennes 
• Poursuite de l action inventaire de la diversité des ormes de protection des cavités. l est prévu d en a er la 

rédaction d un document permettant de communiquer sur les actions de la édération et de ses structures 
déconcentrées parution en 

• Poursuite de l appui au  CD  et C R.
• Participation au s mposium de la commission protection des cavités de la F  septembre  lovaquie
• Réalisation du sta e M  équipier environnement et réponse  d autres sollicitations avec Co ci
• Mise  disposition des salariés d une banque d ima es libre de droits
• a réalisation d un uide méthodolo ique sur le netto a e de cavités 
• Réalisation de la mallette péda o ique
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2.4. COMMISSION ENVIRONNEMENT
RÉUNION DU CONSEIL TECHNIQUE

Gramat, Lot (ANEK)
10 décembre 2023, 13h30 à 16h30

Liste des participants :

•	Bernard ebreton  CD   Commission scienti que FF  B
•	Catherine Bab  Commission scienti que CD  
•	Christophe Bes  présidente commission environnement C R  et CD  
•	Claude Mouret  éolo ue  h dro éolo ue volcanique  scienti que  ancien président FF  et F
•	Claudine Masson  présidente C R Centre al de oire  CD  
•	Dominique Blais  secrétaire CD  
•	 ric Madelaine  Commissions scienti que et environnement CD  et C R ud  D  Commission Base 

de données
•	 tienne Fabre  CD  
•	Florent Merlet  C  FF
•	Fran ois Michel  Commission scienti que CD  
•	 ab  Baillou  Commission environnement CD  
•	 acques Romestan  président C R A RA et Commission scienti que Commission environnement 

C R A RA
•	 itou Delmasure  Présidente Commission scienti que et Commission environnement C R A et CD
•	Marc Boureau  Président Commission can on et F C
•	Michel oulier  Commission environnement CD  
•	 icole Ravaiau  Présidente CD  
•	Patric  Rousseau  Commission scienti que et président Commission environnement C R A
•	Philippe ssandier  Commission environnement et Commission scienti que CD  
•	 uentin aurent  président CD  
•	 ophie Front  Commission scienti que et Commission environnement ré ion centre et D  Commission 

scienti que FF
•	 hierr  Masson  CD C  et président ad oint commission can on
•	 homas Cu pers  spéléo édéré dans le  travaille au C   Président association chiropt res dans 

l e  11
•	 iméo Roche  spéléolo ue
•	 incent Biot  P le ensei nement FF  CD  
•	 incent chneider  président ad oint Commission scienti que FF
•	 ir inie ee n eet  président club P rénées atlantiques  char ée de mission création de la réserve 

naturelle souterraine P R des P rénées arié eoises 
•	 ir inie Pellisser  secrétaire CD  
•	Marie Clélia an ester  CA FF  Pole Patrimoine  présidente ad ointe Commission environnement FF
•	Philippe Fleur  président Commission environnement FF  secrétaire Commission scienti que

Ordre du jour

• Activités de la co nv en 
• A es de la co nv pour 
• Conservatoire du milieu souterrain
• chan es sur le th me des chiropt res
• Can on et environnement
• Plon ée et environnement
• Communication et valorisation
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Activités de la Commission Environnement en 2023

•	Relance onctionnement commission environnement avec réunion  constitution C  et mise  our de son r lement 
intérieur. 

•	 a réunion de lancement du conseil technique a eu lieu en visiocon érence le  uillet.
•	Réunion Minist re colo ie ner ie erritoires pour clari er la question de déran ement intentionnel des 

chiropt res et envisa er la mise en place d une meilleure transmission d in ormations au niveau départemental 
sur les sites  en eu chiropt res.

•	 r anisation d une rencontre avec les DR A  et animateurs de PRAC plan ré ional d action chiropt res  prévue 
 ce su et le mardi  décembre .

•	Réponse au  sollicitations des CD  et C R mobilisation importante sur le pro et de création d une R  souterraine 
en Ari e .

•	 outien au pro et de protection de la rotte de Balbonne .
•	Démarra e de l action nventaire de la diversité des ormes de protection des cavités action associant commissions 

scienti que et environnement de la FF . 
•	 r anisation et animation par Marie Clélia an ester du ta e quipier nvironnement  or anisation  encadrement  

rédaction du ré érentiel aliopi novembre .
•	Mallette péda o ique  Création du module aune souterraine  assuré par Marie Clélia an ester en lien avec 

aura Durand  char ée de mission sur ce pro et  encadrement d un sta iaire pendant  ours.

Axes de la CoEnv pour 2024

Discussion straté ique sur nos a es de travail pour  
•	Réactivation du Conservatoire du Milieu outerrain CM  voir plus loin para raphe dédié .
• Mise en avant de la notion de pratique responsable plut t que raisonnée le terme étant par ois vue de a on 

né ative l a riculture l a ant utilisé sans pour autant chan er dans ses pratiques  raisonnement de la notion 
de pratique responsable  évaluation de l impact de nos pratiques  recherche de pratiques moins impactantes  
adaptation de la réquentation au  en eu  de protection des milieu  

• plorer toutes les possibilités de estion pour la protection des en eu  des milieu  souterrains et les mobiliser 
selon les en eu . a Commission environnement a des thématiques ortes  érer en complémentarité avec la 
Commission scienti que. lle reprendra en  le travail commencé en  au sein de la Cosci sur l inventaire 
des modes de protection mis en uvre au sein des structures déconcentrées de la FF . l appara t dans le cadre 
de ce travail que de nombreu  modes de protection de sites souterrains ont été mis en place  l initiative des 
CD  clubs voire par les inventeurs de cavités. Ce travail montre le vrai savoir aire de protection acquis au sein 
de la FF  mais é alement la ra ilité uridique et onci re de certaines solutions mises en place. 

• a commission environnement va disposer d un salarié  hauteur de  ours par semaine en  pour travailler 
sur plusieurs actions conservatoire du milieu souterrain  rédaction d un uide pour le netto a e de cavités  
recherche de nancements  participation au pro et A CA  porté par l FR M  représentation de la FF  
dans des instances nationales . 

Conservatoire du milieu souterrain

e Conservatoire du Milieu outerrain aura plusieurs leviers d actions
• a capitalisation et la communication des savoir aire des spéléos notamment en ce qui concerne les outils et 

mo ens pour érer le patrimoine découvert par les spéléos. Cela se concrétisera par l édition en  d un uide 
technique. Cela pourrait se aire en partenariat avec la FC  édération des conservatoires d espaces naturels  
plusieurs conservatoires a ant dé  édité de nombreu  uides techniques et plusieurs sur les milieu  souterrains 
et les can ons C  Rh ne Alpes .

• a protection de sites souterrains via l inscription  la labellisation CM  la méthodolo ie reste  mettre en place. 
• a mise en place de ormations  destination des spéléos pour les visites de cavités  ra ilité  estion de roupe  

balisa e  netto a e.
• a création de comités techniques sur des thématiques spéci ques  eau  pollution  mettre en lien avec l étude 

microplastiques de la Cosci . l audra alors trouver des animateurs pour chaque roupe.
e CM  a donc vocation  structurer di érentes actions de la co nv pour en améliorer la communication.
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La discussion avec l’ensemble des participants à la réunion montre plusieurs points importants à prendre
en compte pour la suite du CMS :

•	Attention il n  a pas que les rottes spectaculaires qui méritent d tre proté ées. l manque actuellement 
d in ormations centralisées sur les cavités  en eu  il  aurait rand besoin d une s nth se nationale notamment 
pour conna tre les cavités  inscrire au CM . e pose é alement la question de la estion qui sera demandée 
une ois que le site sera inscrit au CM .

•	 i l on reprend la dé nition de l C  un patrimoine n e iste que s il est accessible et documenté. C est une 
des raisons qui e plique le re us d inscription au patrimoine naturel de l umanité porté il  a quelques années 
par un ensemble de cavités  concrétions du sud de la France. Bien prendre en compte cette conception du 
patrimoine dans le raisonnement du utur conservatoire.

•	 e mod le t pe de convention de la FF  se comple i e avec un volet ré lementaire et uridique de plus en plus 
riche. Actuellement  tr s peu de conventions évoquent la question de leur protection mais certaines posent 
des conditions d acc s prenant en compte la préservation de certains en eu . ne mise  our des inventaires 
des cavités sous convention entre les structures édérales et les propriétaires a été lancée en automne . 
Actuellement seul  des CD  a répondu. Ce travail achevé cela pourra tre une base de données utile.

•	 ouhait de la FC  d éditer un uide technique sur les outils de estion des cavités. Possible partenariat  aire 
in ormation donnée par homas Cu pers

•	 l audra voir ce qui peut rentrer sous l é ide du CM  et laisser de la souplesse de onctionnement et de l autonomie 
dans les modes de estion ré ionau  et départementau  de cavités inscrites au CM . 

•	Ce travail appara t  point nommé dans l ob ecti  de la AP d au menter les sur aces des aires proté ées sur le 
territoire national. e CM  pourrait se positionner pour des aires proté ées qui rentrent dans le cadre des aires de 
protection orte APPB  APP  R  . Actuellement  les ob ecti s de la AP ne sont pas atteints. Peut tre que 
la FF  peut se positionner dans cette straté ie et notamment pour les sites qui concernent les en eu éolo iques.

Freins identifiés qui devront faire l’objet d’une réflexion :

• e manque de ressources humaines  il  a actuellement trop de sites et de patrimoine  érer et trop de temps 
 passer sur le volet sensibilisation  l environnement. Certaines cavités nécessitent de l encadrement pour les 

visites. i l on prend pour e emple la estion des cavités du Massi  de Balbonne telle les ents d an es  il est aussi 
envisa eable de mettre en place un s st me d auto estion avec un balisa e du cheminement par catadioptres 
tout le lon  du parcours de la cavité  ce qui permet de s a ranchir d un accompa nement par un spéléo local.

• e manque de mo ens nanciers  possibilité de aire pa er les visites accompa nées pour nancer les opérations 
de estion.

Echanges autour du thème des chiroptères

•	 l est actuellement ré échi en ouvelle Aquitaine la possibilité de aire un nouveau colloque FF  dédié au  
chiropt res.

•	 ors de la réunion du  décembre avec les DR A  et animateurs de PRAC plan ré ional d action chiropt res  
Marie Clélia va proposer de mettre en place un réseau de ré érents chiropt res par CD  ou C R . ob ecti  est de 
mettre en place un partenariat a nant a nant échan e de données  mise en place d une ormation technique 
et sécurité pour les animateurs en char e d opérations de compta es en milieu souterrain . Depuis la réunion 
du  décembre s est bien déroulée et le principe d un tel réseau a été retenu  reste  en préciser les modalités  
les adaptations selon les ré ions. 

•	 a Commission environnement propose de mettre en place un roupe national chiropt res  il audra alors trouver 
un animateur national pour ce pro et. l pourrait tre dési né par le réseau de ré érents chiro des CD . ote a 
posteriori  ils seront dé  en char e de dési ner un coordinateur ré ional .

Développer une approche de type « grottes sentinelles »

•	 tant donné les chan ements d utilisation des sites par les chiropt res liés au chan ement climatique  les spéléos 
pourraient se positionner pour le monitorin  de ce phénom ne notamment au travers d une action de t pe 

entinelle . 
•	 a Cosci souhaite développer les sta es pluridisciplinaires pour apprendre  lire les cavités et pour l instrumentation  

 compris sur la thématique des chiropt res
•	Dans le cadre du pro et rottes sentinelles porté par FR M  dont la FF  est membre  il serait intéressant de 

suivre des cavités avec une réquentation ré uli re. l sera alors possible de mettre en place une méthodolo ie 
de mesure d impact de la réquentation sur les populations de chiropt res. e choi  des cavités nécessite que 
l on dé nisse ce que l on veut observer. l audra sans doute inclure une rande variété de cavités.
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2.4. COMMISSION ENVIRONNEMENT RÉUNION DU CONSEIL TECHNIQUE

Canyon et environnement

Marc Boureau précise que l FC est un peu loin des débats de la Commission environnement  
•	 e milieu de pratique du can onisme a beaucoup plus d usa ers que les cavités p cheurs  bai neurs  barra es 

DF  autres édérations . l s a it d une activité dont l or anisation est relativement récente. C est la mise en 
place de la sécurité du pratiquant qui a prévalu dans l or anisation des actions des édérations sportives. 

•	Actuellement  il  a une ur ence d actions avec péril de maintien de l activité du ait du conte te climatique. Avec 
notamment la multiplication des arr tés d interdiction et des pressions plus ortes sur les milieu .

•	 n  la FF  a eu la délé ation can on par mise en place d un contrat de délé ation. FC anime le réseau 
can on FFCAM  FFM  dans le cadre du contrat de délé ation. Actuellement  seules la FFCAM et la FF  ont 
l a rément environnement. 

•	 e P le Ressources nationales a réalisé une enqu te sur les métiers can on. ne restitution est prévue avec l ensemble 
des acteurs du milieu. FC va proposer la mise en place d une opération con ointe autour de l environnement 
des milieu  de can on  cela pourrait tre l or anisation d A C Assises nationales de l nvironnement Can on  

 l automne .
•	 FC souhaiterait homo énéiser la ormation  l observation de son milieu de pratique dans les ormations de 

la FF . Cela nécessitera de modi er les ré érentiels de ormation.
•	Actuellement sur la Formation moniteur can on  il n  a plus de module environnement. Cependant  sur ce 

domaine  l FC a identi é un besoin de montée en compétences des cadres et de sensibilisation des primo 
arrivants.

•	Avant  le rassemblement inter édéral de can on était or anisé sur un mode tr s ludique. ur le dernier R F  la 
FF  a inté ré des sorties sur le th me de la préservation des environnements de can on.

•	Marc Boureau conclut en précisant que sur ces actions utures il prévoit de solliciter les commissions scienti ques 
et environnement. 

Plongée souterraine et environnement

•	 l  a nécessité de développer les actions de recherche sur les invertébrés cavernicoles aupr s de la communauté 
spéléo. n lien serait  aire avec la qualité des eau  de sur ace. 

•	 FP  a réalisé en  un premier sta e environnement avec la Cosci. l serait intéressant de développer des 
opérations de recherche sur la aune souterraine st obie.

Communication et valorisation

• l est nécessaire de mieu  valoriser les actions comme ce qui est ait avec la DR A  Bour o ne Franche Comté 
sur l inventaire micro aune  ou en ré ion ouvelle Aquitaine sur la st o aune.

• a perception des spéléos par les institutions est souvent dé avorable. 
• l  a nécessité de rétablir un lien ort avec le Minist re de l environnement. Par e emple  la convention FF  

avec le Minist re de la culture reconna t que les spéléos participent  la découverte   la connaissance et  la 
protection du milieu souterrain et  son patrimoine archéolo ique.
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2.5. PÔLE PATRIMOINE, SCIENCES ET ENVIRONNEMENT

COMPTE RENDU ANNÉE 2023

 a vu le P le poursuivre les actions en a ées tou ours dans une volonté de soutenir le travail des commissions 
et d uvrer pour une meilleure reconnaissance et un meilleur soutien de nos activités dans le domaine de l étude  la 
préservation et la estion des milieu  arstiques. 

Délégation UICN (Marie-Clélia Lankester et Fabien Hobléa)

• MC A  Représentation au sein du CA du comité ran ais C
• MC A  Co si nature ribune pour les  ans de l C
• F  Formulation de recommandations FF  concernant le pro et de li nes directrices pour les ones clés du 

patrimoine éolo ique en vue de son approbation par le Con r s mondial de la nature de l C en .

Délégation FNPRF (Vincent Biot et Marie-Clélia Lankester)

• MC A  ou ours pas destinataire en  des mails d invitation de la FP RF. chan e téléphonique avec la FP RF 
pour relancer la si nature de la convention de partenariat en évrier .

Pôle Patrimoine, Sciences et Environnement (Marie-Clélia Lankester)

Renforcer et développer son expertise et son rôle de centre de ressources dans le domaine des pratiques de ses
activités et de la connaissance des milieux au niveau national et international

• Participation au Comité de pilota e du Plan ational d Actions pour les Chiropt res et rédaction bilan FF  annuel 
dans le cadre du P AC.

• Représentation de la FF  au sein du bureau FR M  poste de ice Présidente et participation au sein du 
roupe de travail spaces naturels proté és et milieu souterrain .

• Minist re des ports  renouvellement de la si nature de la charte des en a ements écoresponsables pour les 
or anisateurs d év nements.

• Club des ré érents développement durable  des édérations et des li ues pro essionnelles.
• Réponse  la sollicitation de la FC  sur la bonne prise en compte de la aune sauva e des milieu  souterrains 

lors des aména ements touristiques.
• Participation au roupe de travail  adaptation des pratiques sportives ace au chan ement climatique dans le 

cadre du Plan ational d Adaptation au Chan ement Climatique du port  hori on  P ACC port .
• Rencontre avec la P  France autour du pro ramme Biodiv sports inté ration du copil de suivi du pro ramme 

en cours  proposition de réédition d un livret associant la FF .
• Animation avec la Commission scienti que pour la participation de la FF   la relecture du uide méthodolo ique 

évaluation et carto raphie de l aléa des mouvements de terrain d ori ine arstique C R MA BR M .

Développer la pratique pour tous aussi bien auprès des fédérés que des publics extérieurs

• Mallette péda o ique  Mobilisation de partenaires autour du pro et de mallette péda o ique  création d un 
roupe de travail  dé nition des contours du pro et et des contenus de la malle en lien avec aura Durand  char ée 

de mission sur ce pro et. 

Améliorer la valorisation de la richesse de notre expertise pour développer et pérenniser les ressources
financières de la Fédération afin de renforcer sa capacité à autofinancer son plan d’actions

• uivi des contrats de prestation et convention au sein du roupe dédié
• Dé nition du plan de char e du utur salarié du CD  mis  disposition  ours par semaine en  sur la 

Commission environnement nationale.

Missions de coordination du Pôle

• Contact ré ulier avec les Commissions  suivi des pro ets et aide  l orientation straté ique.
• Réponse au  sollicitations e ternes  Mines de Ma au es  rotte de au ours  rotte des auriers .
• Participation au roupe de travail pour le renouvellement de l a rément environnement national.
• Participation au ur  du Pri  Dodelin .
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3.1. COMMISSION ENVIRONNEMENT ET SCIENTIFIQUE

CSR AURA

PAR JACQUES ROMESTAN

Faute de bénévole l activité est tr s réduite.

ous avons participé  plusieurs réunions de comité consultati  de réserve naturelle
• outien au  publications départementales  aide de   au CD  pour la publication de D 
• Mise  disposition de matériel Biolo ie  pas de demandes e primées

Projet 2024 :
• Protection Chiroptères : nous poursuivons les actions avec les partenaires habituels par département sous la 

coordination ré ionale de la P  qui re la base de données.
• Protection du milieu naturel
Partenariat avec le CEN : mise en place d une nouvelle convention ré ionale avec le C

• Publications : l aide au  CD  pour les publications de leur bulletin est maintenue.
• Mise à disposition de matériel scientifique : Matériel scienti que de biospéléolo ie. n lot de matériel est 

disponible pour les comités et clubs voir inventaire disponible sur le site eb C R .
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3.2. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION 
SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT

COMITÉ SPÉLÉOLOGIQUE RÉGIONAL 
CENTRE-VAL DE LOIRE (CSR CVL)

Responsable de la commission scientifique et environnement : ophie Front front.sophie45@gmail.com
Acronymes  CD   Comité Départemental de péléolo ie  C R  Comité péléolo ique Ré ional  FF   Fédération 

Fran aise de péléolo ie  Cen  Conservatoire d spaces aturels  FC   Fédération des Conservatoires d spaces 
aturels  F   France ature nvironnement  F PM  ociété Fran aise de l tude et de la Protection des Mammi res  

DR A   Direction Ré ionale de l nvironnement  de l Aména ement et du o ement  R R  Réserve aturelle Ré ionale  
BR M  Bureau de Recherches éolo iques et Mini res  C   Centre al de oire  C P   C mité de P ota e.

Pour rappel
Convention de partenariat C R C Cen C  Cen  
Convention de partenariat CD  Cen C F PM 
CD   Convention d acc s cavité R R Bois des Roche Cen C  depuis 
C R C  A rément au titre de la protection de l environnement 
CD   A rément au titre de la protection de l environnement renouvellement 

1) Explorer et étudier les réseaux souterrains et les phénomènes karstiques au service de la connaissance

Comprendre le fonctionnement du système karstique du val d’Orléans :
e club de plon eurs  Spéléo Subaquatique Loiret  a réalisé en  plusieurs actions sur les réseau  no és 

du oiret  
Réalisation d un essai de tra a e sur les pertes de im re sud d rléans  alimentant la partie aval du s st me 
arstique du val d rléans.

Poursuite des suivis niveau d eau température des sources du oiret sources principales et sources dans le lit 
en aval  publication de l historique des données dans arstolo ia.

bservations sur la aune du réseau no é.
est en milieu no é de deu  uorim tres R AM mis  disposition par la société RA A et tentatives de 
au ea e par dilution.

Poursuite des mesures de courant dans les aleries no ées au mo en de plateau  inclinométriques
opo raphie des nouvelles aleries e plorées dans la partie aval des sources de l Ab me au m emo.

périence de mesure de la dissolution in situ dans le réseau no é avec les calcite ba s
écurisation de la source des Béchets.

Amélioration de la connaissance de la biodiversité cavernicole :

Depuis plusieurs années  le C R C  réalise un 
inventaire de la aune cavernicole de la ré ion Centre al 
de oire. Cette année encore  une petite di aine de sites 
souterrains  répartis sur  départements de la ré ion  
ont ait l ob et d observation et ou de prél vement 
de aune cavernicole. uatre de ces sites  érés par 
le Cen  ont été visités dans le cadre de la convention 
de partenariat entre le C R C  et le Cen C  et le 
Cen . Cet inventaire est tou ours en cours  mais un 
état des connaissances actuelles sera publié dans les 
Recherches aturalistes sous presse .

ne in ormation et sensibilisation aupr s de F  
Centre al de oire concernant la aune souterraine 
aquatique st o aune . Contribution au dossier 
technique Crues et biodiversité  réalisé par l ARB  
dans la partie appes souterraines . 

Crues et biodiversité - Portail de la biodiversité en Centre-Val de Loire (biodiversite-centrevaldeloire.fr
[https://www.biodiversite-centrevaldeloire.fr/comprendre/dossiers-thematiques/crues-et-biodiversite] .

Figure 1 : Site web de l’Agence Régionale de la Biodiversité
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3.2. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT (CSR CVL)

2) Contribuer à la protection, à la gestion et au suivi du patrimoine souterrain

Depuis maintenant  ans  le C R C  intervient sur un ou re nouvellement redécouvert dans le oir et Cher. e 
ou re du clos du cul a servi pendant de nombreuses années de dépotoir erraille  verre  déchets ména ers en tout 
enre . l est maintenant situé dans la one pa sa re d un lotissement en construction. Ce site souterrain est occupé 

par une belle population de chauve souris en période hivernale. e conseil départemental du oir et Cher CD  dans 
le cadre de son plan en aveur des chiropt res  a nancé la mise en protection de ce site  un périm tre rilla é permet 
au  chauves souris d accéder  la cavité  tout en proté eant l acc s des chutes de personnes puits de m . n panneau 
d in ormation a été réalisé par le C R et le CD  a n d in ormer les habitants. acc s au site est soumis  autorisation 
et accompa nement par des spéléos du C R C . ne convention d acc s va tre si née entre le C R C  le CD  et la 
c o m m u n e .

n suivi des températures sur plusieurs années est réalisé dans ce ou re  avec l appui nancier du CD  a n 
d étudier la thermo pré érence des chauves souris et l éventuel impact de travau  de netto a e a randissement entrée .

e C R C  réalise le suivi des chauves souris en période hivernale sur un réseau de trois sites souterrains sur la 
commune de alencisse dont ait partie le ou re du Clos du Cul. Ces trois sites se situent dans un ra on de moins de 

 m. Depuis maintenant  ans  le C R C  ré ule les visites hivernales de la rotte d rchaise  cavité ma eure pour la 
ré ion. acc s est interdit de n octobre  n mars. e compta e hivernal des chauves souris sur ces trois sites montre 
une lé re pro ression avec  chauves souris comptabilisées  avec  esp ces di érentes. 

Avec le soutien de la DR A  le CD   poursuit son étude sur le dér lement climatique et la thermo pré érence 
des colonies de chiropt res en cavité. ls ont équipé sur plusieurs années  des cavités ciblées  a n de suivre avec précision 
les courbes d évolution de températures  l e térieur et  l intérieur du milieu souterrain.

3) Représentation dans les instances

e C R C  ainsi que le CD   sont présents au C P  du Plan d Action Ré ionale Chauves souris piloté par la DR A . 
e C R C  est é alement présent au C P  du plan d action départemental d actions en aveur des Chauves souris 

du oir et Cher. ne convention de parta e de données va tre si née dans ce cadre.

Se former et former ses adhérents :
a FF  est membre du C P  du P A chiropt res et elle a une convention nationale avec la FC  et la F PM. 

Dans ce cadre  elle va nommer des délé ués chauves souris  au niveau départemental et ré ional. C est pourquoi  le 
C R C  va proposer en  une ormation  destination de ses adhérents pour mieu  conna tre les chauves souris et 
apprendre  les identi er en période d hibernation. 

a responsable de la commission scienti que et environnement du C R C  a suivi une ormation du réseau de 
métier Milieu  outerrains et arst  M  du C R  sur les prél vements et échantillonna e en milieu  souterrains 
a n de mieu  comprendre et proté er le patrimoine souterrain. 

Figure 2 : Panneau d’informations sur les chiroptères du gouffre du Clos du Cul et inventaire des espèces présentes
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3.2. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT (CSR CVL)

Communication auprès de la communauté scientifique :
es actions ré ionales sont portées  la connaissance de la communauté scienti que  travers des communications 

nationales
• e C R C  a été sollicité pour aire une communication orale lors des Assises ationales de l nvironnement 

arstique A  sur la thématique es milieu  souterrains  uels partenariats pour leur préservation .
• e C R C  a publié un article sur la estion du ou re du Clos du Cul dans le oir et Cher dans le péléoscope 

revue annuelle des commissions scienti que et environnement de la FF  https://geb.ffspeleo.fr/spip.
php?article448 p. .

• e  plon eurs du oiret  a publié un article scienti que permettant de mieu  comprendre le s st me arstique 
du al d rléans dans la revue arstolo ia    pa es   . https://publications.ffspeleo.fr/
bulletin.php?id=27561#

4) Communiquer, informer et sensibiliser le grand public

Implication dans des animations nationales « grand public » :

ors des ournées du patrimoine  le CD   a 
assuré la visite   la demande de la commune  des 
sources du iman on  patrimoine éolo ique  historique 
et aunistique. Ce sont des sources naturelles qui 
ont été captées en souterrain  partir de  pour 
alimenter en eau la ville de ours. lles re or ent de 
aune souterraine dont certaines esp ces sont en cours 

d identi cation aupr s des spécialistes. 

Dans l ndre  lors des Journées du Patrimoine  le CD C  et le Cen 
C  ont proposé au rand public  une découverte des caves du ran er et de 
Palluau. Ces deu  sites sont propriété du Cen C . ls ont servi d e traction 
de pierre puis de champi nonni res avant d tre rachetés par le Cen C  et 
proté és pour tre des abris ma eurs pour les chauves souris. 

Cette sortie était é alement une sortie avec le roupe PhotoCen  
accompa né du CD C  qui a parta é ses compétences en photo raphie 
souterraines. 

Dans le oiret  lors de la fête de la science  le CD   a tenu un stand en commun avec le BR M a n de aire 
découvrir au public les spéci cités et les ra ilités du milieu souterrain. 

Dans di érents départements  lors JournéesNationales de Spéléologie, les CD  ont ait visiter des caves arti cielles 
et ou des cavités naturelles  a n de aire découvrir au rand public ce patrimoine méconnu et de le sensibiliser  sa 
ra ilité et l importance de sa préservation éolo ique  historique  aunistique . 

Actions locales :
Dans le Cher  le CD   et le Cen C  ont ait une soirée con érence pour le public sur les études qu ils m nent sur 

le site du Patouillet  en collaboration avec le Cen C  estionnaire  nventaire des tr s nombreuses cavités souterraines  
anciennes mines d e trait de er  histoire du site  découverte de la aune cavernicole  sensibilisation au  chauves souris 
qui utilisent ces cavités. 

ou ours dans le Cher  e CD   et le C R C  ont é alement proposé une ournée découverte aupr s des scolaires 
d une école CM  et CM . a ournée s est parta ée entre diaporama  découverte du matériel spéléo  découverte de la 
aune cavernicole  visite d une cavité. 

Figure 3 : Visite des sources du Limançon

Figure 4 : Article sur la cave de PalluauFigure 4 : Article sur la cave de Palluau
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3.2. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT (CSR CVL)

Dans le oiret  depuis  ans  le CD  travaille sur un pro et de sentier arstique en or t d rléans. Cette année  il a 
été parmi les premiers auréats de l appel  pro et entier de nature  lancé par le minist re de la ransition écolo ique 
et de la Cohésion des territoires et piloté par le Cerema. e sentier a pour ob ecti  de aire découvrir au rand public 
le onctionnement d un massi  arstique ormation des cavités  r les des ou res dans la or t d rléans   travers 
une lecture pa sa re. Ce sont  tables péda o iques interactives disposées sur un circuit de  m. l sera installé et 
inau uré en .

e C R C  a réalisé di érents supports pédagogiques pouvant servir de supports lors d animations scolaires ou 
rand public. ls vont tre mis  disposition des di érents clubs et CD .

Emission télévisée : e CD   a réalisé deu  épisodes de l émission ré ionale Des ourmis dans les ambes  
di usée sur France  Centre al de oire sur la aune cavernicole. e premier épisode a été di usé le  septembre 
deu i me su et   https://france3-regions.francetvinfo.fr/centre-val-de-loire/programmes/france-3_centre-val-de-
loire_des-fourmis-dans-les-jambes?id=5231838

e deu i me épisode a été di usé le  novembre deu i me su et   Le château d’Ainay-le-Vieil et ses
sublimes jardins - Documentaire en replay (france.tv)

Figure 5 : Exemples de tables pédagogiques du sentier karstique

Figure 6 : Premier et deuxième 
épisodes « Des fourmis dans 
les jambes »
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3.3. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION 
SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT

CSR NOUVELLE-AQUITAINE

e r le de la C R ouvelle Aquitaine est de
• proposer des ournées de ormation ou d or aniser des sta es
• mettre en relation les nvironnementalistes et les spéléolo ues
• encoura er les sciences participatives
• soutenir des actions de protection de l environnement
• aider  la mise en orme de dossiers
• recueillir et di user les in ormations

1) CSRNA :

a) Stage archéologie
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b) Stage régional Topographie niveau 1

Dates :  et  avril 
• Lieu  Charente  Moulins sur ardoire ilhonneur .
• alle des Associations équipée d une cuisine  mise  disposition racieusement par la commune. 
• éber ement  te du uquet  Cha elles.
• Formation pédagogique : opo raphique ouverte au  débutants édérés ou remise  niveau.
• Programme :

avoir réaliser une topo raphie avec instrument Disto  ou autres matériels topo sous terre.
avoir transcrire les données terrain usqu au dessin sur papier millimétré.

Présentation de la base de données arsteau.
L’informatique est prévue uniquement pour réaliser un cheminement pour faciliter le report et le dessin topographique 

sur papier. L’utilisation de différents logiciels topo et dessin assisté par ordinateur (DAO) fera l’objet d’un niveau 2 qui sera 
programmé prochainement en 2023.

• Encadrement :
Mathieu B R R  or anisateur administrati  
sabelle MAR A  intendance
hierr  MARC A D  or anisateur et cadre technique 

Philippe B ARD  cadre technique
Bernard R  cadre technique

WhatsApp : un roupe a été créé pour permettre l échan e d in ormations  photos  etc.

• Programme stage topographie 21-22-23 avril 2023 :
endredi soir :

Arrivée directement au te le uquet  Cha elles.
Accueil des participants  partir de h.

amedi matin : présentation topo en salle
amedi apr s midi : e ercices topo dans la rotte des Rameau  située   m de la salle.

Dimanche matin : report topo en salle
Dimanche apr s midi :

Poursuite de la topo en salle
Présentation de arsteau.
Fin du sta e  h.

• Stagiaires :

STAGIAIRES Nom Prénom Club
1 AR A D Ale is R CC Charente

2 ABB Francis  Dordo ne

3 A  R hibault péléo Club Chatelleraudais

D L i s e ndividuelle Charente

D A D D an i e l individuel 

6 MAR A sabelle A C Charente

7 A C ohan C R  Dordo ne

D P élo se péléo Club Chatelleraudais

9 D MM r stan péléo Club Chatelleraudais

10 D MM die péléo Club Chatelleraudais

11 RRA Y o an n péléo club du Duraquois

12 A B R Fabienne CD  
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c) Stage régional Topographie niveau 2

Dates   et  décembre
• Lieu : Pyrénées Atlantiques, 64 AUSSURCQ (Massif des Arbailles)
• Formation : ouverte au  spéléos autonomes licenciés  la Fédération Fran aise de péléo   our de leur cotisation 

et a ant dé  des connaissances en topo raphie.
• Programme

avoir utiliser un Disto  version  et produire une topo raphie  l aide d un lo iciel inté rant un module de calcul 
et un module de dessin.
• a veille au soir  arrivées au te de arindein et au ca olar de Ahus .
• 1er our  opo dans la rotte de arhal eta Camou

Prises de mesures en cavité par roupe de  personnes. Méthode d utilisation du Disto . 
Dessin sur le carnet topo.

• 2è m e  our  report topo au te de arindein.
Récupération des données du Disto  par Bluetooth  l aide du lo iciel Poc et opo  véri cation de la cohérence 
des données. 
nté ration des données dans le lo iciel opoCal R  paramétra es  utilisation des onctions de dessin  production 

de la topo raphie.
Matériel utilisé  Disto  version  pour deu  personnes  char eur de téléphone adaptable au Disto  acon de 

vernis  on les de couleur vive pour positionner les stations  carnet ormat A  ma i muni d un critérium ou d un cra on  
ordinateur portable sur lequel la onction Bluetooth est activée et auront été installés les deu  lo iciels Poc et opo et 
opoCalc R.

https://paperless.bheeb.ch/PocketTopo13.html
http://topocalcaire.free.fr/telechargement.html
es sta iaires s en a ent  terminer la topo raphie commencée lors du sta e et la ournir au  encadrants en vue 

du bilan du sta e.

• Encadrement :
Mathieu B R R  or anisateur administrati        goutbergeron@wanadoo.fr
Pascal MA R  or anisateur technique        pascal.mathellier@free.fr
Fabrice A A  or anisateur technique        fab.sauvage@gmail.com

hierr  MARC A D  or anisateur technique       thierry.marchand.19@free.fr

• Stagiaires :
Nom Tel mail Club

RA AM  Darioush     darioush mailo.com Club ei e Mendi ara i

B R R  Mathieu     outber eron anadoo. r C Corr e

MARC A D hierr     speleo ree. r C  ulle

P C R ir inie     vir inie.pellicer mail.com CD   ot

MAR A  o l     marou mail.com C  imo es

Figure 1 : Topo papier Figure 2 : Exercices topo dans la Grotte des Rameaux

SPELEOSCOPE N°43.indb   65 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 3  : COMMISSIONS RÉGIONALES66

3.3. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT CSR NOUVELLE-AQUITAINE

d. Stage Hydro prévu en 2023 repoussé en 2024 :
Manque cadre ré érent h dro éolo ue. e site est acté et l héber ement aussi.

2) Projet Stygofaune :

Dates : 
Lieu : ironde B RD A  en présentiel avec visio en parall le  
• Présentation de la PA  la FF  et C R A et pro et F. .  
• Bilan des récoltes 
• iste des sites remarquables 
• Réalisation d un inventaire  Stygofaune France (stygofaune-france.org)
• alidation de la n des récoltes sur la ouvelle Aquitaine. es  derniers départements  andes et P rénées 

atlantiques ont ni en  voir CR CD   et . 

3) Assises nationales de l’environnement karstiques (ANEK) :

Figure 3 : Exemples 
de topo des stagiaires

Figure 4 : 
Photos du stage
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Dans l attente de la sortie des Actes pro rammés en uin  voici la liste des communications

Samedi :
• uverture

C R A o l R
C R  Philippe Ducassé
FF  a l ane o

• évolution du climat n crétacé  de  Ma  nos ours
• es rottes et le arst  l anthropoc ne passé et actuel
• a spéléolo ie  une autre a on de voir le monde  le climat  et la nature 
• Paléoclimats et impacts du chan ement climatique
• es en eu  orts sur les e plorations en plon ée souterraine
• e chan ement climatique dans les can ons 
• Chan ements climatique et pratique de la spéléolo ie 
• es rottes et les arsts  l Anthropoc ne utur 
• e r le sentinelle des spéléolo ues
• es chiropt res cavernicoles ace au  chan ements climatiques 
• e chan ement climatique et ses impacts sur la st o aune ran aise 
• es dessous du chan ement climatique  rottes ornées et  concrétions
• e paléo arst querc nois  un enre istrement des évolutions climatiques et environnementales dans le temps 

pro ond.
• Chan ements climatiques  ce qu apporte l archéolo ie et les préoccupations pour la conservation du patrimoine 

souterrain dans le utur.
• Ré ression de la nei e et de la lace dans les ou res de la Pierre t Martin arra
• tat et évolution de l en lacement des arsts du massi  de avarnie Mont perdu
• emple de source de la Cévenne chisteuse 
• e recensement des chiropt res cavernicoles dans le département du ot

Samedi soir soirée Eau et gestion : Parc du uerc   amedi soir soirée publique 

Dimanche :
• Réseau  de mesures qualité des eau  souterraines
• Atelier estion des espaces arstiques  collaboration spéléos et estionnaires de sites arstiques
• Atelier es milieu  souterrains  quels partenariats pour leur préservation  
• a estion des cavités  chiropt res dans le département du ot
• impact du chan ement climatique sur la estion et la protection du éopatrimoine arstique 
• P peleo  inventaire participati  des pollutions des sites arstiques en ccitanie 
• De la surveillance h drolo ique  la sécurisation des e plorations.
• rottes laboratoires pour la spéléolo ie et des sites suivis can on 
• rottes sentinelles du chan ement climatique 
• position au radon dans les cavités 

Cl ture des A    h

3.3. BILAN 2023 DES ACTIONS DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT CSR NOUVELLE-AQUITAINE
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4) Réunions 2023 :

•  Réunion FF  rand ud uest PA  
• du  au  Réunion du B ar itou seule 
• octobre  Réunion Co ci on personne du C R A 
• A   réunions préparatoires en visio ou présentielle
• le  anvier  réunion Aclimatera présentiel  Bordeau   P. Rousseau 

Présentation des cahiers sur  estion quantitative de l eau et usa es a ricoles.
• Du  au  Réunion Co env. scienti que A  Ch teaurou  

PR A  R  FA  RRA  FF    PAR C B 
 Proposition livret Chiro  suivre 

•  Réunion Co environnement scienti que isio 
•  Réunion Co environnement scienti que ramat 
• du  au  participation au  A
•  éminaire C R A BRA MP   . 

a) Divers réunions – autres :
•  Rassemblement caussenard con  scienti ques  itou
•  Rencontres octobre Ferrere  h dro éolo ie  itou
• isio chiropt res . Bru elles chauves souris 
• isio arsteau voir itou
• isio FF  sur la rotte des spalun ue ARD   itou
• Réunion P D R es ies  è m e  édition des tats énérau  du bassin de la Dordo ne P. Rousseau

Bilan de  ans de suivi du bassin versant de la Dordo ne
•  Réunion PRAC  plan de restauration aquitaine des chiropt res 

isio  B. ebreton présent 
h mes abordés

. Rappel des en eu  et des actions du P A 

. r anisation et bilan de l animation et de la mise en uvre du PRAC 

. Présentation du pro ramme chiropt res cavernicoles prioritaires en ouvelle Aquitaine

. Perspectives .

b) Agrément environnement CSRNA E. Dejonghe, P. Rousseau, O. Collon
e suivi annuel est obli atoire  l obtention de l a rément a ant été noti é le  nous n avions pas encore 

ourni les usti cati s demandés annuellement au titre de l article  . Ainsi nous avons ourni les années  et  en 
septembre . 

Pour rappel l’agrément au titre de la protection de l’environnement (A.P.E) est accordé pour 5 ans.
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BILAN DES COMMISSIONS ENVIRONNEMENT/SCIENTIFIQUE 
CDS NOUVELLE AQUITAINE – ANNÉE 2023

1) CDS 16 :

• drolo ie   réunions sur les sources de la R  avec l .P. .D. 
• Archéolo ie

ta e archéolo ie niveau  Charentes  voir bilan ré ional ci dessus
• ta e topo niveau  voir bilan ré ional ci dessus 
• r anisé par C R A  

Biospéolo ie protection 
• Dans le cadre du label colaire  B. ebreton a animé  sorties sensibilisation  la biospeolo ie pour le coll e de 

Montbron.

2) CDS 17 :

• Du point de vue scienti que  nous avons une convention avec la DD M pour appu er le C R MA qui a une 
mission de dia nostic du arst littoral  des découvertes intéressantes  aleries ossiles arstiques tronquées 
par l érosion marine.

• l n  a pas eu de réunions atura  en  ni de suivi Chiropt res.
• Participation sta es archéolo ie et topo en Charentes 
• Découverte de poissons ravés et personna e  Déclaration o cielle en cours 
• Découvertes de si nes d ori ine de la construction de l aqueduc de aintes.  suivre. 
• Mesures d une di aine de sources arstiques en cours  dont le capta e de ros Roc. Celles ci sont éolocalisées  

une série de mesures h dro ont été e ectuées avec des stations de Caecospheroma. Du matériel en place a 
disparu suite au  crues n  donc  remettre en place.

• n pro et pour  sta e biospéolo ie orienté bactériolo ie. outien C R A nécessaire. Possible sur le .
• Daniel Dinant a pratiquement terminé son labo pour la st o aune et bactério  spectrophotom tre  binoculaires  

P m tres  

3) CDS 19 – Projet 2023 :

• Pro et st o aune en Corr e  bilan transmis epanso 
• Co or anisateur du sta e opo C R A niveau 
• ta e P  C R A niveau  h. Marchand  Pascal Matelier 

Dates   
 sta iaires 
oir bilan C R A 

4) CDS 24 :

Label Scolaire et environnement/scientifique
Di érents contacts et réunions avec le cée A ricole de Péri ueu  pour adapter le label scolaire au  B  estion 
Protection de la ature  
• Convention en cours de nalisation  

orties biospéolo ie pro rammées
Con érences biospéolo ie 

ta es sur des observations arstiques de terrain  chauves souris  instrumentation de cavités
P. Rousseau  B. ebreton  R. Bourcerie 

Manifestation sur l’eau (SRDB)
• e  uin matin  Bourdeilles présentation du RDB  du r le de l h dro éolo ue Départemental  du MD  des 

avancées du BR M sur les nouveau  outils  environ  personnes présentes. 
• ne mini table ronde avec le CD  .
• e  uin apr s midi  . Delpe rou  RDB  P. Rousseau  M. Deleron  M. Rouillé CD
• Formation des élus et partenaires de l eau de sur ace arstique   ateliers en parall le  personnes  

ne présentation d une rivi re souterraine  ancien capta e pour un roupe
ne sortie éolo ie et arstique en sur ace au dessus de la rotte de Beaussac pour le è m e  roupe 

Création d un livret péda o ique de terrain pour cette occasion et ourni  chaque participant 
• e  uin apr s midi  Formation analo ue par hierr  Baritaud  la rotte de illars.
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Nontron DESIGN
uite  un contact d une sta iaire avec le Président du CD  ontron Desi n souhaitait un partenariat dans le 

domaine d interprétations des pa sa es arstiques. ne premi re sortie terrain ut or anisée pendant le suivi tra a e 
de é recombe  a n de montrer les phénom nes arstiques les plus évidents  secteur ontron  ceau t an el  t 
Front la rivi re et la Dronne amont. intér t de ce secteur  c est d tre proche de la aille du Pu  et des ranit neiss. 

ne partie des eau  de sur ace basculent sur la Charente Bandiat  et une partie sur la Dordo ne Dronne . 
e  uin restitution des travau  du roupe  ontron P. Rousseau sur la partie carte du secteur.

Phase 
 septembre  sortie  ontron concernant le arst et les circulations souterraines d un roupe de  personnes 

adultes. Formation sur les phénom nes arstiques de terrain. ne demande de découverte du milieu souterrain 
est demandée sur une cavité. es  n ont pas permis de les inclure donc  prévoir. 

 septembre  ne premi re restitution avec les élus a eu lieu en mairie  représentant le CD   Mme le 
Maire a été tr s intéressée par notre implication dans ce pro et  voir un sentier d interprétation  créer sur la 
arstolo ie et la éolo ie de sur ace autour de ontron.

Suivi climatique et hydrologique sur deux cavités tests
n suivi climatique et h drolo ique est en cours sur les cavités de Bou ic et de amni s depuis avril . es 

deu s st mes h drolo iques poss dent des comportements tr s di érents. es mesures permettront d observer la 
réponse impulsionnelle des deu  cavités en onction des précipitations  l inertie des deu  s st mes  les temps de vidan es 
etc. es mesures permettront  en outre  de véri er d éventuelles corrélations entre les températures de l air e térieur  
de l air  l intérieur des cavités et des températures de l eau.

es crues e ceptionnelles survenues en décembre o riront un beau cas d étude données  venir .
Participants  Fred iales  érém  Parade  Manon issidre  Chloé ombault

Protection du milieu souterrain et relance du Conservatoire du milieu souterrain à l’échelon départemental
Con ormément  la traté ie ationale des Aires Proté ées   du territoire devra tre sous protection et  

sous protection orte  l hori on .
a participation du CD  au  di érentes instances de préservation du milieu naturel en  nous incite  penser 

que la Fédération Fran aise de péléolo ie doit s emparer des outils ré lementaires dé  mobilisés par les autres acteurs 
de la protection de l environnement pour rendre plus visible son action vis vis des autorités environnementales  DD  
DR A  FB etc  ous devons aire valoir la lecture plus ouverte que nous aisons de la déclinaison de la AP  qui i nore 
dans sa mise en uvre actuelle l un de ses propres principes qui veut que la protection d une aire sera d autant plus 
e ective et durable qu elle sera portée par les cito ens  les acteurs et les institutions de son territoire.  AP .

ous conduisons une ré e ion pour mener une action pilote sur un  plusieurs sites de pratique dans le département 
de la Dordo ne en lien avec le Conservatoire du Milieu outerrain. a rotte de Caillaud  de par son statut de rotte 
laboratoire  s  pr terait asse  bien.

Ré e ion portée par uentin aurent et soumise au CA. idée est  m rir.

Evolution de l’arrêté préfectoral de protection de biotope de la grotte de la Fontanguillère
n  le CD  a poursuivi ses échan es avec les représentants de l tat DD  DR A  FB  et le C  pour 

promouvoir une modi cation du contenu de l APPB. 
es modi cations portent sur  

une acilitation des acc s de la FF  pour la conduite de ses actions en aveur de l étude et de la protection du site  
la reconnaissance du caract re avorable  la préservation du site de ses actions  et de la prise en compte de 
son avis dans la estion des acc s au site.

Réunion de concertation le  mai  DD  de la Dordo ne  Péri ueu   avec DD  DR A  FB  C  représentant 
du PRAC ouvell Aquitaine  uentin aurent Président CD   o l Ro  Président C R A   annic  Dec er Directeur 
administrati  FF .

Réunion de concertation le  décembre  DD  de la Dordo ne  Péri ueu   avec DD  uentin aurent 
CD   Florent Merlet C  FF .

Participation financière à Explo Laos
e CD  a participé par le biais d une aide nanci re  l e pédition spéléolo ique  portée par l association plo

aos. plo aos compte  édérés de Dordo ne parmi ses membres. e ploration a permis de topo raphier environ  m 
de aleries  dont pr s de  m en premi re. De nombreu  prél vements biospéléolo iques ont é alement été e ectués.

Réunions diverses
5 janvier :Réunion avec le C  nalisation des rapports instrumentation des cavités partie CD  du pro et DR A
14 février : C P  atura  Coteau  Calcaires de la allée de la é re  Manon issidre
2 mars : C P  atura  allée des Beunes  Manon issidre et Christian ourron
28 avril : Participation au  assises des  ans d activité P D R au    Patric  représentant le CD   et 
la ré ion ouvelle Aquitaine
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6 juin : Compta e des chiropt res avec le C   la rotte de Douime uest  Christian ourron
25 octobre : Réunion avec le C A pour discuter des modalités d in ormations et des possibles intér ts 
réciproques  dans une démarche de collaboration et d implication dans les problématiques de conservation 
des sites  chiropt res  Manon issidre  Bernard ebreton  uentin aurent
20 novembre : Commission départementale des Aires proté ées  uentin aurent
24 novembre : C P  atura  rotte d A erat  Christian ourron
12 décembre : C P  atura   la Roche Beaucourt  secteur du Parc ré ional Péri ord Charentes imousin 

. aurent et P. Rousseau  reprise de contacts avec le Parc aturel Péri ord imousin.

a)		CDS 24 - Bilan des clubs pour 2023
BOC  Participation active au suivi h drolo ique des sites de amni s et Bou ic
CSCERN : ournée de promotion de la spéléolo ie sous toutes ses ormes

ne randonnée commentée sur le th me du arst  a ac Dordo ne  avec e plication du conte te éolo ique 
local aille de a Cassa ne  et l historique des e plorations le lon  du circuit.

position  la salle des tes
. Carte des tra a es h drolo iques réalisés dans le secteur émer ence du Col  articles et topo raphies des 

principales découvertes du secteur
. position photo raphique commentée sur les th mes  concrétion  éomorpholo ie  biodiversité. 
. Présentation de matériels
. ntervention de Bernard ebreton sur la Faune souterraine

Mal ré un nombre réduit de participants par rapport   nous pouvons dire que la ournée ut réussie.

e position de photos sur les th mes suivant  mbrousse  
Faune  Minéralo ie et phénom nes arstiques a a ré les 
eu  des plus curieu  intervention de Bernard . ut une 

belle réussite  il a su animer sa partie avec beaucoup de 
talent et d humour 

e position va aller aire un tour du c té de errasson 
pour les ournées du patrimoine qui auront lieu le . 

lles seront mises en valeur par l un des membres du C R  
ér me MAR .

G3S :
Domaine réunions–Administratif
•  mars  contacts avec le ndicat de rivi re Dronne et Belle  via le A. b ecti   comprendre comment 

circulent les rivi res souterraines en milieu arstiques et les phénom nes d ass chement récurrents. 
• rois pro ets sont mis en place  

Formation des techniciens rivi res   sorties terrain site de Beaussac 
Formation des élus le  uin  voir CD   

Figure 5 : Affiche de la rando commentée
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Observations karstiques sur une rivière sensible prioritaire : le Boulou :
Mises en uvre de stations de ré érences carto raphie et P  depuis l amont  ceau t An el usqu   la 
con uence avec la Dronne  Bourdeilles.

 périodes étudiées  
. avril  niveau mo en n hiver pendant  semaines
. octobre en pleine sécheresse durant  semaines

Mesures débit courantom tre  ou seau en débit aible  conductivité  photos et mesures de section. Mesures 
a uents arstiques et ruisseau  a uents.
Repéra e des phénom nes arstiques  dolines  pertes  émer ences  résur ences
Biblio raphie 

tilisation d outils in ormatiques sous licence ournis par RDB  M  pentes  éolo ie  
Ce pro et qui a démarré avec l aide de  sta iaires B  P  et le RDB en soutien  est particuli rement intéressant 
car les observations dévoilent des pistes de recherches complémentaires et dém sti e pour les élus les assecs 
récurrents. ous sommes tou ours dans la phase dia nostic. n rapport est en cours de nalisation prévu pour 
début . 

Observation des variations de conductivité en période de crue
Mesure des variations de conductivité et de température sur  points d eau du Rou nacois pendant la crue de 
décembre  Robin Bourcerie  David Faucon  ric Castan .

Domaine topographie
ortie rotte de la ran e  e recombe  souterrain  topo raphier 
rotte perte de recombe  Formation topo raphie pour  personnes 
ortie topo raphie  Beaussac  arr t sur laminoir bas amont et carre our présence de C 2 importante  . 
acques Rolin Patric  Rousseau .

Prospection sur le ord Dordo ne entre la aille du Pu  et le s nclinal de st Crepin de Richemont avec l interclub 
du R CC  et dans le cadre du sta e pour le ndicat Rivi re Dronne et Belle.

Figure 6 : Cartographie du réseau hydrologique et des phénomènes karstiques
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Figure 7 : Schéma structural de la prospection
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5) CDS33 et clubs

e pro et de FF Bassin versant du alouche  a été déposé.
Diverses études  site de te Présentine  sites dans le bassin de l uille.
a ociété innéenne de Bordeau  est ré uli rement associée au CR  pour l or anisation

. de sorties pluridisciplinaires éolo ie spéléolo ie  m colo ie  entomolo ie... . oir comptes rendus

. sur le site du CR .

Archéologie, histoire, préhistoire
Poursuite de l étude et de la valorisation de sites Castelnau de Mesmes  ansac .
Participation au chantier de mise en valeur de l é lise te Présentine  Frontenac.

estion des arte acts trouvés dans des rottes  lien avec les mairies  notamment Blasimon  dans le cadre du 
pro et de musée municipal et t uentin de Caplon  au su et de la rotte de la Font du Roc remise  la mairie 
d arte acts et d ossements parmi lesquels Ursus spelaeus .
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6) CDS 40

a) Topographie
Formations  réalisations de topo dans quel but  b ecti  recherché  éolocalisations en sur ace  matériel innovant

D R  a topo a été prise  part car elle recoupe 
de nombreu  domaines souterrains scienti ques et du 
arst. lle est incontournable pour placer des ob ets ou 

des colonies de chiropt res ou en termes de secours. 
n  une ournée de ormation initiale  la 

topo raphie en salle  une ournée de topo raphie sur 
site  pour  personnes.

opo raphie  report et inté ration dans arst au 
d une alerie de pse dans les andes. Cette topo raphie 
servira  localiser les lieu  de prél vement pour la 
st o aune.

b) Biospéologie
ta es biospéolo ie  inventaires aune  préservation d esp ces  publications  participation st o aune pro et 

PA  
Formation st o aune sur  ours  Brassempou    les  et  mars  pour  personnes du CD  en 
commun avec le CD   et des universitaires
Participation  l inventaire pour la st o aune sur  ournées avec  cavités concernées.
Participation  la con érence de restitution de l inventaire sur la st o aune avec la PA  au Conseil Ré ional 
de la ouvelle Aquitaine  Bordeau .  personnes du CD   étaient présentes.
Autre action  Participation au  Assises ationale de l nvironnement arstique  ramat 
Au re ard du aible nombre de licenciés au sein du CD   et  dé aut d avoir des personnes en a ées dans 
le domaine environnement scienti que  la personne contact reste le Président du péléo Club des andes.

7) CDS 47

Compte rendu des recherches, expéditions Stygofaune
Année 2023 par le CDS 47

par Fabienne Gaubert

Apr s avoir participé  un sta e pour voir quelles étaient les techniques  notre niveau  la passoire ut l instrument 
le plus utilisé   mettre en uvre pour attraper les petites b tes  les aire sortir de leurs tani res pour certaines  nous 
sommes allés nous m me en e ploration avec M. Fran ois e ebvre  responsable PA  de ce chantier en ot et 

aronne et spécialiste. Mis  part les prél vements  il a ait quelques mesures concernant notamment la qualité de l eau 
température  acidité .

Dans l eau  les animau  les plus réquents urent les Arthropodes  isopodes avec  pattes identiques et les 
amphipodes comme les aselles avec des pattes iné ales comme les ammares  ous n irons pas plus loin  des spécialistes 
vont se char er de la détermination plus précise. M me en étudiant l AD  de ces petites b tes.

uite  la demande de la PA  de choi  de sites de recherche en ot et aronne  le CD   a travaillé sur une 
liste de cavités liée  la répartition des clubs et  l environnement éolo ique.

Ce qui donnait pour META 47, club du Fumélois :
 l est du département  dans des calcaires marins du crétacé avec des cavités bien développées  les rottes de 

Bouti ues  la Poulétie mais aussi la ouve  petite cavité plut t hori ontale  inondable dans sa partie basse avec une 
e sur ence au bord du chemin. outes trois e plorées par les spéléolo ues du club Meta . ovices dans cet e ercice  
ils ont été tr s contents d  participer.

Figure 8 : Topographie de la grotte de Pourtaou
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Pour le club du Fumélois et le club d’Agen
Dans le pa s de erres  con ointement avec le club d A en  e ploration de ruisseau  souterrains  Fontirou et 

astournelles. e pa s de erres est caractérisé par un niveau calcaire peu épais  lacustre  plus ou moins molassique donc 
plus ou moins char é en sables et ar iles  tr s hétéro ne ce qui le rend tr s ra ile  l érosion. l est tr s peu structuré 
en couches hori ontales parce que souvent alimenté par des pluies qui apportaient localement des sédiments. on 
soubassement riche en ar ile ourni un niveau imperméable au dessus duquel vont butter les eau  de pluies. Ce plateau  
tr s découpé par l érosion est donc riche en sources. es cavités se orment donc  la aveur de niveau  un peu plus 
riables  ra iles. eur orme est quelconque  elles peuvent avoir de nombreuses concrétions comme  astournelles ou 

Fontirou. Dans la rotte de astournelles   la aveur d une ouverture proche de la base ar ileuse  on peut m me voir le 
ruisseau souterrain dans lequel nous avons ait les prél vements.

ous avons choisi con ointement avec Fran ois cette cavité  cette eau  aussi pour sa pro imité avec des visiteurs 
a n de voir  quel impact cela peut avoir.

Pour Fontirou qui a une con uration proche de celle de astournelles nous avons choisi une source qui a été 
sommairement aména ée pour les besoins du ch teau ort  situé en contrebas. es prél vements ont été aits dans 
la petite alerie d acc s   di érentes distances de l émer ence. Cette source est en lien avec une perte située dans un 
champ cultivé  environ  m  vol d oiseau. l nous semblait intéressant de voir un lien avec des champs cultivés  liés 

 la possibilité d intrants  pesticides ou autres substances chimiques. e tra a e a été ait il  a environ  ans par une 
société de renoble dans le cadre d une étude de la DR A  pour le tra a e d une route .

Pour le club de Duras
Dans le nord du département  il était prévu que ce soit le club de Duras qui soit acteur. es prél vements ont été 

aits  Castel aillard  au ourissat   abarthe et  Pis dans du calcaire lacustre.
Dans le sud du département  il était prévu que ce soit le club d A en qui o cie. Colette du Club d A en et moi

m me avions crapahuté dans ces contrées sud ouest a n d étudier la éolo ie et donc les environnements spéci ques 
 ce secteur. ous avions sélectionné la Pintén te et le réseau de l urbise  réseau  tr s super ciels avec une épaisseur 

de calcaire lacustre aible  dans un environnement sableu  t piquement landais. ous avions tenté une source chaude  
la Fon chaude  sans succ s. Dans tous les cas nous n avions pas encore les autorisations ni verbales  ni écrites. Pour nir 
c est le club de Duras qui a ait les prél vements  sans soucis de ce qui avait été étudié et prévu.

e ploration préalable ut quand m me pour nous une découverte. es petits massi s de calcaires lacustres sont 
 l ori ine des di érents pa sa es du ot et aronne  hormis le Fumélois.

iste des Cavités étudiées  a Poulétie  a ouve  Bouti ues  Fontirou  astournelles  Castel aillard  e ourissat  
abarthe  Piis  l urbise  t ulien et la Pintén te.

n attendant les résultats dé niti s nous espérons une autre mission. lle nous permettra peut tre de voir comment 
ces animau  évoluent en onction de l environnement.

Figure 9 : A la recherche de stygofaune...
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8) CDS 79

es comptes rendus d actions vont évidemment venir participer au  prochaines actions.
Disponibles pour tous  n hésite  pas  les demander comme actions  c est bien s r ouvert  tous 

Pour la commission, Olivier Réau, décembre 2023

CDS 79
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9) CDS 86

Activités de la commission scientifique en 2023

année  ut une année de aible activité scienti que de la eune commission. Des di cultés personnelles et 
institutionnelles ont quelque peu mis en pause cette commission.

éanmoins le suivi de la one humide du Fontou a été maintenu tout au lon  de l année. 
Par ailleurs nous avons poursuivi notre implication aupr s de ienne ature sur le suivi de quelques cavités 

naturelles ou carri res accueillant des chauves souris.
Ce ut par ailleurs l année de la si nature d une convention de partenariat entre les CD  et ienne ature.
e CD  dans le cadre des ournées Aliénor  a conduit  con érences  l une sur les chauves souris  l autre sur la 

paléontolo ie dans la ienne.
ous avons été interpellés en n d année par l F sud ienne pour aller voir une cavité d e ondrement récemment 

apparue dans le cours d un ruisseau temporaire situé en or t. es conditions météo de cet automne ne nous ont pas 
permis de descendre dans le vide créé du ait de l instabilité des parois. e travail sera  aire début 

Les perspectives de travail :
• Plusieurs pistes de travail sont posées 
• Poursuivre et réaliser ce travail d inventaire des sources arstiques
• Mener sur le département un inventaire de la aune de ces cavités
• inscrire dans le dispositi  de suivi ré ional de nos cavités soit dans le cadre du dispositi  des rottes sentinelles 

soit dans la cadre du dispositi  ré ional
• utiller les spéléos du département sur une meilleure compréhension du milieu dans lequel ils évoluent
• Poursuivre le partenariat avec ienne ature

Note rédigée par François ALAMICHEL, référent de la commission Scientifique

10) CDS 87

Pas d in os.
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3.4. BILAN DE LA CHARGÉE DE MISSION ET DES COMMISSIONS 
ENVIRONNEMENT ET SCIENTIFIQUE DU COMITÉ DE SPÉLÉOLOGIE 

RÉGIONAL OCCITANIE

COMPTE RENDU RÉSUMÉ D’ACTIVITÉS 2023

PAR DELPHINE JACONELLI,
Char ée de mission

Comité de péléolo ie Ré ional ccitanie

1) Inventaire participatif des pollutions des sites karstiques en Occitanie
Pok-speleo.fr

Mis en li ne début  cet outil de si nalements des pollutions en milieu arstique en ccitanie a ait l ob et 
de plusieurs communications de valorisation aupr s des édérés en ccitanie  lors de l assemblée énérale du C R  en 
mai   ei   ou encore dans un article complet paru dans pélé c n  ème semestre .

Au  décembre   sites étaient si nalés dans l outil po speleo. r  en vi ilance allé ée   en vi ilance 
normale   en vi ilance orte   en vi ilance ren orcée  avec  états des lieu .

Ce qui représente  nouveau  sites si nalés sur l année et  nouveau  états des lieu réalisés.

es saisies et mises  our des sites restent encore aibles  notamment sur certains départements de l e  ré ion 
an uedoc Roussillon. Par ailleurs  les in ormations de nombreu  sites de l e  ré ion Midi P rénées ne sont pas encore 
 our  la saisie de nouveau  états des lieu  et donc de visites sur sites serait nécessaire.

ur l année  la commission environnement du C R  a accompa né les contributeurs lors de leur déclaration 
et a suivi les si nalements réalisés et les éventuelles actions menées pour résoudre certains cas.

lle est en contact permanent avec le prestataire de services. De nombreu  échan es ont encore eu lieu cette 
année notamment pour résoudre certains d s onctionnements dont on se rend compte  l usa e.

année  a é alement été l année de cl ture des subventions attribuées pour réaliser cet outil. Du temps a 
donc été nécessaire pour transmettre au  partenaires les bilans demandés. 
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Figure 1  : Nouveau site pollué signalé 
dans POK en 2023

La valorisation de Pok-speleo.fr

Concernant l’extension de Pok au niveau national  comme annoncé en  une proposition a été aite  la FF  
en ce sens début . es discussions ont eu lieu tout au lon  de l année. Cette possibilité pourrait se aire dans le cadre 
et en lien avec la commission édérale base de données  CoBdD  nouvellement créée. e C R  a participé  plusieurs 
échan es  ce su et et réunions de la CoBdD. ous espérons pouvoir concrétiser ce pro et en .

SIGES Occitanie st me d n ormation pour la estion des au  outerraines  le C R  est tou ours membre du 
comité éditorial et du comité utilisateurs du . l a participé en mars   la troisi me et derni re réunion du comité 
éditorial ccitanie car les travau  menés s inté raient dans le cadre de conventions  si nées entre le BR M  la 
ré ion ccitanie et les A ences de l au Adour aronne et Rh ne Méditerranée Corse. A priori  le BR M envisa e un  
mutualisé au niveau national. Pour la poursuite des pro ets en ccitanie  nous sommes donc en attente des in ormations 
du BR M quant au renouvellement de la convention partenariale et du développement possible qui pourra en résulter.

Suricate  il s a it d un outil du Minist re char é des ports qui permet au  pratiquants de sports de nature de 
si naler les probl mes rencontrés au cours de leurs pratiques.  t pes d incidents sont concernés  la si nalétique  
l environnement  les con its d usa e et la sécurité. Ce dispositi  est piloté par le P le Ressources ational ports de ature 
dans le cadre de sa mission d appui au minist re char é des ports dans la mise en uvre de la politique publique de 
développement ma trisé des sports de nature.

e C R  a participé en novembre   la réunion de présentation de ce dispositi  dédiée  la direction technique 
nationale FF  et conseillers.

Cette rencontre a permis un rapprochement entre nos structures  de mieu  se conna tre et de mettre en lien nos 
deu  outils. Aussi  si le lien vers le site internet uricate était dé  mis en place depuis Po  cet échan e a permis la mise 
en li ne du lien internet réciproque depuis uricate vers Po . Par ailleurs  des discussions de valorisation mutuelle ont 
été en a ées qui seront  poursuivre une ois l outil Po  étendu au niveau national  suivre . 

n n  suite  cette réunion  le C R  est devenu administrateur de uricate sur la ré ion ccitanie. l sera donc 
avisé directement des incidents déclarés sur uricate liés  la pratique de la spéléolo ie et du can onisme. l pourra alors 
en in ormer ses structures locales et participer éventuellement  la résolution de certains cas. Ce r le sera  évaluer 

 l usa e et pourra donc évoluer en onction notamment des contraintes qu il pourrait en endrer char e de travail 
supplémentaire  etc. .

Assises Nationales de l’Environnement Karstique (ANEK) : Dans le cadre des A  qui se sont tenues les  et 
décembre   ramat ot  Po  a ait l ob et d une communication dans la table ronde érer l évolution des 

données d observation et créer des conver ences entre les bases scienti ques et les bases spéléolo iques  th me  
sur les outils permettant de aire des observations et des mesures en collaboration .
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2) Réseau régional des sentiers karstiques en Occitanie

out au lon  de l année  le C R  a poursuivi ses actions de développement du réseau ré ional de sentiers arstiques  
 par le suivi  la pérennisation et la valorisation des sentiers e istants
 par les échan es et les démarches nécessaires  la mise en place de nouveau .

a réalisation d un sentier arstique nécessite un travail de ond important avant de pouvoir aboutir. Aussi en  
mal ré les e orts poursuivis sur plusieurs sentiers lancés depuis de nombreuses années  aucun nouvel itinéraire n a pu 
voir sa réalisation se concrétiser mais les échan es ont quand m me permis d avancer concr tement et de se diri er vers 
des pro ets qui devraient pouvoir voir le our d ici un ou deu  ans.

e C R  essaie de rendre compte des actions liées au  sentiers arstiques  travers le site internet dédié  la 
revue pélé c et en  comme chaque année  l assemblée énérale du C R . n outre  il est resté en contact avec 
les di érents relais de di usion des livrets des sentiers e istants  ces de tourisme principalement et l ensemble des 
partenaires nanciers et techniques des sentiers. 

e suivi avec les partenaires mobilise ortement chaque année. l est 
asse  chronopha e  que ce soit pour rendre compte des actions menées avec 
les partenaires sur les sentiers dé  en a és ou encore pour mettre en place 
de nouvelles collaborations pour la pérennisation des sentiers e istants et la 
création de nouveau .

Concernant les sentiers e istants et les actions si ni catives  les 
aména ements sur le sentier karstique de Crégols dans le ot  ouvert en 

 se sont consolidés en  avec la pose d une table pa sa re sur 
l itinéraire ci contre .

Apr s plusieurs améliorations réalisées en  et  sur le sentier
karstique de La Romieu et Gazaupouy (32)  balisa e  mise en place d une 
nouvelle borne sur l itinéraire et mise en sécurité de ce point straté ique  le 
panneau d entrée du sentier a été remis  our en onction de ces améliorations 
contenu et pose . De m me  le livret péda o ique du sentier a ait l ob et de 

modi cations amélioratives. Arrivant au terme du stoc  disponible  le livret a 
alors été réédité en  sur cette nouvelle base.

Des évolutions sont en cours sur le sentier karstique de Saint-Pé de
Bigorre (65) o  l F souhaite mettre en place de nouveau  aména ements. e 
CD C  suit ces modi cations et leur impact éventuel sur le sentier arstique.

e ort s est ensuite porté sur la poursuite de la construction  de nouveau  itinéraires  un pro et interdépartemental 
aute aronne  autes P rénées  puis dans l Aude  le ard ou encore la o re.

Pour le sentier karstique entre Bigorre et Comminges (31-65)  proposé en  par le péléo Club du Commin es 
et le péléo Corbi res Minervois  les présentations  les discussions et les échan es avec les partenaires potentiels et 
acteurs du territoire se sont poursuivis cette année. n point sur ces travau  et une proposition plus aboutie  doivent 

tre aits pour début .

Concernant le sentier karstique de Belvis Aude  a n de lever des bloca es  l itinéraire a d  tre revu  ce qui a 
nécessité de revoir certaines conventions de passa e et d en créer de nouvelles. e pro et a encore nécessité tout au 
lon  de l année de nombreu  échan es et visites sur sites mais il est  ce our bouclé. l doit maintenant tre présenté  
la commission départementale espaces  sites et itinéraires coordonnée par le Conseil Départemental et les demandes 
de subvention doivent tre lancées.

n parall le le CD  a réalisé en partenariat avec la DRAC Direction Ré ionale des A aires culturelles  une action 
de réhabilitation de la rotte de Belvis  site en lien étroit avec le sentier envisa é.

Pour le utur sentier karstique de Méjannes-Le-Clap (Gard), les discussions avec le Conseil Départemental  
propriétaire  ont bien avancé avec un accord d itinéraire trouvé et un lancement de pro et e ecti  en  répartition 
des t ches C R   CD  et Conseil Départemental  recherches de nancements.

n n sur le pro et du sentier karstique du causseMéjean o re  lancé et éré par le Parc ational des Cévennes 
P C  plusieurs évolutions et réorientations des r les ont eu lieu en  le P C est ma tre d ouvra e du sentier  le 

C R  et le CD   sont membres du comité de pilota e du pro et. e P C souhaite que ce sentier int re  part enti re le 
réseau ré ional de sentiers arstiques en ccitanie et soit labellisé par la Fédération Fran aise de péléolo ie FF   label 
sentier arstique . Dans un second temps  une ois le sentier créé  le C R  est char é de réaliser le livret péda o ique 
lié  l itinéraire.

Figure 2 : Table paysagère 
Sentier karstique
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Aussi  le C R  a donc eu plusieurs échan es avec le P C tout au lon  de l année  et a déposé courant de l été 
 un dossier de demande de labellisation sentier arstique   la FF . n uillet  le P C a lancé le marché pour 

la conception et la ma trise d uvre du sentier et a retenu en onction les prestataires. a premi re phase de conception 
sera présentée début .

3) Organisation des Assises Nationales de l’Environnement Karstique, 9-10 décembre 2024 à Gramat (Lot).

e C R  et le C R ouvelle Aquitaine ont été mandatés 
par la FF  pour or aniser con ointement les Assises ationales 
de l nvironnement arstique. Ces derni res se sont tenues les 

 et  décembre   ramat dans le ot. lles ont réuni 
 participants c . bilan dans pélé c n   et sur l actualité 

dédiée du site internet du C R  autour de communications 
sur le th me de « l’impact du changement climatique sur la 
gestion et la protection du géo patrimoine karstique ».

Plusieurs bénévoles du C R  ont participé au comité 
scienti que char é du contenu du pro ramme des ateliers 
participati s. De plus  le C R  avait en char e la partie 
administrative et nanci re de cette or anisation. Cette action 
a donc mobilisé un temps bénévole et salarié important autour 
des t ches suivantes  recherches de partenaires  coordination 
de la mani estation  communication et or anisation autour 

de l év nement pro ramme  dossier participants  estion des inscriptions et suivi  communication internet  invitations 
des o ciels  communication presse  invitations et communiqués  bilan  etc. .

4) Contributions du CSRO à l’environnement et relations avec les gestionnaires d’espaces naturels

e C R  a poursuivi en  ses partenariats, adhésions et investissements au sein de comités consultatifs,
d’études, de gestion et/ou d’actions.

e C R  a renouvelé en  son adhésion au Conservatoire des Espaces Naturels Occitanie et a participé  
l’assemblée générale du CEN qui s est tenue le   aint A rique . e C R  est é alement représenté au 
comité scientifique du CEN ccitanie par Michel ienin et Christophe Bes représentation nominative  qui s est réuni 
en uillet . 

e C R  a é alement renouvelé son adhésion à France Nature Environnement avec qui il reste en contact au 
besoin sur les dossiers en cours.

e C R  est membre du Comité régional de la biodiversité coordonné par le Conseil Ré ional et la DR A . l a 
participé  sa réunion annuelle du  novembre   arbonne .

Figure 4 : ANEK 2023 – Assemblée

Figure 3 : Sortie scolaire sur le sentier karstique

SPELEOSCOPE N°43.indb   82 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 3  : COMMISSIONS RÉGIONALES 83

3.4. BILAN COMMISSIONS ENVIRONNEMENT ET SCIENTIFIQUE DU COMITÉ DE SPÉLÉOLOGIE RÉGIONAL OCCITANIE

e C R  est é alement membre du PRAC, Plan Régional d’Actions Chiroptères  il n  a pas eu de réunion en .
a commission environnement et scienti que a participé  plusieurs autres actions d’accompagnement, d’expertise

et de formation, éducation à l’environnement, parmi lesquelles une réunion avec la DR A  en mai  pour aire un 
point sur les sites classés d A u ou et du M   intervention en uin  relative  l Aven des spélu ues   
Présentation du site et de son phénom ne de soutira e e ceptionnel survenu en décembre   dans le cadre du 
pro ramme de con érences mis en place par la co scienti que FF  participation au  rencontres d octobre  Ferr re .

Groupe de travail « patrimoine souterrain »  ce roupe de travail in ormel est composé du C R  et de son CD  
 de la DRAC  de la DR A  et du C . n  il s est réuni deu  ois  le   Balma au si e du C R  et le  

 oulouse au si e du C  autour principalement du pro et de recherche sur la biocorrosion  coordonné par aurent 
Bru elles  directeur de recherches  laboratoire RAC  et autorisé nancé par la DRAC ccitanie service ré ional de 
l archéolo ie . 

e C R  s est ait en outre le relais de cette étude aupr s de ses structures déconcentrées dont certaines ont 
mani esté leur intér t. ne réunion spéci que sur ce travail s est tenue le .

Réserve Nationale Naturelle Souterraine de l’Ariège : le CD   le C R  et la FF  se sont rapprochés sur le suivi 
de ce dossier a n de porter une voi  commune et de pouvoir trouver un consensus avec la ous Pré ecture suite au  
incohérences soulevées dans la proposition des sites notamment. De nombreu  échan es et plusieurs réunions internes 
ont eu lieu ainsi que deu  rencontres avec la ous Pré ecture et leurs principau  acteurs du pro et. es discussions pour 
trouver un pro et plus parta é par tous se poursuivent non sans mal.

Agrément de protection de l’environnement :
n uin  le C R  avait déposé son dossier de demande de renouvellement de l a rément protection de 

l environnement. Ce dernier a re u un avis avorable en uillet  et a été renouvelé pour une durée de cinq ans  soit 
usqu en uillet .

n outre  en  le C R  a réalisé la demande de renouvellement de l a rément du CD C  ce dernier arrivant 
 échéance. e dossier a été déposé en avril et le renouvellement a été validé en octobre.

Actions d’éducation à l’environnement :
De nombreuses actions menées par le C R  sont transversales et participent  l éducation  l environnement 

ciblant di érents publics c . ci avant les actions liées au  sentiers arstiques  au  A  etc. . en a ement du C R  
dans les pro ets scolaires   participe é alement ortement.

Plusieurs pro ets scolaires dé  en a és se sont poursuivis en  et d autres ont pu tre mis en place r ce  
l investissement des comités départementau  et des clubs. a ma orité des pro ets s inscrivent dans le cadre du label 
édéral et mobilisent des licences scolaires dédiées. ls peuvent é alement recevoir un soutien nancier et ou technique 

de notre comité. es principales di cultés rencontrées pour mener  bien ces pro ets demeurent  comme chaque 
année  leur nancement qui entra ne ré uli rement le décala e de leurs délais de réalisation mais aussi une di culté  
pérenniser les pro ets.

n retrouve trois rands t pes de pro ets
Pro ets pluridisciplinaires aisant intervenir de nombreuses disciplines  scienti ques comme littéraires.
Pro ets pluridisciplinaires scienti ques.
Pro ets d inté ration sociale.

Dans la ré ion ccitanie  es pro ets valorisés sont menés directement au sein d établissements scolaires  ils 
impliquent aussi des associations  Directions ou Académies de l ducation ationale. n termes de chi res  cela représente 

 structures investies et un minimum de  eunes scolaires béné ciaires él ves de primaire au l cée . a liste détaillée 
de ces partenariats et intervenants est  retrouver dans le bilan énéral du C R .

n  le C R  a accompa né plus particuli rement l Association péléolo ique du Ca ire sur les licences 
scolaires pour le pro et avec le coll e Didier Daurat  aint audens  ainsi que le coll e enri Bourillon  Mende 

 pour qu il puisse pérenniser son pro et péda o ique eau et milieu arstique  aupr s de ses classes de ème sur 
l année scolaire .

n outre  le C R  a reconduit son partenariat avec les académies de oulouse et Montpellier  dans le cadre des 
l mpiades Académiques de éosciences en o rant des sorties de spéléolo ie au  vainqueurs. ne sortie découverte 

pour deu  béné ciaires a ainsi eu lieu le  avril  au ou re de Peillot en Ari e  encadrée par le péléo Club pia.
e C R  a en outre participé cette année  la remise des pri  pour l Académie de oulouse qui s est déroulée le 

 mai   l auditorium du Muséum d istoire aturelle de oulouse.

SPELEOSCOPE N°43.indb   83 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 3  : COMMISSIONS RÉGIONALES84

3.4. BILAN COMMISSIONS ENVIRONNEMENT ET SCIENTIFIQUE DU COMITÉ DE SPÉLÉOLOGIE RÉGIONAL OCCITANIE

n n  plusieurs actions spéci ques et ou transversales ont été menées concernant la création d outils péda o iques
Réédition et di usion des livrets des sentiers arstiques d ccitanie.
Communications ciblées relatives au  sentiers arstiques et sur po speleo. r.

périmentation d un escape ame environnement souterrain lors des rencontres ré ionales des DC C.
nté ration du roupe de travail  créé en  de la Fédération Fran aise de péléolo ie sur cette thématique.
n a ement d un travail ré ional  ré e ion sur la nécessité de mettre en place des outils complémentaires  

ceu  créés au niveau national.
Ré e ion sur la réalisation d une maquette du arst.
ravail sur le choi  et le contenu d outils visuels t pe amme  sur la spéléolo ie  le can onisme et la plon ée 

souterraine  et de roll ups spéci ques au  actions d éducation  l environnement sentiers arstiques  po
speleo. r  etc. .

Fin  le C R  avait répondu  un appel  pro ets  intitulé duc au  lancé par l A ence de l au Adour 
aronne a n de mieu  valoriser ses actions d éducation  l environnement. e dossier a été retenu n mars  une 

partie du pro et a aussi re u le soutien de la DR A  dans le cadre de la demande annuelle du C R  et du FD A. e pro et 
soutenu appelé pro ramme d éducation  l eau en milieu arstique pélé au  est  mener sur . l concerne 
plusieurs actions  la création d outils péda o iques adaptés au milieu arstique maquettes et ches péda o iques  visuels 
des activités du C R  livrets des sentiers arstiques  des aména ements péda o iques de sites supports au  actions 
d éducation  l eau ouverture de nouveau  sentiers arstiques  et l or anisation d actions péda o iques adaptées au  
publics ciblés communication ciblée sur po speleo. r et les sentiers arstiques  accompa nement d actions pour résoudre 
des sites pollués  intervention et animations aupr s d un public de eunes  rencontres ré ionales des DC C  or anisation 
des A . ne partie de ces actions menées en  est détaillée dans ce présent compte rendu d activités. e pro et se 

nalisera en  selon les possibilités  la totalité des nancements pour le mener  bien dans des conditions optimales 
n a ant pas été obtenue.

ous pouve  retrouver des in ormations plus détaillées  des comptes rendus  des actualités de toutes les 
actions sur le site internet du C R  https://csr-occitanie.fr/  mais aussi sur les sites dédiés au  sentiers arstiques  
https://sentiers.csr-occitanie.fr/  et  l inventaire participati  des sites arstiques  https://pok-speleo.fr/

 i les utilisés  AG : Assemblée énérale  ANS : A ence ationale du port  BOP : Bud et pérationnel de Pro ramme  BRGM :
Bureau de Recherches éolo iques et Mini res  CDS : Comité Départemental de péléolo ie  CDESI : Commission Départementale 
des spaces  ites et tinéraires  CEN : Conservatoire des spaces aturels  CSRO : Comité de péléolo ie Ré ional ccitanie  
DRAC : Direction Ré ionale des A aires Culturelles  DRAJES : Direction Ré ionale Académique  a eunesse   l ducation et 
au  ports  DREAL : Direction Ré ionale de l nvironnement  de l Aména ement et du o ement  DTN : Direction echnique 

ationale  EDCSC : cole Départementale et de Club de péléolo ie et de Can on  FFS : Fédération Fran aise de péléolo ie 
 FDVA : Fonds de Développement pour la ie Associative  ONF : ce ational des For ts  PNC : Parc ational des Cévennes  

PNR : Parc aturel Ré ional  SIGES : st me d n ormation pour la estion des au  outerraines.
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ACTIVITÉS 2023

1) Biospel

a) CDS06 : Projet « Saisonnalité des zones d’entrée »

osiane P  du B  a lancé cette année ce pro et. Principe  « La faune souterraine des entrées de cavités est 
essentiellement constituée de trogloxènes ou de troglophyles. Beaucoup d’espèces gardent une interaction très forte avec 
le milieu extérieur et ne passent souvent qu’une partie de leur vie dans le milieu souterrain. Certaines espèces utilisent le 
milieu souterrain pour un abri hivernal, d’autres y font une diapause estivale. Afin d’obtenir des informations plus précises 
des dates d’apparition et de disparition de ces espèces du milieu souterrain, nous proposons de faire des visites régulières, 
une fois tous les 2 mois, pendant 2 années, dans les zones d’entrées de cavités, naturelles ou artificielles, très accessibles. »

Ce pro et est en phase e périmentale  limitée  un petit nombre de sites. ur le  nous avons commencé cette 
étude sur deu  cavités  la rotte du ram a   Roque ort ric Madelaine  at  Bab  et la rotte du Chat  Daluis 
Pierre Antoine rapeloup et un de ses coll ues . n quatre passa es au ram a  nous avons dé  vu des di érences 

importantes des populations dipt res  papillons  arai nées  mollusques  dolichopodes  h ménopt res  collemboles  
acariens  etc. . ous vous présenterons plus de résultats l an prochain  et surtout quand les spécialistes nous auront 
e pliqué ce qu ils pensent pouvoir tirer de nos observations

   

b) CDSC 13, CDS 83 : voir articles séparés.

Figure 1 : Observations 
 photos Cath  Bab  evin Peacoc  ric Madelaine
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2) Chauves-souris

a) CDS 06 – groupe ChirosSpeleos06
e roupe Chiros peleos  a été o ciellement créé lors de l A  du  mars  du CD
 ce our   spéléos de  clubs ont participé au  activités du roupe

• uillet   spéléos du  ont participé   ournées de capture dans le secteur du o is du pin   la recherche de 
la plus rande chauve souris d urope  la rande octule. ucc s  c était la re capture historique d une rande 
noctule en PACA

• Ao t en Corse   spéléos du  ont répondu  un appel du roupe chiropt res corse CC  pour  ours de 
prospections captures dans la or t de l spedale 

• Suivis de populations : selon les cavités  sur une ou plusieurs des  saisons  en lien avec les préconisations du 
Plan Ré ional d Action Chiropt res PRAC .

ous travaillons avec evin Peacoc  char é de mission par la CA A aupr s des sites or es du oup et Préalpes 
de rasse  pour le suivi des sites ma eurs   Revest  ram a  Ch vre d r  Aven des leirettes  rotte 
d Andon. ous suivons aussi au nom du CD  l Aven Cresp  et au titre du bénévolat CP avec Cath  Bab  les 
avens de la Mouli re et quelques sites de la allée de l steron. ous suivons é alement diverses cavités du 
département qui nous semblent importantes.

• Etude swarming : nous avons ait des enre istrements acoustiques dans une di aine de cavités des Préalpes  
dans le cadre d un pro et ré ional d étude du s armin  rassemblements automnals amoureu  des chiros .

• Communication :
ensibilisation dans les clubs  et lors de ta e d Andon préconisations cavités sensibles  sensibilisation des 

cadres et sta iaires  recueil de données sous terre .
Présentations rand public  A  con    soirées  Médiath que t Martin ésubie con   sortie  ournée 
de l animal en ville stand

• Collecte d’observations : depuis notre appel  l automne   spéléos du  de  clubs di érents  nous ont 
envo é leurs observations de chauves souris en cavités. 

uelques statistiques pour les observations concernant la période anvier   évrier 

b observations 177

b cavités

b communes 32

b Chauves souris

b esp ces 7

Figure 2 : Oreillard Gris
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e résultat est résumé sur ces  cartes

Figure 3 : Nombre d’individus observés                          Figure 4 : Nombre de cavités prospectées

n peut observer qu il reste beaucoup de ones arstiques  et beaucoup de cavités  o  nous n avons pas d observations  
mais c est pas mal pour un début  on pro ressera  Dé  ces petites statistiques montrent qu on peut récupérer asse  
simplement beaucoup de données. Pour la suite  il nous audra certainement travailler aussi sur la nesse de ces données  
et  terme  pouvoir observer les évolutions des populations sur quelques années.

• Collaboration et Partenariats : CP  CC  C Paca  P  bureau  d étude naturalistes Raphael Colombo Asellia  
Pierric  iraudet a icola  Roland amault indépendant  Marie Canut P M .

b) CDSC 13, CDS 83, CDS 84 : voir articles séparés.

3) Capteurs de gaz

Le CSR Sud a acquis en  trois enre istreurs de radon A R  de Al ade . un de ces appareils est  dispo au 
CD  nous l avons testé  et son comportement est valide sur de courtes périodes  mais son capteur sature apr s   

 ours en milieu sature en température  Cet enre istreur est dispo pour vos mesures  n hésite  pas  le demander
n autre est dans le  les mesures e ectuées par Philippe Bertochio donnent des résultats tr s irré uliers  mais 

avec des valeurs supérieures   Becquerels m3 dans certaines entrées.
e troisi me est dans le ar  dans les rottes de la Fou  et du Mouret. es études ne ont que commencer  résultats 

en 
CDS 83 :
Fabrication de  protot pes de capteurs  C 2 et température  plus ou moins sophistiqués  acilement réalisables 

avec peu de mo ens mais par un bon bricoleur. es documents de abrication peuvent tre envo és  toute personne 
désirant en abriquer un. Contact  Bri itte ainton bri.tainton@gmail.com

Figure 5 : 
Header-BDSCS

SPELEOSCOPE N°43.indb   87 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 3  : COMMISSIONS RÉGIONALES88

3.5. COMITÉ SPÉLÉOLOGIQUE RÉGIONAL SUD PROVENCE ALPES CÔTE D’AZUR (CSR-SUD) - ACTIVITÉS 2023

4) Archéo, paléo

a) CDS06 : Stage « Archéo pour les Spéléos »

Au mois de septembre  nous avons eu la chance de parta er deu  ournées d approche scienti que et de 
sensibilisation  la préhistoire dans le milieu souterrain avec les responsables du musée d anthropolo ique de Monaco 

 spéléos édérés de  clubs du  et  accompa nants .
e milieu souterrain a été de tout temps réquenté par le enre homo  d s lors qu il était pénétrable  avec probablement 

toutes sortes de onctions  abris  cultes  sépultures  es traces et vesti es de ce patrimoine sont nombreu  certaines 
découvertes remontant   million d années dans les Alpes Maritimes. es rottes sont de vrais pi es temporels et 
conservent les vesti es du passé.

n premier temps a été consacré  la présentation du travail au sein du musée  suivi de temps d échan es avec 
les participants et visite commentée des e positions du musée  e ceptionnel.

e Muséum de M AC  a été créé en  Muséum de PAR    con u d s le départ comme un laboratoire 
de recherche par Albert er  avec des carnets de ouilles et des photos tout au lon  de l avancée des chantiers de ouilles. 

 ce our le musée  dont le comité scienti que est international avec  pa s représentés  est aussi éditeur  or anisateur 
de nombreu  événements culturels et laboratoire de recherche. Des chantiers de ouilles rotte du Prince  autres sites 
proches  sont or anisés chaque semaine  au quels les spéléolo ues et archéolo ues amateurs sont invités  participer. 

l est rappelé que les ouilles sont interdites sans autorisation depuis  mais les inventeurs du site peuvent 
par ois tre inté rés  l équipe de recherche  leurs compétences  leur connaissance du milieu sont des atouts. e maire 
de la commune doit tre in ormé  ainsi que le pré et et le ervice Ré ional d Archéolo ie RA .

apr s midi de cette premi re ournée a été consacré  l anal se des t pes d ob ets que l on est susceptible de 
rencontrer  sous orme d ateliers sur table 

un atelier paléontolo ie avec manipulation d ossements  indices de datation ou d identi cation
un atelier tri de sable prélevé sur chantier de ouille avec recherche de coquilla es  de raines
un atelier céramique avec reconnaissance de di érents t pes de tessons.

a deu i me ournée du sta e a été consacrée  une visite uidée du musée rimaldi et  la rotte du Prince  
situés en talie  pr s de la ronti re en bord de mer.

b) Action CSR-Sud : Fouille paléo au chourum de l’Ours (Dévoluy)
Photos  Philippe Bertochio  Christophe ri o  ric Madelaine

Contexte (Philippe BERTOCHIO, président du CDS05) :
Fouilles d un site paléontolo ique avec la présence e ceptionnelle d un cr ne de Dhole chien asiatique  intact dans 

le Dévolu . Coordonnées par vel ne CR  et Christophe R  tous deu  paléontolo ues  et avec des participants 
du CA ap  des Alpes Maritimes du ar et du aucluse  elles se sont déroulées du  mai au  uin . Des ossements 
d ours brun appartenant  plusieurs individus ont été mis au our. e squelette du dhole a presque été reconstitué. l 
ne manque que les membres avant. Des spéléos de toute la ré ion sud ont participé  ces ouilles. n bel e emple de 
partenariat  spéléos scienti ques DRAC. Plusieurs articles de presse et deu  reporta es télévisés ont couvert l événement.

 noter que le péléo club alpin de ap  avec l aide du C R ud  a nancé l héber ement des ouilleurs.

Chourum de l’Ours - Résultats de la campagne de
fouille (EvelyneCrégut-Bonnoure Commission scientifique
du CDS 84)

Faisant suite  l identi cation d un cr ne de dhole 
européen Cuon alpinus europaeus  au Chourum de l urs 
et de la présence éventuelle d ours des cavernes  un 
sonda e ouille d ment autorisée par la DRAC  a été 
réalisé en  dans ce réseau arstique situé    m 
d altitude dans le Dévolu . a campa ne de ouille a permis 
de recti er l attribution spéci que de l ours et de dé nir les 
acteurs a ant présidé  la présence de ces deu  esp ces 

et au  modalités de leur ossilisation ainsi qu  celles de 
la ormation de l ensemble ossili re.

Dans la salle basse de l entrée   ossements non 
ossilisés ont été collectés en sur ace. ls appartiennent 
 des esp ces actuelles  chamois  mouton  rand tétras 
sans doute  et un corvidé de petite taille. Par ailleurs  cette 

partie de la cavité re oit la visite ré uli re de marmotte.

Figure 6 : Fouille à la grotte de l’Ours
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rois secteurs distincts concernent l ours. e premier se situe  une di aine de m tres de l entrée  l  o  les 
premiers ossements ont été collectés par les spéléolo ues. n total de  ossements  ma oritairement dispersés  a été 
découvert. ls identi ent deu  individus dont un m le adulte au  dents usées. es caractéristiques dentaires permettent 
de rapporter ce matériel  l ours brun rsus arctos  en lieu et place de l ours des cavernes. ont aussi présents des 
ossements d un eune san lier  d un capriné  de campa nol des nei es et de rand tétras vraisemblablement . Dans un 
secteur plus éloi né secteur du chaos  environ  m plus loin que le premier secteur  ce sont  ossements d ours qui 
ont été e traits entre et sous d importants blocs rocheu  sur une sur ace d environ  m2. ls identi ent un ours brun plus 

é que le vieu  m le précédent. Des restes de chamois  de campa nol des nei es ainsi que le squelette d un c . rand 
tétras sont aussi présents. e troisi me secteur est celui de la bau e reconnue en  lors de la découverte du site   

 m de l entrée. Dans la bau e elle m me  plusieurs ossements en mauvais état de conservation  ra mentaires et 
non ossilisés  ont été retrouvés en sur ace n . Parmi ce matériel  quatre dents usées et un os pénien caractérisant un 
ours brun m le adulte. es ossements d un eune chevreuil actuel proviennent de la bordure de cette bau e.  pro imité  
une bau e plus petite a été repérée.  une di aine de m tres de cet ensemble  le membre antérieur droit d un chien 
actuel a été découvert en sur ace.

e squelette du dhole a été retrouvé dans deu  ones distinctes. une est celle du matériel trouvé en . individu 
 est représenté par  ossements  l état dispersé. Des restes d une martre  d un eune Capriné mouton ou chamois  

de mulot s lvestre  de hérisson  de campa nol du roupe des champs a reste et de caille des blés proviennent de cet 
ensemble. D autres ossements de cet individu ont été découverts dans le premier secteur de l ours  soit si  ossements. 
Aucun ossement des membres antérieurs n a été trouvé et les émurs sont distants l un de l autre de  m ce qui traduit 
une dispersion tr s importante du squelette. 

   Figure 7 : Dégagement du bassin du Dhole

Figure 9 : Bassin du Dhole

Figure 8 : Mandibule Cuon
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anal se taphonomique  réalisée par ean Baptiste Fourvel  met en avant le caract re e ceptionnel de ce matériel 
paléontolo ique. es ossements d ours sont ortement ra mentés et portent des traces de consommation pratiquée 
par d autres ours. Ce t pe de cannibalisme est bien connu che  l ours brun et l ours des cavernes. D autres traces sont  
corréler avec des déplacements non intentionnels  stries de charria e  de rottements  de passa e par les occupants de 
la cavité. es restes de dhole présentent un impact di érent  les éléments cr niens ne portent aucune trace au contraire 
des os lon s  des vert bres et du bassin. Ces ossements ne sont pas nettement racturés mais présentent d importantes 
ones de m chonnement qui e cluent l action de l ours. es premi res observations semblent aller dans le sens d un 

impact d un canidé. l est di cile de le caractériser car hormis le dhole  aucun autre canidé ossile n a été trouvé lors 
des ouilles. intensité du m chonnement ne permet pas de déceler l action d un renard. Mal ré tout  ce dhole si ne un 
év nement unique  d un animal mort naturellement ou ramené par un prédateur dans la cavité  consommé par celui ci 
et possiblement charo né secondairement  puis abandonné avant la dispersion de son squelette. 

e dernier assembla e sub récent  spéci quement plus diversi é  présente de nombreuses traces de carnivores. 
D asse  petites tailles  elles semblent attribuables au renard. Par ailleurs  il aut souli ner le r le des ron eurs dont l impact  
par ois important  a littéralement sculpté les restes osseu . absence des traces de ron eurs sur le matériel ossile atteste 
d un aible temps d e position avant en ouissement.

n résumé  l ensemble du matériel est tr s dispersé et aucun squelette n est en conne ion anatomique. Cet état 
résulte de la combinaison de quatre acteurs  le passa e des animau  réquentant la cavité  le charo na e  le déplacement 
par les circulations d eau et  compte tenu de l altitude du site et du penda e de la alerie  probablement par la nei e 
lors des phases de déb cle du printemps. a dispersion du squelette du dhole est plus importante que pour les ours. Ce 
canidé appartient  la chrono esp ce la plus récente de la li née. lle est si nalée dans plus d une soi antaine de sites 
européens du Caucase  l st au Portu al au sud ouest . on e tension en urope occidentale et plus précisément en 
France se situerait au début du Pléistoc ne supérieur environ   ans . a présence dans les autes Alpes n avait 
pas encore été documentée. n revanche  l esp ce est présente dans un site des Alpes Maritimes et dans quatre sites de 

aucluse. C est la premi re ois qu un cr ne complet doté de ses mandibules est découvert dans l he a one. e Chourum 
de l ours doit tre considéré comme un site paléontolo ique d e ception et de ré érence pour le dhole.

Figure 10 : Entrée du chourun. 
De droite à gauche : Brigitte Tainton, Christophe Griggo, Vincent Datrino, Christian Bérard, Evelyne Crégut.
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n premier article sera publié dans les actes du econd colloque rancophone istoire de Désob   Recherches 
et découvertes du milieu souterrain  les  mars   i nes ar

Bertochio Ph., Crégut-Bonnoure E., Argant A., Bérard C., Cohen J., Desclaux E., Fourvel J.-B., Griggo Ch., Parrini 
F., Roger Th. Le Chourum de l’Ours (Le Dévoluy, Hautes-Alpes), un site paléontologique de référence pour Ursus arctos 
et Cuon alpinus europaeus (Mammalia, Canidae). Colloque Recherches et découvertes du milieu souterrain, Histoire de 
désob’ n° 2. 22-24 mars Signes (83).

6) Hydrologie

a) CDS 06 - Hydrologie : bases de données capteurs : Projet KarstLink, Saison 2 :
e pro et arstlin  présenté et publié dans les Actes du con r s  en  a donné lieu au développement 

d un protot pe de base de données en li ne  permettant de déposer  stoc er et rechercher des données de capteurs 
ree nets  sonde C D  a  température  pluvio  etc. . Rende vous en 

b) CDS 83 - PROJET EAUX SOUTERRAINES :
Partenariat avec des écoles. nstrumentation de plusieurs résur ences par pose de sondes ree net. es résultats 

obtenus sont anal sés par les en ants aussi bien en mathématiques  sciences ph siques  lan ues
http://edumed.unice.fr/data-center/hydro/
Cette année des él ves de lovénie  talie  sont venus che  nous visiter les rottes et participer au  études
http://edumed.unice.fr/news/homepage/20230531_groundwater.html

c) CDS 83 - AVEN DU MOURET :
Depuis la pose d une sonde mise en place par la société Ceneau en collaboration avec les spéléolo ues  nous 

avons en direct les moments de prise en char e du siphon lors d épisodes pluvieu  ce qui nous permet de savoir si nous 
pouvons accéder au réseau ou non. e siphon a été désamorcé par la pose de  tu au  qui vident en continue l eau a n 
de nous permettre le passa e. ous nous sommes ainsi rendu compte que ce réseau est e tr mement dan ereu  en cas 
de pluie  les niveau  pouvant monter  plus de  m  ce qui noie tout l aven.

Figure 11 : Edumed sous terre
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d) CDS 83 – Commune de La Valette

Pro et d étude de a Ma re  des au  résur ence autre ois b tie  par pose de sondes ree net.

auteur  température et conductivité électrique mesurées dans la source de la Ma re des au  a alette  du 
uin  au  anvier . Données AC R au  souterraines

n remarque  épisodes de mise en char e A  B et C  chacun accompa nés d une diminution de la température 
de l eau.

6) Brèves

• CSR-Sud : Catherine Paul, Organisation d’un stage topo régional : voir article séparé.

• CDS06 - Hydrologie – bases de données capteurs : Projet KarstLink Saison2 : e pro et arstlin  présenté 
et publié dans les Actes du con r s  en  a donné lieu au développement d un protot pe de base de 
données en li ne  permettant de déposer  stoc er et rechercher des données de capteurs ree nets  sonde C D  

a  température  pluvio  etc. . Rende vous en 

• CDS06 - Partenariat : Convention CD   CA A MAP . a MAP  est la direction au sein de la Communauté 
de Communes Antibes ophia Antipolis char ée des risques pluie crues inondations. ls sont particuli rement 
sensibilisés au  problématiques des eau  souterraines  et nous mettent  dispo du matériel ree nets  sondes 
C D  anal seurs de a  pour travailler ensemble sur des études  dans des secteurs souvent tr s urbanisés. 

n retour nous avons e ectué un certain nombre d études de dossiers d urbanisme  et donné un avis quant au  
risques possibles sur des circulations d eau  souterraines avérées ou potentielles. e dossier le plus comple e 
est celui du pro et Canopée   ophia Antipolis  e emple tr s prometteur  avec un impact important sur les 
circulations d eau par l aven Christine.  suivre en 

• CDS 83 – Copils  Participation au  copils basses et hautes or es du RD  ainsi que récemment sur le pro et 
d étude du bassin du apeau.

• CDS 83 - PANNEAUX DE SIGNALÉTIQUE DES GROTTES ET AVENS susceptibles d tre réquentés par des non
spéléolo ues comprenant mise en arde sur le milieu souterrain  conseils et avertissements pour la non
dé radation du site et la protection de la aune et ore ainsi qu éventuellement ra out d un panneau spéci que 
pour la protection des chiropt res. l nous reste encore plusieurs panneau   mettre en place.

• CDS 83 : Sentier Karstique sur la commune de Néoules : Depuis  nous travaillons sur le pro et d un sentier 
arstique sur la commune de . l comprend un parcours en colline o  des aspects arstiques seront 

évoqués passa e devant  rottes et un acc s trémie toutes trois étant reliées en passa e souterrain et nombreu  
siphons  ainsi qu un parcours intra muros qui ait découvrir les ontaines et sources du villa e toutes alimentées 
par les réseau  souterrains vus dans le premier parcours. es onds sont d ores et dé  débloqués  il nous reste 

 naliser les panneau  qui seront mis en place sur le parcours.

Figure 12 : La Maïre des eaux – 26/01/2024
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4.1. COMPTE RENDU DES ACTIVITÉS SCIENTIFIQUES
 ET ENVIRONNEMENTALES DU COMITÉ DÉPARTEMENTAL 

DE SPÉLÉOLOGIE ET DE CANYON DES HAUTES-ALPES 
ET DU SPÉLÉO CLUB ALPIN DE GAP POUR L’ANNÉE 2023

PAR PHILIPPE BERTOCHIO ,  
Président du CD

ap  le  novembre 

1) Paléontologie

Fouilles d un site paléontolo ique avec la présence e ceptionnelle d un cr ne de dhole chien asiatique  intact dans 
le Dévolu . Coordonnées par vel ne CR  et Christophe R  tous deu  paléontolo ues  elles se sont déroulées 
du  mai au  uin . Des ossements d ours brun appartenant  plusieurs individus ont été mis au our. e squelette 
du dhole a presque été reconstitué. l ne manque que les membres avant. Des spéléos de toute la ré ion ud ont participé 

 ces ouilles. n bel e emple de partenariat  spéléos scienti ques DRAC.
Plusieurs articles de presse et deu  reporta es télévisés ont couvert l événement.

 noter que le péléo club alpin de ap avec l aide du C R ud a nancé l héber ement des ouilleurs.

2) Explo

ploration au chourum des Beau  eu . a cote  m tres a été atteinte avec un obstacle rare dans le Dévolu  
un siphon suspendu. es prél vements de aune tro lobie montrent que la richesse de cette rotte n est pas que arstique. 
Des mesures de température ont été aites dans les divers a uents qui montrent des variations si ni catives. otre eune 
thésard  athan Rispal a entrepris des prél vements d eau des a uents pour anal se.

Poursuite de l inventaire des cavités des autes Alpes qui compte au ourd hui  entrées.

3) Biospéléo

•	Du  anvier au  évrier  les spéléos ont poursuivi leur assistance  l association esper Alpes dans le compta e 
des chiropt res en phase d hibernation dans les rottes et mines suivies depuis plusieurs années.

•	 es carri res de e nes  ermées par des rilles  la demande du roupe chiropt res de Provence ne sont plus 
accessibles. e CD  a né ocié l obtention des clés  la mairie a n d assurer sa mission de service public pour 
le secours souterrain.

• Poursuite du pré inventaire biospéléolo ique du Dévolu  et Cé se. es premiers résultats des déterminations 
par des spécialistes nous arrivent au compte outtes. a rédaction du compte rendu a pris un sérieu  retard et 
ne pourra voir le our avant n .

Figure 1 : Fouilles à 
la grotte de l’Ours - 
Dévoluy
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4) Hydrogéologie, instrumentation et environnement

• pertise pour la mairie de ap d une vieille source drainée a n d évaluer son activité en vue de réaliser une 
voie de circulation au dessus.

• Rencontres du éotourisme souterrain or anisées par la CC  des autes Alpes.
• Réunion avec le Département a n de repenser le PD  pour la spéléolo ie et le can on.
• Participation  plusieurs C P  de atura 
• Participation au netto a e du chourum des Ai uilles or anisé par l CA DA .
• Aide au choi  des cavités d intér t dans le cadre du pro et ah de du thésard athan R PA  et accompa nement 

dans les cavités. Action avec le soutien nancier du C R ud.
• Démarra e n  d une campa ne de relevés du tau  de Radon dans les entrées de rottes les plus réquentées 

du Dévolu   r ce au capteur pr té par le C R D.
es premiers résultats  tr s irré uliers  montrent que certaines entrées de cavités peuvent présenter un ort tau  

de radiations  supérieur   Becquerel. ire l article consacré  cette opération dans les pa es thématiques.

Figure 2 : Diplopoda - Craspedosomatidae - Dévoluy

Figure 3 : Test de 
capteur dans le 
Puits des Bans
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4.2. COMPTE RENDU 

COMMISSION ENVIRONNEMENT CDS ARDÈCHE

1) Agrément protection de l’environnement

ous n avons tou ours pas réalisé le dossier de renouvellement de cet a rément.

2) Suivi piézométrique des aquifères souterrains de l’Ardèche

Pour l P B de l Ard che  le CD  a équipé et assure le suivi des sites suivants 
•	CR AC  vent des Rives
•	 RA  vent du Pontet et des stu nes
•	Cuvette de aint André de Cru i re

uite  l achat de  sondes R F  par l intermédiaire du C R AuRA  le CD  s est lancé dans un suivi  haute 
densité de la Cuvette de aint André de Cru i re sur une durée de  ans.

Au 31/12/2023 :
•  sondes installées  et il en reste encore trois  mettre en place.
• e aboratoire d colo ie des dros st mes aturels et Anthropisés A  on  et D M Chamber  

ont dé  réalisé deu  missions sur le terrain  pour déposer et relever une premi re ois les substrats arti ciels 
billes d ar ile  pour l échantillonna e des communautés microbiennes.

• ous avons e ectué quelques relevés intermédiaires
Cocali re aven
Cocali re touristique
Pe rol de Baulieu
Chadouillet
Cha elle

3) Conseil départemental de l’Ardèche

Grotte des Combes (Banne) :
Propriété du Conseil Départemental de l Ard che  cette cavité ait l ob et d un suivi et d une estion particuli re 

par le CD  dans le cadre de la politique spaces aturels ensibles  du département. 
Réalisation d une réunion annuelle avec les structures pro essionnelles.
e nancement d un suivi quinquennal de l état de conservation de la cavité proposé par le CD  n a pas été 

retenu par le Département.

Grotte des Huguenots (Vallon-Pont-d’Arc) :
Propriété du Conseil Départemental de l Ard che  celui ci a lancé une concertation a n de proposer un plan de 

estion pour cette cavité qui s ouvre au c ur du rand ite du Pont d Arc  héber e une colonie de chauve souris en transit 
et contient des vesti es archéolo iques.

e CD  a participé au Comité de pilota e du Plan de estion.
e CD  est aussi intervenu pour réaliser la mise en place d un balisa e de protection et le remplacement des 

a r s spéléo permettant de re oindre la partie supérieure de la cavité  suite  un vol de matériel.

Plan Départemental des Espaces Sites et Itinéraires :
n partenariat avec la FFM  le travail de concertation avec le Domaine de Blachas n a pas abouti pour l acc s au  

sites de l vent de Foussoubie et la rotte des Branches.
n accord avec le technicien de la Com Com du Pa s des ans  nous avons ouvert un nouvel acc s  Fontaine de 

Champclos es ans  qui permet de rester au ma imum sur une partie dé  ouverte  la randonnée. e CD  a interro é 
le service des imp ts pour les propriétaires des parcelles  et  qui supporte l entrée de la cavité. l n e iste aucun 
acte publié apr s le  qui indique comme propriétaire R  Marthe u énie veuve DA  née le . 

lle serait décédée au  ans le   e délai de prescription  ans  étant passé  la Mairie des ans peut devenir 
propriétaire de ce Bien sans ma tre . ollicitation du RD  en Mairie pour présenter la démarche  mais sans suite. 

ntretien des équipements  Aven de Rochas  Réseau  aint Marcel  rotte des  Avens.
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4.2. COMPTE RENDU COMMISSION ENVIRONNEMENT - CDS ARDÈCHE

4) Gorges de l’Ardèche

e CD  a accompa né le A sur plusieurs actions en 
• ne demande d autorisation de travau  en cours d étude  naliser.
• Ré e ion sur la réquentation  la rotte du Déroc une visite de terrain pour l emplacement de la nouvelle 

si nalétique . e représentant du RA s est discrédité  cette occasion.
• Participation au Comité Consultati  de la R A.
• Mambo   sortie réalisée par téphane C  avec le Club péléo des or es de l Ard che.

5) Grottes à chauves-souris de la Drôme et de l’Ardèche

a P  estionnaire de la R R Réseau de rottes  chauves souris en Dr me et en Ard che  a mandaté les 
CD  et  pour réaliser la topo raphie de  cavités adou  adou  in érieur  Cheminée  aint Ré is  rou du Rat . Pat 

 a admirablement accompli cette mission avec encore une ois un rendu e ceptionnel .
uivi des populations  e CD  est intervenu pour suivre les populations de la rotte des  Avens  Mines de aint 

Mar uerite a re et en n des Ca res.

Baume de Chabanne (Lussas) :
ite de reproduction et de transit en one atura .
a cavité est ciblée par un arr té pré ectoral de mesure compensatoire. Dans ce cadre  apr s avoir acquis les 

terrains de la rotte de Me sset  la société C M  a conclu un accord avec les propriétaires du site de Chabanne  a n 
de pouvoir assurer la mise en protection du site  qui a pour vocation de re oindre la R R Réseau de rottes  chauves
souris en Dr me et en Ard che .

Grotte de Tourange (Chomerac) :
Dans le cadre du renouvellement de l autorisation et d appro ondissement de la Carri re d Alissas  Colas souhaite 

réaliser la ermeture par une rille de rotte de ouran e. accord du propriétaire a été obtenu. itué au sein du site 
ature  Rompon  uv e  Pa re  la rotte est ré uli rement su ette  des dé radations. Dans le but d améliorer 

la biodiversité  pro imité de son site  Colas va nancer es travau  de ermeture et de netto a e de la rotte ainsi qu un 
suivi écolo ique des chiropt res. Cette ermeture ne vise pas  interdire l acc s au  spéléolo ues. Ces travau  seront 
réalisés apr s l obtention de l autorisation d e ploiter printemps . Avec un en eu modéré pour les chauves souris  
c est l unique rotte d initiation  la spéléolo ie du secteur.

e relevé de décision 
• établir une communication avec les spéléos a n de caractériser l usa e du site via un re istre
• mettre en place un acc s  la clé de la uture rille  l entrée de la carri re  accessible en permanence  compris 

en période de ermeture de la carri re .
• ne pas imposer de limitation de l usa e du site par les spéléos période de  ans
• en onction des usa es et du suivi environnemental du site  mettre en place des contraintes  l usa e  comme 

notamment une limitation des sorties en période d hiverna e  en concertation avec les usa ers du site

6) Accompagnement scientifique

a rotte de aint Marcel a sollicité l aide du CD  a n d étudier la aisabilité de mise en place d un  a n de 
consi ner toutes les observations réalisées dans la cavité. De plus  la rotte or anisera prochainement des rencontres 
scienti ques autour de la cavité et le CD  a été sollicité pour réaliser le pro ramme et era plusieurs interventions.

B AR  avec l or anisation de l accueil et des sorties terrain  pour les missions d octobre et anvier.
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4.3. COMPTE RENDU 2023 

COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT DU CDS09

PAR NICOLE RAVAÏAU

e Comité Départemental de péléolo ie de l Ari e est a réé au titre de la Protection de l nvironnement par 
arr té ministériel depuis  renouvelé par arr tés pré ectorau  du  du  et du  en 
cours de si nature  pour une durée de  ans.

1) Les actions portées par la commission

a) Contribution à la gestion et à la protection des sites

PARTICIPATION À LA COMMISSION TECHNIQUE PRÉFECTORALE DE LA GROTTE DE LA CIGALÈRE :
a réunion annuelle de la commission technique pré ectorale s est tenue le  uin   la sous pré ecture de 

aint irons. e CD  était représenté par sa présidente . Rava au et par le conseiller technique secours . uérard.
ors de cette réunion  nos principales remarques concernant la mise  our de l arr té pré ectoral portant 

ré lementation de l acc s  des visites et des études de la rotte de la Ci al re ont été prises en compte. e nouvel arr té 
a été si né par la pré te le  uillet .

IMPLICATION ACTIVE DANS LE SUIVI DES SITES NATURA 2000 : HTTP://NATURA2000ARIEGE.FR/
•Site Balaguère Chars de Moulis et Liqué, grotte d’Aubert, Soulane de Balaguère et Sainte Catherine : mal ré 

nos réclamations depuis plusieurs années nous ne recevons plus les convocations ni les comptes rendus pour 
les réunions de ce Copil dont nous sommes membres. Pas de réunion en   notre connaissance.

•SiteMont Ceint -Mont Béas - Tourbière de Bernadouze : e Copil s est tenu le  anvier   Foi . e CD  n était 
pas représenté  nous n avons pas re u l invitation. ous avons re u le compte rendu début .

•Site Pechs de Foix, Soula et Roquefixade, Grotte de l’Herm : a réunion du Copil atura  du site qui se tient 
énéralement en n d année  n a pas eu lieu en .

Concernant la rotte de l erm le pro et scienti que pluridisciplinaire avance. a pose de capteurs a été réalisée 
en septembre  voir les actions portées par le SCArize page 7

• ite des ueirs du Mas d A il et de Camarade  e Copil s est tenu le  évrier  au Mas d A il. e CD  était 
représenté par . Rava au et R. ebas.

•Site à chauves-souris (grotte d’Aliou, grotte de Montseron, grotte du Ker de Massat et grotte de Tourtouse) :
e Copil s est tenu le  évrier   ourtouse. e CD  était représenté par . Rava au.

•Site des Quiés calcaires de Tarascon sur Ariège et grotte de la petite Caougno : e Copil s est tenu le  évrier 
  rnolac. e CD  était représenté par . Rava au et R. uinot. es animations réalisées en  ont été 

présentées. Au vu de leur succ s  elles devaient tre reconduites en . Mais cela n a pas été rendu possible  
du ait du chan ement de personne en char e de l animation du site.  voir si ces animations pourront tre 
reconduites en .

SUIVI DES POPULATIONS DE CHIROPTÈRES :
• Plusieurs spéléos licenciés dans di érents clubs arié eois AP  CAri e  C  P A  participent au suivi 

des chiropt res  titre personnel tout au lon  de l année. Pour l Ari e c est . Cu pers de l A A C  qui 
coordonne et collecte les résultats des di érents compta es. es membres du CAri e sont tr s impliqués dans 
les compta es hivernau  en cavités  voir les actions portées par le SCArize page 7.

DOSSIERS D’ENQUÊTES PUBLIQUES :
es pro ets soumis  enqu te publique en  en lien avec le arst n ont pas ait l ob et de rapport spéci que de 

notre part. Mais les avis d enqu tes publiques retiennent s stématiquement notre attention quand elles sont liées au  
milieu  arstiques.

SDAGE - PDM :
ous sommes ré uli rement sollicités pour participer  diverses réunions concernant le PDM. n  aucune 

d entre elles n était liée directement au arst.
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PARC NATUREL RÉGIONAL DES PYRÉNÉES ARIÉGEOISES :
• Contacts ré uliers avec le P R notamment dans le cadre de atura  et du pro et de R .
• Florence uillot est membre du conseil scienti que du P R.

INVENTAIRE ZNIEFF : RAS EN 2023

CDESI :
e CD   est membre de la commission en tant qu acteur du mouvement sporti  depuis . ou ours pas de 

réunion en .

AUTRES RÉUNIONS EN LIEN AVEC LA GESTION DES SITES DE PRATIQUE :
Accès à la grotte de Sabart (Tarascon) : e  évrier  réunion  la mairie de arascon suite  l a cha e de 

l arr té municipal interdisant l acc s  la rotte. e CD  était représenté par . Ravaiau présidente  R. uinot C  et F. 
uillot C A F . ous  avons appris que c était le chemin d acc s emprunté qui était interdit et non la rotte car il 

passe par une ancienne déchar e. ous les participants  la réunion se sont mobilisés et un nouveau chemin a été tracé 
dans les semaines qui ont suivi.

Accès à la grotte de Ferrobach (Nescus) : le  mars  un roupe spéléo découvre un a cha e au départ du 
chemin d acc s  la rotte  posé par le propriétaire  invitant  aire demi tour. e  avril rencontre de la présidente avec 
le propriétaire Monsieur A . C est un malentendu  l a cha e ne s adresse pas au  spéléos mais au  ramasseurs de 
champi nons et bois de cer s.

b) Projet de Réserve Naturelle Nationale Souterraine de l’Ariège (RNNS09)

De tr s nombreu  échan es ont encore eu lieu cette année au su et du pro et de réserve souterraine entre nous 
ou avec les porteurs de pro ets par téléphone  réunions en visiocon érence et présentiel.
es points principau   retenir sont 
•	D u  1er anvier au  évrier  plusieurs réunions au sein de la communauté spéléo directement impactée par le 

pro et tous les clubs de lAri e et  clubs de la aute aronne  la M P et l P A  et or anisation d un vote pour 
décider de la position des édérés directement impactés par le pro et de R .
e résultat du vote est     « Tant que la liste de cavités n’est pas revue, je ne suis pas d’accord pour participer 

à la rédaction du décret (je participe à la rédaction du décret après modifications de la liste) ».

assemblée énérale du CD  du  évrier  a entériné ce résultat. Madame la sous pré te de aint irons 
en a été in ormée par courrier le  évrier .
• Pour essa er de débloquer la situation un courrier  cosi né par les présidents de la édération  du comité ré ional 

d ccitanie et du comité départemental de spéléolo ie  sollicitant un rende vous est adressé  la sous pré te 
le  avril . e rende vous obtenu le uillet  n a permis aucune avancée si ni cative chacune des 
parties campant sur ses positions. Madame la sous pré te ne dai ne m me pas nous in ormer de la visite du 
rapporteur du C P  prévue pour le mois de septembre. ous l apprenons presque par hasard le septembre  
et recevons par mail le  septembre une invitation pour une rencontre avec le rapporteur du C P  prévue le 

  h  soit  ours plus tard.
• uite  la réunion du uillet  n ao t et début septembre  la communauté spéléo s est concertée  nouveau  

ce pro et départemental pouvant avoir des conséquences au niveau de toute la France. es spéléos locau  
ont présenté la situation au  responsables de notre édération lors du Conseil d Administration de la FF  du 

septembre a ant pour seul ordre du our le pro et de R . ne nouvelle demande de rende vous est 
adressée  Madame la sous pré te.

• e  septembre le P C ndicat ational des Pro essionnels de la péléo et du Can on  a adressé un courrier 
au ministre des ports et au ministre de la ransition colo ique demandant le retrait du pro et de deu  cavités 
d importance ma eure pour l e ercice de leur pro ession  les rottes de iech et de la rivi re souterraine de 

icdessos.
• ors de la rencontre du  septembre avec Messieurs Ro er  Rapporteur du C P  et hierr  A  Char é 

de mission  du minist re de l colo ie  Madame la sous pré te était retenue ailleurs et n était pas présente. 
Mais  les porteurs du pro et étaient représentés par plusieurs personnes de la DR A  ccitanie et du P RPA. 
Pour représenter les spéléolo ues étaient présents  ann A FFR  P C  ean Claude BAR  AR a  
Arnaud FA  AB  en visio  icole RA A A  Présidente CD  ucienne B R secrétaire C R  Philippe 
F R  Président de la commission environnement de la FF  en visio .

• ors de cette rencontre  nous avons pu aire part de nos inquiétudes sur la mani re dont est conduit le pro et 
de R  et dans le choi  insu samment usti é de certaines cavités au re ard des conséquences induites 
par une mise en réserve. ous avons été écoutés avec une certaine bienveillance.

• e  novembre  nouvelle réunion en réponse  notre demande de début septembre   la sous pré ecture de 
aint irons. Cette ois ci  Philippe F R  et Marie Clélia A R respectivement Président et Présidente 
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ad oint de la commission nationale environnement de la FF  avaient ait le déplacement. e Président de la 
FF  a l A  et la D  Marie él ne R  participaient eu   la réunion en visiocon érence. Alors que nous 
étions venus  cette réunion avec des propositions concr tes pour sortir de l impasse  nous avons été méprisés.

•	 e  novembre  nous étions absents  la réunion du Comité de Pilota e du pro et de R . n courrier a été 
envo é la veille  la sous pré ecture e pliquant les raisons de notre absence.

•	 e m me our  la sous pré ecture  nous envoie son compte rendu de la réunion du  novembre assortie d actions 
 mener dans des délais inacceptables. Au compte rendu est oint la derni re version du pro et de décret mais 

uniquement la partie ré lementation sans aucun parcellaire.
•	 e décembre  nous téléchar eons sur le site du P RPA  le pro et de plan parcellaire qui vient d tre mis en li ne. 

es plans parcellaires des di érents sites ne comportent pas les reports des topo raphies. Mais  connaissant les 
cavités  nous relevons des incohérences  des erreurs a rantes et une étendue de certains sites qui au mente 
de a on considérable le nombre de cavités incluses dans la uture réserve.

•	 e  décembre  un nouveau courrier est adressé  Madame la sous pré te indiquant pourquoi nous ne 
répondrons pas  ses demandes ormulées dans le compte rendu de la réunion du  novembre.

c) Actions envers les publics non-spéléos : sorties de découvertes, randonnées sur le karst, expositions,
conférences et projections diverses en Ariège ou sur l’Ariège

Présentation par ordre chronolo ique des di érentes mani estations au quelles ont participé un ou plusieurs clubs.
LES 1 E R ET 2 JUILLET : JNSC D’ÉTÉ

r anisation de sorties de découverte du monde souterrain 
• CAri e  le er uillet  la rotte de abart   participants et le uillet  la rotte de iech en partenariat avec 

l A A C   participants
• C   des sorties dans le tarasconnais les er et uillet pour un total de  personnes initiées.

LES 7 ET 8 OCTOBRE : JNSC D’AUTOMNE
r anisation de sorties de découverte du monde souterrain 

• CAri e  le octobre  la rotte de abart   participants et le octobre  la rotte de iech en partenariat 
avec l A A C   participants

• C   une sortie le octobre  personnes initialement prévues  mais des annulations de derni res minutes.

LES 11, 12 ET 13 OCTOBRE : FÊTE DE LA SCIENCE, VILLAGE DES SCIENCES À MONTGAILLARD
Cette année  nous avons tenu non pas un mais deu  stands simultanément  celui du CD  la spéléolo ie au 

service de la science  et un stand sur la ontaine intermittente de Fontestorbes   la demande de l association P r ne 
sciences or anisatrice de la mani estation et propriétaire de la maquette d Alain Man in.

Comme les années précédentes  le CD  a proposé des animations autour d un eu de découverte des rottes 
sur son stand. Durant les  ours nous avons accueilli les él ves par petits roupes d une di aine de eunes de classes 
primaires et de collé iens principalement  accompa nés d au moins un adulte ensei nant ou parent d él ve . Mais aussi 
des roupes de eunes de centres aérés  des amilles pratiquant l école  la maison  et des visiteurs libres.

Au total plus de  personnes  principalement des eunes  ont participé  notre eu et ont pu découvrir di érentes 
acettes du monde souterrain tout en s amusant et ou découvrir le onctionnement de la source de Fontestorbes  voir 

Anne e p. .

LE 5 NOVEMBRE : RANDONNÉE GÉOLOGIQUE À ROQUEFIXADE
Présentation du arst et du milieu souterrain par . Rava au lors de la randonnée tout public Des roches et 

des ossiles  Roque ade  un villa e tr s éolo ique  animée par sabelle Corbi res A A C . ne trentaine de 
personnes étaient présentes.

d) Participation aux actions des commissions scientifiques et environnement régionales et nationales de
la FFS

MEMBRES DES CT DES COMMISSIONS NATIONALES :
Franc  Bréhier C  Arnaud Faille C  Florence uillot AP  u anne iquel C  icole Ravaiau CA  

Patric  orriau  C  sont membres du Conseil echnique de la commission scienti que nationale. icole Ravaiau CA  
est membre du Conseil echnique de la commission environnement nationale.
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RÉUNIONS DES COMMISSIONS RÉGIONALES ET NATIONALES :
• e mai réunion des  commissions ré ionales  ei   participant . Rava au
• e uillet réunion en visio du C  de la commission environnement nationale  participant . Rava au
• e  décembre réunion  ramat  du C  de la commission environnement nationale  participant . Rava au

ANEK :		
es A  Assises ationales de l nvironnement arstique  se sont tenues les  et  décembre  ramat  

avec pour thématiques  l impact du chan ement climatique sur la estion et la protection du éopatrimoine arstique. 
. Rava au a participé au  nombreuses communications et échan es qui  ont ait suite durant les deu  ours.

PRÉSENTATION DE CHARLOTTE HONIAT :
Dans le cadre du c cle de con érences de la commission scienti que nationale C. oniat a ait une présentation 

sur les spéléoth mes et les paléo  climats le  décembre.

2) Les actions portées par les clubs

a) Société Spéléologique Ariège Pays d’Occitanie - S.S.A.P.O.

LE 8 OCTOBRE 2023 : FORUMDES ASSOCIATIONS
- MONTGAILHARD :

ournée de présentation de l activité spéléolo ique 
photos  matériel de pro ression  livres  par quelques 

membres de la AP  au  habitants de la commune de 
Mont ailhard lors du Forum des associations or anisé par la 
commune. Peu de monde le matin mais davanta e l apr s midi 
avec quelques personnes tr s intéressées  notamment de 
eunes adolescents accompa nés par leurs parents. occasion 
de semer quelques raines qui ermeront peut tre et de 
aire découvrir cette activité peu connue du rand public.

b) Spéléo-club du Haut Sabarthez - S.C.H.S.

LE16SEPTEMBRE2023:FORUMDESASSOCIATIONS
- TARASCON SUR ARIÈGE :

ne bonne participation du public avec beaucoup de 
questions sur les photos e posées et sur la spéléo en énéral.

ne inscription au club
Participation au eu ui  pour les eunes de la ville.

Figure 1 : 
Présentation 
Spéléothèmes et 
paléoclimat par 
Charlotte Honiat

Figure 2 : Forum des associations

Figure 3 : Forum des associations

SPELEOSCOPE N°43.indb   101 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES102

4.3. COMPTE RENDU 2023 - COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT DU CDS09

SORTIES DE DÉCOUVERTE DU MONDE SOUTERRAIN :
e club or anise des sorties de découverte de la spéléo lors des C. Mais aussi  d autres dates en onction des 

demandes. Ce ut le cas pour un roupe de  personnes le  octobre  la rotte de iech.

c) Spéléoclub de l’Arize – S.C.A.

SUIVI DES POPULATIONS DE CHIROPTÈRES :
• uivi de la présence ou non des chauves souris dans plusieurs cavités du département lors de nos visites  rotte 

de la mine du Pouech d n at  rotte in érieure des lises  rou du ent du Pédrou  rotte de as Mors  perte 
du Portel  Réseau de a an  ...

• n début d année nous avons participé  plusieurs ournées de compta es hivernau  en collaboration avec . 
Cu pers de l A A C  qui coordonne cette action dans le département 

le   la rotte de la Mine du Pouech d n at  participants   membres du CAri e et  A A C .
essaim de plus de  ur ales est bien présent  la salle Freu.
n soirée  participation  une animation sur la reconnaissance des chauves souris hibernantes or anisée par l A A

C    membres CAri e mais aussi des membres du C  de la AP ...
•	 ee end de compta e annuel  et  anvier 

le   Compta e dans le éronais et au Mas d A il  rottes de espiou ue splas de érou  Monta a ne  
Pe ronnard et a a e e Mas d A il    membre CA et  naturalistes 
le  au ou re de a an  participants   membres du CAri e.

• e  secteur arasconnais  participants   membre du CAri e   F   A A C
•	 e   la rotte de Malarnaud  participants   membre du CAri e et  membres de l A A C
•	Compta e estival et automnal 

le   la rotte de l spiou ue   membres du CAri e  de l A A C .

PROJET COLLECTIF DE RECHERCHE « DES CHAUVES-SOURIS ET DES HOMMES »
b ecti   aire un double ain protection des chiropt res  protection du patrimoine culturel et impliquer les 

acteurs socio économiques.
Pour  répondre  trois en eu  sont  prendre en compte et abordés simultanément 
• n eu de la protection des chauves souris et de la biodiversité en énéral.
• n eu de la conservation du patrimoine culturel  b ti et souterrain.
• Conciliation des deu  premiers en eu  avec la réquentation du milieu souterrain par di érents utilisateurs 

chercheurs  associations naturalistes  spéléolo ues  acteurs socio économiques  services de l état  estionnaire 
de sites ouverts au public...   a réponse passe par la coconstruction d un pro ramme de recherche commun 
prenant aussi bien en compte la préservation de la biodiversité  la protection du patrimoine culturel et les usa ers 
du milieu souterrain et du patrimoine b ti. ous les acteurs naturalistes  chercheurs  spéléolo ues  services de 
l tat  acteurs socio économiques  travailleront  l élaboration et  l avancement de ce pro ramme.

Plusieurs cavités d Ari e sont envisa ées comme sites pilotes pour mieu  conna tre les interactions chauves
souris biocorrosion climat  leurs ori ines et leurs conséquences.

e CA est associé  ce pro et. Dans ce cadre  il a participé  la mise en place de capteurs température  h rométrie...  
 la rotte de l erm le  septembre  membres CA et  A A C  et  la rotte de la mine du Pouech d n at le 

 octobre  membres CA et  A A C .

MINES ET CARRIÈRES SOUTERRAINES :
es membres du CA sont associés  plusieurs pro ets de recherche et ou de valorisation du patrimoine en lien 

avec les nombreuses mines et carri res souterraines du département  mines du éronais  carri res souterraines du 
arasconnais... qui ont nécessité une di aine de sorties souterraines en .

Figure 4 : Sortie de 
découverte du monde 
souterrain
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FÊTE DE LA MONTAGNE À LAVELANET LE 28 MAI :
a te de la monta ne lance la saison des animations dans le cadre de l pération rand ite de Montsé ur. Cette 

année elle avait lieu au centre ville de avelanet sur l esplanade uste devant l entrée de la rotte de Fontestor ues. Aussi  
le CA en plus de la tenue d un stand traditionnel a or anisé des visites de la rotte sur réservation.

ous avons ait découvrir la rotte   roupes di érents  pour  personnes au total. t nous avons d  re user 
presque autant de monde. otre public va de  ans usqu au troisi me e  et tout le monde est ravi  mal ré ou peut

tre aussi r ce  la boue...
C est la premi re partie de la rotte qui est visitée  permettant de voir une partie des anciennes installations qui 

alimentaient les lavoirs  mais aussi des concrétions  quelques ours  la  rivi re  souterraine  dans laquelle chacun patau e. 
eau passe par dessus les bottes  mais qu importe 

Pendant ce temps  une permanence est assurée sur le stand  o  se succ dent des habitants de avelanet  venus 
évoquer le temps des lavoirs ou celui de la palissade qui cachait la rotte  des promeneurs  des personnes curieuses du 
monde souterrain.

3) Les activités scientifiques

Ces activités sont le ait d actions spéci ques de clubs arié eois ou le travail dans le cadre pro essionnel de chercheurs 
membres du CD . ls ne sont mentionnés ici que pour montrer le d namisme scienti que de notre discipline.

a) Les actions en lien avec l’archéologie

DRAC :
Plusieurs clubs ont des contacts suivis et ré uliers avec . e uillou et F. Ma sud représentants de la DRAC au niveau 

départemental. Au niveau ré ional plusieurs rencontres ont eu lieu notamment en lien avec le pro et des chauves souris 
et des hommes  voir les actions du CA .

ARCHÉOLOGIE MINIÈRE :
es membres du péléo Club de l Ari e ont poursuivi leurs travau  dans les mines antiques du éronais. ls ont 

aussi participé les  et  septembre  la ournée du patrimoine  urba et collaborent ainsi que des membres du C  
au pro et de sauve arde du patrimoine concernant le pse et le pl tre du arasconnais.

TRAVAUX DE FLORENCE GUILLOT :
F. uillot est membre du Conseil cienti que du P R des P rénées Arié eoises  membre de la Co ci FF  et C R  

RAC Terrae.
•	Participation  la publication de  A D  Muriel  A  ean  Véraza & le Vérazien. Les fouilles aux grottes 

de La Valette (1963-1964) et le Vérazien aujourd’hui  Archives d colo ie Préhistorique    p.
•	Con érence en décembre   iau   es ouilles archéolo iques de la spoul a de iau . es rottes orti ées 

en haute Ari e
•	Dans le cadre de l nventaire énéral des patrimoines b tis dans la Communauté de Communes d A l Fenouill des 

  topo raphies et études de  cavités occupations ou réquentations protohistoriques et médiévales  et de 
 mines et sites de travau  miniers époque contemporaine .

•	Réalisations de deu  topo raphies de travau  miniers souterrains en Ari e.
•	 ravau  de topo raphies D  idar te turés ou photo rammétries sous terre.

Figure 5 : Fête de la montagne  Ma imilien oudet
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b) Opérations de recherche géologie et karstologie :

PUBLICATIONS – PRÉSENTATIONS DE PATRICK SORRIAUX :
•	 arst et her olite  Pourquoi le ou re eor es intéresse t il tant les éolo ues  Présentation è m e  Con r s 

péléo d ccitanie ei ust Ari e  et  mai .
•	 a rotte de Bédeilhac  une lon ue histoire éolo ique avant l arrivée des ma daléniens. Article dans le Bulletin 

de la ociété Préhistorique Ari e P rénées  ome  p.   .
•	The Gouffre Georges: a spectacular lithospheric detachment between mantle and sedimentary cover Lherz massif 

(Ariège, France). Asti R.  de aint Blanquat M.  aspiturr  .  orriau  P.  Ferré .C.  Présentation dans le cadre de la 
21e  Réunion des Sciences de la Terre à Rennes 30 octobre au 3 novembre 2023.

EXPÉDITION ULTIMA PATAGONIA :
e pédition scienti que internationale sur l ile de Madre de Dios en Pata onie s est déroulée durant les mois de 

anvier et évrier . Cinq membres du Couserans  ont participé dont 
•	Franc  Bréhier  plon eur spéléo et biospéléolo ue  a ait de nombreuses observations sur la aune souterraine.
•	Ale andre oniat  qui a procédé  des suivis sur la pluviométrie
•	Charlotte oniat  paléoclimatolo ue coresponsable scienti que de l e pédition. lle a procédé sur place  di érentes 

e périences et ramené de nombreuses données en cours d e ploitation  mesures de températures  
échantillonna e d eau et de calcite moderne  carottes de spéléoth mes...

•	 an u  Racine  paléoclimatolo ue  a travaillé de concert avec Charlotte oniat.

PCR : ARCHIVES D’UNE GROTTE :
Des archives paléoenvironnementales et archéolo iques paléolithiques au  archives de ouilles rotte du Mas 

d A il  Ari e . 
e  uillet le CAri e a uidé aurent Bru elles et Céline Pallier vers plusieurs cavités du plateau d Al en dans le 

cadre de la campa ne estivale de terrain du PCR.

c) Biospéléologie

ÉTUDE DE LA FAUNE D’ALTITUDE DU MONT VALIER ET DE SES CONTREFORTS :
e péléo Club du Couserans dont plusieurs de ses membres sont des spécialistes de la aune souterraine a 

poursuivi en  son pro et de collecte de aune d altitude et le poursuivra en . Plusieurs sorties dans la haute 
cha ne p rénéenne sur les versants ran ais et espa nol ont été réalisées durant l été. es récoltes sont en cours d étude.

PUBLICATIONS D’ARNAUD FAILLE EN LIEN AVEC LA FAUNE SOUTERRAINE :
uo  abelaia M  Faille A  Beutel R  Ribera  ip er B. . e  insi hts into the evolution o  the sur ace 

antennal sensor  equipment in ree livin  and cave d ellin  beetles eiodidae  eptodirini . Arthropod Systematics & 
Phylogeny.  . https://doi.org/10.3897/asp.81.e98166

rosser C  Bar ad e  Ma hrad e  havad e  Pe i    Faille A. . n the ta onomic status o  Dina 
ratschaensis oba hid e   ith a description o  t o ne  species  Dina imeretiensis sp. nov. and D. same reloensis 
sp. nov. Annelida  irudinida  rpobdellidae . European Journal of Taxonomy.  . https://doi.org/10.5852/
ejt.2023.891.2275

Colado R  Abell n P  Pallarés  Mammola  Milione R  Faille A  Fresneda   nche Fern nde  D. . he 
dar  side o  conservation biolo  protected areas ail in representin  subterranean biodiversit . nsect Conservation and 
Diversit . . https://doi.org/10.1111/icad.12666

cha aller  Faille A. . Cavernicolous tenosini Coleoptera. enebrionidae  rom Cambodia and ietnam  
ith descriptions o  t o ne  species o  Pseudochillus Fouqu  and eneral remar s on cave enebrionidae orldover. 

Integrative Systematics.  . https://doi.org/10.18476/2023.251474
Faille A  Fresneda   Bourdeau C. . Reconcilin  morpholo ical and molecular data in a hi hl  conver ent 

roup  the P renean radiation o  h po ean rechini Coleoptera  Carabidae . Integrative Systematics.  .
https://doi.org/10.18476/2023.609967

Cooper  Fi er C  a e   Deli   Bor o  Faille A  umphre s B. . Chapter  Ph lo enies reveal speciation 
d namics  case studies rom round ater. n  round ater colo  and volution. Malard F  riebler C  Rétau   ds . 

lsevier. .
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4) ANNEXE : Fête de la science 2023

Cette année encore le CD  était présent au villa e des ciences  Mont ailhard  du  au  octobre  dans 
le cadre de la te de la science. a spéléolo ie est en relation directe avec le th me de cette année sport et science .

ous avons tenu non pas un mais deu  stands simultanément  celui du CD  la spéléolo ie au service de la 
science  et un stand sur la ontaine intermittente de Fontestorbes   la demande de l association P r ne sciences 
or anisatrice de la mani estation et propriétaire de la maquette d Alain Man in.

es stands ont été installés avec les 
matériels et documents photo raphiques 
du C  et du CAri e. animation a 
été réalisée durant les trois ours par le 

CAri e.
Comme tous les ans nos stands 

ont été tr s demandés par les scolaires 
accueillis par roupe d une di aine d él ves 
encadrés par un ou deu  adultes durant 

 minutes ma imum. Mais ils ont aussi 
ortement intéressé les quelques visiteurs 

libres qui ont parcouru la mani estation.

Figure 6 : Exposants et plan de la fête de la science

Type de public Stand CDS09 Stand Fontestorbes

out public non scolaire 33

l ves du primaire 133

Collé iens 36

céens 16 26

otal 227

Figure 7 : Explications des deux stands

Figure 8 : Le 
nouveau préfet, 
Simon BERTOUX, 
attentif aux 
explications sur le 
fonctionnement 
de Fontestorbes 
lors de la visite des 
officiels le mercredi 
11 octobre 2023
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Quelques photos de la manifestation :
Photos@ Maximilien Goudet et Nicole Ravaïau
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4.4. COMMISSION SCIENTIFIQUE DU CDSC13

COMPTE RENDU D’ACTIVITÉ 2023

PAR ALEXANDRA ROLLAND ET ALEXANDRE ZAPPELLI

a commission scienti que du CD C  développe de nombreu  pro ets d observations et de suivis sur le lon  terme.

1) Thématique de l’eau souterraine

n pro et de suivi des niveau  d eau dans le réseau arstique des Brailles ncanau  est en cours depuis n . 
l a re u le soutien de l A ence de l eau Rh ne Méditérannée Corse et du Conseil départemental des Bouches du Rh ne. 
l a pour ob ecti s de comprendre les circulations d eau dans le arst et d évaluer la contribution des eau  souterraines au  

événements e tr mes de crues et d étia es. Malheureusement  depuis le début du suivi  une seule crue si ni cative a pu 
tre documentée. Cette étude a été le support d un sta e de master in énieur en . es diapositives de la soutenance 

sont disponibles sur A  https://hal.science/hal-043966 4v1 . e suivi va continuer sur les années  suivre.
D autre part  le CD C  a co or anisé avec le CD  et le Parc aturel Ré ional de la ainte Baume un colloque 

sur le th me de l eau. l s est tenu le  anvier  et a rassemblé environ  personnes estionnaires de l eau  parcs  
collectivités locales  spéléolo ues . l s a issait d échan er sur les apports des spéléolo ues  la connaissance sur les eau  
souterraines. a matinée a été consacrée  des con érences pléni res. apr s midi les échan es se sont poursuivis en 
parall les autour de trois tables rondes pro ramme ci oint . Cette ournée a été appréciée par tous les participants et 
promet des collaborations utures tr s enrichissantes. n rand merci au  spéléos bénévoles qui se sont mobilisés pour 
assurer l accueil  la lo istique et le bu et de la mi ournée  

2) Suivis du CO2 souterrain

ur la thématique du C 2 souterrain  le CD C  accompa ne le club de l scandaou péléo Can on du Pa s 
dAuba ne  sur une campa ne de mesure. e club s est équipé d un détecteur Dra er AM  avec des cellules permettant 
de mesurer et d enre istrer les concentrations de quatre a  di érents  parmi la concentration de C 2 et d 2. a mesure 
con ointe de ces deu  a  est essentielle pour comprendre l ori ine de production du C 2.

Devant la comple ité du su et et de la tr s rande variabilité spatiale et temporelle des concentrations de a  
deu  protocoles de mesure ont été testés. oit les spéléos embarquent l appareil qui reste en mode acquisition  toute 
la durée de la sortie. Ainsi on documente la variabilité spatiale du phénom ne sur toute une cavité. oit le détecteur est 
posé  un endroit e pour rendre compte des variations temporelles. Dans ce dernier cas  la di culté est d obtenir des 
enre istrements ables sur la durée supérieurs  un moi . n e et  les capteurs classiques nécessitent un traitement 
spéci que pour supporter les tau  d humidité rencontrés sous terre. 

 titre d e emple du protocole de suivi temporel  suite  un e ercice de ventilation mené par le F  l atmosph re 
d une petite cavité connue pour son air irrespirable puits simple de  m tres de pro ondeur  a été compl tement 
renouvelée avec de l air e térieur. Au début de l e ercice  nous avons placé le détecteur au bas du premier puits  environ 

Figure 1 : Évolution de la concentration en CO2 et O2 au cours de l’exploration de la grotte du Grand Draïoun 
le 30 avril 2023. Les lignes verticales représentent des passages clés dans la progression. Faute de batteries, 
le suivi n’a pu être mené jusqu’à la sortie de la cavité à l’air libre.
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 m tres de pro ondeur. ne mesure était enre istrée toutes les  minutes. uite  l arr t de la ventilation arti cielle  
le détecteur a été laissé en place pour suivre le retour  l équilibre de la composition de l atmosph re de la cavité. ote  
qu  la date de l e périence  en octobre  les températures e térieures et  la base du premier puis étaient semblables 
autour de C  limitant les échan es atmosphériques cavité e térieur pilotés par les di érences de température. Ainsi 

la variation de C 2 peut tre essentiellement attribuée  la production locale dans le sol. r ce au  mesures  réalisées 
sur environ  heures  nous pouvons donner une estimation de la production locale de C 2. a variation est linéaire dans 
le temps et se chi re   de C 2 par heures. Cette donnée est représentative pour la one mesurée et la saison 
suivie. n e et  nous savons que l activité biolo ique dans les sols  et donc la production de C 2  est soumise  un e et 
saisonnier avec un pic au printemps été. 

Cette e périence permet d accéder au tau  de production local de C 2 qui est une donnée mal connue. lle sera 
renouvelée avec les m mes mo ens sur d autres cavités.

3) Biospéologie

Actuellement l activité se développe au CD C  et est animée par Ale andre appelli et moi. ous visons dans le 
utur d impliquer plus de spéléos. ne sensibilisation  la biospéléolo ie est en construction avec l D C .

ne loupe trinoculaire a été achetée par le CD C  et est stoc ée che  nous pour des soucis de stoc a e dans de 
bonnes conditions. n lot de petit matériel a é alement été pourvu suite au  divers conseils et dons récupérés lors de 
di érents sta es ou con érences biospéléo.

es premi res actions dé  initiées depuis  consistent  collecter des spécimens ciblés lors de nos visites 
souterraines. ous avons pris contact ou re u des noms de spécialistes  notamment en ce qui concerne un t pe de 
coléopt res  les collemboles  les isopodes et un t pe d isopode aquatique.  la a on des sciences participatives  nous 
collectons des individus des ordres cités  nous les photo raphions avec la loupe trinoculaire  nous enrichissons une base 
de données sur nos collectes puis ré uli rement nous envo ons les échantillons au  spécialistes pour des identi cations 
AD . Ceci permet d enrichir et de consolider les connaissances actuelles.

n des pro ets concerne les coléopt res du enre Duvalius qui rev t un intér t particulier en Basse Provence car 
un rand nombre de populations di érentes ont été décrites dans un périm tre éo raphique asse  restreint allon de 
ruebis  iou Blanc  ainte Baume  res  Calanques . oit les anciens déterminateurs ont ait des erreurs en se basant 

uniquement sur des crit res morpholo iques comple es et peu discriminants  soit cette diversité est avérée et cela aurait 
des conséquences sur l évolution du enre Duvalius et sur le r le potentiel de la ra mentation de son habitat arstique 
dans les phénom nes d isolement des populations. es ob ecti s du pro et consistent  préciser la distribution des esp ces 
et notamment du Duvalius raymondi décrit dans plusieurs cavités de la ainte Baume mais aussi sur oulon et res  

 tester la validité des sous esp ces décrites et étudier la variabilité énétique des populations pour tester l isolement 
des populations ou les contacts entre les di érents massi s mais aussi  pourquoi pas  de découvrir de nouvelles esp ces.

n retrouve ces problématiques pour les autres ordres.
 ce our  individus de tous ordres ont été collectés dans une one délimitée par Marseille  oulon  Ai

en Provence  one que nous parcourons le plus réquemment. ous avons aussi quelques échantillons collectés dans 
d autres départements allant du sud est    ...  au sud ouest    . Ces individus  tant qu ils n ont pas été 
envo és au  spécialistes les coléopt res vers Arnaud FA  les isopodes aquatiques t pe Aselles vers Florian MA ARD  les 
collemboles vers ouis D AR  sont stoc és che  nous dans de l alcool   que nous avons pu acquérir aupr s de la 

Figure 2 : Évolution des concentrations de gaz en CO2 et O2 au cours de l’exercice de ventilation 
du SSF13 en date du 14 octobre 2023. Les parties bleutées correspondent aux périodes de 
ventilation forcée avec de l’air extérieur. Jusqu’à 14h50 différents tests sont effectués puis la 
ventilation est stoppée. Après cette heure, on peut suivre le retour à l’équilibre de l’atmosphère 
de la cavité.
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Commission cienti que de la FF . ls sont disponibles 
sur demande si des spécialistes s intéressent au  
spécimens.

ne de nos problématiques reste le parta e 
de la base de données qui pour le moment reste 
stoc ée sur un ordinateur personnel sous orme 
d un tableur. e ormat du tableau est un parta e 
de osiane P .

Tableau : Nombres d’individus collectés dans la zone délimitée par 
Marseille – Toulon – Aix-en-Provence.

Figure 3 : Répartition 
géographique des 
individus dans la 
zone délimitée par 
Marseille – Toulon- 
Aix-en-Provence.

Individus Nombre Commentaire

Arachnides 12  acariens   arai nées

Coléopt res Dont  Duvalius Raymondi

Collemboles

Coquilles

Diploures 7

Dipt res 2

sopodes 29 Dont  aquatiques Aselles

M riapodes

iphar us 1

Psoques 7

Figure 4 : Photos choisies des individus collectés. 
(a) Coléoptère du genre Duvalius (Grotte de la Castelette - 83). 
(b) Coléoptère Speodiaetus Galloprovinciallis (Grotte de la 
Castelette - 83). 
(c) Diploure (Gouffre de l’Écureuil - 83). 
(d) Collembole (Carrière Saint-François - 13). 
(e) Psoque (Grotte Saint-Michel d’Eau Douce - 13). 
(f) Aselle (Grotte Saint-Michel d’Eau Douce - 13). 
(g) Niphargus (Carrière Saint-François - 13). 
(h) Acarien (Gouffre des Feuilles Mortes - 09). 
(i) Myriapode de classe diplopode (Emubut des Enfers – 83).
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4.5. BILAN DES COMMISSIONS SCIENTIFIQUE 
ET ENVIRONNEMENT - CDS 30

PAR MICHEL WIENIN

Effondrement-soutirage de l’Aven des Espélugues à Dions (Gard)

uite  l événement du  décembre  voir péléoscope n  p.  sq.  un roupe de travail s est mis en 
place au sein du CD   et a e ectué  visites de travail sur le terrain
•	 équipe technique . . Boschi  M. er ati  a installé une main courante suspendue permettant l acc s  la 

terrasse  conservée au del  du soutira e  et des amarra es sécurisés  dont un sur t rolienne  pour permettre 
un acc s  un rand nombre de points délicats des deu  coupes.

•	 équipe éolo ique M. ienin  continue le suivi de l évolution du site
•	L équipe archéolo ique . Bru elles  Ph. alant  étudie en détail les nouvelles coupes qui apparaissent par 

e ritement des parois.

Résultats
• n un an  plusieurs di aines de m tres cubes des parois 

du remplissa e se sont e ondrées  dont un panneau 
asse  important le our d une visite du roupe  pendant 
que nous man ions  l e térieur. e ond s est comblé 
sur environ  m tres usque vers  m  le chenal de 
surcreusement et le lac suspendu qui le remplissait ont 
été comblés. n l absence de crue d automne du ardon 
en  aucune reprise de la d namique de creusement 
par le ond n a eu lieu et seule la d namique s che s est 
mani estée.

• n roupe de blocs de pierre déplacés et plusieurs 
petits o ers archéolo iques ont été identi és usqu  
pr s de  m de pro ondeur dans le talus ainsi que 
quelques tessons de céramique pré ou proto historique  
des coquilles d escar ots etc. ne série de charbons de 
bois a été récoltée pour identi cation et datation  ce qui 
doit permettre de quanti er la vitesse de remplissa e. 
es anal ses sont tou ours en cours mais on peut d ores et dé  indiquer que les premi res strates du ond ne 

remontent pas au del  du néolithique  ce qui correspond  une accumulation de limon et d ar ile de l ordre de 
 mm par an.

a surveillance de l évolution et de l apparition d éventuels nouveau  vesti es se poursuit en espérant une petite 
crue venant netto er le ond .

Biospéléologie – Chiroptères

n  des relations positives ont été établies avec les chiroptérolo ues environnementalistes P  C ard  
C R  Certains clubs la C P d Al s en particulier  ont accompa né des naturalistes pour e ectuer des compta es 

dans des cavités d acc s di cile comme le rand Aven de auve ard  et un premier sta e d initiation et identi cation 
de chauves souris a eu lieu au début de l année  Mé annes le Clap avec une di aine de édérés.

Cette d namique aurait d  se poursuivre m me si le statut de nos relations et l assurance des biolo istes devaient 
tre précisés et améliorés. Malheureusement un incident a interrompu cette collaboration   la suite d une soirée amicale 

de n d année repas  l e térieur et intervention d une chanteuse a cappella dans la cavité   l aven des auriers  aroque 
érault  qui héber e  certains moments une colonie de chiropt res  un ou des dé enseurs de l environnement  locau  

ont dénoncé les spéléos aupr s de l FB ce Fran ais de la Biodiversité  comme a ant or anisé une rave  dans la 
cavité  ce qui aurait ait uir la colonie alors que deu  coll ues étaient venus spécialement la veille s assurer qu il n  avait 
pas de probl me. D o  convocations et interro atoires pour deu  de nos responsables. Cette action a onctionné comme 
un sabota e des bonnes relations en cours de développement  un second sta e prévu a été annulé  les si nalements 
de roupes de chiropt res et les accompa nements ont cessé et les spéléos attendent maintenant la suite que donnera 
l administration pour que a puisse redémarrer.

Figure 1 : Photo d’un petit foyer dans la paroi arrière 
(ouest) du soutirage. On distingue bien la couche 

rubéfiée et les charbons.
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4.6. RAPPORT SUR LES ACTIVITÉS SCIENTIFIQUES - CDS 38
ANNÉE 2023

PAR BAUDOUIN LISMONDE

1) Fin de l’étude hydrologique sur l’émergence de Bourne (26)

2) Participation à la rédaction d’un appel d’offres (en cours) pour l’étude de l’aquifère de la Gervanne
(Syndicat mixte Drôme Gervanne, Floran Labat).

3) Édition d’un ouvrage en août 2023 par le CDS38 dont une partie est scientifique :

es m st res de l eau en pa s de ervanne entre l émer ence de Bourne et les Fontai neu .

Format A  quadri   pa es   e emplaires  pri  de revient   pri  de vente   Réunion de présentation 
 Beau ort sur ervanne avec la présence du Maire et des présidents du CD  ean Christophe  et du C R acques 

Romestan

4) Une conférence à Beaufort sur Gervanne en novembre 2023 par Xavier Méniscus, Baudouin Lismonde
et d’autres.

5) Deux articles publiés dans Karstologia sur la Goule Noire (B L).

Plusieurs articles scienti ques dont le tra a e au Charmant om Beno t rrut  et celui de la perte des riats 
dans la revue cialet  éditée par le CD

6) Participation à un traçage avec le FLT des pertes de Fontfroide (article à paraître par Alain Figuier)

7) Des conférences présentées aux réunions du CDS38 en particulier sur la datation et la modélisation 3-D
dans les gorges de la Bourne (Vivien Mai Yung Sen et Léo Moiret)…
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4.7. CDS 46 - COMMISSION SCIENTIFIQUE ET ENVIRONNEMENT

COMPTE RENDU DES ACTIVITÉS 2023

PAR PHILIPPE TYSSANDIER
CD  

Méthanisation

ne année calme  non pas parce que les méthaniseurs se seraient arr tés  bien au contraire  mais parce que leur 
suivi ne se ait pas normalement.
• Méthaniseur de Ma rac  la C  s est réunie le  uillet. Pas d incident  noter. es investissements se 

poursuivent pour améliorer le onctionnement de l unité. ou ours des nuisances pour les riverains  odeurs et 
circulation de poids lourds.

• Méthaniseur de ramat Bio uerc  la C  ne s est réunie qu une ois le  avril  alors que  réunions an 
sont prévues dans l arr té d e ploitation. A  a racheté F R C  mais n a pas amélioré la transparence  
nous attendons tou ours les cartes des parcelles d épanda e comparées des plans  a n de pouvoir travailler 
correctement et ormuler des avis. C té nuisances ol actives  l association des riverains est tou ours bien remontée.

• Méthaniseur d spe rou  imar ue Bioéner ie   an d e ploitation et  autres  venir orses  abathude  
atronqui re  la mise en place d une C  se ait attendre
bservatoire cienti que Participati  pro et enterré ou tout comme  d un échelon lotois  ré ional puis national 

a succession des sous pré tes et pré ets  moins de  ans  et leur peu de conviction sur le su et ont qu il  a un 
certain laisser aller.  ce our  le CD   n a tou ours pas re u les comptes rendus de réunion des  C . a révision du 
plan d épanda e de Bio uerc  qui devait se aire en  n a pas eu lieu. ne intervention aupr s de la Pré te serait  
prévoir  ainsi qu une rencontre avec le P R des Causses du uerc  et les associations pour échan er nos points de vue 
et dé a er une s nth se d action commune.

Jean-Louis Thocaven – CDS46

* Commission Locale d’Information et de Surveillance

Nettoyage de phosphatières

amedi  novembre  dans le cadre d une convention de partenariat avec le P R des Causses du uerc  
estionnaire de la Réserve naturelle ationale d intér t éolo ique du ot  le CD   participait  une action de netto a e 

de la phosphati re de Couanac  araire. Ce n est pas la premi re édition  une action de netto a e  sous orme de chantier 
collecti  est énéralement or anisée chaque année  sur un site préalablement dé ni parmi les nombreu  qui sont encore 
obstrués par des déchets de toutes sortes. Apr s l e traction des phosphates  la n du e  si cle  en e et  ces multiples 
ailles et trous béants ont servi de déchar e pendant plusieurs décennies. C est dans ces m mes cavités heureusement 

pas toutes polluées  que les paléontolo ues s a airent depuis plus d un si cle pour collecter des ossiles  orte valeur 
scienti que. Ces dépotoirs constituent des risques de contamination pour les eau  souterraines et l acc s au  phosphati res 
pro ondes ne peut tre réalisé qu  l aide de techniques spéléolo iques  déplo ées par le CD  .

ne belle ournée bien remplie accompa née  midi d une pause repas chaud or anisée par le CD  .

Figure 1 : Action 
de nettoyage des 
phosphatières de 
Couanac. Photo 
Philippe ssandier
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Suivi des colonies de chiroptères

e CD   assure le suivi des colonies de 
chiropt res dans le département depuis pr s 
de  ans. l collabore avec plusieurs structures 
dont le Conservatoire des spaces aturels en 

ccitanie  le Parc aturel Ré ional des Causses 
du uerc  et l FB.

Rappelons que le CD   a rédi é il  a 
plusieurs années dé  un Code de déontolo ie  
l usa e des spéléolo ues  code de conduite  tenir 
en présence d une colonie de chiropt res. Cette 
charte déontolo ique a été reprise récemment 
par la FF .

Hiver 2022 – 2023 - Suivi des colonies de
grands rhinolophes

•  cavités visitées
•  individus recensés
• Plus rosse colonie   individus
•  de  heures de suivi

Été 2023 - Suivi des colonies de reproduction

ne di aine de sites suivis abritant tr s souvent des colonies multispéci ques    autres sites en b timent.

Contribution au programme d’étude des déplacements des Grands rhinolophes en Nouvelle Aquitaine

hiver  était le quatri me hiver de contr le des rands rhinolophes transpondés en ouvelle Aquitaine. 
nstallation d un lecteur en continu dans la rotte de la Dev e Caniac du Causse  avec l aide du collecti  de suivi A. e 

suivi a été ait du  au . D une mani re énérale  les plus rosses colonies semblent les plus attractives 
pour les individus venant des départements voisins. a rande ma orité des rhinolophes contr lés provient de la Corr e 
et du ot et aronne.

Figure 2 : Essaim de grands rhinolophes dans une cavité d’hibernation. 
Photo Philippe ssandier

Figure 3 : Installation d’un dispositif de lecture en 
continu dans la Grotte de la Devèze. 

Photo Philippe ssandier

Figure  : Contrôle d’individus transpondés dans une 
colonie d’hivernage de grands rhinolophes. 

Photo Philippe ssandier
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Programme Intrakarst

Depuis  le P R des Causses du uerc  a lancé menait un pro et d enver ure visant  préciser les modalités 
d alimentation de l u sse  et sa vulnérabilité temporelle au  contaminations de sur ace. es résultats obtenus entrent 
dans un cadre de protection et de estion de la ressource en eau arstique. Des points straté iques du bassin de l u sse 
s st me d alimentation binaire  ont été équipés en sondes e ectuant des mesures en continu  tant en sur ace qu en 

milieu souterrain. Des milliers de données  acquises par l ensemble des stations de mesure  vont pouvoir tre traitées 
a n de préciser le onctionnement de l h dros st me arstique de l u sse  qui est inté ré depuis  dans le st me 

ational d bservation du arst depuis . Ce pro et était soutenu et accompa né par plusieurs partenaires et le CD  
intervenait dans la mise en place et la maintenance des capteurs placés en souterrain.

n nouveau pro ramme d étude vient d tre lancé en  avec pour ob ecti  de pérenniser les stations de mesures  
de les équiper de télémétrie et de poursuivre l étude des données acquises. e CD   apportera ses connaissances 
techniques sur les cavités et contribuera au suivi des capteurs installés en souterrain.

iennet  D.  orette  .  abat  D.  Fournier  M.  ebilo  M.  Araspin  .   Cran on  P. . Mobile ources Mi in  
Model mplementation or a Better uanti cation o  drochemical ri ins in Allo enic arst utlets  Application on the 

u sse arst stem. Water   .

Bio-corrosion

Ces derni res années  sous l impulsion de plusieurs chercheurs  l étude des phénom nes de biocorrosion ou 
corrosion bio énique  a pris beaucoup d ampleur. Ces actions biolo iques doivent tre considérées désormais comme des 
param tres  part enti re dans l évolution des cavités. utre son action directe sur les parois des cavités  la bio corrosion 
ournit é alement des archives environnementales inédites  r ce au  tas de uano notamment.

Début décembre  nous avons pro té de la venue de aurent Bru elles dans le département du ot pour visiter une 
cavité occupée de lon ue date par une importante colonie de miniopt res ainsi que quelques rhinolophes eur ales et 
murins  oreilles échancrées . Précisons que la dite cavité était quasiment vier e de chauves souris le our de notre visite.

Pendant  heures au moins passées dans la salle de nurserie  nous avons pu mesurer les e ets puissants de la 
corrosion énérée par la réquentation répétée d une colonie d un millier de chiropt res pendant pr s de  mois de 
l année et ce  depuis de tr s nombreuses décennies voire si cles . Mais les si nes de bio corrosion peuvent tre par ois 
beaucoup plus anciens et donc plus subtils  détecter  et témoi nent d une occupation passée des chiropt res. Bre  
cette nouvelle vision des processus spéléo énétiques nous am ne  revisiter des cavités connues avec un nouvel il

Figure 6 : L’efficacité fabuleuse des évolutions technologiques 
permet maintenant de réaliser de la photogrammétrie 3D avec une 

application LIDAR installée sur un téléphone portable.
Photo Philippe ssandier

Figure 5 : Pilier stalagmitique entièrement 
bio-corrodé. Photo Philippe ssandier
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1) Formation biospéléologie

2022 :

C ril C R A  et livier P R  tous deu  spéléolo ues du roupe péléolo ique Auver nat et membre du 
CD  ont participé au sta e Biospéléo  Premi re approche de la aune souterraine or anisée par l niversité de imo es.

e but de la ormation était de prendre conscience de cette aune pour mieu  la proté er. ous avons appris  la 
collecter et ou la photo raphier. Puis en salle nous avons été ormés  classer et re u un apprentissa e de l utilisation 
des clés de détermination.

2023 :

Flore D  spéléolo ue du roupe péléolo ique Auver nat et membre du CD   a participé au sta e 
Biospéléo or anisé par la commission scienti que de la FF  au  rottes de ACA  dans le ot.

2) Grotte de la Clujade

2022 :

A ant comme ob ecti  la sécurisation 
des sites de pratique  e roupe 

péléolo ique Auver nat porte un pro et 
pluriannuel sur le suivi des siphons n  et 
n  de la rotte de la C AD .

Ces siphons ont été équipés de 
sondes de pression et température avec 
enre istrement Ree net  a n de suivre 
les marna es dans le temps.

e but étant de comprendre le 
onctionnement h drolo ique et la vitesse 

de remplissa e des siphons.

2023 les premiers résultats !

instrumentation des deu  
siphons  et  nous a permis d améliorer 
notre connaissance du onctionnement 
h drolo ique de ce réseau qui reste 
accessible que quelques 
mois par an.

Figure 1 : Installation d’une sonde Reefnet au niveau d’un siphon

Figure 2 : Topographie des 
siphons temporaires 1 et 2
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n voit que la crue du ruisseau peut aire monter tr s rapidement les siphons. es trois siphons RBA   et  
onctionnent en cascade. Cet écoulement pro ressi  en endre un temps de latence entre chaque remplissa e.

Celui ci peut tre de plusieurs ours pour le iphon  lorsque le iphon RBA  est vide ou intense et rapide 
lorsqu il est plein. es arrivées d eau provenant de la rande salle sont plus aibles. l s a it  selon nos observations  d un 
si ne précurseur que le ruisseau se met en char e.

a topo raphie donne un volume un volume estimé   m  pour la partie basse du . e remplissa e de ce 
volume prend  heures selon nos mesures. Ce qui représente un débit mo en de l min.

l est probable que des débits plus importants circulent au vu de la vitesse de montée des eau  observées dans 
le couloir du métro en aval du iphon . n e et  la ermeture de ce siphon peut se aire tr s rapidement en quelques 
heures créant un verrouilla e du réseau.

ous avons constaté que le siphon  est déconnecté du réseau acti  précédemment cité. l a son propre onctionnement 
h drolo ique. e remplissa e de celui ci est plus lent  estimé   cm our pour atteindre une hauteur d eau ma imale 
de m d eau avant de se verrouiller. ous estimons qu il est sensible au  précipitations e térieures. ous constatons 
aussi qu il est é alement tr s lent  se vidan er et nous avons remarqué que l eau emprunte une sortie di érente que 
le réseau h drolo ique principal.

Ces résultats partiels sont e traits d un compte rendu bien plus détaillé.
Apr s l anal se de nos données  nous avons rééquipé la cavité pour la saison de marna e suivante pour con rmer 

nos mesures et pouvoir les comparer. Mais aussi mesurer d autres ones dans la cavité pour par aire cette connaissance 
du onctionnement h drolo ique.

3) Hôtel-Dieu - Clermont-Ferrand

Archéologie préventive 2022 - Hôtel-Dieu de Clermont-Ferrand

Participation au  opérations de ouilles archéolo iques dans la cour d honneur de l ancien h pital de l tel Dieu 
de Clermont Ferrand.

 plusieurs reprises  les spéléos ont été sollicités pour participer au  opérations de ouilles préventives  lorsque 
les archéolo ues ont mis au our des structures souterraines.

e CD   a délé ué ces opérations au A.

Topographie

e A a e ploré et topo raphié cinq cavités. Ces ensembles datés de la n du e  si cle sont d anciennes caves 
abandonnées au moment de la construction de l h tel Dieu.

e A a é alement désobstrué et ouillé deu  anciens silos dans lesquels nous avons retrouvé du mobilier. 
otamment un pichet et une marmite intacts.

Ces opérations se sont déroulées avec l autorisation du ervice Ré ional d Archéolo ie et sous la supervision d un 
archéolo ue de la société ARC D M.

Figure 3 : Chantier d’archéologie préventive

Figure 4 : Pichet 
et marmite intacts 

retrouvés sur le 
chantier
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Archéologie préventive 2023 - Hôtel-Dieu de Clermont-Ferrand

Participation au  opérations de ouilles archéolo iques 
dans les terrains  l arri re de l ancienne pol clinique de 
l ancien h pital de l h tel Dieu de Clermont Ferrand.

Cette année encore  les spéléos du  ont été sollicités 
pour participer au  opérations de ouilles préventives   
l occasion de la mise au our de structures souterraines.

e CD   a délé ué ces opérations au A.
ous la responsabilité des archéolo ues de la société 

A et avec autorisation du RA.
e A est intervenu pour topo raphier un ancien 

réseau d évacuation d eau pluviale daté de la n du è m e . 
Ces travau  ont permis de retrouver et documenter environ 

 du réseau qui appara t sur un plan d époque.

Novembre 2023, Nouvelle intervention ! Exploration d’un puits en contexte archéologique.

es opérations de ouille autour du puits ont permis au  archéolo ues de retrouver les vesti es l ancienne ville 
antique d Au ustonemetum.

Au cours des travau  d e cavation  ils ont mis au our un ensemble ma onné s élevant d m  au dessus des 
niveau  de sol antique. l s a it du sommet d un ancien puits. ors de sa découverte il est obturé par un bouchon ma onné.

es archéolo ues souhaitent  r ce  l assistance des spéléolo ues retirer le remblai au ond du puits pour tenter 
de retrouver du mobilier permettant de dater le puits.

Apr s deu  ours d intervention  les spéléolo ues ont retiré environ  m3 de déblais  et sont arrivés au ond du 
puits. e puits a donc pu tre inté ralement ouillé. es spéléolo ues ont trié les déblais et mis de c té tout le mobilier 
qui con rme la datation et l utilisation de ce puits  l époque moderne e  s i è c l e .

es spéléolo ues du A ont restitué un rapport documenté de ces travau  au  archéolo ues. Accompa né de 
la topo raphie du puits.

Cette intervention a mobilisé une di aine de spéléolo ues sur les  ours.

Figure 5 : Plan d’époque

Figure 6 : Topographie de l’ancien réseau d’évacuation d’eau pluviale

Figure 7 : Chantier 
de désobstruction
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4) 2023 - Étude des dépôts volcaniques du MAAR de JAUDE

e A accompa ne un doctorant en volcanolo ie  Rém  B R  du laboratoire Ma ma et olcan. l est 
é alement spéléolo ue du roupe péléolo ique Auver nat et membre du CD  . a th se porte sur l impact du socle 
sur le d namisme érupti  des MAAR .

Pour cela  il compare trois édi ices volcaniques de m me t pe mais a ant des socles préérupti s di érents  le MAAR 
de A D   le MAAR de B A   et le MAAR de A  Ma otte .

es spéléolo ues l accompa nent dans le souterrain de l tel Dieu  Clermont Ferrand.  plusieurs coupes 
strati raphiques du dép t de tu  volcanique du u  R  sont visibles dans les aleries. Celles ci permettent d étudier les 
dép ts d é ectas du MAAR de A D .

es spéléolo ues du A assurent le soutien lo istique en or anisant les sorties terrain  la demande et aident au  
campa nes de prél vement et  la documentation du site.

Ce travail collecti  permettra de conna tre en détail la éolo ie du site et de documenter ce rand volcan presque 
invisible de nos ours puisqu il se trouve sous la ville de Clermont Ferrand. l a é alement permis d établir la coupe 
strati raphique du dép t sur plus de vin t m tres de hauteur.

Ci dessous quelques ima es de coupe strati raphique du u  volcanique et de balistique pro ection du volcan

Figure 10 : Ouvrage souterrain 
sur le chantier de fouilles préventives

Figure 8 : Entrée du puits
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5) Creux de Soucy

e Creu  de ouc  est une cavité naturelle d ori ine volcanique située sur la commune de B   A  A A A . 
Cette cavité est étudiée par les spéléolo ues du A depuis .

Des actions de compta es  sont réalisées chaque année depuis les sept derni res années s stématiquement  
la m me période  début évrier.

e roupe spéléolo ique Auver nat coordonne et assure la lo istique de ces missions de compta e réalisées en 
collaboration avec les membres de l association Chauves ouris Auver ne. Au del  du compta e  le A a débuté un 
pré inventaire bio spéléolo ique de la cavité.

n n  en  a débuté une opération de plon ée souterraine visant  sécuriser l espace de pro ression des 
plon eurs dans le lac souterrain du Creu  de ouc . Ci dessous les comptes rendus de ces trois opérations.

2022 Comptage de Chauves-souris annuel au CREUX DE SOUCY

e  évrier  le A a or anisé le compta e annuel des chiropt res dans la cavité naturelle du CR  D  C  
situé  B . Ce compta e s inscrit dans le cadre des actions de suivi du plan de estion  PA  CR  D  C .

es résultats du compta e sont 
•	Murins  museau sombre  Myotis mystacinus brandtii alcathoe   
•	 reillard indéterminé Plecotus specie   
•	Murin rand petit Myotis myotis blythii   
•	Murin de Daubenton Myotis daubentonii   
•	Murin de atterer cr ptique Myotis nattereri crypticus   
•	Chauve souris indéterminée Chiroptera    

oit un total de  individus pour  esp ces.

2023 Comptage de Chauves-souris annuel au CREUX DE SOUCY

e  évrier  le A a or anisé le compta e annuel des chiropt res dans la cavité naturelle du CR  D  C  
situé  B . Ce compta e s inscrit dans le cadre des actions de suivi du plan de estion  PA  CR  D  C .

es résultats du compta e sont 
•	 rand Petit Murin  
•	Murin  moustaches de Brandt  
•	Murin de atterer cr ptique  
•	Murin de Daubenton  
•	 reillard indéterminé  
•	Chiropt re indéterminé en vol   
oit un total de  individus  è m e  meilleur total depuis le début des compta es.

Pré-inventaire bio-spéléologique au Creux de Soucy

e  décembre  une e ploration du Creu  de ouc  or anisée par le A roupe péléolo ique Auver nat  
a permis  entre autres  de réaliser les premiers relevés biospéléolo iques au sein de cette cavité.

es prospections ont été ciblées sur les accumulations de mati res or aniques uanos de chauves souris et 
dép ts de bois et de liti res provenant de l entrée du ou re   la recherche d arthropodes terrestres e.g. collemboles  
coléopt res . n prél vement de substrat contenant du uano a été réalisé pour tre mis en Berl se ultérieurement. 
Des ltrations de deu  sources sources  et  ont été réalisées a n de détecter la présence d arthropodes aquatiques 
e.g. copépodes  amphipodes . n n  les parois ont été scrutées a n d échantillonner les insectes volants  qui   cette 

période  hivernent dans les cavités.

Résultats provisoires
es ltrations n ont pas permis de détecter d arthropodes dans les sources étudiées. es recherches dans la liti re 

ont permis de collecter un collembole. l audra déterminer ultérieurement si cette esp ce provient de la sur ace ou si elle 
ait bien partie de la aune cavernicole. n premier tri du prél vement de substrat a permis de montrer la présence de 

plusieurs individus de collemboles de la amille des n chiuridae ainsi que de nombreuses larves de dipt res mouches . 
n n  un peu moins d une di aine d individus appartenant  l ordre des dipt res a été prélevé. Au moins  esp ces sont 

présentes dans ce relevé dont deu  esp ces de la amille des M cetophilidae et une esp ce de Bolitophilidae. Ces amilles 
de dipt re  dont les larves sont m cétopha es i.e. se nourrissent de champi nons  sont souvent présentes dans les 
cavités  certaines sont dé nies comme tro lophiles. identi cation en cours de ces spécimens apportera plus de précision 
sur leur écolo ie. Ce roupe semble diversi é dans le ou re.

n ce qui concerne les arthropodes liés  ces mati res or aniques  la présence d esp ces détritipha es implique 
tr s probablement la présence d esp ces prédatrices e. . Chilopodes  arai nées . n ne peut a rmer l absence de 
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cette aune prédatrice au  vues de la date d échantillonna e tr s tardive et des conditions météorolo iques tr s roides 
celcius relevé lors de l échantillonna e . a pose de pi es au sol permettrait de mieu  échantillonner cette aune ainsi 

que d observer d autres esp ces détritipha es comme des isopodes cloportes .

Sécurisation de la plongée au Creux de Soucy

a plon ée au Creu  de ouc  est dan ereuse car le milieu est hostile. a température de l eau est constante  C  
la visibilité dans cet univers tr s minéral est de quelques m tres  l aller mais quasi nulle au retour.

n sur ace  le lac du creu  de ouc  laisse penser  une plon ée en sur ace libre  mais tr s vite le cheminement du 
plon eur s en once sous les parois de la salle. l s a it bien d une plon ée souterraine. n l d Ariane permet au plon eur 
de retrouver son chemin  l aller et surtout au retour.

eules les plon ées  but scienti que sont autorisées par le propriétaire.
e l d Ariane est présent depuis plusieurs années et devait tre remplacé a n de poursuivre les missions. es 

plon eurs du A ont débuté un lon  travail de rééquipement.
Rappelons qu ici la roche est du basalte  Bien moins tendre que le calcaire. Des amarra es en es sont posés 

sous l eau  l aide d un per orateur étanche. ls servent de point d ancra e au l d Ariane.
l s a it d une mission pluriannuelle car les conditions de plon ées ne permettent que de aire minutes d immersion.

6) 2022 Fouilles préventives à Bègues (03)

es spéléolo ues du  sont sollicités par le responsable 
de ouille de la société ARC D M sur un chantier de ouilles 
préventives situé  B ues dans le département de l Allier.

es archéolo ues ont mis au our une cavité qui semble 
naturelle et souhaiterait l assistance des spéléolo ues pour 
étudier cet ouvra e souterrain. es spéléolo ues du A 
interviennent  deu  reprises les   et le .

ous réalisons la topo raphie et l e ploration de cet 
ensemble de deu  petites salles souterraines qui se suivent. 
es cavités sont partiellement rembla ées et dépourvu de 

tout mobilier. ous concluons rapidement que ce sont des 
cavités anthropiques  ouvertes dans la marne calcaire datant 
de l li oc ne supérieur.

Cette h poth se est éta ée par le ait 
• u aucune cavité naturelle n est connue dans cet 

endroit. 
• ue nous avons observé des traces d outils sur les parois. 
• ue la vo te ne se trouve que  cm sous la sur ace 

du sol.
es spéléolo ues restituent au  archéolo ues un rapport 

de leur intervention.

Figure 11 : 
Entrée d’une salle souterraine

Figure 12 : Dans 
une des salles

Figure 10 : Ouvrage souterrain 
sur le chantier de fouilles préventives
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4.9. COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE SPÉLÉOLOGIE ET DE CANYONISME 
DES PYRÉNÉES-ATLANTIQUES

COMMISSION « SCIENCES ET ENVIRONNEMENT »
COMPTE RENDU D’ACTIVITÉS - ANNÉE 2023

Archéologie
Biospéologie

Histoire
Hydrologie
Karstologie

Paléontologie
Topographie

es spéléolo ues sont les e plorateurs et les observateurs du monde souterrain.
i la motivation premi re est la pratique sportive  la curiosité peut amener le spéléolo ue  aire des découvertes 

dans les cavités et  s intéresser au  disciplines scienti ques. lles lui permettront de mieu  conna tre le milieu dans 
lequel il évolue et de comprendre la nécessité de le proté er.

a commission scienti que avorise l acc s au  nombreuses disciplines liées  la spéléolo ie  archéolo ie  
biospéolo ie  histoire  h drolo ie  arstolo ie  paléontolo ie  protection de l environnement  topo raphie.

on r le est de 
• Proposer des ournées de ormation ou d or aniser des sta es
• Mettre en relation les scienti ques et les spéléolo ues
• ncoura er les sciences participatives
• outenir des études scienti ques  des actions de protection de l environnement

Figure 1 : Archéologie

Figure 2 : Biospéléologie
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• Aider  la mise en orme de dossiers
• Recueillir et di user les in ormations
Ce rapport d activité tente de recenser les actions scienti ques et environnementales réalisées en  par le 

CD C  et communiquées par les clubs du département.

Merci pour votre collaboration.
Marie-Christine Delmasure

I. Les actions du CDSC 64 ou en inter-clubs

1) Biologie souterraine

Inventaire de la stygofaune (faune aquatique souterraine) dans les Pyrénées Atlantiques

Dans le cadre d une convention entre la PA  le C R A et les CD  de ouvelle Aquitaine  l étude de la aune 
aquatique souterraine a été e ectuée en  dans quelques cavités sélectionnées des P rénées Atlantiques.

Stage de formation aux techniques de prélèvement de la stygofaune :
 mars

Ce sta e a été or anisé au Préhistosite de Brassempou   pour les spéléolo ues des P rénées Atlantiques et 
des andes. Fran ois e ebvre et hierr  Ale ine PA  ainsi que Bernard ebreton  biospéléolo ue CD   ont 
initié la dou aine de participants  la st o aune et au  techniques de prél vement.

ne sortie sur le terrain rotte de las Manes  ucbarde  et Bar ues  a permis une mise en situation. Pour compléter 
ce sta e tr s intéressant  o l Ro  Pt C R A  a présenté le module bio de la base de données arsteau.

n prime  les sta iaires ont béné cié d une visite uidée du musée dont l embl me est la cél bre Dame  la capuche 
petite urine en ivoire représentant une t te humaine  et m me  quelques ateliers préhistoriques. Petite sortie sur 

les sites de la rotte des h nes et de la rotte du pape
ne ormation tr s réussie et conviviale 

Figure 3 : Grotte de Las Manes Clichés . Chauvin Figure 4 : Stage stygofaune Brassempouys
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Campagne d’échantillonnage d’avril à la fin août :
Cinq spéléolo ues ont accompa né le scienti que Fran ois e ebvre et sa sta iaire lvie iollet dans  sites du 

Béarn et du Pa s basque pour e ectuer des prél vements de aune aquatique souterraine. ors de l e pédition  dans 
a erna  Florian Malard et Christophe Douad  sont venus de l niversité de on  pour compléter l équipe st o aune.

Figure 5 : Ruisseau de la Glère-F Lefebvre 
Cliché  ainsoinat

Figure 6 : Rivière de La Verna - F. Malard et C. Douady            
Cliché  ainsoinat

Figure 7 : Analyses chimiques à la source Sépé . iollet
et captage d’eau des bains de secours F. e ebvre
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Participation à la conférence de restitution du programme stygofaune à Bordeaux au Conseil Départemental -
21 novembre :

Présentation du pro ramme réalisé en ouvelle Aquitaine pendant trois ans et premiers résultats. De nouvelles 
esp ces sont dé  découvertes  mais le tri et la détermination des animau  récoltés ne sont pas encore terminés.

a collaboration scienti ques spéléolo ues s est avérée tr s intéressante  ructueuse et s mpathique. Cette étude 
de cavernicoles aquatiques  déplo ée dans toute une ré ion est la premi re du enre. on succ s permet d espérer qu elle 
sera étendue  d autres ré ions.

étude de la st o aune va permettre de dresser un inventaire ré ional et de chercher une relation entre la 
présence et l abondance de cette aune avec la qualité des eau  souterraines.

Participation à la 4e rencontre du GEB – La Cayre – Plan d’Aups Sainte-Baume 83

 avril 
r anisation ean uc amourou  et le CD   ar   s  participants

e B roupe d tude de Biospéolo ie  de la FF  est un réseau de passionnés de aune cavernicole  spéléolo ues  
scienti ques  naturalistes  dont les ob ecti s sont 
Former et in ormer sur la biospéolo ie  les en eu  de conservation  les méthodes de prospection
Développer les connaissances sur la biolo ie souterraine

nthétiser les connaissances et les di user
Proposer un outil pour la recherche au travers d un réseau de spécialistes.
Au pro ramme des rencontres du B  des con érences  des in ormations  des sorties sur le terrain

Figure 10 : Affiche de la conférence

Figure 8 : Paleospeum bessoni 3mm Figure 9 : Niphargus ladmiraulti.
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oir le compte rendu sur le site du B https ://geb.ffspeleo.fr

Comptage de chiroptères

Participation de l AR P M. Douat  au compta e des 
chauves souris dans le ou re de Be an a pour le compte 
du C  prestation CD C . tilisation d une méthode
photo raphique  aible impact sur l hiverna e. e compta e 
sur photo montre une stabilité voire une au mentation du 
nombre de chauves souris.

2) Archéologie

Participation à un stage de formation à la médiation culturelle en préhistoire -27-28-29 janvier 2023

Préhistosite de Brassempou   MC Delmasure
Objectifs :
•	Développer ses connaissances en Préhistoire
•	Acquérir et mettre en pratique les outils méthodolo iques ondamentau  pour développer la médiation culturelle 

en Préhistoire
•	Parta er ses e périences et échan er avec d autres pro essionnels

Figure 11 : Visite des mines de Tourves (83) Clichés MC Delmasure

Figure 12 : Détail d’un essaim d’Euryales 
dans la salle de la Grande Arche

 Figure 13 : Atelier apprentissage des techniques pour allumer un feu
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rois ours de sta e intensi  tr s intéressant avec des ateliers de mise en pratique des techniques préhistoriques  
taille de sile  abrication du eu  conseils de sculpture  techniques de ouilles et échan es d idées pour proposer des 
animations pour le public.

ne mine d in ormations pour améliorer la mise en place des ateliers de préhistoire archéolo ie lors de 
mani estations comme les C ou la te de la cience.

Initiation à l’archéologie souterraine dans une cavité d’Arudy – 64

 mai   matinée
Patrice Dumontier  archéolo ue  a ant entiment accepté d animer une sortie d initiation  l archéolo ie souterraine  

nous avons pu la proposer au  spéléolo ues du .
 participants provenant de trois clubs  PP   et ei e Mendi

Objectifs :
•	Apprendre  observer sous terre  rechercher des traces et indices archéolo iques
•	Apprendre la conduite  tenir en cas de découverte archéolo ique
•	 isiter un chantier de ouilles archéolo iques

ne matinée passionnante avec une visite uidée 
détaillée au cours de laquelle Patrice Dumontier a ait revivre 
quelques milliers d années de Préhistoire. lle a été suivie 
d échan es entre l archéolo ue et les participants.

Figure 14 : Apprentissage des techniques de sculpture

Figure 15 : A la recherche de traces et indices 
archéologiques  Clichés MC Delmasure

Figure 16 : Visite d’un chantier 
de fouilles archéologiques 

 Cliché MC Delmasure
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Etude de la Grotte d’Espalungue (Arudy) dans le cadre du PCR PAVO(PréhistoireAncienneenvalléed’Ossau)

ric de alicourt PP  Patricia Desmonts  athalie anara arstolo ue  et  archéolo ues catalans.
Poursuite des relevés d inscriptions et des études sur la biocorrosion. ntrepris depuis  ce travail pro resse 

lentement du ait des bloca es du Parc ational  cause des chauves souris. Cette année  les trois sorties ont eu des 
résultats intéressants.

Rapport pour le RA ouvelle Aquitaine
Desmonts Patricia, Valicourt Eric de, Vanara Nathalie, Vergès Josep Maria, Chauvin Jacques,Marsan Geneviève

- 2023 - Grotte d’Espalungue. Rapport de synthèse, octobre 2023. Rapport pour le PCR « Préhistoire Ancienne de la 
vallée d’Ossau » : 25 p., 2 cartes, 29 photos, 6 fig.

Résultat d’une datation d’un os humain provenant de la grotte d’Espalungue à Arudy - 64

. de alicourt et l archéolo ue enevi ve Marsan ont repris l étude des ossements humains trouvés dans l éboulis 
terminal en .

ne datation  nancée par la PP  aidée par le CD C  que nous remercions  a en n été réalisée.

e Centre de datation par le Radiocarbone de on Code laboratoire attribué  on  rM  nous a envo é le 
résultat en n d année .

A e C BP    
A e calibré  de 541 643 après J.-C.
Cette in ormation est tr s intéressante. n se doutait que la rotte préhistorique d spalun ue avait aussi été 

utilisée au Mo en e mais c est la premi re ois qu une datation relative précise le con rme. Deu  autres ensembles 
d ossements trouvés dans le m me éboulis mériteraient d tre datés é alement pour compléter l étude de la cavité.

n court rapport a été ra outé au travail précédent 
Valicourt Eric de,MarsanGeneviève - 2023 - Etudes des ossements de l’éboulis terminal. in Grotte d’Espalungue. 

Rapport de synthèse, octobre 2023 : 21-25, 3 photos.

Figure 17 : 
Entrée de 
la grotte 
d’Espalungue 
cliché ric de 
alicourt

Figure 18 : Eboulis terminal 
cliché P Desmonts

SPELEOSCOPE N°43.indb   127 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES128

4.9. COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE SPÉLÉOLOGIE ET DE CANYONISME DES PYRÉNÉES-ATLANTIQUES - ANNÉE 2023

Découvertes degravures préhistoriques

Dans deu  rottes préhistoriques  dont on i norait qu elles étaient ornées  des ravures préhistoriques une t te 
de cheval  un bison et un poisson  viennent d tre découvertes lors de sorties interclubs. e RA a été prévenu ainsi que 
Die o arate  archéolo ue spécialiste de l art pariétal. ne étude plus précise sera menée en .

oici la preuve que m me dans des cavités tr s connues  il est possible de aire encore des découvertes avec de 
la persévérance et un re ard ai uisé 

3)		Histoire

Relevés de si natures et de dates sur les parois de la 
rotte de are par ulie ubiéta ei e Mendi  acques Chauvin 
ei e Mendi  et ric de alicourt PP

 noms et  dates ont été trouvés entre  et .

4) Hydrogéologie

33e rencontre d’octobre - Jacques Choppy

 octobre 
Rassemblement or anisé par le CD C  et le P dans les Chalets de t érée  Ferr re en Barousse dans les 

autes P rénées.
in t cinq participants avec une représentation du CD C    Bramoullé et osé Pui  CD C  et MC Delmasure 

pour la commission scienti que et érard Ca enave.
e titre alléchant   Circulations souterraines at piques  et la pro imité du lieu de la réunion nous ont incités  

participer  ces deu  ournées de communications . érard Ca enave  concerné par ce th me  a présenté l ori ine 
de l eau de la rande cascade de avarnie .

e dimanche  les sorties proposées ont été tr s appréciées 
e site arstique de Plan de Pouts et une visite uidée spéciale dans la rotte de ar a.

Ces ournées de rencontres sont de précieu  moments d échan es entre les spéléolo ues et les scienti ques.

Visite des résurgences des Arbailles avec le BRGM (Gérard Cazenave etMichel Lauga)

tude concernant l impact des massi s calcaires sur les crues du aison  une rivi re de la oule.

5) ANEK : Assises Nationales de l’Environnement Karstique à Gramat dans le Lot

 décembre
Cette mani estation a été préparée con ointement par le C R  pour la partie lo istique et le C R A pour la 

pro rammation des communications scienti ques.
e rand Couvent de ramat a accueilli dans ses murs les  con ressistes. a thématique de ces cinqui mes 

assises était   impact du chan ement climatique sur la estion et la protection du éopatrimoine arstique
Des con érences et tables rondes ont permis au  spéléolo ues et au  scienti ques de con ronter leurs observations 

et leurs études mais aussi de ré échir sur des protocoles  mettre en place pour assurer un suivi des conditions climatiques 
dans les cavités.

Des spéléolo ues des P rénées Atlantiques ont présenté deu  communications 
•	 tat et évolution de l en lacement des arsts du Massi  de avarnie Mont Perdu par érard Ca enave.
•	 bservation sur les laci res de la Pierre aint Martin par Mic e  Douat et er e Puisais.

Figure 19 : Signatures sur les parois 
de la grotte de Sare
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II. Les actions des clubs des Pyrénées-Atlantiques

1) ARSIP
par Michel Douat

Participation aux Assises de l’Environnement Karstique à Gramat (Lot)

 décembre
Présentation de  communications 
•	Approche d une dé nition du chan ement climatique pour le spéléolo ue par Richard Maire
•	Paléoclimatolo ie et impacts du chan ement climatique sur le milieu souterrain par Richard Maire
•	Ré ression de la nei e et de la lace dans les ou res du massi  de la Pierre aint Martin  arra par Michel Douat 

et er e Puisais

Préparation d’un double traçage en 2024

ur le s st me h drolo ique d ssau .

Participation à la journéeMontagne Propre

Cette mani estation a été or anisée par les communes d Arette  d Ance Féas  Aramits et l association Patrimoine  
netto a e de la combe des Contrebandiers.

 poursuivre.

2) Groupe spéléologique Oloronais
par Henri Laborde

Suivi des chiroptères

Figure 20 : Les congressistes Figure 21 : Communication de Gérard Cazenave
cliché MC Delmasure
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Publication d’un bulletin spécial consacré à Jacques Bauer

e déc s de acques Bauer  il  a dé  un an dé  a attristé la communauté des spéléolo ues. e  a compilé  
dans ce bulletin de  pa es  des anecdotes  des e traits d articles  des témoi na es sur notre ami acques  spéléolo ue  

éolo ue  aviateur  humaniste que nous n oublierons pas.

3) Groupe spéléologique de la vallée d’Ossau (GSVO)
par Patricia Desmonts

Etude de la Grotte d’Espalungue (Arudy) dans le cadre du PCR PAVO.

oir . .

Participation au stage régional d’archéologie souterraine à Angoulême

oir compte rendu en anne e

Etude d’une mine ancienne : la mine de Neufport en vallée d’Ossau

PP
uite au travail interclub sous la conduite de illes Parent  archéolo ue minier  le rapport du sonda e de la mine 

de eu port a été en n réalisé.
Parent Gilles avec Belaygue Philippe et Valicourt Eric de - 2023 - Etude de la mine de Neufport. Commune de

Laruns, Vallée d’Ossau, Pyrénées Atlantiques.Rapport de l’opération 2021 pour le S.R.A. : 46 p., 4 cartes, 64 photos, 25 fig.

Figure 22 : Couverture du 
bulletin spécial consacré à 
Jacques Bauer
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4) Leize Mendi
par Jacques Chauvin

Un tableau récapitule les activités scientifiques en 2023.

Figure 23: Mine des Trois Rois BANCA - 64 - 22 juin 2023

Tableau 2: Activités scientifiques de 2023
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Escargots de la grotte d’Espalungue

Dé  connu en un seul e emplaire dans cette rotte  le mollusque tro lobie Iberozospeum bellesi a été retrouvé en 
rand nombre dans les sédiments de la rotte d spalun ue par  de alicourt PP . tude et photos de acques Chauvin.

Relevés de signatures et de dates dans la grotte de Sare

Conférence sur la biodiversité souterraine des grottes de Sare

 octobre 

Publication d’un livre :
Pays basque souterrain

Photo raphies  Brice Maestracci
Rédaction  acques Chauvin

n beau livre  mettre dans sa 
biblioth que 

Figure 24 : Grotte d’Aincille
Etcheverrigaraya AINCILLE – 64 – -1.198642 43.137716 230 m - 28 juillet 2023

Figure 25 : Escargots de la grotte d’Espalungue

Figure 26 : Livre : le Pays basque souterrain
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5) Société de Spéléologie et de Préhistoire des Pyrénées Occidentales (SSPPO)
par G. Cazenave, M.-C. Delmasure, E. de Valicourt

D s les années soi ante  la PP  a pris une orientation scienti que sous l impulsion de ean Pierre Besson 
qui a établi des liens entre les spéléolo ues et les chercheurs. Pr s de di  ans apr s sa disparition  les études liées 
au  arsts caractérisent tou ours cette association. lles concernent diverses disciplines.

Archéologie/Préhistoire/Histoire

Etude de la Grotte d’Espalungue (Arudy) dans le cadre du PCR PA . 
oir ci dessus

Datation d’un os humain
oir ci dessus

Relevés de signatures et de dates dans la grotte de Sare
oir ci dessus

Etude de la cavité sépulcrale de la Cuarde (Lhers-Accous)
n  la ouille passionnante de la cavité sépulcrale  menée par les archéolo ues P. Courtaud et P. 

Dumontier  a permis de conclure  la présence de  squelettes humains  de tessons de poteries de l e du Bron e 
ainsi que des nodules de minerai de cuivre.

n   de alicourt  érard Ca enave  ean Manique et une coll ue de ean ont tenté d atteindre un porche 
en alaise vers le versant ouest de la able de ouperret   la recherche d une mine de cuivre. ans résultat.

Patrice Dumontier nous a transmis les trois datations réalisées. Deu  concernent les os humains provenant de la 
sépulture et sont du m me ordre que les précédentes  entre la n du Bron e mo en et le début du Bron e nal. a 
derni re concerne des charbons de bois du o er le plus pro ond que nous avons trouvé dans le premier sonda e 
cabane de l abri s o u s roche . Ce o er est daté du e si cle  du Mo en e donc. C est domma e car il aurait été 

intéressant d avoir des cabanes contemporaines de la sépulture mais  cependant  cela apporte aussi des in ormations 
sur les occupations du Mo en e.

Etude d’unemine ancienne : la mine de Neufport en vallée d’Ossau
oir ci dessus

Participation au stage régional d’archéologie à Angoulême
ir inie een ne t. oir ci dessous

Participation au stage demédiation en Archéologie à Brassempouy
M. C. Delmasure. oir ci dessus 
Deux journées d’initiation l’archéologie souterraine
• Dans une rotte d Arud  avec l archéolo ue Patrice Dumontier oir ci dessus
• Dans une rotte arié eoise lors d un sé our or anisé par la PP
Visites guidées « spéciales », dans deux grottes préhistoriques touristiques :
• Grotte de Gargas (65  lors des rencontres d octobre isite de  heures avec une archéolo ue.
• GrottedeNiaux (09)  isite iau  interdit   heures  une dou aine de participants au sé our PP  en Ari e.

Hydrogéologie

Traçages dans le massif de Gavarnie (65  érard Ca enave
uite  la onte des laciers  de nouvelles sorties d eau sont apparues dans le cirque de avarnie. Pour préciser 

leur ori ine deu  colorations ont été e ectuées en collaboration avec des h dro éolo ues.
e tra a e des eau  de l tan  lacé et d une perte située sur le arst du massi  du Marboré  Mont Perdu a mis 

en évidence trois sorties d eau dans le cirque de avarnie  les colorants uorescéine et rhodamine  sont sortis  la 
résur ence Brulle et  celle de la cascade mais aussi au niveau d une troisi me résur ence encore inconnue 

es résultats de cette double coloration ont été présentés 
•	au con r s de spéléolo ie dans les P rénées  Boltania  octobre 
•  Ferr re  lors de la è m e  rencontre des ournées d octobre.

oir ci dessus

Visite des résurgences des Arbailles avec le BRGM, pour le CDSC 64
oir ci dessus
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Glaciologie souterraine
par Gérard Cazenave

L a grotte Devaux dans le cirque de avarnie  dé  instrumentée pendant plusieurs années par la PP  ait 
l ob et d une étude menée par le laciolo ue Mi uel Bartholomé. es laces ossiles et les dép ts de sédiments devraient 
permettre de reconstituer les conditions climatiques locales des derniers   ans. ne présentation des travau  en 
cours a été aite par  Ca enave lors des A   ramat dans le ot   tudes des laces anciennes

ploration d une rotte lacée dans le massi  du Mont Perdu  avec relevés laciolo iques

Biologiesouterraine

Inventaire de la stygofaune	 oir ci dessus
Escargots de la grotte d’Espalungue oir ci dessus

Participation à la fête de la Science à l’ENIT de Tarbes 12/10/2023

a te de la science avait pour th me cette année port et cience  soit la dé nition m me de notre pratique 
Pour la troisi me ois  trois clubs PP   C  et C   ont uni leurs e orts a n de proposer au  

scolaires des autes P rénées des ateliers de découverte de la spéléolo ie  initiation  la biospéolo ie et  la topo raphie.
  

Publications

Hommage à Gérard Bianchi.  de alicourt

uite au déc s en  de . Bianchi  ancien membre du club  une 
plaquette a été réalisée avec l aide de son épouse Fran oise et de Pierre Brossart 

péléo Club de asco ne . lle est donnée au  spéléolo ues intéressés.

Figure 27 : Fête de la science. Clichés . Ri ou

Figure 28 : Valicourt Eric de, Bianchi Françoise, Brossart Pierre 
- 2023 - Gérard-André Bianchi (1948-2022). Un passionné du 
monde souterrain. Chez Françoise Bianchi, Imprimerie ICN 
d’Orthez : 70 p., 27 photos, 16 fig.
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Deux publications de Claude Béna et et ric Delaitre

Ce compte rendu  met une nouvelle ois en évidence une implication du CD C  et des clubs  dans des 
actions scienti ques et environnementales variées. Mais il n est probablement pas e hausti  n hésite  pas   apporter 
des compléments.

Durant quatre années  la commission scienti que a essa é de recenser  de valoriser et de parta er les actions  
caract re scienti que et ou environnemental réalisées par le CD C et les clubs des P rénées Atlantiques.

Mais la communication reste  améliorer.
a commission scienti que a nerait é alement  tre ren orcée par quelques personnes motivées 
oublie  pas de aire part de vos pro ets  au comité départemental  sachant qu il peut tre aussi possible de 

trouver des aides nanci res aupr s du C R A.
Marie-Christine Delmasure

Figure 29 : Relevés Géographiques et Spéléologiques sur les communes de Aydius, Bielle et Sarrance. 2019-2020. 
2 tomes (248 et 290 pages) et Le grenier d’Estarsiau

SPELEOSCOPE N°43.indb   135 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES136

4.9. COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE SPÉLÉOLOGIE ET DE CANYONISME DES PYRÉNÉES-ATLANTIQUES - ANNÉE 2023

III. Compte rendu du séjour organisé à Saint-Yrieix par le CSRNA

ous sommes attendus le vendredi  octobre   heures  
la base de voile de A  R   Charente  par le responsable 
de sta e Mathieu B R R . a météo n est pas clémente mais la 
soirée nous permet de aire connaissance autour de pi as et de la 

oule charentaise. Mathieu nous e plique les randes li nes des 
trois ours  venir et nous re oi nons nos quartiers pour une nuit 
réparatrice.

e pro ramme du samedi  débute par l intervention de 
h   h de l archéolo ue ér me PR MA  in énieur au service 

ré ional d archéolo ie de Poitou Charentes préhistorien  docteur 
en thnolo ie et Préhistoire et membre du C R . l nous e plique 
la variété des traces archéolo iques en milieu souterrain et précise 
qu elles sont multiples dans leurs ormes  leurs chronolo ies ou 
état de conservation. l nous présente le code du patrimoine et 
sa ré lementation en sensibilisant les spéléolo ues au  notions 
ré lementaires et  l impact qu elles ont dans la estion d une 
découverte.

apr s midi du samedi est consacrée au Musée d An oul me et  sa visite uidée par Jean François TOURNEPICHE. 
e rappelle que F ournepiche a participé en   la ouille de sauveta e de notre ou re d abarra et en particulier  
 l enl vement du cr ne du rhinocéros laineu . e découvre la richesse des sites spéléolo iques et archéolo iques des 

Charentes en passant des vesti es paléontolo iques du quaternaire  la présence de eandertal et de notre omo sapiens. 
Bre  un musée e tr mement moderne o  toutes les périodes sont mises en valeur alliant modernité des supports vidéo 
et des vitrines des collections paléolithiques riches et variées 

Figure 30 : Intervention samedi matin 
par J. PRIMAULT. Variétés des traces 
archéologiques en milieu souterrain.

Figure 31 : Exemplaire 
original d’un fémur gauche 
d’un grand sauropode 
découvert en juillet 2019.
Angeac-Charentes
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a visite des salles ouvertes au public se termine par l acc s réservé au laboratoire o  nous découvrons le travail 
patient et minutieu  des chercheurs.

a matinée du dimanche  est a ée sur le retour 
d e périences de spéléos lors d une découverte archéolo ique. 

pliquer les di érentes marches  suivre dans la estion de 
protection du site et des déclarations  aire au  di érentes 
parties. ai donc présenté notre derni re découverte a rotte 
du asard  qui e le rappelle  est la plus vieille cavité sépulcrale 

 ce our trouvée dans le bassin d Arud .
i la ma orité des cavités sépulcrales ré érencées et 

étudiées sur le secteur se situent sur la période de l e du 
bron e  notre cavité du asard remonte au éolithique récent 
avec des éléments osseu  datés donnant un e calibré de  

  av C.

n n de matinée c est au tour de Bruno BOULESTIN
anthropolo ie sépulcrale  et oséGOMEZDE SOTO archéolo ue 

spécialiste protohistoire  de nous parler du site de la rotte des 
Perrats  A ris.

a rotte a été découverte en  et  partir de cette 
date sa salle principale et les aleries ad acentes ont ait l ob et 
de ouilles pro rammées usqu en  qui ont livré l une des 
plus importantes séquences strati raphiques de la France de 
l ouest  l occupation la plus ancienne connue de la cavité date 
du Mésolithique et la plus récente du Mo en e classique. 
Pour l e du Fer  le site des Perrats est avant tout connu pour 
son lu ueu  casque du e  si cle av. . C 

Figure 34 : Présentation de la grotte du Hasard

Figure 35 : De la découverte 
aux fouilles et aux études scientifiques

 Figure 32 : Mathieu Bergeron en compagnie 
de Jean-François Tournepiche tenant une petite 

phalange de dinosaure !

Figure 33 : Station de recherches granulométriques 
de sédiment
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ous avions eu l immense plaisir de voir la veille au musée d An oul me le casque trouvé au sein de la rotte. 
ne merveille dans la nesse de réalisation 

h bien  il ne manquait plus qu  se rendre l apr s midi sur les lieu  de la découverte accompa nés de nos 
deu archéolo ues qui nous ont servis de uide. a classe 

Figure 36 : Casque fer et bronze recouvert de feuilles d’or

Figure 37 : Grotte des Perrats. Porche d’entrée
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Quelques photos de la visite
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Dernier our de ormation avec l intervention de Grégory
DANDURAND éolo ue  arstolo ue  dans la matinée du lundi .

l nous montre l importance de la constitution et de l évolution 
des remplissa es en milieu souterrain  une des randes spéci cités 
du domaine arstique. l nous e plique qu un site et son remplissa e 
peuvent  mal ré une désor anisation apparente  tre rétablis dans 
leur orme ori inelle r ce  la démarche éoarchéolo ique  une 
technique indispensable de l archéolo ie en milieu souterrain.

a biocorrosion est é alement abordée par la présence des 
chauves souris et des dé ts occasionnés sur les parois calcaires.

a ournée du lundi se termine 
par la visite dans l apr s midi du dép t 
archéolo ique départemental uidée 
par l archéolo ue Sandra SICARD.

lle montre l intér t et les 
probl mes de la conservation et de 
la présentation des mobiliers issus 
des sites archéolo iques. lle ait une 
démonstration du netto a e et de 
préparation des ob ets archéolo iques.

e pourrais s rement encore 
vous raconter  vous décrire et vous 
aire parta er l ambiance de ces trois 
ournées riches en in ormation. Mais 

le plus simple serait de vous inscrire 
au prochain sta e proposé. ous ne 
sere  pas dé u  arde   l esprit que 
vous retrouvere  votre me d en ant 
déambulant dans un ma asin de ouets 
ou de con series.  D  B R 

Patricia DESMONTS

AR D  

Figure 38 : Grégory DANDURAND
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COMMISSION ENVIRONNEMENT ET SCIENTIFIQUE DU CDS 69

PAR JOSIANE LIPS

e CD   entretient une collaboration ré uli re avec les associations CRA on r anisation pour la Connaissance 
et la Restauration d Au dessous terre  ARA R  l istoire l Archéolo ie  le Fol lore et le Patrimoine du Pa s onnais  
F Rh ne France ature nvironnement  compta es de chauves souris... .

Des membres du CD   participent au  activités du roupe chiropt res de la F Rh ne. a présence des spéléos 
dans ce roupe est importante  notamment lors des ournées de compta e or anisées chaque année en évrier. Certaines 
cavités anthropiques ne sont accessibles qu avec des techniques spéléos.

Comple e minier de anti nié  ne étude a été réalisée sur la protection et la sécurisation des entrées  en 
partenariat avec la P  . e rapport complet de l étude a été présenté  l été  au  élus de la Communauté de 
Communes a ne Beau olais. n rapport de s nth se sera di usé.

n sta e d initiation  la biospéléolo ie a été or anisé les er et  avril dans l Ain par Bernard et osiane ips
ne pullulation de petites mouches phaeroceridae avait été observée dans la mine de Propi res en . e 

suivi de cette mine  ainsi que d autres au  alentours  en  a montré le m me phénom ne mais en quantité moindre.
Capteurs de pression  Deu  membres du CD   mettent au point  depuis  un capteur de pression. es 

premiers capteurs ont été mis en place en .
AP A  Association de Protection et d tude du arst de l Ain et imitrophe  dont ont partie plusieurs membres 

du CD   est maintenant pleinement opérationnelle.
nventaire bio souterrain du Rh ne  il est tou ours en cours et plusieurs sorties ont eu lieu. a publication est 

prévue pour n .
Activités de Michel Philippe  Bien que tou ours handicapé par des probl mes de vert bres  Michel a poursuivi 

son travail de s nth se sur l ichnolo ie de la rotte d bbou et de celle de aint Marcel Ard che . D autres activités le 
pro ramme R A P ou l e tension du musée de l urs des Cavernes  en avoie  l ont é alement beaucoup occupé en 

. e pro ramme R A P a l ambition de aire le point sur les rsidés ours des cavernes  Ursus spelaeus  et ours 
brun  U. arctos  du champ éo raphique du ura et des Alpes ran aises.

Publications de Michel Philippe en 2023 :
PHILIPPE M. (2023)  Avens-pièges et gisements paléontologiques pléistocènes du causse de Martel ; Abîmes de La Fage ; aven-piège 
de La Fage (Noailles) ; Grotte de Jaurens (Nespouls). In J. JAUBERT (direction) - PréhistoGuide Nouvelle-Aquitaine ; sites, musées, parcs, 
fac-similés. ditions Con uences  p. .

 B. et collaborateurs  la rotte d bbou  allon Pont d Arc Ard che  dans le cadre d un pro et de publication  approche 
technolo ique des ravures paléolithiques dans leur conte te archéolo ique et paléo environnemental. Prospection avec relevés d art 
rupestre. Rapport d opération . RA Auver ne Rh ne Alpes. ol.   p. 
rois contributions dans ce rapport
CAILHOL D., GÉLY B., PHILIPPE M. et THOUVENOT C.  La galerie septentrionale. p.   illustrations.
PHILIPPE M., THOUVENOT C. et GÉLY B.  Indices de fréquentation de la galerie septentrionale par les grands animaux. p.  

illustrations.
PHILIPPE M., THOUVENOT C. et GÉLY B.  Les bauges et autres indices de fréquentation animale. p.   illustrations   tableau.
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COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE SPÉLÉOLOGIE ET DE CANYONISME 
DE LA SAVOIE

1) Karstologie

Protection du Creux 222 à St-François-de-
Salles (Bauges - Savoie)

Mise en place de périm tre de protection 
sur les ones sensibles Concrétionnement  
remplissa e  ba uette de ours .

e travail est quasiment terminé que ce 
soit sur le parcours classique  pour aller usqu  
la salle ope ou les principau  amonts. l reste 
quelques ones remarquables dans les amonts 
qui n ont pas encore été proté ées.

2) Hydrologie

a) Étude du réseau de la petite Balme,
2700 m d’altitude à Tignes (Vanoise –
Savoie)

orties dans la rotte a petite Balme de 
i nes  es  et novembre  et plon ée 

dans la ouille de alin.
Ces deu  ours  nous pro tons de l absence 

de nei e en altitude pour e plorer et réaliser un 
certain nombre de mesures dans la Petite Balme.

Durant ces deu  sorties  nous avons 
pu réaliser des mesures de température et de 
conductivité dans plusieurs acti s de la cavité  
révélant des conductivités tr s di érentes  donc 
des minéralisations et probablement des parcours 
tr s di érents de l eau dans ces acti s  certains 
provenant probablement de trous  nei e proches 
et d autres potentiellement du lacier en amont.

ous avons prélevé de l eau  une coloration 
a ant été réalisée par une société trois ours avant 
notre premi re sortie  en collaboration avec la 
ville de i nes. e prél vement et deu  sacs de 
charbon acti s laissés entre nos deu  e cursions ont 
été envo és  la société suivant cette coloration.

ous avons équipé le réseau de sondes 
de températures obo  sondes  pro rammées 
toutes les heures.

Figure 3 : 
Ripple mark

Figure 1 : Périmètre 
de protection dans 

le Creux 222

Figure 2 : 
Pose d’une sonde 
reefnet
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ous avons prélevé des sédiments pour e ectuer des études 
éolo iques.

ous avons posé une sonde Ree net pour suivre les évolutions 
du siphon terminal  qui laissait entrevoir une vo te mouillante  avec un 
lé er courant d air. es variations de niveau semblent tr s importantes 
au vu des sédiments retrouvés tr s hauts dans le réseau.

ous avons réalisé des photo raphies pour illustrer le travail 
 venir  volumes  concrétionnements  dép ts  présence de lace .

ous avons transporté du matériel pour ermer le trou durant 
l hiver en prévision de sorties hivernales mais aussi pour la sécurité 
des s ieurs passant dans le secteur.

entrée a été rééquipée de perches marquant le trou et qui 
avaient été couchées par le vent probablement puis nous avons posé 
un ré ecteur Recco  l entrée.

Fin ao t nous plon ions  avec héophile Cailhol  dans la 
ouille de alin  une des e sur ences possible du réseau de la petite 

Balme d apr s d anciennes colorations  con rmer. a suite semble 
pénétrable sous condition d une désobstruction demandant un peu 
de travail dans une eau particuli rement roide.

ous espérons pouvoir réaliser la topo raphie vectorisée 
de la cavité et continuer de relever des observations pour mieu  
comprendre les circulations h drolo iques dans ce réseau  modéliser 
les relations entre les modi cations environnementales et l activité 
du réseau  étudier la microbiolo ie dans le réseau.

b) Suivi du Grand Glacier, Chapareillan (Chartreuse – Savoie)

Figure 4 : Volumes

Figure 6 : Mesure de température et 
conductivité

Figure 5 : Gouille de Salin

Figure 7 : Glaciaire 
du Grand Glacier
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e rand lacier est une cavité située dans le massi  du 
Pinet e ruc  en Chartreuse.

lle a un développement de plus de m  mais n a pas 
pu tre reliée au  réseau  de l Alpette. Asse  proche de l entrée  
se développe une importante laci re  qui lui a donné son nom.

lle comprend une partie semi hori ontale  avec une salle 
surmontée d une ouverture P  et un méandre qui  apr s 
avoir croisé un a uent et un autre puits P  continue par une 
partie inclinée  le tobo an   puis  usqu  la c te .

Au total  c est sur une lon ueur de pr s de m que la 
spéléolo ie se trans orme en randonnée laciaire 

Cela ait  ans  donc  campa nes que nous suivons le 
niveau de la lace et son témoi na e du réchau ement climatique. 
Pour ce aire  nous avons créé  rep res de mesures le lon  du 
parcours.

ous avons implanté un petit ou on  muni d une plaquette 
avec le nom du rep re  sur une paroi et  sur la paroi opposée  le 
m me s st me  implanté au niveau  eau. Pour chaque rep re  
nous tendons une celle entre les plaquettes et  tou ours au 
m me endroit  nous mesurons la distance entre la celle et la 
sur ace de la lace.

ous avons complété ces rep res avec  sondes 
enre istreuses de température.

ous les ans  nous aisons une ou deu  campa nes de 
mesures et récupérons les données des capteurs de température 
voir tableau de mesures et raphe sur trois capteurs . Figure 8 : Position des repères et des sondes

Synthèse de l’étude : Le niveau de la glace baisse entre 20 et 25 cm sur toute la 
longueur, chaque année. En cumulé, nous dépassons les deux mètres de fonte. Nous 
n’utilisons plus aucun des repères initiaux : ceux-ci étant devenus inaccessibles, nous 
avons du en implanter des nouveaux 1, 2, voire 3 mètres au-dessous. Nous ne pouvons
pas chiffrer l’évolution de la température à l’aide des capteurs, 9 ans n’étant pas une 
période représentative pour une évolution climatique, mais, la moyenne des 
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Synthèse de l’étude  e niveau de la lace baisse entre  et  cm sur toute la lon ueur  chaque année. n 
cumulé  nous dépassons les deu  m tres de onte. ous n utilisons plus aucun des rep res initiau   ceu ci étant devenus 
inaccessibles  nous avons d  en implanter des nouveau    voire  m tres au dessous. ous ne pouvons pas chi rer 
l évolution de la température  l aide des capteurs   ans n étant pas une période représentative pour une évolution 
climatique  mais  la mo enne des températures sur l année est maintenant lé rement positive.

Ce que nous avons découvert 
os visites ré uli res au rand lacier nous ont permis de pro ter d un décollement de la lace pour descendre 

sous la sur ace en lacée et de découvrir un réseau qui se développe entre le ond du méandre et le tobo an  le réseau 
sous laciaire. Associé  l anal se des résultats des capteurs  nous sommes arrivés  une h poth se pour la création de 
cette laci re. Contrairement  ce que nous pensions  ce n est pas l accumulation de la nei e apportée par les puits qui 
a créé cette laci re. n ait c est le courant d air  l est entrant en hiver et apporte des températures tr s basses nous 
sommes   m d altitude . eau  qui dé ouline le lon  des parois  con le l  o  passe le courant d air  puis l inertie 
thermique ait que l air qui provient  en été  du ond de la cavité n est amais supérieur   C.

Maintenant  nous savons que ce n est pas la onte qui va entra ner la disparition   br ve échéance  de ce bi ou 
lacé mais des ruptures mécaniques. a dalle de lace  qui avait  en  entre  et  m tres d épaisseur  doit encore 

en avoir entre  et  m tres  mais son onctionnement a chan é. a portée entre les parois du méandre ne dépassait 
pas  m tres. inter ace paroi lace étant la premi re  ondre  la dalle travaille maintenant dans le sens de la lon ueur 
avec des portées entre points d appuis beaucoup plus randes. lle subit une e ion plus importante  l inclinaison du 
départ du tobo an est passée de  en    actuellement. n  la dalle s est écroulée sur une dou aine de 
m tres dans la partie hori ontale du méandre et  en  les trente derniers m tres du tobo an sont allés re oindre le 
ond du méandre. D autre part  le lac laciaire dans la salle du P  est constitué d une dalle qui n a  par endroits que 

 cm d épaisseur  au dessus d un vide de  m tres.
En conclusion, la visite du Grand Glacier qui était considérée comme une randonnée peu difficile, présente

actuellement des dangers objectifs qui la réservent à des spéléologues expérimentés avec de bonnes notions de
progression sur glace.

3) Topographie

Recherche d’une nouvelle entrée au Creux 222 au barreau magnétique
(St-François-de-Sales – Bauges - Savoie)

Dans l optique d un acc s plus rapide  la rivi re et surtout moins problématique en cas d accident que l entrée 
actuelle par la Mine . ous avons tenté un positionnement en sur ace des deu  puits au dessus du aton a qui sont 
entre  et  m sous la sur ace d apr s les reports topos.

 l aide du barreau ma nétique  racieusement mis  disposition par le club des Furets aunes de e ssins  nous 
avions rands espoirs mais absolument aucune onde n a été captée.

Nous souhaitons et sollicitions l’aide de personnes qui pourraient nous accompagner pour un futur nouvel essai.

4) Archéologie / Paléontologie

a) Protection de l’Os – Gouffre de l’Aiglon à La Féclaz
(Les Déserts – Bauges – Savoie)

a rotte en question est un lieu d intér t archéolo ique  contenant 
un ossement datant du crétacé in érieur. l est donc important de la proté er 
et de préserver ces vesti es.

e ossile de l os se trouve dans la one terminale actuelle de la 
rotte e ploration en cours   environ  m tres sous la sur ace. Bien 

qu il soit encastré dans la paroi rocheuse  l os dépasse lé rement de la 
sur ace rocheuse. a partie visible mesure environ  cm de lon ueur pour 
un diam tre allant de    cm voir ure  et poss de une structure 
spon ieuse particuli rement bien conservée. Apr s anal se photo raphique 
et  au vu de sa position dans les couches éolo iques  cet os daterait d il 

 a environ  millions d années. D apr s un chercheur paléontolo ue 
du laboratoire D M de l niversité de avoie  il pourrait s a ir d un 
sauropside  c est dire un reptile marin.

Figure 9 : Fossile de l’os
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A n de arantir une protection adéquate de cet os 
ossilisé  il a été décidé d installer une structure métallique 

autour de l os cette structure est con ue pour proté er l os 
des risques liés  son emplacement sur le chemin d acc s  la 
salle qui se ait par le haut .

L’objectif scientifique n’est pas moindre. Une ou
plusieurs équipes de spéléologues devront accompagner
un paléontologue équipé de son matériel technique. La
première étape sera demodéliser l’os en 3D, et récupérer un
échantillon. Les données et résultats devront être financés
puis analysés en laboratoire.

b) Fouilles de préservation d’un Auroch (St-François)
de-Sales – Bauges – Savoie)

Depuis la Balme  Collomb et son isement d rsus spelaeus  puis la rotte ampiette et ses  cm d épaisseur 
d ossements de bouquetins et de chamois  nous avons établi des relations durables avec les paléontolo ues de la aculté 
de on. ous leur si nalons toutes les découvertes d ossements nous semblant intéressants  les emmenons dans quelques 
cavités et participons  leurs ouilles.

n  une ouille au trou de l Auroch a permis de sortir le squelette quasiment complet d une emelle auroch 
et son tus  en état par ait de conservation apr s réassembla e  il devrait tre e posé au musée des Con uences .

Cette année  c est de nouveau un trou  auroch que nous leur avons si nalé  et  en ao t  Christophe ri o  qui 
a pris le relai de Michel Philippe  a or anisé une campa ne de ouilles sur  ours. C est accompa né de son épouse et 
de  spéléos qu il est descendu dans le Creu  de l Auroch and Roll.

Cette cavité  dans le massi  des Bau es  se compose d un puits d entrée con ortable environ  m tres de diam tre  
 m tres de haut et arrivant sur une dalle pentue et encombrée de ros éboulis . C est en bas de la pente qu était 

accumulée la plupart des ossements.

Déroulement de la fouille  Christophe  lors d une 
précédente sortie  avait pris des photos du site  les avait tirées 
sur ormat A  et réalisé un quadrilla e avec coordonnées. 

ous mettons chaque ossement dans un sachet de con élation 
individuel en écrivant le rep re correspondant. emple  le sachet 
A  B  contient le e os d auroch  prélevé dans le carré B .

Apr s avoir prélevé les os accessibles en sur ace  nous 
réalisons une désobstruction  pour une ois délicatement  pour 
évacuer les blocs d éboulis et atteindre une nouvelle couche de 
vesti es usqu  épuisement apparent du lon.

Résultats de la fouille  menée avec e cacité deu  
ours ont été su sants  ce sont environ  os d une emelle 

auroch qui ont été empaquetés  ainsi qu une quarantaine d un 
cer  probablement élaphe et environ le m me nombre d un 
ou deu  li vres.

es ossements sont actuellement étudiés au laboratoire 
de on et datés. Christophe esp re véri er son h poth se  les 
précédentes datations  sur  aurochs  découverts précédemment 
dans un périm tre asse  réduit  ont donné  et  ans 
B.P.  ce qui correspond  de petits es laciaires. étude des 
cartila es de croissance des individus eunes  des dents et le ait 
que la emelle portait un tus  lui permet d assurer que tous les 
individus étudiés étaient morts en hiver. h poth se est donc 
que d importantes chutes de nei e avaient créé des ponts au
dessus des entrées des cavités qui cédaient sous le poids des ros 
mammi res. a chute et l impossibilité de remonter en sur ace 
auraient été les causes des déc s. ne éni me polici re résolue 
huit millénaires apr s les aits 

Figure 10 : Structure métallique 
de protection autour de l’os

Figure 11 : Ossements d’auroch

Figure 12 : Mandibule inférieure

SPELEOSCOPE N°43.indb   146 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES 147

4.11. COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE SPÉLÉOLOGIE ET DE CANYONISME DE LA SAVOIE - COMPTE RENDU 2023

c) Étude du bois fossilisés – Golet des bois tordus sur l’Alpette (Chapareillan – Chartreuse – Isère)

ors de notre camp d été sur l Alpette  il  a quatre ans  nous nous 
sommes attaqués  l élar issement et la désobstruction d une cavité découverte 
précédemment. Actuellement  le olet des Bois ordus se développe sur une 
lon ueur d un ilom tre  pour une pro ondeur d environ cent m tres.

Cette cavité commence par une série de puits et de passa es étroits 
pour arriver  vers m  dans des aleries con ortables créées par une rivi re 
souterraine. ous sommes alors dans la couche  orbitolines  sous la couche de 
calcaire ur onien. Ces aci s  en Chartreuse  datent du Crétacé in érieur  éta e 
Alpien  soit entre  et  millions d années.

C est dans une de ces aleries que nous avons découvert un isement  
de bois ossiles. Dans une one asse  vaste estimée  m  des centaines 
de morceau  de bois onchent le sol ou sont incrustés au pla ond. a taille de ces 
morceau  varie de quelques cm   m tres pour un arbre incrusté et moulé dans 
la sous ace du calcaire ur onien. Plusieurs de ces moula es  un doi t de calcaire 
aisant un anneau autour d un morceau de bois et beaucoup de morceau  sortant 

du pla ond nous ont amenés  la certitude que ces bois sont contemporains du 
début de la ormation du calcaire  soit environ  millions d années.

Ce qui nous a interloqués et enthousiasmés est l état de conservation 
de ces morceau  de bois.

Mal ré leur e tr s respectable  ils ne sont pas pétri és. es morceau  au sol sont souvent mous et spon ieu . 
ne lan uette d une di aine de centim tres  perpendiculaire au pla ond  a été malencontreusement heurtée par un 

casque. lle a repris rapidement sa position initiale  ce qui est la preuve d une élasticité résiduelle.
D apr s des spécialistes que nous avons contactés  ce serait un milieu continuellement saturé en eau ou en vapeur 

d eau qui aurait permis cet état de conservation.
Conscients de l importance de cette découverte  nous essa ons de oindre des chercheurs qui en prendraient 

l étude  un pro esseur de la aculté de on qui a ait sa th se sur deu  morceau  de bois découverts dans une cavité du 
ura  son coll ue  bio paléontolo ue  spécialisé dans la période du Crétacé et une chercheuse bel e  qui a mené l étude 

d un arbre mis  our lors d une ouille pour rechercher des dinosaures pr s d An oul me. ous sont intéressés  mais le 
temps  dans la recherche  n a pas la m me échelle que che  les spéléolo ues. Pour le moment  aucun laboratoire ne s est 
en a é  mettre un doctorant  une équipe et le nancement pour mener cette étude.

Bre  nous cherchons des chercheurs 

Figure 13 : Bois fossile

Figure 14 : Morceau de bois fossile au plafond
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5) Biospéologie

Chiroptères : participation comptages, études particulières, mise en place de préservation. Rôle et suivi des réunions 
NATURA 2000, accompagnement ou encadrement structures naturalistes.

Comptages des Chiroptères

Comme chaque année au mois de évrier  le CD C  est présent pour les compta es de chiropt res. M me si 
l en ouement des spéléos est en baisse  il nous aut tre présent sur le terrain avec la P  pour éviter les abus tels que 
les ermetures de sites ou des critiques envers les spéléolo ues découvreurs de site  chauve souris.

6) Question subsidiaire

on  pour l instant et depuis le déc s de Christian Dodelin  nous n avons plus de ré érent  ni de commission 
départementale dans le domaine scienti que et environnement. esp re pouvoir  lors de l A  en anvier  motiver un ou 
plusieurs spéléolo ues pour répondre  ce manque car  mal ré tout  des év nements se réalisent dans notre département 
de la avoie.

Figure 15 : Résultats des 
comptages de chiroptères
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ANNÉE 2023

PAR JEAN-LUC LAMOUROUX

1) Sortie de Biospéléologie

Date : 15/01/2023
ortie de Biospéléolo ie  la Fou  de ainte Anne d venos

•  participants CD  et  participants du Musée Départemental de oulon
•  clubs du ar  AC R  C  C
•  ta ons di érents observés

2) Conférence lors de l’exposition « Le Las, un fleuve et des hommes »

Date : 18/02/2023
uite  la réunion or anisée le  uin   h  en partenariat avec la A   membres de la C MMB  

ont présenté une con érence sur la spéléolo ie et la biospéléolo ie dans les locau  du Musée Départemental de oulon 
devant une trentaine de personnes 

•	 illes  a présenté un diaporama sur la spéléolo ie
•	Cath  PA  a présenté un diaporama sur la aune cavernicole

3) 4èmes rencontres du Groupe d’Etude de Biospéologie

Date : du 8/04/2023 au 10/04/2023
Lieu : Abri de La Cayre (Sainte-Baume 83)
es è m e s  rencontres du roupe d tude de Biospéolo ie B  Commission cienti que de la de la Fédération 

Fran aise de péléolo ie ont été or anisées par le C R ud en présence de plusieurs membres de la C MMB .
 participants de di érentes ré ions de France Provence  Aquitaine  ccitanie  Rh ne Alpes . 

es matinées  des présentations ont été aites sur di érents su ets 
• Chiropt res dans les Alpes Maritimes et dans le ot
• péléomante de trinati dans les Alpes Maritimes
• Ph lo énie du coléopt re tro lobie Duvalius
• Pro et DarCo sur les écos st mes souterrains
• Pro et de livre sur la aune souterraine de France métropolitaine
• Base de données B dans le lo iciel arsteau
• péléoscope  publication de la commission scienti que de la FF
• Pro et d étude de la saisonnalité de la aune souterraine des entrées de cavités
• a biblio raphie biospéléolo ique
• Pro et t o aune en ouvelle Aquitaine
• Présentation des A  Assises ationales de l nvironnement arstique

Figure 1 : Recherche de cavernicoles Figure 2 : Zygentome
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• Pro et de Revue souterraine des P rénées
• APPB de ruébis
• e Petit oulonnais savon de oulon
es apr s midi  visites de la mine de ourves avec Robert Durand et de la mine des aleries parall les donnant 

acc s au réseau abre.

4) Comptage et enregistrement des chauves-souris

Figure 3 : Mine de Tourves

Figure 5 : Mine des galeries parallèles

Figure 4 : Spéléomante de Strinati

Figure 6 : Gorges du Caramy

Date Cavité Action Participants

au
Baume de
Dardennes

oulon

nre istrement de chauves souris
 contacts petits rhinolophes . . AM R  

L e s  R am p i n s  
Méounes

nre istrement de chauves souris  contacts dont 
 miniopt res de chreibers

 petits rhinolophes
. . AM R  

L e s  R am p i n s  
Méounes

Compta e en sortie de ite  
 C  sorties  C  entrées . . AM R  

rotte du Bélier 
Destel

bservation  l intérieur de la rotte  
 Petits Rhinolophes

. . AM R  
D A  

 
au  rotte du Bélier 

Destel

nre istrement de chauves souris  contacts dont 
 miniopt res de chreibers

 petits rhinolophes

. . AM R  
D A  
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Remarque :
ors des enre istrements acoustiques de chauves souris  le détecteur ildli e Acoustics M BA  crée un chier 

numérique lors de chaque passa e d une chauve souris dans le c ne de détection pendant quelques secondes.
Ce chier est appelé contact.
e nombre de contacts pendant une séance d enre istrements ne représente aucunement le nombre total de 

chauves souris présentes dans la cavité. n e et  un seul individu peut passer plusieurs ois devant le détecteur.
Par e emple  dans le Ra a e de éoules   contacts ont été enre istrés  alors que la cavité n est réquentée que 

par quelques individus pouvant se compter sur les doi ts d une main.

Date Cavité Action Participants

Ra a e de éoules
nre istrement de chauves souris 

 contacts dont 
 petits rhinolophes

. . AM R  

rotte du aut de 
aint Martin n  

Destel

bservation  l intérieur de la rotte 
d une dou aine de chiropt res

F A  Mélanie 
MAR  uc AC R

Fou  de ainte 
Anne d venos

bservation  l intérieur de la rotte d une dou aine 
de petits rhinolophes A  Bri itte C

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite  
 chiropt res

hierr  AMAR  
P

Anne PRAC  CP

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite  
 chiropt res sortis et  rentrés

hierr  AMAR  
alérie M RC R P

Aven élios 
ros Cerveau

bservation  l intérieur de la rotte 
de  rhinolophes

F A  Mélanie 
MAR  uc AC R

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite  
 chiropt res sortis et  rentrés

hierr  AMAR  
P

 AM R  

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite  
 chiropt res

Anne PRAC  
abine ABA  CP

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite  
 chiropt res

Anne PRAC  
CP

Aven de la Ripelle
a alette

Compta e en sortie de ite  
 chiropt res sortis et  rentrés

F A  Mélanie 
F A  aurent AC R

. . AM R  

Aven rotte du 
ieu  Mouno  

i nes

bservation  l intérieur 
de la rotte de  rhinolophes

F A  Mélanie 
F A  aurent AC R

Aven du Dra on
iou Blanc

bservation  l intérieur 
de la rotte de  rhinolophes

F A  Mélanie 
F A  aurent AC R
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5) Grotte de Truébis

a rotte de ruébis est un site d importance départementale pour la préservation des chiropt res. n Arr té 
Pré ectoral de Protection du Biotope de la rotte de ruébis a été publié le  mars .

on but est de arantir l équilibre biolo ique des milieu  et la conservation des biotopes nécessaires au maintien 
et  la reproduction des esp ces suivantes 

• Petit Murin M othis bl thii
• rand Murin M otis m otis
Ainsi que le maintien des esp ces suivantes 
• Miniopt re de chreibers Miniopterus chreibersii
• Petit Rhinolophe Rhinolophus hipposideros
• reillard ris Plecotus austriacus
a visite de la rotte est interdite au  visiteurs spéléos  touristes  du  avril au  octobre.
n dehors de cette période  la visite est possible pour les spéléos autorisés par le CD  qui re les visites dans 

un re istre.
e CD  ait partie du Comité de Pilota e de l APPB. Durée de l APPB   ans.
n anvier  des rilles ont été placées pour limiter l acc s.

          

a) Réunions

 mars   Réunion interne CD  de préparation  la réunion annuelle du Comité de Pilota e
 avril   Réunion annuelle du Comité de Pilota e PM  Biotope  CD  Mairie olli s oucas et autres

 mai   Réunion Biotope et CD  de préparation de l action élémétrie et recherche de ites et habitats 
de chasse autour de la cavité.

 uin   Réunion PM  Biotope et CD  pour la dé nition des panneau  d in ormation  l entrée de la one 
de protection

 septembre   Réunion PM  Biotope et CD  sur le site de la rotte pour préciser l emplacement des 
panneau  d in ormation  l entrée de la one de protection.

b) Sorties terrain

 uin   sorties  Baume de elves olli s Pont  et  Rato Penado Méounes  pour aller placer des enre istreurs 
de la société Biotope.

Cette action ait partie de l opération recherche des tes périphériques de la colonie des murins. Cette opération 
sera étendue en  avec de la télémétrie.

c) Sorties spéléologiques

lles sont autorisées  partir du  octobre.

Figure 8 : Source des Trois BœufsFigure 7 : Porche de la Vierge

1  novembre A  Carqueiranne

2  décembre  llioules
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d) Observations de chiroptères

ne di aine de murins avec des petits ont été observés par la société B P  cet été plus qu en  et en 
di érents endroits o  on ne les vo ait pas habituellement.

Ce qui montre que le dispositi  des rilles ne les ne pas et que l absence de passa e est avorable  la parturition 
et  l éleva e des eunes.

6) Grotte des Blés n°1 (Giens)

Ce pro et ait suite  un appel  pro ets de la Fondation Prince Albert  de Monaco  a ant pour th me nitiative 
omme  Faune sauva e  l ob ecti  étant de aciliter la coe istence de la aune sauva e et des activités humaines.

e CP roupe des Chiropt res de Provence  a proposé l étude de la rotte des Blés n  connue pour ses centaines 
de chauves souris et réquentée par des centaines de a a istes et plon eurs en période estivale.

Durée du projet  uin  au e semestre .

a) Réunions

 uin   Réunion CP et CD  pour la présentation du pro et.
 uin   Réunion CP et CD  pour préparer une sortie commune par l acc s terrestre de la rotte.

b) Comptages de chiroptères

7) Etude de la saisonnalité de la faune souterraine

l s a it d étudier la présence des cavernicoles qui réquentent les ones d entrée des cavités en onction des saisons.
l aut aire une visite tous les deu  mois pendant deu  ans dans la one d entrée   m  d une cavité de son choi .

Chaque visite era l ob et d une che standardisée indiquant les di érents ta ons amille  enre  esp ce  et estimer 
leur nombre appro imati .

e roupe péléo llioulais  a choisi la Fou  de ainte Anne d venos.

a) Visites de la Foux de Sainte Anne d’Evenos

Dé nition  n ta on est unité ta inomique telle qu une amille  un enre  une esp ce .

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite 
 chiropt res

hierr  AMAR  
P

Anne PRAC  CP

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite 
 chiropt res sortis et  rentrés

hierr  AMAR  
alérie M RC R P

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite 
 chiropt res sortis et  rentrés

hierr  AMAR  
P

 AM R  

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite 
 chiropt res

Anne PRAC  
abine ABA  CP

rotte des Blés 
n  iens

Compta e en sortie de ite 
 chiropt res

Anne PRAC  
CP

30 m ai  2023  ta ons di érents

 uillet  ta ons di érents

 septembre  ta ons di érents

 novembre  ta ons di érents
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ombre total de ta ons observés lors des  visites 

oit un total de   ordres et  ta ons.

8) Action de sensibilisation à la protection des chiroptères - Aven de la Ripelle

a) Présentation de l’Aven de la Ripelle

ituée sur le secteur éo raphique du Mont Caume   l intérieur du site atura  Mont Caume Mont Faron 
or t domaniale Mori res . C est une des cavités du ar possédant deu  entrées. lle présente un ros intér t éolo ique 

par la rande variété de concrétions que l on peut observer dont un ma ni que disque de calcite.
Au niveau spéléolo ique  c est la seule qui permet  r ce  un équipement spéci que  de s entra ner au  traversées. 

entrée se ait par la vieille alette  puis apr s rappel des cordes  la sortie se réalise apr s une escalade de  m composée 
de trois relais  par le Puits des oirs.

ORDRE NOMBRE
Arai nées  ta ons

Coléopt res  ta ons

Diplopodes  ta ons

Dipt res  ta ons

astéropodes  ta ons

sopodes  ta on

Chilopodes  ta on

épidopt res  ta ons

pilions  ta ons

ménopt res  ta on

rthopt res  ta ons

corpions  ta on

Figure 9 : Coupe projetée du réseau de la Ripelle

Figure 10 : Panneau de sensibilisation
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b) Présence de chauves-souris

De nombreuses opérations de compta e ont permis de con rmer la présence tr s importante de chauve souris 
plusieurs centaines .

occupation de la cavité se ait essentiellement lors de périodes de transit printanier et automnal de mars  mai 
et septembre  octobre .

os observations ont permis de constater qu il n  avait pas de chauve souris au niveau de l entrée du puits des loirs.

c) Panneau de sensibilisation

n panneau a été posé  l entrée Aven de la ieille alette  il recommande d éviter cette entrée pendant la période 
sensible des transits et de passer par le puits des oirs.

Figure 10 : Panneau de sensibilisation
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4.13. ACTIVITÉS SCIENTIFIQUES DE LA COMMISSION SCIENTIFIQUE 
DU CDS 84 EN 2023

PAR EVELYNE CRÉGUT-BONNOURE

Fête de la Science

Sport et Sciences  la thématique de la è m e  édition de la F te de la cience a permis au CD   et  sa 
Commission scienti que de mettre  l honneur la discipline spéléolo ique et son étroite conne ion  la connaissance 
des milieu  arstiques en termes de ormation et de onctionnement. Du  septembre au  octobre  les b ches des 
diverses associations participant  l év nement ont été installées sur l a e central de la ille d Avi non. Celle du CD   
mettait en avant l anal se et l e pertise des domaines scienti ques couverts par la spéléolo ie  éolo ie  arstolo ie  
h drolo ie  climatolo ie  biolo ie  archéolo ie  paléontolo ie.  e samedi  octobre  point ort de la mani estation  le 
stand du villa e des ciences  installé dans le périst le de l tel de ille d Avi non  a été l occasion de présenter un poster  
réalisé en partenariat entre l MR  RA AP  MMA  d Avi non niversité  illustrant la thématique ciences  
notamment l h drolo ie  en eu ma eur du utur de nos sociétés con rontées au chan ement climatique. a collaboration 
active de la Commission scienti que au  ouilles paléontolo iques dans des avens pi es naturels était aussi présentée. n 
volet ludique animait la ournée r ce  la mallette ma ique du péléo Club de Boll ne  Devenez un pro des nœuds 
spéléos  une activité de recherche et de découverte  qui a connu un ranc succ s aupr s du public s arr tant au stand. 

econd colloque rancophone « Histoire de Désob : « Recherches et découvertes du milieu souterrain »

a Commission scienti que du CD   ait partie du Comité d r anisation de cette mani estation qui doit avoir 
lieu  i nes ar  du  au  mars . n outre deu  propositions de présentation orale et écrite concernant des 
découvertes reliées  des opérations de désobstruction ont été déposées et acceptées

• es Canidés Canis lupus familiaris et Cuon alpinus europaeus  Mammalia  Carnivora  et les conte tes paléo
environnemental et morpho sédimentaire de la Baume raucade ssirac  ard . Cré ut Bonnoure .  Bérard 
C.  Bi ot . .  Brai e C.  Bru elles .  Camus .  Casamatta A.  Chautard C.  Cohen .  Couderc C.  Couderc B.  
Desclau .  pel  C.  pel  . .  Fourvel . B.  enuite .  ermonpré M.  ebreton .  Ro er h.  e ron R.

• e Chourum de l urs e Dévolu  autes Alpes  un site paléontolo ique de ré érence pour Ursus arctos et 
Cuon alpinus europaeus Mammalia  Canidae . Bertochio Ph.  Cré ut Bonnoure .  Ar ant A.  Bérard C.  Cohen .  
Desclau  .  Fourvel . B.  ri o Ch.  Parrini F.  Ro er h.

Fouilles paléontologiques

Depuis  des campa nes de ouilles annuelles sont or anisées dans le petit aven des Planes n  et ont l ob et 
de comptes rendus dans le Spéléoscope n    . Mal ré ses dimensions modestes ouverture de  m sur  m  
pro ondeur actuelle   m  l aplomb de l ouverture  le site est une mine d in ormation sur la aune sauva e de la n 
des temps laciaires et sur les modalités de son remplissa e. Découvert dans les années  par la ociété spéléolo ique 
dAvi non  l aven a été désobstrué usque vers  m  permettant la découverte de restes auniques et humains de l oloc ne 
ainsi que du mobilier archéolo ique datant du éolithique et de la n du premier et du début du second e du Fer dans la 
partie supérieure du remplissa e ainsi que du cheval et du renne   m. Ce sont de nouveau  travau  de désobstruction en 

 par le roupe spéléolo ique de Carpentras qui sont  l ori ine de nouvelles découvertes et de ouilles méthodiques. 
es ouilles concernent deu  diverticules latérau . Comme chaque année elles ont édéré plusieurs clubs spéléolo iques  
roupe spéléolo ique de Carpentras  roupe spéléolo ique de Foi  et ociété de recherches spéléo archéolo iques du 
oré ois et du Revélois  ociété spéléolo ique d Avi non  péléo Club de Boll ne. Di sept intervenants ont participé  

ce travail de terrain  ce qui représente  ours participants. 

Le Diverticule Est

e li vre variable est dominant  restes . rois squelettes quasiment complets dotés de leurs cr nes ont été 
trouvés. uelques ossements complémentaires des squelettes du renne et du bouquetin ouillés les années précédentes 
ont été collectés. 

e dé a ement des ossements de chevau  laissés in situ  la n de la campa ne de ouilles  a permis d identi er 
un nouvel individu nommé Zoumaï . Plusieurs ossements complémentaires du putois subadulte identi é depuis deu  
ans ont été découverts. Parmi ceu ci  le neurocr ne  ce qui permet d attribuer l individu au putois des steppes. oute ois  
certaines caractéristiques anatomiques soul vent la question d un individu résultant d une potentielle h bridation entre 
putois commun et putois des steppes comme cela s observe au ourd hui dans les ones o  ces deu  ta ons sont en s mpatrie.
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Depuis  la racturation de la paroi sud de ce qui était initialement une petite cloche  puis un méandre et 
une one élar ie de t pe bulle  a permis d accéder  une étroiture haute de  m  lon ue de  m pour une lar eur 
d environ  m. Plusieurs ossements de cheval ont été dé a és  la pro ondeur mo enne de  m parmi lesquels les 
deu  mandibules associées. l s a it des compléments osseu  de la ument Bucéphale  dont le squelette est apparu en 

 dans la partie avant du diverticule st   la pro ondeur mo enne de   m. a désarticulation de la carcasse a été 
importante et a été suivie par une vidan e du remplissa e a ant entra né le sédiment et les ossements en pro ondeur 
et latéralement dans l étroiture. n tibia de tus de cheval a aussi été découvert qui est h pothétiquement associé  
la ument.

e remplissa e de ces deu  entités se poursuit en pro ondeur sans qu il soit possible d évaluer l épaisseur restante.

Le Diverticule Sud

e nombre de restes de li vre variable est important  . a ouille du squelette au morphot pe proche de 
l isard a été poursuivie. es éléments cr niens et dentaires ainsi que les ossements d un tus permettent de l attribuer 

 une emelle ravide d environ  ans a ant chuté dans l aven au printemps. es caractéristiques morpholo iques des 
ossements présentant un mélan e entre chamois et isard  cet individu pourrait se situer dans la li née du chamois actuel 
de la Chartreuse  di érencié  la n du Pléistoc ne supérieur et considéré au niveau énétique comme un h bride entre 
chamois alpin et isard des Abru es. 

Conclusion

 ce our  le site a conservé  pour la partie pléistoc ne  les restes de  esp ces  neu  rands mammi res parmi 
lesquels deu  rennes et  chevau  deu  méso mammi res li vre et lapin  dou e microvertébrés  huit oiseau  et 
un amphibien. Parmi ceu ci  quatre nouveau  ta ons sont issus des ouilles   le putois des steppes  le campa nol 
a reste  le crave  bec rou e et l alouette des champs. a présence d un putois des steppes est e ceptionnelle du ait 
de sa rareté en France  n a ant été répertorié  ce our que dans sept isements pléistoc nes et amais en Provence. 

lle est révélatrice d un climat ri oureu . 
étude de cette aune montre  si besoin en était  toute l importance de l anatomie comparée pour l identi cation 

des esp ces  une science qui est  la base de toute démarche paléontolo ique. lle a permis de démontrer le statut 
particulier du putois des steppes et du chamois isard qui pourraient représenter des individus h brides. a paléontolo ie 
peut désormais s appu er sur le développement des anal ses énétiques pour l obtention d in ormations plus précises. 
Dans le cas précis de l aven des Planes  les anal ses paléo énomiques sont en cours pour le chamois isard par annic 

lenn niversité avoie Mont Blanc  pro ramme visant  mieu  décrire l histoire évolutive des chamois au cours des 
derniers millénaires en lien avec les variations climatiques . n  ce t pe d anal se va tre étendu au  chevau  par 
udovic rlando pro et RC ner  orsepo er  uin mai . 
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Inventaire et suivi

Participation au pro et d enqu te collaborative pour 
la recherche des sites de s armin  en PACA sur le secteur 
du plateau d Albion.

Cet appel  contribution a pour but de édérer 
les bonnes volontés autour de la recherche de ces tes. 
l permettra d or aniser et de mutualiser les mo ens 

disponibles et de mettre  disposition l état des prospections 
et des connaissances sur cette thématique au  travers de 
deu  actions dans un premier temps  

• aire un état des lieu  carto raphique des sites et 
cavités qui ont dé  été prospectés pour éviter les 
doublons

• aire un bilan annuel des observations marquantes 
et des découvertes de site.

Mise  disposition et paramétra e selon le protocole 
vi ie chiro d un M  de la Commission environnement 
nationale. eul un site a été équipé d un M  cette année 
car le partenariat a démarré tardivement  l automne. 
Des prospections de sites seront réalisées plus lar ement 
en .

ne mise en relation avec le P R du entou  a été 
aite pour les impliquer dans cette enqu te.

Partenariat

chan e avec un bureau d études environnement du plateau d Albion pour la mise en place d un partenariat CD
Auddicé. e bureau d études pourrait intervenir au travers de la mise en place de sa démarche R .

Figure 1 : SM4 en place

Figure 2 : SM4
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Gestion de sites

Participation  la réunion de restitution de l étude  menée pour le CP  la rotte de aint ucher Beaumont 
de Pertuis .

• Présentation de l avancée du pro et  du travail de l  des devis de percements sur les  options  des options 
de ermeture au niveau de la statue de aint ucher.

• Discussions sur les di érentes options.
r anisation du prochain sta e équipier environnement en lien avec la Commission environnement nationale.

Commande et ourniture par le CD  de  in  ta  pour la mise en place d un suivi des températures avant 
travau  d ouverture.

Pendant le sta e  une e pertise du site sera menée notamment concernant la micro aune a n d améliorer les 
connaissances du site et de sa onctionnalité avant intervention en vue d anticiper les conséquences d une modi cation de 
milieu par une ouverture d un second acc s qui permettrait de mettre en tranquillité les chiropt res présents sur le site.

PDESI et conventionnement de sites

Mise en place d une convention d acc s  l aven du Rousti en cours de réalisation.
chan e avec le CD  sur les pro ets  venir notamment pour prévoir l inscription du site pressenti lors de 

l élaboration de la PD  de  Aven du ou eur  t Christol  d Albion  et avoir une vue d ensemble des en eu  sur 
les autres sites de pratique du département.

Participation  la réunion du CD  prévue le  novembre .

Figure 3 : Grotte de Saint Eucher

Figure 4 : Aven du Rousti

SPELEOSCOPE N°43.indb   159 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES160

4.14. RÉSUMÉ DU BILAN DES ACTIONS
ANNÉE 2023

LES SPÉLÉOS DU PAYS DE BRAY

Rivière souterraine de GAILLEFONTAINE

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Le 7 février 2023

a B  une rivi re du Pa s de BRA  prend sa source sur la Commune de A F A    ou  m de 
ma maison

habite au centre du bour  en toute lo ique aurais d  voir couler la rivi re sous les en tres de ma maison  
a solution se trouvait sous nos pieds  la rivi re dispara t sous terre  passe sous la rue de a F R  puis sous 

la rue Martin d A B RM  ma rue  et ressort au bout de l impasse du Moulin.
Avec Alain  nous avons décidé d aller e plorer cette rivi re souterraine

ne e pédition pas aussi acile que nous l ima inions. l nous a allu d abord l aide des techniciens de la ville pour 
soulever la plaque de onte au moins   avant d entrer dans le souterrain o  coule a B

Figure 1 : Exploration de la rivière souterraine de Gaillefontaine

l  avait de terribles courants d air et l eau était lacée. Mal ré ma combinaison néopr ne  apr s une centaine de 
m tres d e ploration et de topo raphie  étais ri ori é  hors d état pour continuer

l nous audra revenir  mieu  équipés et avec l aide des autres membres du Club es péléos du Pa s de BRA  
pour aller e plorer les ruines du moulin qui se trouvent probablement dans les souterrains sous la rue de la F R
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Figure 2 : Le souterrain

Le 8 avril 2023

a rivi re est sous nos pieds  sous la route Martin d A B RM   A F A
es péléos du Pa s de BRA ont l habitude de crapahuter sous terre  au ourd hui ils entrent dans l inconnu  

c est un souterrain sans doute construit au è m e  si cle pour canaliser la B  sous le bour  de A F A
n évrier  avec Alain nous avions dé  e ploré une cinquantaine de m tres mais il aisait tr s roid  avec une eau 

lacée et un terrible courant d air

Figure 3 : La belle équipe

Au ourd hui  nous sommes venus avec du ren ort et bien équipés avec des combinaisons de plon ée
plorer a B  souterraine n est pas une promenade de santé. ervé était en sur ace  pour ouvrir les plaques 

de onte qui ermaient les acc s au souterrain et venir en aide en cas de besoin
Cela aisait  heures que nous e plorions  prenions des mesures et cherchions  comprendre le onctionnement de 

ce souterrain de la B . l  avait d innombrables canalisations  par ois anciennes en terre cuite  avec des sources 
qui aillissaient  d autre ois c était des canalisations plus récentes en béton ou en P C . 
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n  heures  nous n avions parcouru que  m tres il restait encore au moins  m tres  e plorer  et pour 
voir le bout du tunnel avant la n de la ournée  nous avons décidé d accélérer sans la boussole et le décam tre  en 
direction de l autre bout du souterrain

ne heure plus tard  les derniers m tres avant la sortie ont été di ciles  le abarit du souterrain de la B  
 m de haut   m de lar e  se réduisait sur les derniers  m tres.

Avant la sortie  nous avons d  ramper sur quelques di aines de m tres dans un tu au récent en béton  de diam tre 
 cm  l eau nous arrivait au ras du visa e

Dans le souterrain  sous la route de la oulerie  nous avons croisé d énormes tu au  en onte diam tre  cm  et 
des ruines d ancien vanna e peut tre les ruines d un ancien moulin oulon

Gouffre du Puits Merveilleux

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Le 1er mai 2023

a lé ende raconte qu un carrosse et sa Princesse seraient tombés 
dans le Puits Merveilleu  qu il  avait des souterrains au ond du ou re 
et qu un canard eté dans le rou serait ressorti au Ch teau de M R

es péléos du Pa s de BRA  se sont entra nés pendant des mois 
avant d tre capables de descendre pour e plorer le ou re et pour véri er 
si les lé endes étaient vraies

Pour installer les cordes a n de descendre dans le Puits Merveilleu  
on dit équiper un puits dans le lan a e des spéléos  c est tr s comple e. 
l aut des années d e périence et avoir appris les techniques au cours de 

sta es avec l cole Fran aise de péléolo ie F .

C est uc qui a été char é d équiper  il aut prévoir un double amarra e en 
t te de puits  ensuite la corde ne doit pas rotter sur la roche  alors il aut 
installer un déviateur  un ractionnement  penser sans cesse  la sécurité  
il aut surveiller  e pliquer  tre pr t  porter secours

Descendre dans le ou re n est pas acile non plus
l aut conna tre les matériels et techniques des spéléos  le descendeur 

et les bloqueurs pour la remontée  il aut ranchir les déviateurs et 
les ractionnements qui sont installés pour éviter les rottements de la
corde sur la roche.

équipe est soudée  un spéléo veille tou ours sur ses coéquipiers.Figure 5 : Entrée du Puits Merveilleux

Figure 4 : À l’intérieur du souterrain
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uand ils sont arrivés au ond du ou re  es péléos du Pa s de 
BRA  ont eu la tr s mauvaise surprise de trouver une déchar e sauva e

uc leur avait bien e pliqué que les spéléos avaient dé  e trait plus 
de  m3 de déchets  accumulés depuis des si cles  mais uc n était pas 
descendu dans le ou re depuis 

Au ourd hui  apr s  ans  plusieurs m3 de bois ont été etés dans 
le ou re  le tout mélan é avec des cadavres de chien  des errailles  des 
plastiques  des vieu  bidons  des bouteilles  des canettes  et les restes de 
l ancienne barri re de protection du tour du ou re.

es péléos du Pa s de BRA  se sont promis de revenir pour évacuer 
cette déchar e sauva e  avec l aide de l F.

Dépollution du Puits Merveilleux

Le 27 mai 2023 :

e  mars   e sous pré et demandait au  Associations de se mobiliser  avec les endarmes et l F  pour 
lutter contre les déchar es sauva es dans la For t domaniale d A .

L e  1er mai   es péléos du Pa s de BRA  aisaient une descente dans le Puits Merveilleu  et constataient 
la présence d une déchar e sauva e au ond du ou re.

e  mai   es péléos du Pa s de BRA  ont commencé la dépollution du ou re avec plusieurs intentions 
1.  es péléos du Pa s de BRA   ont stoc é  dans des ros sacs  ravats des B BA  une partie des 

innombrables déchets etés au ond du Puits Merveilleu . idée est de trouver plus tard  une rue pour 
e traire les B BA  du ond du ou re.

2. l était ur ent d évacuer les cadavres de chien en décomposition qui polluaient les eau  souterraines . es 
péléos du Pa s de BRA  ont enveloppé les cadavres de chien dans des sacs  avec beaucoup de précaution 
car a rouillait d asticots  et les ont sortis du ou re.

3. Ce sont ensuite les endarmes de A  A  et de  qui ont commencé leur enqu te. n chien 
décapité a été eté dans un sac poubelle  un autre chien a été eté dans un sac de vo a e  le propriétaire 
de l animal a été identi é r ce au pu a e du chien.

. D autres déchets sont encore au ond du ou re  certains de ces déchets tel un cadre de vélomoteur  
permettront peut tre d identi er les pollueurs

Con ormément  la loi  la Mairie de MA C MB  se char era d éliminer les cadavres de chien.

Figure 6 : À l’entrée du puits

Figure 7 : Au fond du gouffre

SPELEOSCOPE N°43.indb   163 06/05/2024   12:56



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES164

4.14. RÉSUMÉ DU BILAN DES ACTIONS ANNÉE 2023 - LES SPÉLÉOS DU PAYS DE BRAY

  

Article L 541-1-1 du Code de l’environnement : Déchet : toute substance ou tout objet, ou plus généralement tout 
bien meuble, dont le détenteur se défait ou dont il a l’intention ou l’obligation de se défaire.

Article L. 541-3 du Code de l’environnement confère au maire et au préfet le pouvoir de police pour assurer 
l’élimination des déchets et lutter contre les dépôts sauvages.

Figure 8 : Descente dans le puits

Figure 9 : Dépollution et remplissage des big-bag
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La doline d’ARDOUVAL

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Le 2 j uin 2023

Figure 10 : Doline d’Ardouval

bas  au milieu de la prairie  sous les rands arbres  il  a un rand trou.
C est un habitant d ARD A  qui a contacté A el sur les réseau  sociau  pour dire qu il  avait un trou dans la 

prairie  che  ean R B R  le er ad oint d ARD A .
Alors comme tous bons péléos du Pa s de BRA  A el  imotée et uc sont partis en e ploration
De l e térieur  nous observons une rande cuvette dans la terre environ  m tres de diam tre et  ou  m tres 

de pro ondeur . Au ond du trou  il  a des conduits ros comme le bras  creusés par le ruisseau temporaire quand il 
dispara t sous la terre.

u la randeur du trou et pour que l eau ait creusé des petits conduits dans la terre au ond de la cuvette  c est 
qu il  a un vide important dans la roche du dessous

Figure 11 : Schéma d’hypothèse des circulations d’eau dans la doline d’Ardouval

e trou d ARD A  présente tout l aspect d une doline d e ondrement. C est dire que l acidité de l eau a ron é 
la craie du sous sol pendant des milliers d années  pour ormer une cavité souterraine qui un our s est e ondrée. eau 
d un ruisseau temporaire a ensuite utilisé ce chemin vers les pro ondeurs et elle a continué de ron er la roche pour 
a randir la cavité souterraine.

n partenariat avec la Municipalité d ARD A  la priorité des péléos du Pa s de BRA  sera d évacuer la 
déchar e sauva e qui a été etée dans la doline il  a des di aines d années . Pour ensuite atteindre le niveau de la roche 
et voir si l eau a su samment ron é la craie pour créer une rotte que les spéléos pourraient e plorer

Figure 20 : Pompe installée au fond du puits

Doline d ARD A

P   .  .

chéma d h poth se
e 

A el B  imotei B R  
uc R ARD
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Le Chantier du Sentier Karstique
(avec le Groupe CLOSTROPHILE du Plateau de MONTROND)

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Du 9 au 23 juillet 2023

Figure 12 : Chantier du sentier karstique

Cela ait plus de  ans que des péléos du Pa s de BRA  participent au Chantier de bénévoles du entier arstique  
dans le rand Bois   M R  sous M R D  dans le D B .

es ob ecti s sont 
• De ouiller sous la terre usqu  la roche pour trouver des rottes et des ou res inconnus
• Casser des caillou  boucher des trous  pour tracer des sentiers
• Aména er un camp au milieu de la or t pour accueillir une soi antaine de eunes travailleurs bénévoles qui 

viennent de partout
• Faire la te  aire du sport  de la spéléo  du cano a a
• Des soirées autour du eu de camp

ne ambiance riche et passionnante d un camp de eunes travailleurs bénévoles.
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La Grotte de CLACHALOZE

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Les 26 et 27 août 2023

Che  les spéléos  ean Claude D BR A est un rand e plorateur  un ancien il a  ans  n our  il a contacté 
es péléos du Pa s de BRA    Venez avec moi, désobstruer la grotte de CLACHALOZE, il y a de la 1 re à faire…  .

C AC A  se situe dans la allée de  dans les velines   la limite de l ure et du al d ise    m de 
eu ch tel en BRA .

Alors  ervé  essa  A el et uc  sont allés voir  ean Claude avait raison  il  a un ros potentiel  la rotte de 
C AC A  mais de la terre bouche le ond de la rotte

ous sommes revenus les  et  ao t  pour évacuer la terre et découvrir ce qu il  avait derri re le remblai  au 
ond de la rotte

ean Claude et A el sont partis tout au ond de la rotte dans une étroiture indescriptible  pour tenter de orcer 
le passa e vers une rande salle

ervé  ictoire  Caroline  uc et essa  ont pensé qu il était plus sa e de rendre la rotte  la taille humaine. C est
dire qu avant d aller voir plus loin  ils ont dé a é la terre accumulée au sol  depuis l entrée de la rotte.

Marcher debout  avec des seau  de chantier et des brouettes  est quand m me le plus s r mo en d aller désobstruer 
le ond de la rotte

Figure 14 : Désobstruction de la grotte de Clachaloze

Figure 13 : Topographie de la grotte de Clachaloze
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Au bout de la rotte  in me  ean Claude et  au niveau de l étroiture  A el ont cassé des petits bouts de roche 
pour orcer le passa e. Derri re  ils ont trouvé une petite coupole de pla ond et un petit passa e  entre la terre et la roche  
encore trop étroit pour e plorer la suite de la rotte  Alors  ils sont revenus avec nous  pour enlever la terre accumulée 
au sol de la rotte et avancer debout  avant d aller désobstruer le ond et découvrir ce qu il  a derri re

ous n avons pas ni  nous reviendrons  

Histoire

a rotte de C AC A  est naturelle   la di érence des innombrables souterrains et carri res que l on trouve 
dans la allée de la  et qui ont été creusés par l homme  notamment  la Roche   ou  m de la rotte  o  
il e iste des anciennes habitations tro lod tes.

uand la pluie tombe sur le sol  elle devient lé rement acide  elle s in ltre dans la terre usqu  la roche la 
craie  puis elle s insinue dans les ssures  elle ron e la pierre calcaire et par ois c est rare  elle a randit su samment 
une ssure pour ormer une rotte

Au ourd hui  il n  a plus d eau dans la rotte de C AC A  c est une rotte ossile  mais il  a ort lon temps  
c était une rivi re souterraine. eau coulait sans doute depuis la nappe phréatique sous le Plateau du  mais elle 
venait peut tre d une perte de la rivi re l P  qui plus haut prend sa source dans le Pa s de BRA .

orsque es péléos du Pa s de BRA  ont e ploré les étroitures au ond de la rotte  ils ont eu la surprise de 
découvrir des ra tis ravés dans la roche. Certains de ces ra tis dataient du è m e  si cle  et ils étaient situés 
dans des endroits e tr mement di ciles d acc s. 

 i au ourd hui les spéléolo ues e plorent la terre pour trouver des aleries et des salles inconnues  au è m e s i è c l e  l e s  
e plorateurs désobstruaient les rottes  la recherche de trésors  comme au  A D  ou  R  pr s de C AC A  
o  ils recherchaient le résor des empliers

Figure 15 : Graffitis du XIXème siècle
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Sauvegarder le Puits BEAUFILS (Un projet Tope là !)
(Projet éducatif et citoyen)

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Pierre et lvie RBA  habitent au c ur de F R les A  dans une tr s ancienne maison qu ils ont rénovée. 
Dans la cour de leur habitation il  a un puits  n n ce qu il reste d un puits car au ourd hui  la construction du dessus a 
été démolie et peut tre etée dans le Puits avec sans doute d innombrables autres déchets. Pierre et lvie ont envie de 
réhabiliter leur puits  d enlever tous les déchets qui ont été etés et de reconstruire ce qui a été démoli.

Tope là !

e Département soutient usqu   euros l implication cito enne des eunes  ans de la eine Maritime 
a ant un pro et personnel bien dé ni et désireu  de aire des heures d en a ement volontaire.

A el  essa et imot i ont des idées et ils ont la volonté de aire du travail bénévole dans le cadre de l Association 
es péléos du Pa s de BRA . ls vont netto er le Puits B A F  qui se trouve che  Pierre et lvie. A el  essa et 

imot i vont retirer tous les déchets et les ravats qui ont été etés dans le Puits B A F  pour qu ensuite ils soient 
transportés  la déchetterie de R .

Histoire du Puits BEAUFILS

RÉDIGÉ PAR PIERRE TURBAN

C’est l’histoire d’un puits…
e ournal claireur a Dép che évoquait en  la découverte d un puits au n  de la rue de l Abbé Féret  un 

des probables nombreu  puits e istant tout au lon  de cette ancienne rue commer ante de For es les au . 
Mais il  aura aussi désormais le puits Beau ls auquel on pourra s intéresser  Ce puits d un m tre de diam tre est 

situé  l entrée du n  de la rue de l Abbé Féret. orsque les propriétaires actuels ont pris possession des lieu  en  
ils ont pr té instantanément attention  ce puits. r s rapidement  ils ont eu le pro et de réhabiliter ce puits comblé par 
des ravats de nature inconnue et dont la structure en bois avait disparu. n pro et qui supposait du temps  de l ar ent 
et  des photos 

es années ont passé sans que leurs recherches de photo ou carte postale aboutissent. r en uillet  un premier 
hasard s est produit  suite  une rencontre avec deu  administrateurs du Musée de la Résistance  les propriétaires ont 
eu l opportunité de rentrer en contact avec le Club de péléolo ie du Pa s de Bra  de telle sorte que mi octobre  une 
premi re opération de cura e du puits démarrera. Puis  la suite de ce premier contact  une rencontre ortuite  dans une 
boulan erie de For es  a eu lieu entre le propriétaire des lieu  et un ami. ors de cet échan e  ce dernier pose une question 
au résident du n   u habites bien au  rue de l Abbé Féret dans un ancien ara e automobile  Ce  quoi celui ci 
répond par l a rmative. Du coup  le propriétaire découvre instantanément non seulement le site u sais que tu viens 
de For es les au  quand  mais de plus une photo tant espérée  du puits  photo mise en li ne par un ancien or ion.

Depuis  les propriétaires sont rentrés en contact direct avec ce monsieur d o  la mise  disposition d une deu i me 
photo. Aussi  r ce  ces photos  et  l issue du netto a e du puits  les propriétaires s en a eront dans une reconstruction 
de la structure en bois  au plus pr s de l ori inal  l idée étant de participer  la préservation du patrimoine or ion.

Figure 16 : Photos d’archives
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Par ailleurs  en consultant des archives départementales  les propriétaires ont pu découvrir que leur bien avait 
appartenu  Ma tre B A F  ancien notaire de For es  décédé en . r ce monsieur  sans héritier  avait ait don de 
presque tous ses biens au bureau de bien aisance de la ville de For es en  en le conditionnant par la construction 
d un hospice de vieillards  d o  la création de l ospice Beau ls .

C est ainsi qu en  l ospice Beau ls a vendu le n   un Mr A R   la suite de quoi le puits a été l ob et 
d un acte notarié en  entre celui ci et une amille résidant au    étaient décrites les conditions d acc s au puits 
pour celle ci.

st ce que ce puits détient encore des m st res  ui  tr s probablement mais il a désormais un nom  le puits 
Beau ls  et de plus  d ici peu  il sera tout propre  

Mais qu’est-ce qu’il y a au fond du Puits BEAUFILS… ?

Les 14 et 15 octobre 2023

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

C est la question que se sont posée es péléos du Pa s de BRA  Pierre et lvie les propriétaires du puits  ainsi 
que tous les curieu  car on en parle dans le ournal .

uand Pierre et lvie ont acheté leur maison  en  il  avait une rille au dessus du puits  puis deu  m tres 
plus bas c était bouché  Pierre a trouvé une ancienne photo du Puits B A F  il a ouillé dans les archives  l  avait 
autre ois une belle construction au dessus du Puits.

es  et  octobre  dans le cadre d un pro et ope l   Avec l aide du Département de eine Maritime  les 
eunes péléos du Pa s de BRA  se sont mobilisés pour e traire tous les déchets sauva es qui ont été etés dans le rou.

Chacun est responsable de son équipement  casque  éclaira e  baudrier  lon es  bloqueurs  descendeur.
Apr s un entra nement de plusieurs années  les eunes péléos du Pa s de BRA  sont maintenant en capacité 

d équiper le matériel qui servira au roupe  les cordes de spéléo  la main courante  les san les  les mousquetons  le 
double amarra e  la corde de secours  les poulies et la corde pour évacuer les déchets.

Figure 17 : Anciennes cartes postales

Figure 18 : Equipement du puits
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 Rien n a été laissé au hasard
• éri cation des matériels individuel et collecti .
• ercice d évacuation d un spéléo qui ait un malaise sur la corde.
• e détecteur de a  to ique était en place.

évacuation des déchets qui ont été etés dans le puits pouvait commencer
Au début  nous avons évacué des déchets de démolition des morceau  de briques des restes de béton  des

tomettes  de la terre sableuse  quelques morceau de plaque en brociment  nviron un m tre plus bas nous avons 
trouvé des cendres d un po le  avec quelques morceau  de charbon  Plus bas encore  nous sommes tombés sur des
déchets d un ancien ara e démantelé au début des années   des bou ies de voiture  des restes de batterie  
de cardans  des roulements  billes  pots d échappement  erraille oints de caoutchouc et plastiques de toutes sortes

 la n de notre ournée  m plus bas qu au départ  nous étions  nouveau dans des déchets de démolition 
vieilles ardoises de toiture .

ous avons retiré des déchets sur une hauteur de  m. e puits ait un m tre de diam tre  nous avons donc 
e trait  m3 de déchets  soit un tas d environ  m3.

ous avons trouvé une vieille pile qui p o l l u e  1m 3 de terre pendant  ans  les restes d une batterie automobile  
du brociment amiante  du caoutchouc et du plastique durée de vie  ans . Pierre va s occuper d évacuer en 
déchar e contr lée

ous n avons pas ni  prochaine étape les  et  octobre 

Les 24 et 25 octobre 2023

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

Ce our l  es péléos du Pa s de BRA  étaient pr ts  continuer la t che qu ils s étaient ée   Désobstruer 
et netto er le Puits B A F

ors de leur re intervention  les  et  octobre  l équipe avait principalement trouvé des ravats de 
démolition  ces ravats étaient mélan és  des détritus débris de mécanique automobile  piles  plastiques  errailles .

Cependant en ce début de chantier  le  d octobre  es péléos du Pa s de BRA  étaient loin d ima iner 
ce qu ils allaient découvrir et l ampleur du travail qui les attendait 

 environ  m tres du haut du puits  es péléos du Pa s de BRA  sont arrivés au niveau de l eau mais sous le 
niveau de l eau  il  avait tou ours des déchets  ls ont d abord évacué l eau avec des seau  mais l eau remontait du bas  
elle était plus rapide qu eu . Alors Pierre a installé une pompe pour évacuer l eau et l équipe a pu continuer d e traire 
les déchets...

ur une hauteur de  m tres  le Puits B A F  est appareillé avec des briques  ensuite plus bas  le puits est appareillé 
avec des moellons petit bloc de craie sommairement taillé .

eau est apparue  environ  m du haut du Puits  r ce  l intervention de Pierre et de sa pompe  l équipe a 
pu enlever les déchets usqu  la pro ondeur de  m.

Figure 19 : Déchets retirés du puits
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  m tres  de pro ondeur  le puits est consolidé par des moellons 
mais les spéléos ne vo aient pas encore la roche dans laquelle un ond de puits 
est énéralement creusé.

l audra donc continuer d enlever les déchets usqu au ond rocheu  
pour savoir si l eau provient de la nappe phréatique ou d une source  

L’équipe reviendra continuer son travail…

es  et  octobre  depuis le ond du Puits B A F  les spéléos 
ont retiré de la erraille  des pneus  des chambres  air  des pots d échappement  
des bielles  des pistons  des roulements  billes  des ltres  air  des alternateurs  
des antes  des volants  des en rena es  une bouteille d acide  des cartouches 
de raisse  des acons d encre  des piles  des batteries  un pot de chambre  
et une multitude d ob ets improbables et impossibles  identi er  

C’est ce type de déchets qui peut être à l’origine de la pollution des
eaux souterraines.

usque dans les années  il  avait un atelier de réparation 
automobile  c té du Puits B A F . ans doute qu  l arrivée de l eau courante 

 F R  les A  le Puits n avait plus d utilité  alors le trou  a servi de 
déchar e pour évacuer les déchets du ara e

Cette décharge sauvage aurait pu être catastrophique car, à l’abri
des regards, elle aurait pollué les eaux souterraines pendant des centaines
d’années…

La Bataille de l’eau
Les 18 et 19 novembre 2023

RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

e  octobre  lorsque es péléos du Pa s de BRA  ont donné le er coup de pioche  le Puits B A F  était 
bouché usqu   m tres  de pro ondeur. e soir du  novembre  ils étaient   m tres  de pro ondeur   mains 
nues  les spéléolo ues ont retiré  m  de erraille  de détritus  de pneus et de déchets de toutes sortes

C était dur  e tr mement dur  mais le pire est arrivé lorsqu   m tres  de pro ondeur  l eau a ailli sous les 
pieds des spéléolo ues  uand l eau est apparue  Pierre a sorti sa pompe  les spéléos avaient les pieds dans l eau  
c était tr s di cile  cependant les netto eurs de l impossible  continuaient leur travail.   ou  m tres de pro ondeur  
l eau remontait de plus en plus vite. e dimanche apr s midi  apr s avoir tenté en vain de réparer la pompe  il a allu se 
rendre  l évidence  ce n était pas l eau qui remontait de plus en plus vite mais c était la pompe qui  au del  de  m tres 
de pro ondeur  n avait plus asse  de puissance pour évacuer l eau

Figure 21 : Schéma d’exploration – Puits BEAUFILS 7 rue de l’Abbé FÉRET 76 440 FORGES-les-EAUX, 
4.613 N 1.54427 E, Altitude 186 mètres  imot i B R

Figure 20 : Pompe installée 
au fond du puits
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Pour creuser un puits sur les plateau  autour de la Boutonni re du Pa s de BRA  les anciens aisaient d abord 
un trou dans la terre  qu ils éta aient pour ne pas que a s écroule. orsqu ils arrivaient plus pro ond  ils creusaient 
dans l ar ile  sile  craie décalci ée et sile  et en n ils arrivaient  la roche dure

ne ois qu ils étaient arrivés  la roche dure  les puisatiers continuaient de creuser sans éta er  ils allaient 
re oindre la nappe phréatique. a nappe phréatique n est pas un lac souterrain mais c est de la craie or ée d eau comme 
une épon e . orsque les puisatiers arrivaient  la nappe phréatique  ils continuaient de creuser dans la roche or ée 
d eau pour créer une réserve qui se remplissait doucement par des suintements d eau  travers la paroi du puits.

e Puits B A F  est di érent. Au ond actuel  nous ne sommes pas dans la roche d une nappe phréatique et 
l eau remonte depuis le bas sur une hauteur de  m tres  le 

Figure 22 : La Boutonnière du Pays de BRAY (Vue schématique)

l  a des millions d années le Pa s de BRA  était une petite monta ne    m tres d altitude . Puis l eau de la 
pluie a ron é la craie pour ormer a Boutonni re du Pa s de BRA .

Au ourd hui  il reste une énorme cuvette  m   m  dont le ond est tapissé d ar ile. orsque la pluie tombe 
sur les plateau  elle s in ltre usqu  la nappe phréatique qui est prisonni re sous la couche d ar ile

orsque les puisatiers ont creusé le Puits B A F  ils ont traversé la couche d ar ile et  plus bas  l eau sous 
pression a remonté dans le Puits.

e Puits B A F  est sans doute un puits artésien l eau sous pression remonte depuis le ond du puits . Mais 
au ourd hui  ce n est encore qu une h poth se  pour véri er  il audra continuer d e traire les innombrables déchets qui 
ont été etés dans le trou

SPELEOSCOPE N°43.indb   173 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 4  : COMMISSIONS DÉPARTEMENTALES174

4.14. RÉSUMÉ DU BILAN DES ACTIONS ANNÉE 2023 - LES SPÉLÉOS DU PAYS DE BRAY

La journée des Claustrophobes
Idée originale et organisation par Axel BOTTIN

Le 11 novembre 2023
RÉDIGÉ PAR LUC TRÉARD

es péléos du Pa s de BRA  s adressent  tous.
• Au  individuels ou au  amilles  au  en ants ou au  personnes ées
• Au  curieu  qui ont envie d aller voir sous terre.
orsqu A el nous a su éré d or aniser une ournée pour es Claustrophobes  nous étions loin d ima iner ce 

qui allait se passer  A el a d  bloquer les inscriptions car il  avait trop de monde qui voulait participer nous erons une 
nouvelle ournée en .

ous étions dans les Carri res de CA M  dans la allée de la eine.  cet endroit  du temps des dinosaures  il 
 a des millions d années et bien avant que l homme n e iste sur la terre  il  avait une mer.

Formation

Des sédiments se sont accumulés au ond de cette mer des 
coquilla es  de la vase  du sable  des al ues . C est une quantité 
phénoménale de sédiments qui s est déposée  tassée  trans ormée au 
ond de l eau et qui a ni par ormer sur  ou  m tres d épaisseur  

une roche qui s appelle la craie.

uand la pluie tombe sur le sol  elle s in ltre dans la terre 
vé étale  elle devient lé rement acide. uand cette eau arrive au 
niveau de la roche la craie  elle va s insinuer dans les ssures puis va 
ron er la roche calcaire. rain apr s rain  molécule apr s molécule  
pendant des di aines de milliers d années  l eau va a randir les ssures  
usqu  ce qu un our peut tre  elle orme une rotte o  coule une 

rivi re souterraine.

La craie pouvait être une source de richesse…

Du temps des allo Romains  les hommes e tra aient des blocs de craie  anc de la alaise. Ces blocs de craie 
étaient amenés usqu au bord de la eine  char és sur des bateau  pour tre vendus comme pierres de construction. 

nsuite  au Mo en e  les hommes ont e ploité la craie dans d immenses carri res souterraines.
Au ourd hui  les spéléos ouillent ces carri res et  r ce au travail des anciens tailleurs de pierres  ils e plorent 

par ois des rottes inconnues

Figure 23 : Falaises de craie

Figure 24 : Explorations spéléologiques à Caumont
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5.1. COMPTE RENDU DU STAGE TOPOGRAPHIE
« VISUEL TOPO ET ILLUSTRATOR POUR LES NULS »

PAR CATHERINE PAUL,
MARCEL PAUL ET ROMAIN REIGNER

Introduction

Ce sta e  or anisé par le C R D a rément FF  C A  s est déroulé  aint Christol dans le aucluse  
sur deu  ee ends  du vendredi  évrier au dimanche  module isuel opo  et du vendredi  évrier au dimanche 

 évrier  module llustrator .

Pourquoi pour les nuls ?

Ces deu  modules sont intitulés isual opo pour les nuls  
et llustrator pour les nuls  en droite li ne avec le manuel a 
taupo raphie pour les nuls  de Charles MM D  rédi é pour 
aider au déroulement des e péditions lointaines d plo aos et 
dans l esprit de la collection Pour les nuls  qui a pour ambition 
de répondre au  questions des utilisateurs peu e périmentés  
et de répandre des connaissances en se mettant  la portée du 

rand public.
C est dans cette optique que ces deu  modules sont nommés 

isual opo et llustrator pour les nuls , car un des ob ecti s de 
ce sta e est de dém sti er la topo raphie aupr s des spéléolo ues 

non avertis ou non a uerris  la topo raphie et au  outils in ormatiques.
Pour les aider  acquérir ces bases  deu  e perts ric DA D spéléolo ue et concepteur in ormatique de isual 

opo  et ean Pierre C  spéléolo ue et éom tre topo raphe  mettront en uvre tout leur savoir aire et leurs 
connaissances pour aller  l essentiel dans la réalisation d une topo raphie  au plus uste et au plus propre d une cavité.

Les cadres

Catherine CA R PA  ric DA D  ean Pierre C  et intervention de Marcel PA  sur le iDAR.

Les stagiaires

ean Baptiste C M  Martine F RA  Manon F R  Robert FR M  hierr  AMAR  
Antoine C P PA  Philippe MA R  Romain R R  van R.

eu  sta iaires de quatre départements di érents sont inscrits pour le sta e  une ma orité du ar  dont Robert  
responsable de la commission Fichier  du CD   de l Ari e  de l érault  du aucluse . n désistement 
pour raison pro essionnelle ram ne le nombre  huit pour le deu i me ee end. ur les neu  sta iaires  si  n avaient 
amais ait de topo raphie.
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Déroulement du premier week-end

Arrivée le eudi  au soir de ean Baptiste C M  Marcel et Catherine PA  au te de l A PA a n de récupérer 
du matériel équipement et disto  aupr s de Dominique FRA . a reconnaissance et l équipement de la cavité ainsi 
que les essais des instruments Disto  et AP  se ont le vendredi matin. ls sont accompa nés de Martine F RA  et 
de ean Fran ois B R  arrivés le matin.

Accueil des stagiaires le vendredi 10 au soir.
h  D ner pris en commun  sta iaires arriveront le samedi matin .

Samedi 11 février 2023
Matin en salle ,

h  Présentation du sta e par Catherine  Présentation des cadres  Présentation des sta iaires.
h    Conna tre son point de départ  nitiation  la éodésie et au  di érents s st mes de coordonnées par ric.
h  a topo raphie  Pourquoi  par Catherine.
h  Présentation de e opo par ric.
h  Préparation pour l apr s midi matériel individuel et topo raphie  par le roupe.

Dé euner au te  h
Apr s midi en milieu souterrain ,

h  Départ du roupe pour la cavité Rousti   mn du te.
h   Relevés points P  des deu  entrées.

Relevés topo raphiques par les sta iaires.
Départ de la cavité.

h  Arrivée au te.
Apéro et d ner au te  un moment convivial vers h .

oirée en salle,
h  uestions réponses sur le déroulement de la ournée par le collecti .
h  Descripti  d une cavité par Catherine.
h  Bases de données e istantes arsto et rottocenter droit d acc s  par ric.
h  Présentation de la Commission topo raphie du CD   par Robert.
h  Présentation iDAR par Marcel.

uitée et petit dé euner au te.
Dimanche 12 février
Matin en salle  présentation par ric

h  De isual opo.
h  Mise en place des données  calcul et correction dans isual opo  énération ml.

 nitiation  l utilisation de is.
Dé euner au te Aspa
Apr s midi en salle ,

h  is st me d n ormation éo raphique par ric.
h  uestions réponses sur le déroulement de la ournée par collecti .
h  Bilan de ce premier ee end  remise de documents par Catherine.
h  Départ des sta iaires.
h  Départ des cadres.

Organisation du groupe des stagiaires

es parties théoriques ont été réalisées en commun dans la salle de 
réunion de l A PA.

Pour la pratique sur le terrain topo raphie de l Aven de Rousti sur 
le plateau d Albion  le roupe des sta iaires a été scindé en trois équipes  
chacune avec un appareil de mesure numérique et un carnet topo  plus un 
laserm tre et duo uunto pour l équipe  qui avait le AP .

a répartition par roupes était homo ne par compétence  deu  
débutants en topo raphie dont une personne quali ée en in ormatique  un 
spéléolo ue amilier  la topo raphie et un cadre pour la troisi me équipe  
nous avons béné cié du soutien de Marcel PA  initiateur .

Malheureusement  le AP  de l équipe  n a pas onctionné et l équipe 
a continué sa topo raphie avec un laserm tre  un duo et carnet topo.

Figure 1 : Répartition des stagiaires 
en équipes
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Compte rendu des stagiaires

1) Equipe : Jean-Baptiste, Thierry dit Honoré et Antoine.

amedi  évrier  dans le cadre du sta e topo raphie  l équipe 
composée de ean Baptiste  onoré et Antoine s est lancée dans la 
réalisation d un topo de l Aven de Rousti sur le plateau d Albion  
pro imité de imiane la Rotonde.

quipée d un Disto  télém tre numérique permettant de 
mesure la distance  l a imut et la pente  lié  un smartphone Android 
via l application e opo et d un carnet topo pour les croquis en 
plan et coupe avec observations  le trin me a passé l apr s midi sous 
terre allant de station en station pour réaliser pr s de  visées en 
échan eant les r les au ré des envies de Cath . D s le retour au te  
les données ont été e traites de e opo et traitées avec isual opo.

2) Equipe : Martine, Philippe dit Rocky et Romain

ous avons e ectué quelques tests préliminaires de prise en 
main du Disto  et de l application e opo en salle a n d tre plus  
l aise une ois sur le terrain.

étant pas totalement  l aise avec ces nouveau  outils 
numériques  nous décidons de noter les mesures compl tes sur le 
carnet topo  la main et d apporter une boussole et clinom tre pour 
véri er les résultats du Disto .

Arrivés sur le terrain  nous pointons les deu  entrées de la cavité 
avec le P  de nos smartphones. tant  l entrée  de la cavité  Cath  
nous ait commencer par cette entrée alors que les deu  autres équipes 
commencent par l entrée principale. ric David nous encadre et nous 
donne des conseils pour le choi  des visées.

l se trouve que nous avons oublié de prendre la boussole et le 
clinom tre  nous ne pourrons donc pas véri er nos mesures.

ous commen ons nos visées au niveau de la trappe d entrée. 
Romain ait les visées  Roc  pointe la station et Martine prend les 
notes et dessine le schéma. Apr s  mesures  nous inversons les r les 
plusieurs ois. Arrivés au centre de la salle du chaos  nous re oi nons 
les autres équipes. a onction étant réalisée  nous pouvons maintenant 
arr ter nos mesures et nous diri er vers la sortie.

Romain décide de continuer  prendre des mesures avec le Disto  
usqu  la sortie  sans aire de notes sur le carnet mais avec quelques 

schémas sur l application e opo. Roc  en pro te pour aire un scan 
D de la alerie du métro avec son iPhone.

ric nous montre comment réaliser des sections avec des radiales. 
Ces données pourront tre e ploitées dans isual opo par la suite. 

ors du retour en salle  nous e portons les données de e opo 
sur l ordinateur et les importons dans isual opo. Ces opérations se 
passent bien et nous pouvons visualiser le squelette et le rendu D. Ces 
visualisations nous permettent de détecter une visée erronée.

3) Equipe : Manon, Robert et Yvan

a ournée du samedi a commencé par un cours sur les di érentes 
méthodes de topo raphie des cavités. n particulier nous avons vu 
comment installer P  est  e opo sur le téléphone puis isual opo 
et is sur l ordinateur. ous avons é alement testé les appareils de 
visée et le AP  équivalent du Disto . 

apr s midi a été consacré  une mise en uvre de la technique 
topo. ous sommes allés dans la cavité du Rousti  pro imité de aint 
Christol. ous avons dans un premier temps pointé la cavité au P  

r ce  l application P est.

Figure 2 : La première équipe en action

Figure 4 : En pleine visée

Figure 5 : La troisième équipe

Figure 3 : La deuxième équipe 
faisant les mesures
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n raison d un mauvais onctionnement du AP  la topo raphie de la cavité a été e ectuée de mani re lacunaire 
par le roupe. ne topo raphie avec la méthode traditionnelle a donc été e ectuée dans un premier temps.

Apr s une mise en commun des données avec les autres roupes le premier soir  nous avons pu le dimanche 
matin utiliser isual opo.

ous avons pu  apr s un tri des données  visualiser la topo raphie en plan  en coupe et en D.

Déroulement du deuxième week-end

Vendredi 24 février 2023
oir e n  s al l e ,

h  Présentation Cadre et ta iaires  Présentation du ee end  Point sur ee end isual opo 
h  uestionnaire
h  Point sur croquis carnet et méthode du carnet topo raphique
h  tationnement Puits verticau  

Mise en place du lo iciel sur PC
Samedi 25 février 2023
Matin en salle ,

h  ra a e de la minute
Réalisation de la minute au cra on

 Calibra e D  
Dé euner au te  h
Apr s midi en salle

h  canner et importer minute dans llustrator
héorie llustrator et présentation de l outil
ercices pratiques

h  Mise au propre de la topo 
Apéro et d ner au te  un moment convivial vers h

oirée en salle
h  uestions réponses sur le déroulement de la ournée par le collecti .
h  Po erpoint sur la topo raphie 
h  Con érence de téphane aillet topo raphie et D  une ima e construite du monde souterrain

uitée et petit dé euner au te
Dimanche 26 février 2023
Matin en salle ,  

h  Mise au propre de la topo
h  Astuces  mise en pa e  te te et lé ende

Dé euner au te Aspa  h
Apr s midi en salle ,

h  Astuces  mise en pa e  te te et lé ende
h  uestions diverses
h  Bilan du sta e
h  Départ des sta iaires.
h  Départ des cadres.

Figure 6 : Pointage de l’entrée de la cavité Figure 7 : Retour en salle, tri des données 
et visualisation de la topo
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Compte rendu des stagiaires

1) Equipe : Jean-Baptiste et Antoine

endredi  évrier  le duo ean Baptiste et Antoine se sont retrouvés sans leur acol te onoré  retenu  oulon.
Apr s des révisions indispensables sur les bases de la topo raphie en spéléo par ean Pierre C  nous avons 

imprimé le canevas et dessiné la minute de notre coupe et plan de l aven du Rousti.
ntre samedi et dimanche  nous sommes passés de la minute papier  la minute numérisée et améliorée avec 

Adobe llustrator. 
es résultats sont tr s satis aisants au vu du temps passé sous terre et de la qualité des données récoltées. oudée  

l équipe s est promis de se retrouver pour aller aire le ou eur et passer le sta e initiateur ensemble tout cela sous la 
supervision de l e cellentissime onoré.

2) Equipe : Manon et Romain

Apr s un rappel de théorie le vendredi soir  nous avons débuté la ournée du samedi par le dessin de la minute. 
Celle ci a été dessinée  la main d apr s les données mesurées sous terre  l aven du Rousti le ee end du  évrier.

apr s midi  ean Pierre a commencé par nous aire un tutoriel d utilisation d llustrator. Apr s le dessin de la 
minute  nous avons scanné celle ci et l avons utilisée comme calque sur le lo iciel llustrator. Ceci nous a permis de 
reproduire la minute et d a rémenter le dessin avec di érents s mboles et onds.

ous avons ait la coupe et le plan de la cavité en n d apr s midi le samedi et le dimanche matin. ous avons ni 
la ournée du dimanche par un bilan du sta e. Chacun est reparti avec sa topo raphie.

3) Calibration du Disto X2 par Romain

Pour la calibration du Disto  ean Pierre s est abriqué un abarit en 
bois sans vis ni clou en métal  pour uider les positionnements.

e principe est de prendre  visées dans  positions di érentes et 
orientations di érentes pour chaque position.

es orientations se ont respectivement avec l écran vers le haut  droite  
bas et auche. Dans le sens des ai uilles d une montre.

idée est de prendre des visées dans di érentes positions  hori ontales  
dans un sens et le retour  puis des verticales et en n des dia onales.

Pour réaliser la calibration  se placer dans un endroit  l écart de toute 
masse métallique pour ne pas perturber les mesures ma nétiques.

Pour piloter la calibration  l application Android e opo est utilisée.
Apr s la conne ion en Bluetooth  on lance le mode calibration et on peut 

e ectuer les  visées. il se passe une erreur sur une visée  il est possible de 
supprimer la derni re visée dans e opo  mais attention  le compteur de 
l écran du Disto  ne se décrémente pas.

Figure 8 : Le gabarit 
en bois de Jean-Pierre Figure 9 : 

Calibration 
du DistoX. 
Le résultat est 
inférieur à 0.5. 
La calibration 
est réussie

Figure 10 : 
Calibration du 

DistoX. La valeur 
de Calibration 

Assessment est 
égale à 0.70 donc 
supérieure à 0.5. 

La calibration doit 
être refaite.
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ne ois les  visées e ectuées  le calcul de calibration est automatiquement lancé par e opo. i le résultat 
est u é acceptable in érieur   alors il s a che en vert  en rou e sinon.

i le résultat est satis aisant  on peut choisir de l envo er sur le Disto  avec le bouton pload Calibration . ous 
avons remarqué que cette opération a tendance  échouer. l aut alors se déconnecter Menu nstrument Connect...  et 
se reconnecter puis retourner sur la pa e de calibration pour retenter le char ement  cela devrait onctionner.

Topographie : Pourquoi ? merci oo le et ses contributeurs

a topo raphie vient du rec topos  lieu  et raphein  dessiner .

Définition du CNTRL

Topographie  echnique qui consiste  lever la carte ou le plan d un terrain   une échelle réduite  en supposant 
la terre plane s n. levé  plan  dessin .

Topographique  qui appartient  la topo raphie  qui est e écuté selon les principes  les méthodes de la topo raphie. 
Croquis  dessin  levé  point  si nes topo raphiques  dictionnaire topo raphique.

Du côté de Wikipédia
a communauté spéléolo ique consid re qu une cavité souterraine naturelle n e iste vraiment qu  partir du 

moment o  elle est inventée  c est dire découverte ou redécouverte  inventoriée  topo raphiée et publiée. Bien 
s r  la réalité ph sique d une cavité naturelle est la plupart du temps bien antérieure  sa découverte par l homme  
cependant tant qu elle n est pas e plorée  mesurée et révélée  la cavité naturelle n appartient pas au domaine de la 
connaissance parta ée.

La topographie d’une cavité se réalise en cinq étapes.

es deu  premi res en milieu souterrain et en simultané.

1) ETAPE 1
a) Acquisition des données
l s a it d e écuter des levés de terrains tout au lon  de la cavité  de l entrée  la sortie ou inversement  pour 

dé nir la péléométrie de la rotte  son développement lon ueur totale  son orientation selon le champ ma nétique 
terrestre  et son dénivelé pro ondeur .

Ces mesures  dans les trois dimensions sont
• on développement par le cumul des lon ueurs mesurées e primées en m tre D ou Dist
• on orientation par le calcul des a imuts des points en de ré A  ou A i ou A m ou dcel ou d .
• on dénivelé par le calcul des an les de la pente en de ré P ou ncl ou a .

 chaque point de visée  s a outent les distances  auche   droite et la hauteur en haut et en bas du point. 
obtention de ces levés nécessite une instrumentation qui a évolué au ur et  mesure du temps

Figure 11 : 
Pendant le deuxième 
week-end du stage
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• Pour relever la distance  il est nécessaire d avoir un distancem tre.
• Pour relever la pente  un clinom tre.
• Pour relever l orientation  le compas de rel vement une boussole .
Mais ils ne rent pas les stations.

ors du sta e  l instrumentation utilisée est
n laserm tre de t pe disto X et un SAP5 distance  pente et a imut . 

Ces deu instruments poss dent l option bluetooth.
n lasermètre lon ueur  et Suunto pente et a imut  sans l option Bluetooth.

b) Organisation des données et croquis
Ces mesures sont notées sur un carnet topographique. Ce carnet peut tre en papier cra on  omme  ou en 

numérique smartphone ou iPhone ou tablettes  st let . Pour le téléphone ou tablette  une application adaptée au t pe 
du téléphone doit tre inté rée avec option Bluetooth.

ors du sta e  l application choisie pour le carnet topo est  SexyTopo associé 
avec le carnet en papier pour contr le. lle ne onctionne que sous Android.

uel que soit le carnet utilisé  les relevés  chaque point de mesure seront inscrits dans un tableau relevant
• es stations depuis vers
• es lon ueurs entre chaque point
• an le de la pente pour chaque visée positive ou né ative
• a imut
• es distances Dist.  entre le point de levé et la paroi  auche   droite  en haut  en bas
• t les observations bs.  diverses

oit  tation on ueur Pente A imut Dist. auche Dist. Droite Dist. aut Dist. Bas bs.
il est aisé de le noter sur un carnet papier  il aut tre vi ilant pour le suivi des stations sur un carnet numérique.

2) ETAPE 2 - Le relevé graphique

écuter les croquis  chaque point de mesure  de l entrée  la sortie  pour obtenir un visuel raphique de la cavité 
 petite échelle  en plan et en coupe. es observations seront notées détails arstolo iques  éolo iques  archéolo iques  

sens de l écoulement de l eau  spéléoth mes  pollutions  divers .
L e s  observations de terrain seront reproduites sur les croquis du plan et de la coupe  en utilisant les conventions 

. es dessins peuvent tre réalisés sur le carnet topo raphique en papier cra on  omme  ou en numérique.
Avantages/inconvénients :
• Ces appareils doivent tre étanches.
• es appareils numériques doivent tre char és en capacité. Prévoir batterie de rechan e.

ors du sta e  l ensemble des sta iaires ont des smartphones type Android

Figure 12 : Relevés topographiques sur carnet

Figure 13 : Relevés topographiques sur SexyTopo

Relevés graphiques des stagiaires sur SexyTopo et sur carnets
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es trois derni res étapes se réalisent en salle et successivement.

3) ETAPE 3 - Traitement des données finales

L e  transfert des données prises sous terre se ait soit manuellement soit numériquement dans un lo iciel 
topo raphique sur PC. Cette étape permet la mise au propre des visées de terrain et  le calcul de pro ection des trois 
mesures sur un plan par un pro ramme et la génération du dessin du squelette aussi appelé fil de fer (plan et coupe)
par un chier e terne utilisable  l étape suivante.

ors du sta e  le pro ramme choisi pour le traitement des données est  
Visual Topo et l ensemble des sta iaires avaient des PC.

Figure 14 : Relevés graphiques sur SexyTopo Figure 15 : Relevés graphiques sur carnet

Relevés graphiques des stagiaires sur SexyTopo et sur carnet

Figure 16 : Interface Visual Topo pour la saisie des données

Traitement des données prises sur le terrain par Visual Topo

De l entrée des données
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4) ETAPE 4 - Elaboration de la topographie

e squelette de la cavité et de ses contours est importé sur un lo iciel de dessin de t pe vectoriel pour l habilla e. 
habilla e consiste  utiliser le croquis de terrain pour dessiner les caractéristiques observées lors de l arpenta e de la rotte.

L e s  logiciels de topographie spéléo permettent en particulier des vues en D plan  coupe et coupe développée  
ou en D. es e tensions possibles de chiers d ima es vectorielles sont .ai  chier llustrator   .eps  ou .sv .

ors du sta e  le pro ramme choisi pour l élaboration de la topo est  Adobe Illustrator.

Figure 17 : Rendu 3D 
sur Visual Topo

au rendu D de l aven du Rousti

Du tra a e de la minute

Figure 18 : Croquis en coupe Figure 19 : Croquis en plan

Figure 18 : Croquis en coupe Figure 19 : Croquis en plan

Elaboration de la topographie par les stagiaires

Du tra a e de la minute
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5) ETAPE 5 - stockage et gestion des données spéléologiques

e stoc a e et la estion des données se ont dans une base de données BDD  ou un s st me d in ormation 
éo raphique  qui permettent de recueillir  inté rer  stoc er  traiter  anal ser  a cher l in ormation éo raphique 

et topo raphique des cavités.
BDD et SIG utiles en spéléolo ie  éoportail France   rottocenter  n o erre  arsteau ou base de données 

départementales.

ors du sta e  présentation des bases de données e istantes Karsto ,  Grottocenter et 
départementale du CDS 83 en soirée.

Figure 20 : Coupe développée

Figure 22 : Mise en page finale - Exemple 1

Figure 21 : Vue en plan

Figure 23 : Mise en page finale - Exemple 2

  l élaboration de la topo raphie
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Découverte et utilisation des logiciels

1) Carnet topo-numérique

Pour Android  il e iste deu  applications populaires pour l arpenta e des rottes  opoDroid 
et e opo. e crit re du choi  de e opo a été sa simplicité de mise en uvre et d utilisation. 

e opo est un outil d aide  l arpenta e des rottes. l s inter ace avec des appareils de mesure 
automatisés le Disto  et le AP  et construit un mod le précis de la rotte. l ournit é alement 
un environnement de dessin permettant au spéléolo ue de remplir les détails.

e opo est tou ours un C  B A.
https://play-google-com.translate.goog/store/apps/details?id=org.hwyl.sexytopo&_x_tr_
sl=en&_x_tr_tl=fr&_x_tr_hl=fr&_x_tr_pto=sc

2) Logiciel de topographie (vue en 3D)

Visual Topo présenté par ric  concepteur du pro ramme  dont voici l introduction  
« Je vais vous présenter mon programme Visual Topo, que j’ai commencé à écrire en 1993, 

un jour où je n’avais pas grand-chose à faire au travail, et je me suis dit que ce serait une bonne 
idée pour passer le temps. De plus, il n’y avait pas de programmes d’arpentage en français pour 
Windows. Le programme s’appelle Visual Topo car le langage de programmation que j’utilise pour 
le créer s’appelle Visual C++. Depuis la première version, il y a eu environ 30 versions différentes, 
qui comprenaient diverses améliorations au fil du temps et avec l’augmentation de la puissance 
et de la mémoire de l’ordinateur. La dernière version, la 5.06 que je viens de terminer, prend en 
compte le nouvel instrument de mesure moderne qu’utilisent aujourd’hui de nombreux spéléologues, 

le DistoX2, et ses mesures radiales. Je ne vais pas détailler toutes les fonctionnalités de Visual Topo car j’imagine que 
beaucoup d’entre vous connaissent déjà mon programme… »

3) Dessin vectoriel

Adobe Illustrator est un lo iciel de création raphique vectorielle qui o re des outils de 
dessin vectoriel puissants.

n appelle communément une illustration vectorielle  une illustration enti rement dessinée 
sur ordinateur ou vectorisée  partir d une ima e. es illustrations vectorielles sont composées 
de points  de courbes et de ormes plus ou moins comple es. e lo iciel le plus connu pour réaliser 
ce t pe d illustration est llustrator de la suite Adobe.

Adobe llustrator est l application d illustration vectorielle de la suite Adobe  qui o re des 
onctionnalités poussées pour créer et personnaliser des dessins vectoriels. llustrator ait partie 

des outils de ré érence pour les raphistes  desi ners et pro essionnels du eb.

Figure 24 : 
Sexytopo sur 

Android

Figure 25 : 
Topographie 

Visual Topo sur PC

Figure 26 : Dessin 
vectoriel

Illustrator sur PC
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Questionnaire autour de la topographie spéléo proposé par Jean-Pierre LUCOT

(Répondre ou entourer les bonnes réponses)

  Combien de valeurs obtient on apr s calculs  avec les trois valeurs mesurées   D  P
3 4 5

  esquelles    .
  uelles valeurs calculées servent  tracer le canevas du Plan .. de la Coupe Développée ..
  Convertir l an le en de rés se a ésimau  21°30’00 ‘’ en de rés décimau  
  Convertir l an le en de rés décimau   2,75° en de rés se a ésimau  ..
  iste t il une autre unité d an le utilisée en topo spéléo

non  oui si oui  laquelle  .
  n aven constitué d un unique puits vertical de 80 m aura un développement de  .. 

et une extension de  ......... ..
  Avec combien de ord di érents peut on orienter une topo raphie 

1 2 3 4 5
  a déclinaison ma nétique d.m  est elle un an le  valeur       constante	 variable

  Pour ra outer sur une topo raphie de  d.m    une nouvelle alerie topo raphiée en 
d.m   
l aut    aj outer    soustraire    au  an les D de notre nouvelle 
alerie.

  es mesures d une visée inverse étant L = 8 m / D = 25° / P = +18°
quelles sont les mesures de la visée directe correspondante  L = D = . P = .

  es mesures d une visée directe étant L = 3 m / D = 325 grd / P = -65 grd
quelles sont les mesures de la visée inverse correspondante L = …….. / D = …….. / P = ……

  Pour trouver l an le inverse
j’ajoute 180° si mon angle < ou = à ………..		et j’enlève 180° s’il est > ou = à …..

  Pour un réseau  plusieurs entrées l ori ine  de sa pro ondeur se situe au niveau de son 
entrée sup.							entrée inf.

  a coupe développée permet de représenter
les bonnes pentes									les bonnes longueurs									les bouclages

  es coupes pro etées permettent de représenter
les bonnes pentes										les bonnes longueurs									les bouclages

  es coupes transversales s e ectuent  partir  du Plan	 de la Coupe longitudinale
es sections s e ectuent  partir     du Plan	 de la Coupe longitudinale

  uelle est la plus rande échelle                1/500e																					1/1000e

  uelle est la lon ueur réelle d une alerie mesurant  cm sur un plan  l échelle 1/1500e

150 m
  Dans le canevas de la série  de stations une nouvelle série de stations débute au point . .

Comment peut on nommer ce point de onction des deu  séries      
	 3.15				/				4.00					/					autre…………………

Entourer les numéros de vos bonnes réponses
            

1 -  2 -  3  -  4  -  5  -  6  -  7  -  8  -  9  -  10  -  11  -  12  -  13  -  14  -  15  -  16  -  17  -  18  -  19  -  20

TOTAL de bonnes réponses   
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Aperçu de la spéléo de demain

ors de son intervention sur le iDAR  Marcel PA  a pro eté les ima es qu il avait  emma asinées avec son téléphone 
 l aide de la perche amener par Philippe Maurel dans la cavité du Rousti. 

Ci-dessous un article réalisé en collectif par Marcel PAUL et Romain REIGNIER
Scan 3D
L e  LiDAR,  o u Light Detection And Ranging  est une technolo ie qui permet de mesurer la distance entre le capteur 

et sa cible un ob et ou une personne   l aide de la lumi re qu elle émet  un laser. i la technolo ie iDAR n est pas encore 
randement répandue  elle tend  se développer dans divers secteurs et marchés  notamment sur la téléphonie mobile 

avec une inté ration au  mod les depuis les derniers iPhone 12 Pro.
Polycam est une application de capture D pour iPhone et iPad  lle permet de créer des mod les D de haute 

qualité  partir de photos  et de énérer rapidement des scans d espaces avec le capteur iDAR. n peut é alement les 
e porter dans plus d une dou aine de ormats de chiers avec des données de mailla e au ormat .ob  . l  .dae  .  et 
.stl ou e porter les nua es de points de couleur au ormat .d  .pl  .las  .  et .pts.

a portée du iDAR sur l iPhone  PR  est d environ  m. enre istrement des données consiste  arpenter la 
alerie en lmant  la alerie du sol au pla ond. n peut utiliser une perche pour repousser la limite imposée par la 

lon ueur du bras pour capturer les données en hauteur ou en pla ond.
opérateur visualise en direct sur l écran de l iPhone l avancement de 

l enre istrement des données. es ones non traitées apparaissent voilées . 
e voile dispara t au ur et  mesure de la capture.

ors du scan  il aut essa er de ne pas repasser plusieurs ois sur le 
m me endroit et de laisser le moins de parties voilées  possible. e scan 
onctionne de pr s ou de loin usqu   m tres  mais il est sans doute mieu  

d essa er de rester tou ours  une distance ré uli re des sur aces  scanner. 
opérateur veillera  éviter que l ombre de l iPhone soit pro etée sur la paroi. 
iPhone peut tre installé sur une poi née équipée de deu  lampes

l  a sans doute une limite en capacité pour un chier. e nombre de 
pol ones enre istré dépend de la distance entre l opérateur et les parois. 
es essais réalisés ont permis de scanner une vin taine de m tres de alerie 

en une seule ois.
Apr s traitement sur l iPhone  l e port des données a été ait au ormat 

F chiers .glb pesant entre  et Mo  qui est directement visualisable 
sur PC r ce  la visionneuse D.

Figure 27 : Scan LIDAR 
avec un iPhone 13 PRO

Figure 28 : 
Rendu 3D sur le PC
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n peut ensuite orienter et se déplacer  l intérieur du mod le D pour observer les détails.

n e port au ormat  a é alement été ait pour tre traité en parall le avec une application e périmentale qui 
permet de dessiner directement la topo  partir du mod le D coupe et Plan .

Attention le plan n est pas orienté. l audrait sans doute prévoir un rep re au sol lors de l enre istrement des 
données pour matérialiser le nord.

Attention  a coupe n est pas une coupe développée.

Figure 29 : Scans 3D dans l’aven du Rousti de M. PAUL

Figure 30 : Coupe de la salle 
du Métro - Aven du Rosuti

Figure 31 : Plan de la salle 
du Métro - Aven du Rousti
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Conclusion

Pendant ce sta e  les sta iaires munis de leur téléphone t pe Android et uidés par ric et ean Pierre  ont appris 
 pointer l entrée de la cavité avec l application P est  ait des relevés topo raphiques de l aven du Rousti avec des 

instruments de mesure disto  ou laserm tre complété d un duo uunto. es points topo et les relevés de la cavité ont 
été enre istrés dans l application e opo installée sur leur téléphone  puis reportés dans isual opo a n d importer 
les tracés en l de er sur llustrator pour les habiller. ls auront aussi une compréhension plus e périmentée d une 
topo raphie e istante.

n rand merci  tous les sta iaires  ean Baptiste  Martine  Manon  Robert  hierr  Antoine  Philippe  Romain  
van pour leur participation active et leur solidarité qui ont permis de rendre ce sta e plus intéressant et innovant mal ré 

la comple ité des lo iciels. ans oublier les cadres ric et ean Pierre qui ont donné le meilleur d eu m mes et m ont 
soutenu pour la réalisation de mon premier sta e topo raphie  ainsi que Marcel pour son soutien et sa porte ouverte 
vers la topo raphie de demain. t merci  toute l équipe de l A PA  Doumdoum et du C R ud et CD  .

Matériel

1) Par CSR Sud

Pr t du matériel d équipement cordes  san les et mousquetons pour premier ee end

2) Par Dominique Frank

Pr t d un disto

3) Par CDS 83 Commission Fichier

Pr t d un Disto  
Pr t de deu  aserm tres
Pr t d un topo l ulcain pour le c té historique
Pr t de trois Duo boussole clinom tre
Carnets topo avec cra ons ommes

4) Par ACVR

Pr t d un Disto et combi uunto par l AC R

5) Aspa

Pr t d une salle de réunion
Pr t d un vidéopro ecteur pour les deu  ee ends.

Figure 32 : Photo de groupe à la fin du stage
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Petit questionnaire autour de la topographie spéléo

(Les bonnes réponses !)

  Combien de valeurs obtient on apr s calculs  avec les trois valeurs mesurées   D  P
3 4   5

  esquelles   X / Y / Z / Lp
  uelles valeurs calculées servent  tracer le canevas du Plan X / Y de la Coupe Développée Z / Lp
  Convertir l an le en de rés se a ésimau   21°30’00 ‘’ en de rés décimau  21,5°
  Convertir l an le en de rés décimau   2,75° en de rés se a ésimau  2° 45’ 00’’
  iste t il une autre unité d an le utilisée en topo spéléo  

    non    oui si oui  laquelle  Grades
  n aven constitué d un unique puits vertical de 80 m aura u n  développement de  80 m et une extension

de   m
  Avec combien de ord di érents peut on orienter une topo raphie 

1      2   3 4 5
  a déclinaison ma nétique d.m  est elle un an le  valeur constante variable
  Pour ra outer sur une topo raphie de  d.m    une nouvelle alerie topo raphiée en    

d.m   
l aut   aj outer        2°  soustraire     au  an les D de notre nouvelle alerie.

  es mesures d une visée inverse étant  L = 8 m / D = 25° / P = +18°
quelles sont les mesures de la visée directe correspondante  L = 8 m / D = 205° / P = -18°

  es mesures d une visée directe étant  L = 3 m / D = 325 grd / P = -65 grd
quelles sont les mesures de la visée inverse correspondante  L = 3 m / D = 125 grd / P = 65 grd

  Pour trouver l an le inverse
j’ajoute 180° si mon angle < ou = à 180°		et j’enlève 180° s’il est > ou = à 180°

  Pour un réseau  plusieurs entrées l ori ine  de sa pro ondeur se situe au niveau de son 
entrée sup. 			entrée inf.

  a coupe développée permet de représenter  
les bonnes pentes        les bonnes longueurs 										les bouclages

  es coupes pro etées permettent de représenter  
les bonnes pentes 												les bonnes longueurs								 les bouclages    

  es coupes transversales s e ectuent  partir  du Plan 			 de la Coupe longitudinale
es sections s e ectuent  partir     du Plan de la Coupe longitudinale   

  uelle est la plus rande échelle   1/500e 				1/1000e

  uelle est la lon ueur réelle d une alerie mesurant  cm sur un plan  l échelle 1/1500e ?
150 m

  Dans le canevas de la série  de stations une nouvelle série de stations débute au point . .
Comment peut on nommer ce point de onction des deu  séries      
3.15				/				4.00					/					autre …………….

Entourer les numéros de vos bonnes réponses
            

1 -  2 -  3  -  4  -  5  -  6  -  7  -  8  -  9  -  10  -  11  -  12  -  13  -  14  -  15  -  16  -  17  -  18  -  19  -  20

TOTAL de bonnes réponses    . 
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5.2. COMPTE RENDU DU STAGE DE KARSTOLOGIE 
AUX GROTTES DE LACAVE

a commission scienti que a or anisé un sta e sur les thématiques arstolo ie  et biospéolo ie  du  au 
 mai  dans le ot. es rottes de acave photo  ont accueilli cette ormation. lles proposent une vaste cavité 

partiellement aména ée pour le tourisme rotte de acave ci apr s  en rive auche de la Dordo ne ainsi que quelques 
cavités secondaires. n compte aussi deu  cavités notables  la Combe Cuiller et l ue de aint ol. 

otre ob ecti  pour la partie arstolo ie était de comprendre l ori ine des remplissa es arstiques abondamment 
rencontrés dans la rotte de acave et de poser quelques contraintes sur les anciennes phases de circulation d eau. Pour 
la partie biospéolo ie  l ob ecti  était de compléter l inventaire e istant sur la aune terrestre et aquatique voir compte 
rendu détaillé dans ce numéro . Cette ormation a compté  participants dont  sta iaires. 

Pendant cette semaine  nous n avons pas eu le temps d élar ir nos investi ations  toutes les cavités de la one. 
n plus de la rotte de acave  seule la rotte amont de acave située  pro imité sur les bords de la Dordo ne  a été 

étudiée et a pu apporter des éléments complémentaires tr s intéressants sur les d namiques de remplissa e.
D un point de vue méthodolo ique  des apports sur la topo raphie et l observation du milieu ont été proposés. 

oute ois  la spéci cité orte de ce sta e était les apports sur l étude strati raphique des remplissa es photos  et . 
 titre d e emple de réalisation  la ure  montre un relevé strati raphique pris dans la alerie d Ar ile en contrebas 

de la salle du D me  la rotte de acave. Cette alerie naturellement comblée de sédiments a été e cavée par Armand 
iré dans les années . De ait  elle donne acc s  une centaine de m tres de coupe dans les sédiments. C est une 

opportunité rare pour ce t pe d étude.
r s sommairement  cette coupe montre divers matériau  accumulés pendant divers épisodes de transport du 

bas le plus ancien  vers le haut le plus récent  sur une épaisseur de  m. Chaque strate de dép t correspond  une unité 
strati raphique  décrite selon un vocabulaire normé. n remarque une dominante de dép ts ar ileu  écoulements 
de aibles intensités  souvent associés  de nes passées sableuses avec la présence de alets mous d ar iles écoulements 
ponctuellement plus rapides . a coupe est scellée par l  une ar ile rou e tre domine et montre des prismes de 
dessiccation particuli rement bien ormés dernier stade sans aucun apport d eau .

n rapport détaillant tous les résultats et interprétations acquises pendant ce sta e est  para tre prochainement.

Photo 1 : Le groupe devant l’entrée touristique de la grotte de Lacave. 
photo incent Peureu
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Cette action a été réalisée en partenariat avec les rottes touristiques de acave et le Parc naturel ré ional et éoparc 
mondial C  des Causses du uerc . e remercie l ensemble des participants  les cadres pour leur disponibilité  les 
sta iaires pour leur patient investissement  qui ont ait de cette semaine un oli moment d échan es scienti ques.

Photo 3 : Émeric en pleine action de 
relevé stratigraphique. C. r nie ic

Photo 2 : Yves et Sidney décrivent les différentes unités 
stratigraphiques. . Peureu

Figure 1 : 
Photos et 
schéma 
stratigraphique 
interprété de la 
coupe 2, galerie 
d’Argile. 
mise au propre 

Bernard Al hour
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5.3. STAGE DE BIOLOGIE SOUTERRAINE
SAMEDI 1ER ET DIMANCHE 2 AVRIL 2023

TUNNEL DE DROM, AIN

PAR JOSIANE ET BERNARD LIPS, PHILIPPE VERMEIL

Le tunnel de Drom : une traversée du Jurassique supérieur (-160 à -145 Ma)

e tunnel  dit de Drom  se situe sur les premiers relie s du ura vers l ouest  dans le sud ouest de la cha ne  entre 
Bour en Bresse et la rivi re d Ain.

Ce tunnel est situé sur la commune de Ramasse pour l entrée uest et sur la commune de illereversure pour 
l entrée est. e nom usuel de cet ouvra e vient du ait qu il a été construit a n de remédier au  probl mes d inondations 
du secteur nord du bassin o  se situe Drom et par l investissement mis par cette commune  propriétaire de l entrée  lors 
de sa construction.

Cet ouvra e de déchar e  construit entre  et  avait pour ob et de proté er contre les inondations la 
cuvette de Drom Ramasse en permettant sa vidan e pendant les ortes des crues. Ce pol é a  par le passé  connu de 
nombreuses inondations dont une des plus marquantes  celle de  a laissé son niveau sur le mur de l ancienne Mairie 
de Drom. Ce tunnel a partiellement et de a on inattendue répondu au  attentes.

e tunnel d orientation est ouest recoupe les ormations éolo iques du urassique supérieur  ithonien  imérid ien 
et ordien. absence de parement bétonné permet l observation des ormations traversées  sur les ancs  le pla ond 
et le plancher de l ouvra e. De ce ait  c est un site privilé ié pour mener des actions péda o iques du milieu souterrain.

ne étude de la aune du tunnel de Drom a été conduite en  par le aboratoire de Biolo ie outerraine  
niversité Claude Bernard  de on  Bouvet et al., 1972 . l nous est donc apparu opportun de reconduire une étude 

sur le m me site.
BOUVET (Y.), TURQUIN (M.-J.) & MICHALON (E.), 1972. Étude des biocoenoses du tunnel artificiel de Drom (Ain). 

Annales de péléolo ie 

Participants

• Cadres  osiane ips  Bernard ips
• r anisateur  Philippe ermeil
• ta iaires  incent Bouniol  alérie Foresti  Michel et Mich le eo ra  udovic  milie et ophie Manillier  

Pascal Mathieu  Ma ve o  a o  Chantal ermeil

Ce sta e est or anisé sous l é ide de AP A .

Samedi

osiane  Ma ve et moi arrivons  Ramasse   h et 
sommes rapidement re oints par les participants au sta e. 
e camp de base  est installé dans la salle des tes du 

villa e de Ramasse  loué pour l occasion par l A . 
Apr s distribution du matériel  nous partons vers 

le tunnel de Drom. ous entrons sous terre vers h . 
Récolte pendant  h . Certains parcourent l ensemble du 
tunnel  d autres restent dans la premi re moitié amont. e 
courant d air sou e de l aval vers l amont. 

a aune semble nettement plus abondante vers 
l entrée amont que vers l entrée aval.

Figure 1 : À l’entrée du tunnel 
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ous ressortons vers  h. ous dé eunons  la salle des tes puis mettons en place les loupes pour la partie tri. 
apr s midi est consacré  comme d habitude lors de ce t pe de sta e  au tri et  la détermination  au moins au niveau 

de la amille.
ous d nons vers  h e cellent repas préparé par Chantal et Philippe  et la soirée conviviale se poursuit usque 

vers  h. 
Pendant la soirée  une idée prend orme  celle de lancer l étude des ones d entrée des cavités pour étudier 

la saisonnalité de la aune. l est  noter que dans l étude de  les auteurs notaient « la faune d’entrée (groupe de 
transition) ne représente pas seulement un mélange d’individus dans la zone d’affrontement de deux biocénoses, mais 
bien plutôt un groupement fonctionnel d’animaux en un biotope bien défini ».

Dimanche

Ceu  qui ont dormi sur place  participants  prennent le petit dé euner  partir de  h et le reste de l équipe arrive 
vers  h. ous ne sommes plus que  pour terminer le tri et la détermination du matériel. Diverses personnes testent le 
livre Faune souterraine de France  en cours de rédaction pour déterminer les dipt res nématoc res au moins au niveau 
de la amille. Pour ma part  e travaille r ce  nternet sur la amille des M cetophilidae pour arriver  la détermination 
du enre pour ces moustiques.

ous dé eunons   h puis ran eons le matériel  netto ons la salle avant de nous disperser vers  h. 
ous les sta iaires semblent tr s contents de ce sta e. Mich le et Chantal acceptent de participer  l étude des 

ones d entrée en étudiant celle du tunnel de Drom. incent étudiera celle de la rotte des rmondiau  nnimont  . 
Pascal ré échit sur le choi  d une cavité. Bernard et osiane étudieront la aune du souterrain du ort de Bron.

Le projet « Etude des zones d’entrée » est donc lancé.
Bernard et osiane mettront au point des documents d aide protocole  che de suivi  document d aide  l identi cation  

et les transmettront au  sta iaires mais aussi plus lar ement  toutes les personnes intéressées.

Figure 2 : 
Panneau explicatif

Figure 3 : Tri sous les loupes Figure 4 : Repas convivial
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Résultats

étude de  s est étalée sur  ans avec chasses  vue et pié ea es. l est donc tout  ait normal que nous 
n a ons pas retrouvé  en une seule visite et sans pié ea e  toutes les esp ces citées en .

e tableau en anne e liste les esp ces rencontrées pendant le sta e ainsi que les esp ces collectées en octobre 
 par osiane ips lors d une visite tr s rapide  nous permettant ainsi d avoir aussi bien la aune printani re que la 

aune d automne.

1) Faune terrestre

e roupe des mollusques est tou ours bien représenté. 
ous n avons observé qu une esp ce de crustacés terrestres sur les  esp ces citées dans le rapport de . 
ur les  esp ces de collemboles citées en  seule  esp ce a été observée lors de notre étude. De m me  

nous n avons pas observé de diploure  esp ce citée en . l manque donc la aune de liti re  e pressément citée 
dans l étude de . l aut dire que nous n avons vu  aucun endroit de liti re ou amas de vé étau . e sol du tunnel 
semblait lessivé par les derni res crues.

ne esp ce de collembole Pseudosinella vandeli  et le diploure Plusiocampa sollaudi  sont des tro lobies. ls 
vivent donc probablement dans l éta e in érieur.

ous n avons trouvé aucun coléoptère alors que  esp ces sont citées en . Deu  esp ces citées sont tro lo nes 
et sont donc peut tre saisonni res. Deu  esp ces sont tro lophiles Quedius mesomelinus et Catops piscipes . es deu  
esp ces tro lobies Royerella villardi et Trichaphaenops cerdoniscus  n ont été vues qu en  seul e emplaire chacune lors 
des deu  ans de l étude de . l n est donc pas étonnant que nous ne les a ons pas observées. 

e reste des insectes  en particulier les diptè res et lépidoptères sont tou ours bien présents. a aune associée  
c est dire les araignées  qui s en nourrissent principalement est  elle aussi  bien présente.

a présence de myriapodes semble anecdotique dans le tunnel aucun diplopode cité et une seule esp ce de 
chilopode dans chaque étude  éophilomorphe en  et lithobiomorphe en .

2) Faune aquatique

ous ne sommes pas descendus  la rivi re  aute de temps. ous nous sommes donc contentés d observer les 
quelques ours en eau dans le tunnel. ous  avons observé Niphargus virei et une san sue. ous ne savons donc pas si 
Caecosphaeroma virei est tou ours présent. 
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Conclusion

a aune des parois est tou ours bien installée alors que la aune du sol semble moins bien représentée. ous pouvons 
noter une orte présence de lms bactériens dans la one centrale du tunnel one de la aille . l serait intéressant de 
poursuivre cette étude  en particulier  sur l éta e in érieur. ne étude s stématique de la one d entrée amont  avec une 
visite tous les deu  mois  devrait tre menée rapidement.

Annexe : liste des espèces observées

Groupe Famille Genre espèce

Acari s p p .

Acari odidae Eschatocephalus vespertilionis

Amphipoda iphar idae Niphargus virei

Anura Bu onidae Bufo bufo

Anura Ranidae Pelophylax

Araneae A elenidae sp.

Araneae A elenidae Tegenaria silvestris

Araneae Amaurobiidae Amaurobius

Araneae Clubionidae Clubiona terrestris

Araneae esticidae Nesticus cellulanus

Araneae etra nathidae Meta menardi

Araneae etra nathidae Metellina merianae

Araneae etra nathidae Metellina merianae celata

Archaeo natha Machilidae Trigoniophthalmus alternatus

Chilopoda ithobiidae Lithobius

Chiroptera Rhinolophidae Rhinolophus ferrumequinum

Chiroptera Rhinolophidae Rhinolophus hipposideros
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n diaporama présentant toutes les esp ces observées en  et  est en li ne et téléchar eable  
https://geb.ffspeleo.fr/spip.php?article449

Groupe Famille Genre espèce

Clitellata umbricidae sp.

Collembola ntomobr idae Lepidocyrtus

Collembola ntomobr idae Lepidocyrtus cf curvicollis

Diplopoda lomeridae Glomeris intermedia

Diplopoda lomeridae Glomeris marginata

Diplopoda ulidae Tachypodoiulus niger

Diptera s p .

Diptera Bolitophilidae Bolitophila saundersii

Diptera Brach stomatidae sp.

Diptera Cecidom iidae sp.

Diptera Chironomidae sp.

Diptera Culicidae Culex pipiens

Diptera Culicidae Culiseta annulata

Diptera imoniidae Limonia nubeculosa

Diptera M cetophilidae Mycetophila unipunctata

Diptera M cetophilidae Phronia

Diptera M cetophilidae Speolepta leptogaster

Diptera M cetophilidae Tarnania fenestralis

Diptera Ps chodidae sp.

Diptera phaeroceridae sp.

Diptera phaeroceridae Crumomyia roserii

Diptera richoceridae Trichocera regelationis

astropoda s p .

astropoda Arionidae Arion rufus

astropoda Clausiliidae sp.

astropoda Discidae Discus rotundatus

astropoda elicidae sp.

astropoda elicidae Helicigona lapicida

astropoda Me alomastomatidae Cochlostoma septemspirale

astropoda chilidae Oxychilus

irudinea rpobdellidae Trocheta

menoptera Braconidae

sopoda richoniscidae cf Trichoniscoïdes

epidoptera rebidae Scoliopteryx libatrix

epidoptera eometridae Triphosa dubitata

epidoptera eometridae Triphosa tauteli

epidoptera octuidae Mormo maura

epidoptera Peleopodidae Carcina quercana

piliones Phalan iidae Amilenus aurantiacus

richoptera imnephilidae Stenophylax permistus
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SENSIBILISATION À LA BIODIVERSITÉ SOUTERRAINE
GROTTES DE LACAVE (LACAVE, LOT), 6-13 MAI 2023

RAPPORT

PAR AMANDINE CUNIN, FLORE GODINOT,
SOPHIE FRONT & BERNARD LEBRETON

Citation du document : C  Amandine  D  Flore  FR  ophie   BR  Bernard  . 
ta e scienti que  Module biospéolo ie. ensibilisation  la biodiversité souterraine. rottes de acave acave  ot  

 mai . Rapport. Fédération Fran aise de péléolo ie FF  Commission cienti que de la Fédération Fran aise 
de péléolo ie Co ci  roupe d tude de Biospéolo ie B .  p. avec  anne es.

Résumé : nventaire de la biodiversité souterraine des rottes de acave acave  ot  réalisé  lors du sta e scienti que 
du  au  mai  par une équipe composée de deu  spéléolo ues et encadrée par deu  biospéléolo ues. Présentation 
des esp ces contactées lors du sta e  documenté  le plus souvent possible  avec les photo raphies prises sur le terrain.

Mots-clé :Département du ot  acave  rottes de acave  sta e scienti que  biospéolo ie  biodiversité souterraine  
inventaire.
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Introduction

1) Objectifs

a Commission scienti que de la FF  Co ci  a or anisé  du  au  mai  un sta e scienti que  dans les 
rottes de acave. ituées sur la commune de acave dans le département du ot  ces rottes découvertes en  se 

développent sur pr s d un ilom tre cinq cent.
e sta e vise  répondre  une demande des rottes de acave. e érant hierr  C  et son équipe de 

uides souhaitent mieu  conna tre la cavité et compléter l inventaire de sa biodiversité a n d enrichir leur présentation 
lors des visites touristiques.

Deu  thématiques ont été abordées simultanément  la arstolo ie et la biospéléolo ie. n arstolo ie  la question 
clé sera la relation entre la rivi re Dordo ne et les rottes de acave situées sur la rive auche de la rivi re. Des éléments 
de réponses seront  chercher par l étude des morpholo ies de la cavité et des remplissa es. n biospéolo ie  mal ré 
quelques études antérieures  il  a un manque de données ondamentales sur la biodiversité souterraine. es collectes 
et les déterminations seront les deu  activités structurantes.

2) Participants

es encadrants en biospéolo ie 
ophie FR  spéléolo ue et biospéléolo ue  oiret 

Bernard BR  spéléolo ue et biospéléolo ue  Dordo ne .

es sta iaires  
Amandine C  péléo Club d Annemasse   aute avoie 
Flore D  roupe de péléolo ie Auver nat   Rh ne .
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3) Historique des grottes de Lacave

  Armand iré  e plore l i ue de aint ol. l trouve l endroit ma ni que et souhaite le aire visiter au 
public. e seul acc s connu  un ou re de  m tres de pro ondeur et  m tres de lar e  ne le permet pas. l 
ach te des terrains tout autour et cherche un autre acc s.

  n avril  Armand iré lance le creusement d un tunnel en direction de l i ue de aint ol depuis la rotte de ouclas  
elle aussi située sur la commune de acave. rente ouvriers sont en a és pour creuser  l aide de d namite.

  n mai  des erreurs de calcul dans le creusement ne lui permettent pas de re oindre l i ue de aint ol mais par 
chance il débouche dans une autre cavité toute aussi belle. es rottes de acave sont ainsi découvertes puis 
ouvertes au public la m me année.

  n petit train est mis en place pour le transport des visiteurs dans le tunnel.

  Dans le cadre d une e périence scienti que  sept eunes emmes passent quin e ours dans le noir  dans une partie 
non aména ée de la cavité  partie qui prendra  par la suite  le nom des Recluses .

  es rottes de acave sont achetées par la ociété ert Marine qui re des équipements sporti s  principalement 
des piscines et des patinoires.

Biodiversité souterraine connue avant le stage

out au lon  du e  si cle  les données scienti ques sur la biodiversité souterraine des rottes de acave sont 
peu nombreuses. a plupart des chercheurs observent ou travaillent  partir de prél vements anciens sans en re aire 
de nouveau .

  Armand R  si nale la présence de quelques rares insectes et acariens.

  ouis FA  et mile RAC A viennent récolter de la aune souterraine mille pattes  opilions et acariens .

  Carl Friedrich R R cite les opilions récoltés en  par ouis FA  et mile RAC A.

  e premier con r s international de spéléolo ie  lieu  Paris. es spéléolo ues venus pour cet événement en 
pro tent pour visiter des cavités en France.  cette occasion  le médecin et oolo iste suédois nut DB R  
spécialiste des crustacés  se rend au  rottes de acave pour  e ectuer quelques récoltes.

  nut DB R  publie les résultats de ses recherches.

  e suisse ermann  cite les collemboles récoltés par ouis FA  et mile RAC A en .

  Fran oise C R M  cite les copépodes des rottes de acave.

  e spéléolo ue Christian B D C  photo raphie un Niphargus et un diplopode trouvés dans les rottes de acave.

  Bernard BR  cite la aune souterraine connue des rottes de acave.

  mmanuel D F  cite les opilions des rottes de acave.

  David P RC  Anne B D  et ouis D AR  citent de nouveau  collemboles.

  ean Marc BA D cite les collemboles des rottes de acave.

  Adrian C RR  uide des rottes de acave  photo raphie un campodé.
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Notre inventaire 2023 de la biodiversité souterraine des grottes de Lacave

1) Organisation journalière

oici le déroulement d une ournée t pe prévue et le pro ramme ournalier e ectué 
h h   Petit dé euner
h h   Activités sous terre
h h   Pique nique au  rottes de acave
h h   ravail en salle
h h   Repas
h h   Apports théoriques.

Samedi 6 mai 2023

h es sta iaires et encadrants des  thématiques se retrouvent au illa e du Port  sur la commune de aint o  lieu 
d héber ement et de travail.

h Con érence sur la biospéolo ie.

Dimanche 7 mai 2023

h Rencontre avec le personnel des rottes de acave  début du sta e. bservations et prél vements dans l entrée de la 
cavité et le tunnel.

h Repas dans l entrée des rottes de acave.

h Pose d un let  plancton pi e   la source de la oursarelle en relation avec les rottes de acave .

h Con érence sur la éolo ie du uerc .

h bservation  la loupe binoculaire puis mise en tube des premiers prél vements du matin.

h Con érence sur des éléments de arstolo ie.

Lundi 8 mai 2023

h bservations et prél vements dans la cavité.

h Repas dans l entrée des rottes de acave.

h raitement des prél vements.

h Con érence sur le th me des remplissa es arstiques.

Mardi 9 mai 2023

h Prél vements sur le cheminement vers es Recluses et dans cette partie non touristique de la rotte. 
Rencontre avec le photo raphe ean Fran ois Fabriol qui prend quelques clichés de nous.

h Repas dans l entrée des rottes de acave.

h Présentation de hierr  Contenssou sur les rottes acave.

Mercredi 10 mai 2023

h raitement des données  anal ses des prél vements de la veille. Bernard ebreton nous donne des éléments sur 
les anciennes découvertes de la aune souterraine au  rottes de acave. 

h Repas de midi au  rottes de acave avec le roupe de arstolo ie.

h Con érence sur l histoire des rottes et du tourisme souterrain.

Jeudi 11 mai 2023

h Préparation d une con érence publique.

h Repas dans l entrée des rottes de acave.

h Con érence publique  la salle communale.

Vendredi 12 mai 2023

h nl vement des pi es et app ts sous terre et  la source de la oursarelle.

h Repas dans l entrée des rottes de acave.

h Con érence sur la biocorrosion.

Samedi 13 mai 2023

h Ran ement  bilan et répartition du travail de rédaction du rapport de sta e.
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2) Matériel

ous terre  le matériel d observation se compose d un équipement de spéléolo ie combinaison  casque  lampe 
rontale  bottes... .

es outils de collecte d in ormations et d animau  sont  
la topo raphie de la cavité
des acons remplis d alcool
des tubes vides
un aspirateur  bouche
des pinceau
des pinces souples
cuill res diverses
un let  maille ine

ltre  maille ne
d une sonde pour mesurer la conductivité et la température de l eau
appareil photo vidéo
d une lampe .

n salle de travail le matériel de tri et d identi cation comprend 
une loupe binoculaire  un microscope
des coupelles en verre
des pinces nes
des tubes remplis d alcool   pour la conservation de l AD  des échantillons
des étiquettes en papier bristol   paire de ciseau
cra ons  papier pas de st lo encre
appareil photo vidéo.
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3) Méthode

a présence de vie souterraine peut tre attestée par la découverte d un animal ou les traces ou déchets qu il a 
laissés. Par e emple  nous n avons vu aucun chiropt re  en revanche nous avons remarqué des traces de ri ades de 
chauves souris dans la laise et du uano au sol.

n trouve énéralement les animau  sur la nourriture bois  uano...  qui se ait rare ici. Pour nous aider et aller 
plus vite  nous avons déposé un pi e aquatique composé d une bouteille  des app ts crevette  roma e  sur le sol et 
dans l eau. es app ts a rent des détritivores  qui eu m mes a rent des carnassiers. l aut placer les app ts quelques 
ours seulement puis les retirer avant que les animau  attendus soient man és  leur tour.

Nos résultats : la biodiversité souterraine vue pendant le stage

es rottes de acave abritent des or anismes vivants répartis en quatre domaines  . es plantes  . es 
champi nons  . es al ues  . es animau . otre inventaire s est principalement orienté sur les animau  et a permis 
de recenser une trentaine de ta ons.

1) Les plantes

• Fou res  Asplenium s p .
• Plantes rasses  Sedum s p .
• éranium  Geranium s p .
• Br oph tes mousses    sp.
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2) Les champignons

•  esp ces de champi nons ont été di érenciées  sur uano   sur bois   sur h ménopt re   sur arai née .

3) Les algues

• Al ues vertes pr s des éclaira es de la cavité.

4) Les animaux

• li och tes   sp.
• Acariens  Cal ptostomatidae sp. parasite du dipt re Limonia nubeculosa Mei en     autre morphot pe.
• Arai nées  Metellina merianae copoli   Nesticus cellulanus Cler   Psilochorus simoni Berland  

 Tegenaria s p .
• pilions  Holoscotolemon querilhaci ucas  .
• Pseudoscorpions  Chthonius ischnocheles ermann  .
• Collemboles   morphot pes identi és.
• Coléopt res  Curculionidae sp.  rechidae sp.
• Dipt res brach c res   eleom idae sp.  phaeroceridae  sp.
• Dipt res nématoc res   Bolitophilidae sp.  Limonia nubeculosa Mei en  .
• ménopt res  Diphyus quadripunctorius M ller  .
• épidopt res  Apopestes spectrum sper   Triphosa s p .
• richopt res  imnephilidae sp.
• Diplopodes  Trachysphaera lobata Ribaud   Geoglomeris sp.  Blaniulidae sp.
• Amphipodes  Niphargus s p .
• sopodes aquatiques  Stenasellus virei Doll us   en attente de con rmation .
• sopodes terrestres  richoniscidae sp.
• Copépodes c clopo des  Plusieurs individus immatures.
• Mollusques  Oxychilus s p .
• Chiropt res  Présence de uano et de crottes éparses.  individu volant non identi é.
• iseau   Ptynoprogue rupestris copoli  .

Calyptostomatidae sp. 
sur Limonia nubeculosa

Nesticus cellulanus

Champignons

Metellina merianae

Acariens sp.

Psilochorus simoni
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Chthonius ischnochelesHoloscotolemon querilhaci Collembole sp.

Coléoptère sp.Coléoptère sp. Sphaeroceridae sp.

Geoglomeris sp.Trachysphaera lobata Blaniulidae sp..

Trichoniscidae sp.Niphargus sp. Oxychilus sp.
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Conclusion

otre étude a permis d enrichir les connaissances sur la présence de la biodiversité dans la cavité. otre présence 
s est limitée  un temps asse  court si  ours . Par ailleurs  en tant qu humain  nous ne pouvons   notre échelle  évoluer 
que dans une partie tr s réduite de la cavité tandis que la biodiversité évolue quant  elle dans des espaces bien plus petits. 

n inventaire est donc représentati  d un moment donné  il reste provisoire et il serait intéressant de suivre son évolution.
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spécial n    p. lossaire   ré . mes  dition Association péléolo ique moise  Muséum d istoire naturelle     
avril .
DEHARVENG (L.) & JUBERTHIE (C.), 1997 : a biospéolo ie ran aise    ph. n  Contributions à la spéléologie [Contributions to 
Speleology]. Spelunca Mémoires  pécial e  Con r s de spéléolo ie  la Chau de Fonds  uisse .
DELAMARE DEBOUTTEVILLE (C.), 1971 : La vie dans les grottes. Paris  ditions Presses niversitaires de France  Collection ue sais
e  le point des connaissances actuelles  n   re édition e  trimestre   p.   .
DODELIN (B.), 2002 : Identification des Chiroptères de France à partir de restes osseux. diteur scienti que  Fédération Fran aise de 

péléolo ie FF  a Ravoire  ditions AP.  p.  ill. en noir et en coul.  couv. ill. en coul. B  .
Fédération Française de Spéléologie-Commission Scientifique-Groupe d’Étude de Biospéologie, 2022 :Découverte de la vie en milieu 
souterrain en France. B     .  p. https://geb.ffspeleo.fr/.
GINET (R.) & DECOU (V.), 1977 : Initiation à la biologie et à l’écologie souterraines. Paris  ditions niversitaires  ean Pierre Delar e  

diteur. B   dép t lé al  e  trimestre   p.
JEANNEL (R.), 1926 : Faune cavernicole de la France, avec une étude des conditions d’existence dans le domaine souterrain. nc clopédie 
entomolo ique  A . Paris  ditions P. echevallier   p.   .
JUBERTHIE (C.), 2005 : a naissance et le développement de la biospéolo ie ante et post mile RAC A . Endins   .
JUBERTHIE (C.) & DECU (V.), 1994 : Encyclopaedia Biospeologica. Tome I. uberthie C.   Decu .  éditeurs. ociété de Biospéolo ie  
Moulis C. .R. .  Bucarest Académie Roumaine     dép t lé al  e  trimestre   p.
JUBERTHIE (C.) & DECU (V.), 1998 : Encyclopaedia Biospeologica. Tome II. uberthie C.   Decu .  éditeurs. ociété de Biospéolo ie  

  dép t lé al  e  trimestre  p.   p. .
JUBERTHIE (C.) & DECU (V.), 2001 : Encyclopaedia Biospeologica. Tome III. uberthie C.   Decu .  éditeurs. ociété internationale 
de Biospéolo ie     dép t lé al  er trimestre  p.   p. .
RACOVITZA (É.-G.), 1907 : Biospeolo ica . ssai sur les probl mes biospéolo iques. Archives de Zoologie expérimentale et générale,  

e  série   mai   .
VANDEL (A.), 1964 : Biospéologie : la biologie des animaux cavernicoles. . Paris  ditions authier illars   p.

3) Sitographie

• Le Centre National de Documentation Spéléologique (CNDS)
Adresse   rue Delandine   . éléphone  . Contact  cnds@ffspeleo.fr.

ite internet  https://catalogue.cnds.ffspeleo.fr/.

• Le Groupe d’Étude de Biospéologie (GEB)
e B est un réseau de compétences auquel participent des scienti ques des randes institutions ran aises  la 

Fédération Fran aise de péléolo ie FF  avec ses personnes ressources et le milieu associati  naturaliste. ite 
internet  https://geb.ffspeleo.fr/.

• Liste de discussion BioSpel
iste de discussion o  chacun peut s e primer  poser des questions  poster des photos pour demander une aide  

si naler des documents intéressants... Pour s  inscrire  il su t de rensei ner son adresse ici  https://framalistes.
org/sympa/subscribe/biospel.
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Annexes

• Annexe 1  Fiche de tri

CUNIN (Amandine), GODINOT (Flore), FRONT (Sophie) & LEBRETON (Bernard), 2024. Stage scientifique - Module biospéologie. Sensibilisation à la biodiversité 
souterraine. Grottes de Lacave (Lacave, Lot), 6-13 mai 2023. Rapport. Fédération Française de Spéléologie (FFS), Commission Scientifique de la Fédération 
Française de Spéléologie (CoSci), Groupe d'Étude de Biospéologie (GEB).

- 1 -

Annexe 1 : i e de tri
sommaire - annexes
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• Annexe 2  Clé de détermination de la aune du sol

CUNIN (Amandine), GODINOT (Flore), FRONT (Sophie) & LEBRETON (Bernard), 2024. Stage scientifique - Module biospéologie. Sensibilisation à la biodiversité 
souterraine. Grottes de Lacave (Lacave, Lot), 6-13 mai 2023. Rapport. Fédération Française de Spéléologie (FFS), Commission Scientifique de la Fédération 
Française de Spéléologie (CoSci), Groupe d'Étude de Biospéologie (GEB).

- 15 -

Annexe 2 : Clé de détermination de la faune du sol
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6.1.1. ANIMAL CAVERNICOLE DE L’ANNÉE 2023

LA SALAMANDRE TACHETÉE 

D’après le site : https://hoehlentier.de/en/

1) Généralités

a salamandre tachetée Salamandra salamandra  a été décrite scienti quement en  par Carl von inné 
Carolus A  en latin .  ce our   sous esp ces sont connues. n France  on ne trouve toute ois que la salamandre 

tachetée  bandes aunes sur le dos et les ancs Salamandra salamandra terrestris  et la salamandre tachetée méridionale 
qui porte plut t des taches aunes non linéaires Salamandra salamandra salamandra . C est un animal nocturne qui vit 
et se reproduit dans les petits ruisseau  et les sources. es salamandres tachetées pro tent de l humidité énéralement 
élevée dans les rottes  qui les prot e de la désh dratation  et  passent souvent la mauvaise saison.

Depuis ce millénaire  le champi non cutané Batrachochytrium salamandrivorans en abré é Bsal  tr s probablement 
importé dAsie orientale  se propa e en urope centrale  détruisant des populations enti res de salamandres. endi uement 
de cette m cose cutanée a ressive ne peut se aire qu en emp chant sa propa ation. Celle ci devrait se aire par des 
mesures de netto a e et d h i ne des équipements et devrait é alement tre pratiquée de mani re conséquente dans 
le domaine de la spéléolo ie. a salamandre tachetée a été classée vulnérable   d s  sur la iste Rou e des 
amphibiens menacés en France. l aut s attendre  ce que la menace s accroisse si le champi non  dont la présence est 
au ourd hui attestée usque dans la ré ion allemande de la Ruhr  devait é alement arriver en France.

a salamandre tachetée colonise toute l année nos rottes  aleries de mines et autres cavités souterraines. a 
situation de menace actuelle et le ait que l esp ce soit acilement reconnaissable  m me pour les non spécialistes  
ont conduit  l élection de la salamandre tachetée comme Animal Cavernicole de l Année . Cette esp ce est 
représentative d un rand nombre d esp ces animales qui ont besoin de re u es souterrains proté és.

n choisissant un Animal Cavernicole chaque année  la Fédération Fran aise de péléolo ie veut a rer l attention 
sur le ait qu il  a encore un énorme travail  aire  notamment en ce qui concerne l étude des écos st mes souterrains 
et des esp ces qu ils abritent.
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6.1.1. ANIMAL CAVERNICOLE DE L’ANNÉE 2023 - LA SALAMANDRE TACHETÉE

2) Description

e corps de la salamandre tachetée peut mesurer usqu   cm de lon  et peser au ma imum   ce qui en ait 
la plus rande de nos urod les. es salamandres tachetées sont énéralement de couleur noire et aune  avec un dessin 
unique pour chaque animal. e dessin sur le dos de la salamandre tachetée  bandes Salamandra salamandra terrestris  
présente deu  li nes lon itudinales aunes discontinues sur le dos. n revanche  le moti  de la sous esp ce méridionale 
de la salamandre tachetée Salamandra salamandra salamandra  est irré ulier et ne présente amais d amorces de 
bandes dorsales continues. lle se nourrit d arthropodes  de vers de terre et d escar ots terrestres. es salamandres 
tachetées emelles ont usqu   petits vivants. es larves  branchies sont déposées dans les eau  peu pro ondes. lles 
s  nourrissent principalement de larves d éphém res ou de plécopt res  d écrevisses de rivi re et de cloportes.

es salamandres tachetées adultes se rencontrent aussi bien dans des rottes naturelles que dans des aleries 
de mines. es animau   acc dent énéralement par des ssures dans la roche ou par l entrée de la rotte. es cavités 
en orme de puits constituent un cas particulier  les salamandres  tombent plut t par hasard et ne peuvent ensuite 
plus quitter la rotte par elles m mes. Au ond de ces puits  les invertébrés qui  sont é alement tombés o rent une 
nourriture abondante  de sorte que les salamandres adultes peuvent dans des conditions environnementales relativement 
constantes   survivre plusieurs années. n animal de plus de  ans a m me été observé en milieu naturel  tandis que 
des animau  de plus de  ans ont été observés dans des éleva es. es larves peuvent tre observées toute l année dans 
les eau  des rottes. Dans les conditions climatiques spéci ques du milieu cavernicole  l ach vement de la métamorphose 
est possible toute l année. De nombreuses découvertes entre novembre et mars prouvent que les larves hivernantes 
sont la r le dans les eau  souterraines.

3) Répartition

a salamandre tachetée poss de une aire de répartition remarquablement vaste pour les amphibiens. lle couvre 
une rande partie de l urope  du Portu al au  Carpates  du nord ouest de l Allema ne et du sud des Pa s Bas au sud 
de la r ce. Des lacunes de répartition e istent entre autres dans les Alpes centrales. Parall lement  on trouve l esp ce 
du niveau de la mer usqu  plus de  m d altitude dans le centre de l spa ne et dans les Bal ans . n dehors de 
l urope  on trouve des populations au Maroc  en Al érie  en sra l  en rie  en urquie et en ran.

n France elle est présente sur la quasi totalité du territoire métropolitain.
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6.1.2. DÉCOUVERTE D’UN ASELLIDAE 
DANS LA SOURCE DU LOIRET 

PAR EDDY DUBRULLE

a aune aquatique h po ée  qui vit donc dans les eau  souterraines  est asse  peu connue et de nombreuses 
découvertes sont encore  aire en France. e milieu n est pas tou ours acile d acc s et les prospections peu nombreuses. 
De plus  il  a relativement peu de scienti ques pouvant nous aider dans nos recherches. a détermination des animau  
souvent de petite taille  est souvent ardue et le recours au  anal ses énétiques est par ois nécessaire.

a source du oiret n échappe pas  la r le. interdiction de la plon ée sur le site du Bouillon pendant de 
nombreuses années a s rement ait que cette source n a été que tr s peu étudiée. Cependant l autorisation accordée au 

 en  sous certaines conditions  a permis de mieu  conna tre le milieu qui a été depuis bien prospecté.
Concernant la biospéléolo ie  il  a quelques années  livier Cantaloube  plon eur au  a mis en place des pi es 

pour capturer de la aune aquatique en collaboration avec ophie Front  biospéléolo ue. De nombreu  amphipodes du 
enre Niphargus ont alors été capturés.

Récemment  tou ours sur les conseils de ophie Front  une nouvelle campa ne de pié ea e a eu lieu avec comme 
plon eur souterrain du  tephan Roussel. De petits astéropodes aquatiques  des copépodes et un crustacé isopode 
ont été collectés et envo és au  spécialistes pour identi cation.

Pour ma part  titulaire d un D A Biodiversité  énétique et volution  e m intéresse dans le cadre de mes activités 
de plon eur souterrain plus particuli rement  la biospéléolo ie. ou ours sous l impulsion de ophie Front et épaulé par 
les plon eurs du  ai pu prospecter la source du oiret.

Figure 1 : Un spécimen du genre Proasellus  dd  Dubrulle  anvier 
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6.1.2. DÉCOUVERTE D’UN ASELLIDAE DANS LA SOURCE DU LOIRET

n  ai e ectué trois plon ées au Bouillon. D s 
la premi re plon ée  ai observé de nombreu  spécimens de 
crustacés isopodes Asellidae  non encore si nalés sur ce site 
et quelques amphipodes Niphargus .

es Aselles sont absentes de la one d entrée et 
n apparaissent qu apr s une trentaine de m tres de pro ression. 

e mesurant que  mm  de couleur blanche  il aut se concentrer 
sur l observation des roches de couleur oncée pour les distin uer. 

olidement a rippées au  caillou  elles semblent apprécier 
les ones de courant. a capture d une trentaine de spécimens 
s est aite  vue   l aide d un s st me d aspiration qui pi e les 
animau  dans un récipient. es Aselles ne sont pas tr s rapides 
mais elles uient néanmoins d s qu on les éclaire avec nos lampes.

Apr s observation des premiers spécimens  la loupe 
binoculaire  il s est avéré que nous sommes en présence d une 
esp ce du enre Proasellus.

e enre Proasellus ait partie des crustacés isopodes de 
la amille des Asellidae.

e enre compte une vin taine d esp ces en France  
Deu  sont épi ées vivent dans les eau  de sur ace  deu  sont 
obscuricoles et le reste est st obie vivent e clusivement dans 
les eau  souterraines .

es esp ces du enre Proasellus sont essentiellement 
limivores. lles se nourrissent des mati res or aniques contenues 
dans les sédiments et déposées  la sur ace de la roche.

usqu  ce our  aucun Proasellus n avait été recensé 
dans le oiret.

a dissection des spécimens trouvés dans le Bouillon 
nous a révélé une chose étonnante. Morpholo iquement  nous 
serions en présence d une esp ce qui n a été recensée qu en 
C te d r rotte de la Cretanne  rivi re souterraine de B e  

Aselle de Bour o ne  Proasellus burgundus ,  
enr Ma nie  .

Figure 2 : Aselles dans leur milieu naturel
 dd  Dubrulle

Figure 3 : Aspirateur artisanal fabriqué à l’aide d’un 
système servant initialement à siphonner les aquariums 

 dd  Dubrulle

Figure 5 : 
Uropodes
La longueur 
des uropodes 
(appendices 
au bout de 
l’abdomen) est 
caractéristique 
du genre 
Proasellus

Figure 4 : Pléopode 2 mâle
Les caractéristiques des pléopodes (appendices sur 

l’abdomen) des mâles permettent de différencier les 
espèces. Proasellus burgundus présente des pléopodes 

identiques à ceux observés sur les spécimens du Bouillon
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6.1.2. DÉCOUVERTE D’UN ASELLIDAE DANS LA SOURCE DU LOIRET

es premi res anal ses énétiques aites au CNRS,  LEHNA Laboratoire d colo ie des dros st mes aturels et Anthropisés  
de on par Florian Malard a con rmé le ait « nous avons désormais des séquences du gène 16S et nous savons désormais 
que pour vos spécimens l’espèce la plus proche est bien Proasellus burgundus. Nous travaillons désormais à l’obtention 
du gène COI pour savoir s’il s’agit de Proasellus burgundus ou d’une nouvelle espèce qui lui est proche. »

es esp ces aquatiques st obies et plus particuli rement celles appartenant au  sopodes ont souvent des aires 
de répartition peu étendues. Aussi  il ne serait pas étonnant que nous so ons en présence d une nouvelle esp ce non 
encore décrite

« Sur le Proasellus de la source du Loiret ... je m’attends à ce que ce soit une espèce différente de P. burgundus 
de la source de Bèze (Côte-d’Or). »

Florian Malard

n attendant les études énétiques et morpholo iques en cours au C R  pour caractériser ces spécimens  il serait 
intéressant de prospecter en plon ée ou par pié ea e quelques réseau  du oiret résur ences  rottes avec réseau 
aquatique  puits  pour voir si cette esp ce  voir d autres  est présente ailleurs et mieu  cerner son aire de répartition.

n rand merci  acques Munerot  tephan Roussel  éon Pi ros pour leur accueil  leurs conseils concernant plus 
particuli rement la plon ée   ophie Front pour son travail concernant l inventaire de la aune souterraine de sa ré ion 
et qui m a permis de m impliquer dans l étude de la aune de la source du oiret.
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6.2.1. LE KARST MORAVE ET LA PROTECTION DE SES CAVITÉS

PAR PHILIPPE FLEURY
Fédération Fran aise de péléolo ie  Commission nvironnement

philippe.fleury@ffspeleo.fr

En septembre 2023, la conférence « Karst, Caves and People » s’est tenue à Sloup en République tchèque. Ce fut
l’occasion de fêter les 45 ans de la Société Tchèque de Spéléologie et les 300 ans de la première descente du moine
Lazarus Schopper au fond du gouffre de Macocha, un lieu emblématique de Moravie. Le karst morave est l’un des
berceaux de la spéléologie. Aujourd’hui, la protection de ses cavités est au cœur des préoccupations.

1) Le karst morave

e arst morave en tch que Moravs  ras  est la plus 
rande ré ion arstique de la République tch que. itué  environ 

 ilom tres au sud est de la capitale  Pra ue  il s étend sur une 
super cie d environ  m  sur une bande de    ilom tres de 
lar e qui remonte de Brno usqu  loup   ilom tres au nord 

ure . Constituées de calcaire dévonien  di érentes ormes 
t piques d endo arst et d e o arst s  observent Corbel  . 
a ré ion  dont l altitude varie de    m tres  est ormée 

de plateau  parsemés de dolines et coupés par des can ons au  
pentes abruptes. 

es réseau  du arst morave sont asse  hori ontau  
réquemment no és  leur pro ondeur n e c de pas   m. 

 rottes sont répertoriées ainsi que plusieurs rivi res souterraines 
dont la Pun va. es deu  réseau  souterrains les plus importants 
de la République tch que s  développent. 

Figure 1 : Situation du karst morave en République 
tchèque (extrait de Kadlec et al., 2001)

La grotte de Nová Amatérská nouvelle rotte 
des Amateurs  est la plus lon ue avec  ilom tres. 
Connectée  plusieurs rottes le lon  des rivi res B l  
voda et loups  l ensemble ait plus de  ilom tres. 
C est le plus lon  réseau souterrain de la République 
tch que ure . es deu  rivi res se re oi nent en 
amont du ou re de Macocha pour ormer la rivi re 
Pun va. 

acc s  la rotte des Amateurs se ait par 
un tunnel arti ciel d une centaine de m tres. l est 
condamné par une porte  barreau  puis par deu  
portes hermétiques. lles constituent un sas climatique 
isolant la cavité des in uences climatiques e térieures. 

acc s est ermé  les visites se ont accompa nées 
par un a ent de l administration locale de la one de 
protection pa sa re du arst morave. Pour le rand 
public  chaque année  pendant quelques ours  des visites 
de deu  heures environ sont proposées ratuitement 
et sur inscription. acc s  une partie plus importante 
du réseau est plus limité  il est réservé au  missions 
scienti ques.

Figure 2 : Réseaux 
souterrains du nord 
du karst morave
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6.2.1. LE KARST MORAVE ET LA PROTECTION DE SES CAVITÉS

2) Le karst, au cœur de la vie du territoire

a ré ion a une tr s lon ue histoire  son arst  oue un r le essentiel. es dép ts dans les rottes ont préservé 
des traces de la présence de l homme de éandertal il  a plus de   ans  ainsi que des sculptures d animau  de la 
culture ma dalénienne de la n du paléolithique  il  a      ans avant notre re. Du e  au e si cle  pendant 
le rand empire morave  le minerai de er de la partie centrale de la ré ion était trans ormé dans des onderies.

Cette pro imité orte entre l homme et le arst est une constante du territoire. e arst morave est un des berceau  
de la spéléolo ie avec  d s la premi re partie du e si cle  une activité scienti que et d e ploration souterraine de plus 
en plus intense. C est un territoire de ré érence dans le développement de plusieurs disciplines  éo raphie  éolo ie  
h dro éolo ie  biospéléolo ie  archéolo ie et paléontolo ie. C est aussi un lieu essentiel dans l évolution de plusieurs 
techniques de la spéléolo ie moderne  e ploration et désobstruction  plon ée souterraine et au ourd hui  protection 
des cavités. 

on temps  surtout durant la période communiste o  les recherches o cielles sur les milieu  arstiques ont pris 
un essor considérable  amateurs et pro essionnels ont été en concurrence. es pro essionnels sont les spéléolo ues des 
institutions publiques de la recherche nstituts de éo raphie de l Académie des sciences  Muséums d histoire naturelle . 

n retrouve la marque de cette opposition dans le nom de la rotte des Amateurs Amatérská jeskyně), qui est une orme 
de reconnaissance du r le essentiel des spéléolo ues amateurs dans son e ploration. Dans les pratiquants actuels  amateurs 
et pro essionnels demeurent mais cette opposition ne semble plus e ister. Au con r s  lorsque la question de la di érence 
entre ces deu  caté ories a été posée  il a été ait ré érence par les locau   un temps révolu  celui du communisme.

La grotte de Býčí skála rotte du rocher du taureau  connectée  la grotte Rudické propadání orme 
le deu i me réseau de la République tch que pour une lon ueur de  ilom tres. a rotte se trouve dans la 
partie centrale du arst morave. lle est cél bre pour ses découvertes archéolo iques. lle est é alement ermée. 
Des visites de la premi re partie sont or anisées  destination du rand public. acc s est ensuite réservé  des 
spéléolo ues accompa nés. 

a rotte de Býčí skála , surtout sa premi re partie  a été ortement trans ormée par les activités humaines  
a randissement de la salle d entrée pour accueillir une usine de abrication de pi ces pour des avions de uerre  
aplanissement du sol et taille de lar es marches au début de la alerie  présence de plaques en l honneur de 
visiteurs ou de donateurs de marque  noir de umée sur les parois  pompa e permanent d un premier siphon 

ure  creusement durant la période communiste de deu  tunnels de    m tres environ pour contourner 
deu  siphons ure  Beaucoup de ces éléments ont au ourd hui partie du patrimoine culturel de la cavité  
d autres  comme d anciennes errailles  des échelles et des tu au  abandonnés mériteraient un bon netto a e.

Figure 3 : Grotte du rocher du taureau, 
pompage permanent d’un siphon

Figure 4 : Grotte du rocher du taureau, tunnel artificiel 
permettant le contournement d’un siphon
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ci  l insertion de la spéléolo ie et du tourisme souterrain dans la vie locale est remarquable  voitures a chant 
des lo os représentant des ou res ou des chauves souris  combinaisons séchant dans les villa es marquent le pa sa e  
au moins pour les eu  avertis. Mais surtout  la visite des cinq rottes aména ées a re plusieurs centaines de milliers 
de touristes chaque année  rottes de Pun va  rotte de Balcar a  rotte de ate ins  rotte de puste  rottes 
de loups o o vs é et rotte de lna https://www.caves.cz/en . Pistes c clables  randonnées pédestres  rochers 
d escalade compl tent l o re touristique. C est bien l ensemble du arst et de ses pa sa es  souterrains et de sur ace  
qui ont l identité et l attrait de la ré ion.

3) La zone paysagère protégée du karst morave

e arst morave est une one pa sa re proté ée pour son patrimoine naturel et culturel  https://moravskykras.
nature.cz/ . es ob ecti s de cette protection concernent  

• le pa sa e arstique t pique  plateau  et can ons   compris ses composantes culturelles et historiques
• l ensemble unique de phénom nes arstiques de sur ace et souterrains dans toutes leurs phases de développement  

 compris les rottes et leurs remplissa es   
• les traces historiques des in rastructures mini res
• les communautés souterraines biolo iques spéci ques avec la présence d esp ces animales rares et spécialement 

proté ées   
• les cours d eau de sur ace et souterrains  les ones d eau et humides a ant un ré ime h drolo ique naturel  une 

morpholo ie naturelle  des onctions h drolo iques et les or anismes vivants associés   
• les communautés vé étales naturelles ou proches de la nature riches en esp ces  or ts et prairies. 
es premi res protections du arst morave remontent  la période qui a suivi la proclamation de l indépendance de 

la chécoslovaquie en . es premi res réserves naturelles ont été créées en  et . a one pa sa re proté ée 
du arst morave a été créée en . Ce ut la premi re one de ce t pe en Moravie et la seconde en chécoslovaquie. n 
nouveau décret a modi é cette one en . a super cie a lé rement au menté passant de    m  et surtout 
le ona e  qui détermine les conditions de estion du pa sa e  a été modi é pour mieu  prendre en compte les relations 
h drolo iques entre la sur ace et les réseau  souterrains. es sur aces a ricoles surplombant les rottes et les réseau  ont 
été incluses dans la one  celle qui ait l ob et des plus ortes mesures a n de limiter les impacts des cultures a ricoles 
sur la qualité des eau  souterraines.

Gouffre de Macocha et grottes de Punkva
l est possible d admirer la rivi re de la Pun va du haut de la doline de Macocha ure . D une hauteur de 

 m tres  une plate orme permet de dominer le vide pour en avoir une vue plon eante. lle est le résultat de 
l e ondrement d un pla ond de cavité. nsuite  comme les centaines de milliers de touristes qui passent chaque 
année  il est temps de descendre le can on de Pustý leb   pied ou en téléphérique pour visiter les rottes de la 
Pun va. lles ont été découvertes en  par arel Absolon qui a ait de nombreuses autres découvertes dans 
la ré ion. Préhistorien et biospéléolo ue  le pro esseur Absolon a diri é le creusement d un tunnel arti ciel qui 
permet de ré ulariser le cours de la rivi re. ancienne résur ence ne sert plus que de trop plein lors des crues. 
a visite des rottes aména ées de Pun va (https://punkevni.caves.cz/en) permet d admirer d en bas le ou re 

Macocha  elle se termine par une promenade en bateau qui emprunte la rivi re puis ce canal arti ciel ure .

Figure 6 : Grottes de Punkva, sortie des visiteurs en bateauFigure 5 : Gouffre de Macocha
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Certains secteurs de la one pa sa re proté ée ont l ob et d une protection ren orcée. n  trouve  réserves 
naturelles nationales   monuments naturels nationau   réserves naturelles et  monument naturel. a rande 
ma orité du secteur est é alement un site atura . a rivi re souterraine Pun va est un site classé dans la convention 
internationale RAM AR qui vise  enra er la dé radation ou la disparition des ones humides. C est la seule one RAM AR 
du pa s  concerner une rivi re souterraine.

4) Protection des cavités dans le karst morave

La protection des cavités est unemission importante de l’administration de la zone paysagère protégée du karst
morave. Du personnel lui est dédié. Il y a deux niveaux d’intervention : la fermeture et la réhabilitation des cavités et
l’enherbement de cultures pour la protection des eaux et des milieux souterrains.

a) Fermeture et réhabilitation des cavités

Dans la one pa sa re proté ée du arst 
morave  ce qui rappe le plus est le recours asse  
s stématique  la ermeture des cavités comme outil 
de protection. Pour Anton n ma ure  éolo ue 
de l administration de la one pa sa re  « La 
fermeture des grottes est la mesure de protection de 
base, elle est essentielle pour empêcher les personnes 
non autorisées d’y pénétrer et ainsi protège les 
sédiments et la faune souterraine » ma  . a 
ermeture concerne aussi bien les entrées naturelles 

que les tunnels et les puits arti ciels. administration 
de la one proté ée est propriétaire de  rottes 
ermées  ce qui impose une visite annuelle pour 

entretenir les équipements. De     
nouvelles cavités ont été ermées. Dans certains 
cas  comme pour la rotte de B  s la la porte 
ména e un passa e pour les chiropt res ure . ai 

La notion de zone paysagère protégée
Landscape park (protected area) - Wikipedia

ne one pa sa re proté ée Protected landscape area P A  en an lais  chr n n  ra inn  oblast C  
en tch que  est une one de pa sa e de qualité au relie  t pique avec une part importante de or ts et de prairies 
permanentes. Des éléments du patrimoine b ti peuvent é alement tre présents. 

C est un t pe d espace proté é que l on retrouve en République tch que  en Polo ne  en lovaquie  en 
raine  en on rie et en lovénie. n  il  a  ones pa sa res proté ées en République tch que. Avec 

des contraintes moins strictes  le niveau de protection est in érieur  celui d un parc national. C est l équivalent de 
nos parcs naturels ré ionau  P R  mais avec  en République tch que  une estion assurée par une administration 
ré ionale de l tat ature Conservation A enc  o  the C ech Republic  outh Moravia Re ional Branch  Administration 
o  Moravian arst P A . n France  la ouvernance des parcs naturels ré ionau  est assurée par un s ndicat mi te 
composé d élus des communes  des communautés de communes  du département et de la ré ion. 

es ones pa sa res proté ées associent trois ob ecti s  
• conservation des patrimoines pa sa er  naturel et historico culturel  
• développement d un tourisme durable tourisme de nature ou culturel  compatible avec les en eu  de 

conservation  
• éducation  l environnement.

n République tch que  les principau  autres outils de protection des espaces sont Protected areas of the
Czech Republic -Wikipedia  les parcs nationau   parcs pour l ensemble de la République  les réserves naturelles 
plus petites proté eant un patrimoine naturel e ceptionnel et les monuments naturels de taille restreinte avec un 
en eu de protection tr s spéci que. n distin ue réserves naturelles nationales et monuments naturels nationau  
établis par l tat des réserves naturelles et des monuments naturels créés par les ouvernements ré ionau . 

Figure 7 : Antonín Tůma et deux spéléologues amateurs
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trouvé cette ouverture tr s petite mais le bon compromis entre protection 
climatique de la cavité et pénétration des chauves souris n est sans doute 
pas simple  trouver. Dans d autres situations  comme nous l avons dé  
mentionné  des sas climatiques composés de deu  portes sans ouverture 
sont installés ure .

Pénétrer dans les cavités ermées nécessite de s inscrire dans les 
visites destinées au rand public  ou d obtenir une autorisation délivrée 
par l administration de la one pa sa re proté ée. Pour cela  il aut 
usti er de moti s scienti ques ou e ploratoires. Au moins o ciellement  

toutes ces sorties doivent se aire en étant accompa né par un arde ou 
un spéléolo ue accrédité.

es autres activités de protection des cavités concernent  
• la réhabilitation de dolines endommagées par le creusement de puits pour des e plorations spéléolo iques. 

Ces puits sont énéralement anciens  abandonnés et en train de s ébouler. l  a des risques de chute pour les 
humains et les animau . a restauration consiste souvent  aména er un puits tubé qui sera ermé.

• le nettoyage de cavités  élimination de matériels obsol tes  netto a e de concrétions.
• Le balisage des chemins à respecter sous terre ure . Ce t pe de balisa e est é alement asse  réquent 

dans les cavités ran aises riches en concrétions. ci  dans le arst morave  il ne se limite pas  la protection des 
concrétions. Dans les rottes des Amateurs et la derni re partie de la rotte de B  s la  ai observé un balisa e 
créant un cheminement tr s précis pour proté er les concrétions ure  mais aussi les sédiments et les 
dép ts de la rivi re. Dans la rotte des Amateurs  une portion le lon  de la rivi re Pun va est particuli rement 
belle. e sol est recouvert de alets oblon s de    cm de lon . ls sont orientés dans le sens du courant et 
l esthétique de ce ran ement naturel est ma ni que. Dans ce passa e  Anton n ma a insisté pour que nous 
ne ranchissions pas les rubans rou es. e courant de la rivi re ne serait pas asse  ort pour netto er des alets 
maculés par la boue de nos bottes.

Figure 8 : Une des portes climatiques de la 
grotte des Amateurs  Antonin ma 

e trait de ma  

Figure 9 : Porte d’entrée de la 
grotte du rocher du taureau

Figure 11 : Une des concrétions célèbres de la grotte 
des Amateurs, la locomotive

Figure 10 : Balisage dans la grotte des Amateurs
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b) Enherbement de cultures et protection des eaux et milieux souterrains

Dans le nouveau décret de la one pa sa re proté ée  les sur aces  l aplomb des réseau  souterrains bande de 
 m tres de chaque c té  et autour des dolines  m tres  partir du bord de la doline  ont été classées en secteur . 

ls ont désormais l ob et d une ré lementation plus stricte pour l a riculture  ce qui a permis de modi er l occupation du 
sol en sur ace. n  et   hectares de cultures ont été trans ormés en prairies ale ov   ot ov   

ot ov  . Ces ones d implantation des prairies sont de ait limitées mais elles se voient tr s nettement dans le 
pa sa e ures  et . 

ob ecti  de cet enherbement est de proté er l eau et la aune souterraine des contaminations par ruissellement 
de pesticides et de nitrates ou par érosion du sol. e secteur est soumis  des pollutions importantes liées  l a riculture. 
Depuis  les concentrations de nitrates des eau  de la rotte des Amateurs se situent autour de  m l en mo enne  
alors que la limite européenne pour l eau potable est de  m l. es anal ses de l eau de ruissellement dans la rotte 
de arbe   l aplomb d une doline  donnent une concentration mo enne en nitrates de  m l avec un ma imum 
de  m l en octobre . es concentrations en pesticides dans les eau  de ruissellement dépassent é alement 
ré uli rement la limite autorisée pour les eau  souterraines  .

es né ociations avec les a riculteurs ont commencé en  lorsque le minist re de l environnement a décidé de 
revoir le périm tre de la one de protection pa sa re du arst morave et d identi er des secteurs plus proté és  secteur 

. l  a eu des rencontres e pliquant le pro et  les a riculteurs ont ensuite re u une liste des parcelles concernées et une 
carto raphie des ones  enherber. l n  a pas eu de commentaire sur la proposition de ona e. es chan ements ont 
concerné  randes entreprises a ricoles et  a riculteurs individuels. n plus de l implantation de prairies  les a riculteurs 
doivent arr ter d utiliser les pesticides les plus rémanents  c est dire ceu  qui ont la durée de vie la plus lon ue. ls re oivent 
une compensation nanci re pour les pertes occasionnées. Apr s discussion avec Marie ot ov  il appara t qu il ne 
s a it pas d un en a ement volontaire mais 
bien d une obli ation pour les a riculteurs.

n suivi scienti que de la qualité 
des eau  de ruissellement est en cours. e 
chan ement de estion se traduit par une 
réduction si ni cative des concentrations de 
certains pesticides et de leurs métabolites. 
a diminution des tau  de nitrates dans 

les eau  de ruissellement n est pas encore 
si ni cative. Cependant  les mesures sous 
les prairies montrent dé  un e et positi . 

ne réduction plus énéralisée est espérée 
dans les années  venir. l a é alement 
été observé que l enherbement a créé 
un habitat avorable  diverses esp ces 
animales et vé étales  compris des 
esp ces rares. l importe de continuer le 
suivi scienti que. Figure 12 : Secteur enherbé autour d’une doline 

 tanislav ou al e trait de ale ov   ot ov  

Figure 13 : Enherbement avec un mélange diversifié d’espèces herbacées au-dessus 
de la grotte des Amateurs  tanislav ou al e trait de ale ov   ot ov  
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5) Conclusion

Au ourd hui  la protection des rottes ait l ob et d une rande attention  mais cela n a pas tou ours été le cas 
spéléoth mes endomma és  matériel abandonné  sédiments piétinés . es responsables actuels des rottes doivent 

s appliquer  e acer ces sti mates. es méthodes de protection emplo ées peuvent nous para tre e cessives. n tout cas  
leur caract re asse  administrati  et autoritaire peut surprendre notre culture de spéléolo ues ran ais peu habitués  
de telles ré lementations. Celles ci s inscrivent dans un conte te social et politique di érent du n tre et il est impossible 
de bien le comprendre en une visite de quelques ours.

Ceci dit  ces straté ies de protection sont e caces. Ce qui m a le plus impressionné est cette capacité  recréer des 
prairies sur une sur ace de  hectares. es impacts de ce chan ement sur la qualité de l eau commencent  s observer. 
es en eu  de cette protection sont lar es puisqu ils concernent tout autant le bon onctionnement des écos st mes que 

la santé humaine. Pouvons nous encore travailler dans ce sens en France et comment  C est une question chaude  qui 
nous concerne aussi  spéléolo ues. Comment ne pas s interro er et m me ne pas s inquiéter  l heure o  les a riculteurs 
céréaliers de la F A ( Fédération nationale des s ndicats d e ploitants a ricoles  demandent la suppression des ones 
de non traitement ph topharmaceutique  pro imité des habitations la one de non traitement est de  m tres pour 
les produits les plus dan ereu   ou  m tres pour les autres  et ont obtenu la mise en pause du plan coph to de 
réduction de l usa e des produits ph tosanitaires.
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6.2.2. ACTION DE SENSIBILISATION 
À LA PROTECTION DES CHIROPTÈRES

AVEN DE LA RIPELLE - VAR

D’APRÈS LA PRÉSENTATION DE
FRANCK PREVOST, 2023

1) Situation

2) Etat des lieux

a cavité est située sur le secteur éo raphique du mont combe   l intérieur du site atura  Mont Caume 
Mont Faron or t domaniale des Mori res  c est une des rares cavités du ar possédant deu  entrées.

lle présente un ros intér t éolo ique par la rande variété de concrétions que l on peut observer dont un 
ma ni que disque de calcite.

Au niveau spéléolo ique  c est la seule qui permet  r ce  un équipement spéci que  de s entra ner au  traversées. 
entrée se ait par la vieille alette  puis apr s rappel des cordes  la sortie se réalise apr s une escalade de m composée 

de trois relais  par le puits des oirs.

Figure 1 : Carte IGN de la situation de l’Aven de la Ripelle Le Revest-les-Eaux 83200 VAR
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3) Topographie

4) Observations

De nombreuses opérations de compta e ont permis de con rmer la présence tr s importante de chauve souris 
plusieurs centaines .

occupation de la cavité se ait essentiellement lors de périodes de transit printanier et automnal de mars  mai 
et septembre  octobre .

os observations ont permis de constater qu il n  avait pas de chauve souris au niveau de l entrée du puits des oirs.

5) Objectif

Concilier la sauve arde des esp ces 
et la liberté de pratique de la spéléolo ie 
par la mise en place d une charte de bonne 
conduite.

Figure 3 : Charte de bonne conduite 
en présence de chiroptères

Figure 2 : 
Topographie 
du réseau 
de la Ripelle
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6) Réflexions et mise en place des actions

Ré e ions menées par les Commissions biolo ie et équipement du Comité Départemental de péléolo ie du ar 
or ane déconcentré de la Fédération Fran aise de péléolo ie . e choi  s est porté sur la réalisation de panneau  de 

sensibilisation et leur installation  des emplacements straté iques.

Figure 4 : Panneau de sensibilisation

Figure 5 : Emplacement du premier 
panneau à destination des spéléos et 
du public, à l’entrée de la cavité, avec 

recommandations d’exploration

Figure 6 : Deuxième panneau à destination des spéléos, situé en bas du 
P20, situé au carrefour entre la grande salle et la suite de la cavité.
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7) Recommandation d’équipement

quiper en e certaines parties de la cavité puits remontants  pour avoir acc s  la quasi totalité du site par la 
seconde entrée. eul le puits de la bou ie ne sera pas équipé pour éviter la remontée vers les chauves souris.

8) Recommandations d’exploration

ndiquées sur le chier topo accessible au  spéléos édérés et sur le panneau situé  l entrée. 

ob ecti  est d inciter les e plorateurs  ne pas utiliser l entrée de la ieille alette pendant les périodes de transit  
mais  passer par le puits des oirs.

Figure 7 : Extrait du fichier topo
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RÉSEAU AVEN DE NOËL - GROTTE DE ST MARCEL 
(COMMUNE DE BIDON – ARDÈCHE)

PAR JOLIVET JOËL
Association ature émoin   ssirac France

roupement Associati  de péléolo ues d r nac Aven  ssirac et abastide de irac A

échantillon anal sé dit la boule de o l est un nodule de r s d environ  cm de diam tre composé d un 
no au interne ris blanc induré en orme de poupée oel  recouvert d une pellicule de sable de couleur noire brune 

 te ture molle oel  voir photo . eurs composants sont des sables a ré és  rains tr s ns de t pe pélite.
Ce nodule ait partie d un ensemble de concrétions sphériques se situant dans la one épi phréatique au niveau 

du réseau reliant l aven de o l au réseau de t Marcel d Ard che.

1) Protocoles analytiques

es anal ses éochimiques ont été conduites  Mines de t tienne sur un spectrom tre CP  M  A ilent  . 
es anal ses de roche ont été e ectuées apr s minéralisation et attaque acide des échantillons  l eau ré ale. e actitude 

et la reproductibilité des mesures ont été évaluées  l aide de standards internationau . Cette méthode anal tique permet 
de discriminer tous les éléments chimiques ma eurs et traces  et de les quanti er. 

Figure 1 : Coupe de l’échantillon du nodule de grès : diamètre environ 2 cm 
 cliché olivet .

Tableau 1 : Analyses géochimiques (ppm) sur les 2 échantillons

ppm SiO2 Al2O3 CaO Fe2O3 K2O MgO MnO Na2O P2O5 TiO2
Altéra-
tion % Transition S Cd

oel 369707 32019 26999 49 0

oel 17137 7970 393 14 93
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e nodule de oel  est un r s  ciment calcaire contrairement  son enveloppe oel  dont la cimentation 
est siliceuse.

es pourcenta es de Fe2 3 sont peu élevés  de .   .  respectivement pour oel  et oel .
e pourcenta e de l altération est bien plus important dans l enveloppe oel  que du nodule central oel .
es éléments traces comme le cadmium Cd  dans oel  ou le sou re  dans oel  ont des teneurs anormalement 

élevées. eur nature a été dé nie r ce au  anal ses de la DR .
es anal ses de Di ractions au  Ra ons  DR  ont été menées  Mines de t tienne sur di ractom tre Bru er D  

A  équipé de la radiation Cu .  . lles permettent de ré échir le ra onnement  sur les plans cristallo raphiques 
des solides.

a) Les éléments communs aux deux échantillons (Noel 1 et Noel 2) déterminés par DrX :

• Quartz  sable i 2
• Calcite : contenant un aible tau  de ma nésium Ca M  C 3
• Albite : eldspaths alcalins présents dans les roches ma matiques.
• Muscovite : minéral du roupe des micas  se rencontre dans les ranites  le neiss ou les micaschistes. C est un 

silicate h draté d aluminium et de potassium. échantillon anal sé contient de l o de de er de t pe Fe .
• Microcline : eldspath potassique présent dans les roches métamorphiques.
• Clinochlore :de couleur noir bleuté ou vert noir tre  est commun dans une rande variété de roches métamorphiques 

ou de roches sédimentaires ar ileuses de t pe schiste. C est un minéral du roupe des silicates et du sous roupe 
des ph llosilicates  de la amille des chlorites possédant une composition chimique comple e dont plusieurs de rés 
de substitution du silicium par l aluminium. C est un aluminosilicate de ma nésium et d o de de er de t pe Fe .

e clinochlore peut tre associé  des t pes de roches comme la p rite  le quart  la calcite et la chlorite. 
a dureté de Mohs est de   .

• Aérinite : silicate h draté de Ca  Fe et Al  de couleur bleu violet  issu de l altération de la dolérite  roche 
ma matique. a dureté de Mohs est de .

• Todorokite : minéral comple e d o de de man an se h draté. l s a it d un minéral brun  noir. l est asse  mou  
avec une dureté de Mohs de .

Ce minéral se orme principalement dans les environnements h drothermau  associés au  dép ts de 
man an se  ainsi que dans les roches sédimentaires riches en métau .

• Indialite : de couleur rise  bleue  bleu noir tre Fe  ou bleu p le M  appara t dans les sédiments ar ileu  
correspondant  une nature riche en Al. Proche de la cordiérite  son s st me cristallin appartient  un roupe 
he a onal et non orthorhombique. lle peut é alement tre présente dans les roches issues d un métamorphisme 
ré ional. lle peut se trouver dans les roches métamorphiques comme les neiss contaminés par du matériel 
ar ileu  ou ma matique comme le ranite.

b) Les éléments différents déterminés par DrX :

Dans le nodule Noel 2 :
• La pyrite est un disul ure de er Fe 2  pouvant tre d ori ine sédimentaire  ma matique  métamorphique ou 

h drothermale. es sols schisteu  peuvent contenir des p rites. es sul ures pouvant tre o dés  l anal se Dr  
montre

• Un sulfate hydraté double d’aluminium (Al) et de cadmium (Cd). Ce dernier est issu du sou re de la p rite 
trans ormé en acide 2  induisant une libération de er mais aussi les cations des métau  lourds comme 
le cadmium et l aluminium provenant d o de d Al et Cd dans la structure au cours de l élaboration du nodule.

e sul ate d Al peut coa uler les impuretés en particules plus rosses oculation  et de ait  a pu participer  la 
ormation plus ou moins sphérique du nodule oel .

Dans l’enveloppe de Noel 1 :
eul un roupement d o des de silicium,  d’aluminium et de cadmium appara t sous une orme cristallo raphique de 

silicate  structure constituée de tétra dres et dont les roupes Cd et Al contiennent respectivement  et  molécules liées.
ci la ormule chimique comple e détermine la masse des éléments ou métau  de transition  bien plus importante 

que celle de oel  dont la sous couche de cations est incompl te voir tableau des anal ses chimiques .
a aible dureté et la couleur brun noir tre de oel  peuvent tre dues en partie au clinochlore   l aérinite   

la todoro ite et l indialite voir ci dessus  les o des de Fe présents dans la muscovite et le clinochlore complémentant 
la teinte.
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2) Conclusion

es minérau  constituant le nodule étudié sont d ori ine cévenole.
ls ont été entra nés soit directement par l eau de l Ard che  soit par l en ouissement pro ressi  des dép ts 

d anciennes couvertures induites par l évolution de la rivi re sur les plateau  calcaires au cours des époques éolo iques. 
olivet et al.  et 

ans entrer dans des élucubrations de en ses h drod namiques concernant la ormation de ces poupées de 
r s  il ne sera évoqué ici qu une h poth se rationnelle  partir d une situation h drolo ique connue dans les or es de 

l Ard che  les di érents de rés d interactions entre les eau  du arst et de la rivi re  le phréatique de l aven o l et de 
t Marcel ne déro eant pas  la r le. mpacts du Chan ement Climatique sur les ressources en eau  souterraines et les 

échan es nappes rivi res du Bassin versant de l Ard che  études en cours .
ors des mises en char e du arst par les pluies et ou les crues de la rivi re  les modi cations de hauteur d eau 

et par contrecoup de débit  vont énérer divers milieu  drainants et aérés. Ces rabattements de nappe peuvent  la 
ois modi er l acidi cation  la concentration en sels minérau  la nature de la cristallisation et la température  surtout 

par la rencontre et le mélan e de l eau de la rivi re avec celle du arst qui ournit ainsi des échan es et des contrastes 
h drolo iques importants.

e cadre chimique évoqué ici a contribué  la ormation de cette concrétion.
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PAR LE GROUPE SPÉLÉOLOGIQUE DES SPITEURS FOUS
Dans le cadre du P

Au printemps  nous avons réalisé trois tra a es pour pro ter de l équipement des principau  points de 
surveillance en uorim tres  source de la oue  émer ence du Moulin Mi uet  source du Pontet  résur ence de la Baume 
du Rocher et source de la ruite d r qui onctionne avec le rand Bie . 

oici les in ormations sur ces tra a es  d autres colorations sont prévues pour une anal se plus ne et documentée.

1) Préparation et injection

e  mai l avis de tra a e était envo é. Pour pro ter de prévisions météorolo iques avorables au  précipitations  
le mardi  mai nous mettons en place la surveillance  uocapteurs  uorim tres  et nous e ectuons des mesures de 
ré érence avec l eau des sources. 

e mercredi  mai  h  nous avons in ecté   de sul orhodamine B dans la perte de la ouivre au Petit Paris 
et   de uorescéine dans la perte du ou re du Mont Rate   Arc sous Cicon.

Figure 1 : GGUN 
dans Moulin 

Miguet

Figure 3 : Perte 
de la Vouivre 
au Petit Paris 

le 10 mai 2023 
à 13h

Figure 2 : GGUN 
dans le Pontet

Figure 4 : Petite 
crue lors de 
l’injection, le 
10 mai 2023 
à 14h à une 
dizaine de 
mètres en 
amont de la 
perte du gouffre 
du Mont Ratey
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2) Surveillance

Figure 5 : Relevé
des données

Figure 8 : Relevés à la source de la Loue Figure 9 : Relevés au Pontet

Figure 6 :
Changement
de fluocapteur
à la Baume
du Rocher

Figure 7 : Carte IGN avec reports
topographiques, traçages connus

et réalisés en 2023
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3) Résultats

a) Gouffre du Mont Ratey

a uorescéine in ectée réappara t  la résur ence du Pontet le  mai pic le   h  soit une vitesse de  m h 
 h au pic  pour  m de distance . 

i le uorim tre en place au Moulin Mi uet n enre istre pas de valeur si ni cative pour la uorescéine des traces 
sur charbon hebdomadaire sont détectées au spectro uorim tre.

b) Perte de la Vouivre

es   de sul orhodamine B réapparaissent  la résur ence de la Baume du Rocher dans la nuit du  au  mai 
pic le   h  soit une vitesse de  m h  h au pic  pour  m de distance  

Fluorim tre  mesures sur eau et charbon  la Baume du rocher est bien indépendante.
e trans ert net et rapide du colorant de la perte de la ouivre  la Baume de la Roche nous a motivés pour 

reprendre les désobstructions de l entrée.

Figure 10 : Enregistrements des fluorimètres du Pontet et de Moulin Miguet

Figure 11 : Enregistrement du fluorimètre à la résurgence de la Baume du Rocher.
Les artefacts sur les courbes sont probablement liés au fluorimètre de forage placé en pied de cascade.
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4) Coloration de la perte du ruisseau (ou perte des Egouts (ancienne)) à Aubonne

Cette coloration a été réalisée en  mais les écrits restent introuvables et nous nous questionnons. Rien n est 
si nalé  la résur ence du Moulin Mi uet situé  moins de   en bout de vallée s che. es instruments de surveillance 
sont tou ours en place et nous disposons d encore un peu de temps. Mal ré un étia e prononcé  le samedi  mai  h  
nous in ectons   de uorescéine  directement dans l eau de la perte.

a uorescéine réappara t au Pontet  mois plus tard et sera visible usqu  n uillet. 
ous n enre istrons rien de si ni cati  sur le uorim tre  du Moulin Mi uet  mais le charbon du uocapteur 

hebdomadaire du  uin au  uillet  est saturé et des traces sur l échantillon d eau prélevée le  uillet  sont 
mesurées au spectro uorim tre.

ne toute petite crue   l  est passée le premier uillet.
itesse   m en  h soit  m h

Ces résultats ne nous permettent pas d interpréter plus précisément le onctionnement des résur ences Moulin 
Mi uet et Pontet. ous souhaitons reprendre cette coloration en crue pour savoir si a sort bien  Moulin Mi uet.
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6.4.2 LES PERTES KARSTIQUES DU RUISSEAU DE LIMÈRE 
(SUD DU VAL D’ORLÉANS) LIVRENT ENFIN LEUR SECRET !

PAR JÉRÔME PERRIN, JACQUES MUNEROT
 evila o a  C RA  niversité d rléans

CHRISTIAN DÉFARGE
C RA   niversité d rléans C R BR M

1) Préambule

e sous sol du al d rléans contient un s st me arstique ma eur essentiellement rechar é par des pertes du 
euve oire et des sources alimentant la rivi re oiret elon  et o a  utierre  et Binet .

association  péléolo ie ubaquatique oiret  a liée  la FF  a pour ob ecti  l étude du s st me arstique du 
val d rléans et en particulier de contribuer  une meilleure connaissance des écoulements souterrains via les e plorations 
en plon ée des sources et les essais de tra a e. e  a réalisé des travau  d élar issement de la source de l Archer 
commune de t ilaire t Mesmin   en  permettant son e ploration sur une di aine de m tres. uite  ces 

travau  en mars  le  avec l appui de C RA  cellule R D de tra a e h dro éolo ique de l niversité d rléans  
a monté le Pro et de tra a e h dro éolo ique entre les pertes du ruisseau de im re et les sources de l Archer  qui a 
pu béné cier du soutien nancier des mairies de t ilaire t Mesmin et d livet.

n e et  en  puis en  le laboratoire d h dro éolo ie de l niversité avait procédé  des in ections de 
traceur ranine    puis   dans les pertes du ruisseau de im re en aval du ol  du m me nom  au sud d livet  

ure  et surveillé la restitution du traceur dans les sources de l Archer appelées récemment  et aussement  Pie  du 
nom de la propriété qui les abritait  et du oiret Ab me et Bouillon . es résultats urent né ati s ou douteu  tableau .

2) Préparation de l’opération de traçage

l s est a i d in ecter le traceur uranine  dans les pertes du ruisseau de im re Fi ure  en période de crue pour 
avoir un débit naturel et de surveiller les sources de l Archer et quelques sources supplémentaires du s st me arstique du 
val d rléans c . ableau . e suivi des points de surveillance a été réalisé  la ois r ce  des sondes d enre istrement 
in situ uorim tre F  et uorim tre tream 1  des uocapteurs sachets de charbon acti  permettant de er le 
traceur  et des prél vements d eau automatiques et manuels ré uliers pour anal ses au laboratoire de l niversité avec 
un spectro uorim tre itachi F .

es points de surveillance sont localisés sur la carte ure .

Tableau 1 : Essais de traçage antérieurs (pertes du ruisseau de Limère), 
voir aussi : https://sigescen.brgm.fr/?page=carto

Date et conditions d’injection Traceur Résultat

 anvier  ruisseau de im re 
débit  s   d uranine é ati  source de la Pie Archer  

ora e de Maison ort

 mars  ruisseau de im re 
débit  s   d uranine

é ati  source de l Ab me Ardou  
amont  douteu

source de la Pie Archer

  avril   ruisseau de im re 
débit  s   d uranine

é ati  sources de t Avit  Pie Ardou  
aval  oiret aval  douteu  source de 

l Ab me Ardou  amont

. e uorim tre R AM a été racieusement mis  disposition par la société RA A https://traqua.be/  via la participation du 
  l appel  pro ets RA A 
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Figure 1 : Localisation du point d’injection et des points de suivi

Point de surveillance Remarque Equipement

ource de l Archer aval ource plon ée Fluorim tre tream  prél vement manuel 
ournalier  la passerelle Archer aval

ource de l Archer amont ource avec échelle limnimétrique Préleveur automatique 
 prél vement manuel ournalier

Autres sources de l Archer Amont plus minéralisée  rive auche 
en amont source plon ée Prél vement occasionnel

ource du Bouillon Parc 
Floral Fluorim tre F   prél vements manuels

e oiret au Pont t icolas 
rive droite

n ormations sur les sources le lon  du 
oiret en aval du Bouillon

Prél vement manuel ournalier
 uocapteur

ource du Pont t icolas 
rive droite Prél vement manuel

ources de a Chapelle t 
Mesmin

ources de Bellevue  source
epiller Prél vement manuel

ource de l Ab me Ardou  
amont Mé i res le  Clér Fluocapteurs  prél vements manuels

Ruisseau Ardou  Ardou  
aval   ource Bleue Clér t André Fluocapteurs  prél vements manuels

ource des Béchets livet Prél vement occasionnel

Tableau 2 : Liste des points de surveillance
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3) Réalisation de l’opération de traçage

Apr s une année  s che et 
peu propice  l opération  un créneau a 
en n été trouvé mi anvier  pour 
réaliser le tra a e. e déroulement de 
celui ci est décrit succinctement ci
dessous.

Date et heure de l’injection :
 anvier  de h  h  durée 

d in ection  min
Traceur : ranine  ilos  c . 

ure .
Point d’injection :  dolines de 

im re situées dans un périm tre de 
moins de  m  latitude    
lon itude   ure .

Figure 2 : Injection du traceur le 
16 janvier 2023 : trois dolines contiguës 

ont absorbé le traceur ; la plus large 
qui a permis la dissolution de la 

fluorescéine, la deuxième en bordure 
aval (visible sur la photo du bas), et la 

troisième, la plus creuse, décalée en rive 
gauche dans laquelle le traceur cascade 

(avant remplissage de la doline, photo 
en haut à gauche).

Figure 3 : Vue satellitaire 
du secteur d’injection : le 
ruisseau de Limère arrive 
du sud et se propage 
progressivement vers 
le nord pendant les 
crues jusqu’à être 
complètement absorbé 
par les dolines. Le point 
d’injection est indiqué 
par le cercle rouge.
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Conditions hydrologiques (figure 3) :
. Ruisseau de im re en crue depuis le  anvier lac temporaire rempli  ure  
. Pro ression de la crue vers l aval le  anvier usqu au point d in ection  
. Pro ression de la crue vers l aval le  anvier matin visite  h  environ  cm d eau au dessus des dolines 

d in ection  plus de trace de uorescéine  
. Pro ression de la crue vers l aval le  anvier visite  h . nviron  cm de char e en plus sur les dolines 

d in ection. Débit entrant en amont du ac temporaire estimé   s 
. Décrue asse  rapide puisque le  anvier visite  h  les dolines sont  sec et l eau est présente uniquement 

au niveau du lac temporaire retour  l état au  anvier .

4) Suivi de la restitution

e suivi des sources a été réalisé par des él ves in énieurs de Pol tech rléans dans le cadre de leur pro et de n 
d études rel ve du préleveur automatique installé  la source amont de lArcher  source du limnim tre  la mairie de 

t ilaire t Mesmin prél vements quotidiens de la source du limnim tre  lArcher aval et rivi re oiret au niveau du 
Pont t icolas  et l association  uorim tre F   la source du Bouillon  uorim tre R AM source de lArcher aval 
Fi ure  uocapteurs sur lArdou  amont et aval  et le oiret au niveau du pont t icolas  échantillons sur les sources de 

Bellevue  les points suivis avec les uocapteurs  la source Archer aval  la source du pont t icolas et la source des Béchets .

es uocapteurs ont été installés ure  chaque ois pour une période d une semaine et ce sur  semaines au total 
.   
.   
.   

Figure 4 : Mise en 
place du fluorimètre 
STREAM à la source 
de l’Archer aval le 
18 janvier après-midi
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es conditions h drolo iques pendant la période de restitution ont été in uencées par une crue locale sur le val 
d rléans a ant permis l in ection dans les pertes de im re  avec les observations suivantes ableau  Fi ure .

Figure 5 : Installation d’un fluocapteur dans le Loiret au Pont St Nicolas 
(le 18 janvier 2023, pendant la crue et un Loiret turbide)

Ardoux aval
(h passerelle)

Bouillon
(h limnimètre)

Archer amont
(h limnimètre)

 h 60 c m

oiret clair le  
lors de l installation 
du uocapteur au 

Pont t icolas

 h 37 c m

 h  cm 32 c m

Ardou  aval tr s 
turbide  oiret tr s 

turbide le  au 
Pont t icolas

 h 33 c m

 h 60 c m  cm
 s débit estimé 

Archer aval passe
relle

 h  cm  cm

 h  cm

 h  cm 29 c m

Tableau 3 : Conditions hydrologiques durant l’essai de traçage
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5) Résultats de l’opération de traçage

a) Sources de l’Archer

e traceur est observé d s le  anvier au  sources de l Archer limnim tre et aval  Fi ure . e temps de premi re 
arrivée du traceur est d environ  heures apr s l in ection  soit une vitesse ma imale de transit de  m h m h . 
e pic de concentration   est observé  heures apr s l in ection  soit une vitesse mo enne modale  de  m h 

m h . Ces vitesses sont t piques des écoulements arstiques en conduits  dans le val d rléans epiller .
a restitution est tr s similaire  la source limnim tre et aval  le petit écart résiduel pouvant tre causé par de lé res 

di érences de calibration. es concentrations mesurées quotidiennement  l aval de l Archer au niveau de la passerelle  
sont identiques  celles mesurées au  sources. es di érentes sources de l Archer semblent donc tre alimentées par un 
m me drain arstique. a source Archer amont montre cependant une concentration moindre en traceur  ce qui pourrait 

tre e pliqué par la contribution additionnelle d eau souterraine non tracée par e emple issue d un aqui re local au 
niveau du coteau . Cette di érence est aussi observée sur les conductivités électriques et les températures  la source 
Archer amont étant plus minéralisée et montrant des amplitudes de température moindres.

Figure 6 : Conditions 
hydrologiques lors 
de l’essai de traçage 
(source HydroPortail). 
Loire station du Pont 
Royal, Dhuy station 
de Sandillon, Loiret 
station du Pont 
Général Leclerc

Figure 7 : Restitution 
du traceur aux 
sources de l’Archer
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e débit de l Archer a été estimé   s le  anvier au niveau de la passerelle aval mesures de vitesse avec un 
otteur et mesure de la section avec un décam tre . n aisant l h poth se que ce débit est représentati  de la période de 

passa e du traceur  au  anvier  la masse de traceur restituée par les sources de l Archer correspond  rammes  
soit  de la masse in ectée  r  r .

b) Les autres sources

e traceur est repéré dans la rivi re oiret d s le  anvier au niveau du Pont t icolas er échantillon récolté  
et  vu l allure de la courbe  il n est pas e clu que le traceur soit m me arrivé la veille Fi ure . e traceur dans le oiret 
est issu des di érentes sources qui l alimentent  telles que les sources des Béchets et du Pont t icolas. es sources plus 
en amont Bouillon et Ab me dans le Parc oral  n ont montré aucune présence de traceur. l est donc vraisemblable que 
le conduit arstique issu des pertes de im re n alimente que les sources du secteur aval de la rivi re oiret.

échantillonna e des points d eau sur le oiret n a pas été asse  réquent et a démarré apr s la premi re arrivée du 
traceur  il n est donc pas possible d estimer les temps de transit et les vitesses de transit.  l allure de la courbe obtenue au 
Pont t icolas rivi re oiret  il est vraisemblable que le traceur soit arrivé d abord dans les sources du oiret Béchets et 
autres sources dans le m me secteur  et ce avant d atteindre les sources de l Archer. Cette h poth se semble corroborée 
par la présence de traceur  la source des Béchets le  puis son absence dans les échantillons prélevés ultérieurement 

 et  alors que les sources aval montrent tou ours du traceur.
a source des Béchets  source du oiret la plus proche du point d in ection du traceur  est située   m en li ne 

droite des pertes de im re Fi ure .
e traceur est é alement observé dans des concentrations plus aibles au  sources de la Chapelle t Mesmin  en 

rive droite de la oire source de Bellevue et source epiller . a distance  vol d oiseau entre ces sources et les pertes 
de im re est de  m.

e suivi sur le cours d eau Ardou  amont et aval  ne montre pas trace d uranine que ce soit dans les échantillons 
ou sur les uocapteurs  l e ception du dernier uocapteur Ardou  aval période du  au . n complément  un 
seul échantillon a été prélevé le  anvier  la source Bleue de Clér  qui sourd en rive droite de l Ardou  aval  m en 
amont du positionnement du uocapteur   cette source a un débit modeste qui n a pas été mesuré mais qui semble de 
l ordre de    min. anal se de l échantillon prélevé a montré la présence d uranine en aibles concentrations  
ppb . n peut ormuler l h poth se d une arrivée plus tardive de traceur  cette source qui aurait été essentiellement 

é sur le dernier uocapteur positionné sur l Ardou  aval. Cette h poth se nécessite d tre con rmée par un suivi plus 
détaillé de la source Bleue dans le cadre d une nouvelle opération de tra a e.

Figure 8 : 
Restitution du 
traceur aux autres 
sources (rivière 
Loiret et rive 
droite de Loire)

SPELEOSCOPE N°43.indb   241 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 6  : THÉMATIQUES  242

6.4.2 LES PERTES KARSTIQUES DU RUISSEAU DE LIMÈRE (SUD DU VAL D’ORLÉANS) LIVRENT ENFIN LEUR SECRET !

6) Conclusion et remerciements

Cette e périence de tra a e est un succ s et permet de répondre  la question du draina e des pertes de im re. 
es vitesses de transit du traceur dans les drains arstiques  plus élevées qu anticipé  n ont pas permis de documenter le 

début de la restitution sur les sources amont  le lon  du oiret. h poth se proposée pour le cheminement du traceur est 
un drain arstique orienté vers le nord au droit des pertes et re oi nant le oiret  pro imité de la source des Béchets qui 
pourrait constituer le point de restitution le plus en amont  ensuite le traceur aurait parcouru les drains arstiques dé  
identi és par des tra a es antérieurs o a et al.  suivant l orientation de la rivi re oiret pour alimenter sources du 
Clouseau non surveillée  du Pont t icolas et de l Archer auquel se ra oute un drain di uant vers le nord ouest pour 
alimenter les sources de la Chapelle t Mesmin  en rive droite de oire Fi ure .

a restitution du traceur est aible au  sources de l Archer  de l ordre de  de la masse in ectée  elle est 
vraisemblablement plus importante dans la rivi re oiret car les débits sont lar ement plus élevés. Aucune estimation 
n est proposée au vu du manque d in ormation sur les débits.

ur la base de ces nouvelles connaissances  une nouvelle e périence de tra a e pourrait tre réalisée avec un 
suivi plus n du traceur et des débits  des sources le lon  du oiret et de la Chapelle pour con rmer les h poth ses et 
préciser les masses restituées.

os remerciements au  mairies de t ilaire t Mesmin et livet pour l intér t porté au pro et et le soutien nancier. 
n remerciement tout particulier  Monsieur Pascal Delau re pour sa rande disponibilité lors de la préparation puis 

pour le suivi quotidien de la restitution du traceur. opération a été reconnue éli ible en tant que Pro et porti  Fédéral 
par la Fédération Fran aise de péléolo ie FF  a e  parta e de connaissances sur le arst et une sensibilisation  sa 
ra ilité écolo ique  et a béné cié d une subvention de l A ence ationale du port A .

es él ves in énieurs de Pol tech rléans Ale andre Ferreira orcato et evin Perrette sont remerciés pour leur 
contribution  l obtention des résultats présentés  ainsi qu Audre  Du our  in énieure d études  C RA  pour leur 
encadrement au laboratoire ainsi que pour avoir réalisé certaines des anal ses.

ous remercions é alement la société RA A pour la mise  disposition d un uorim tre R AM et le BR M 
pour la mise  disposition d un uorim tre F .
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Figure 9 : Parcours 
hypothétique du traceur sur 
la base des temps d’arrivée 
aux différentes sources et de 
la connaissance préalable du 
système de drains karstiques 
(Jozja et al. 2011)
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6.4.3. ÉTUDE HYDROGÉOLOGIQUE DE L’ANCIEN CAPTAGE 
DE VOSNON (CÔTE DU PAYS D’OTHE, AUBE)

PAR CLAUDE FOURNIER, PIERRE BENOÎT ET STEVE GAULON
Comité Départemental de péléolo ie de l Aube et péléo Club Aubois

1) Présentation du captage

e bour  de osnon est implanté  m au sud ouest de ro es au pied de la c te (cuesta) du Pa s d the. a craie 
du uronien notée c b ou c c dans la ure  représente le substrat local de la c te. lle est énéralement recouverte 
par    m d ar ile  sile  imperméable notée R . Des colluvions  notées C  et des ormations de versant  épaisses de 
quelques m tres  toutes deu  perméables  recouvrent localement la craie.

 la n du e si cle  le villa e était  comme beaucoup  dépourvu de s st me collecti  d alimentation en eau potable. 
ne entreprise locale a creusé un puits dans la craie d une vallée s che vallée au  uenilles  au ond duquel se trouvait 

de l eau souterraine   une altitude supérieure  celle du bour . n partant d un anc de la vallée s che  pro imité du 
quartier de Pi  elle a oré un ensemble de aleries aqueduc en rampe lé re re oi nant le puits pour collecter cette 
ressource et permettre son écoulement ravitaire usqu au  habitations. 

a alerie principale  lon ue de  m monte avec une rampe de l ordre de  m m usqu au barra e. lle 
au mente  l amont du barra e autour de . uelques courtes aleries a uentes la re oi nent développement total 
de l ouvra e   m . ne petite cheminée arstique est trépanée par une de ces aleries voir ure . n barra e 
construit   m de l entrée rel ve la li ne d eau de  m environ pour alimenter une conduite en char e d adduction 

ravitaire.  l amont du barra e  la alerie principale a été élar ie et complétée par trois aleries perpendiculaires. 
ensemble permet d au menter la quantité d eau stoc ée réserve de l ordre de  m3 . 

ensemble a commencé  onctionner au début du e si cle. l produit une eau d e cellente qualité sans co t de 
pompa e. Cependant  la population au mentant  le débit d étia e est devenu insu sant. n  un ora e commun  
trois communes a été réalisé  l est du bour  ora e de  m de pro ondeur ndice B  dans la Banque du ous

ol . e débit su t au  nouveau  besoins  mais il aut pomper l eau pour la re ouler vers les réservoirs. s ancien capta e 
n est plus utilisé pour la production d eau potable mais il participe  la dé ense conte l incendie en alimentant quelques 

Figure 1 : Implantation des galeries de l’ancien captage de VOSNON (10) sur fond topographique 
IGN SCAN 25 et fond géologique vecteur 1/50 000 (BRGM) adaptés sous QGIS
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h drants poteau  d incendie . a commune entretient et valorise cet ouvra e qui est inscrit  l nventaire ational du 
Patrimoine éolo ique P  site C A . l est connu du BR M avec l indice B M  ancien indice   .

on acc s n est plus soumis au  contraintes a érentes au  capta es d eau potable en service. Monsieur le Maire 
et son conseil nous autorisent   travailler. ous en avons dressé une nouvelle topo raphie et réalisé des au ea es 
et des prél vements d eau. r ce  la Commission cienti que de la Fédération Fran aise de péléolo ie  nous l avons 
équipé de  sondes R F .

2) Hydrogéologie locale

a craie est racturée et par ois arsti ée sur quelques di aines de m tres de pro ondeur. Au del  les ractures 
se erment  la craie devient compacte et imperméable. a couverture d ar ile  sile  est imperméable. a craie a eure 
ou est recouverte de quelques m tres de colluvions perméables dans la vallée au  uenilles. eau météorique re oint 
la craie  la aveur de dolines qui percent la couche d ar ile imperméable ou dans les vallées s ches de ront de cuesta 
o  l ar ile a disparu par érosion.

3) Fonctionnement actuel et équipement de l’ouvrage

a conduite d adduction ne prél ve de l eau que si un poteau d incendie est ouvert. n énéral  l eau n est donc 
pas prélevée et elle déborde en surverse du barra e par un seuil au pro l en demi c lindre de  cm de diam tre en rive 

auche du barra e voir ure . 
n aval du barra e  l eau déversée parcourt une cunette dans le radier de la alerie. lle dispara t  la aveur de 

diaclases ouvertes une cinquantaine de m tres avant l entrée. 
ous avons disposé le lon  du parement amont du barra e un tube de tranquillisation. l s a it d un tube en P C 

bouché au  e trémités et percé de quelques trous. l est muni d un double décim tre qui oue le r le d une échelle 
limnimétrique. l contient

• a sonde R F  n  installée une di aine de cm au dessus du miroir destinée  mesurer la pression 
atmosphérique et la température de l air dans la alerie

• a sonde R F  n  destinée  mesurer la pression absolue et la température de l eau  une vin taine 
de cm de pro ondeur. 
a di érence des mesures simultanées des deu  sondes permet de conna tre la hauteur du miroir de l eau  

l amont du barra e. es mesures pression absolue en hPa et température en  sont réalisées toutes les  minutes.

Figure 2: Photographie du barrage depuis l’aval
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4) Mesures ponctuelles

Pour compléter et calibrer les mesures en continu des sondes R F  nous mesurons ponctuellement 
• la hauteur d eau sur l échelle limnimétrique
• le débit par empotement chronométra e du remplissa e d un seau de  
• le débit par au ea e chimique par bou ée quelques di aines de rammes de chlorure de sodium
• la conductivité et température de l eau conductim tre .

ous avons réalisé des prél vements d eau pour anal se chimique balance ionique . 
es résultats sont reproduits dans les tableau   et . 

Date

Conducti-
vité µS/cm
(Conduc-
tivimètre
WTW)

T eau °C
(Conduc-
tivimètre
WTW)

Débit par
empote-

ment (seau
32,5 L)

Débit par
jaugeage

par bouffée
(ClNa) L/s

H eau
jauge

limnimé-
trique mm

P sonde
basse cm
(moyenne
glissante
24 h)

T
sonde 
basse
°C

Prélève-
ments
chimie

Remarques

ui

ui opo ra
phie

opo ra
phie

10, 6

10, 6

10, 6 0, 31 0, 3

10, 6 0, 16 0, 23

pré érer 
débit 

au ea e 
chimique

0, 22
pré érer 

débit em
potement

10, 6 0, 23 10, 7

pré érer 
débit 

au ea e 
chimique

0, 1

Débit aible 
et Pression 
élevée sur
prenants.

0, 67 30, 23 ui déstoc a e 
sondes

ui

nstallation 
sonde 

conducti
vité

0, 73 1 déstoc a e 
sondes

10, 6

10, 6 0 ui

Tableau 1 : Mesures et prélèvements ponctuels réalisés
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es hauteurs d eau mesurées sur l échelle limnimétrique sont bien corrélées avec les mesures de débit voir ure . 
a réalisation d une courbe de tara e du seuil de pro l  c lindrique est donc envisa eable.

5) Mesures en continu avec les sondes REEFNET

es sondes R F  ont été installées le  anvier  vers h avec un espacement des mesures de  minutes. 
es données enre istrées ont été déstoc ées

• le  mai 
• le  avril .
es sondes sont tou ours en place.

1) Estimation de la précision des mesures

a) Température
a température est indiquée au centi me de de ré elvin pr s. es mesures montrent des variations rapides moins 

de  minutes  constituant un bruit  de  environ.

b) Pressions
es plus petites variations de pression mesurées par les sondes sont de  hPa soit environ  cm de colonne d eau . 

évaluation de la hauteur de la colonne d eau au niveau de la sonde basse résulte de la soustraction de la pression lue sur 
cette sonde avec celle lue simultanément sur la sonde haute. l s a it donc de la pression relative due  l eau au niveau 
de la sonde basse. erreur de mesure peut donc atteindre  hPa. e amen des mesures réalisées pendant une période 
a priori calme  du  au  décembre  montre un bruit  variations en moins de  minutes  de l ordre de 

cm de colonne d eau voir . .

c) Pression absolue par la sonde haute (SU 16217)
ur une période de  ours entre le  et le  les enre istrements mesurent des pressions 

absolues réparties entre  hPa et  hPa. Cela re te d lement les variations de la pression atmosphérique locale. 
a sonde basse enre istre des variations de l ordre de  cm de colonne d eau uniquement dues  l évolution de la pression 

atmosphérique locale.

d) Pression relative mesurée par la sonde basse
n soustrait  chaque valeur mesurée par la sonde basse pression absolue  la valeur mesurée simultanément par 

la sonde haute. n convertit le résultat  donné en hPa en cm de colonne d eau voir ure . n observe des variations 
rapides durées in érieures  h qui représentent un bruit  de   cm hPa c . para raphe . ous avons ltré 
ce bruit en rempla ant la valeur au temps  par la mo enne arithmétique des valeurs comprises entre h et h 
inclues mo enne lissante sur  h . a ure  montre une évolution plus lisse de la pression avec un bruit résiduel de 
l ordre de  cm de colonne d eau. 

e seuil hémic lindrique permettant    cm de tirant d eau au ma imum  les hauteurs d eau supérieures   cm 
su rent un débordement de la lame d eau déversante au dessus du seuil hori ontal du barra e. ors de notre visite du 

 mai  nous n avons pas observé de tels débordements. e dépouillement des mesures des sondes indique pourtant 
une hauteur de  cm d eau ce our. l  a donc une incohérence de ces mesures qu il audra comprendre.

Figure 3 : Relation 
entre la hauteur 
lue sur l’échelle 
limnimétrique du tube 
de tranquillisation 
des sondes et le débit 
mesuré au même 
moment.
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2) Comparaison entre les mesures ponctuelles et les mesures enregistrées

a) Pression relative et débit
ur la ure  on n observe aucune relation claire entre le débit et la pression relative. Cette incohérence rappelle 

celle e primée au para raphe précédent. n peut ima iner que la précision des mesures de pression de l une au moins 
des sondes n est pas su sante pour les mesures envisa ées dérive . n attendant d avoir résolu ce probl me  il aut 
se arder d une interprétation trop enthousiaste des courbes obtenues

Figure 5 : Pression 
relative au niveau 
de la sonde basse ; 
moyenne glissante sur 
24 h.

Figure 4: Pression 
relative au niveau 
de la sonde basse du 
10/01/21 au 8/05/22

Figure 6: Relation 
entre la pression 
relative au niveau 
de la sonde basse 
(moyenne glissante 
sur 24 h de la date de 
la mesure) et le débit 
mesuré au même 
moment.
Les valeurs associées 
à chaque point sont 
celles de la pression 
en cm d’eau.
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b) Température de l’eau
es températures de l eau mesurées par la sonde basse sont cohérentes avec celles mesurées avec la sonde du 

conductim tre  voir tableau . Cependant  l inertie thermique de la sonde du conductim tre et le nombre encore 
limité de mesures simultanées ne permettent pas d tre précis sur ce point. 

3) Interprétation chronologique des mesures

out en tenant compte au mieu  des remarques e primées précédemment  on peut proposer les commentaires 
qui vont suivre. 

a) Mesures réalisées entre le 10/01/21 et le 08/05/22
a ure  su re une élévation du miroir et donc une au mentation du débit. a courbe de la température de 

l eau mesurée simultanément par la sonde basse ure  est proche de l ima e inversée de la courbe de la pression sur 
cette m me sonde ure . De l eau plus roide in ltration de la pluie de saison roide  C au lieu de C  est 
donc parvenue rapidement usqu  la alerie sans que sa température ne se soit homo énéisée avec celle de la roche. 

Pour la m me période  la sonde haute montre une baisse de la température de l air de la alerie de C voir 
ure . n remarque des au mentations brutales et br ves de la température de C correspondant au  dates des 

visites de la alerie ouverture de la porte d entrée . a sonde haute montre un lé er re roidissement de l air de la alerie 
pendant cet événement  probablement d   une capture d une partie des calories de l air par l eau plus roide que la roche. 

Figure 8 : Température de l’air de la galerie entre le 10/01/22 et le 08/05/22

Figure 7 : Température de l’eau mesurée par la sonde basse entre le 10/01/21 
et le 08/05/22
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b) Mesures réalisées entre le 08/05/22 et le 30/04/23
n observe une baisse asse  nette du miroir  cm   l automne  voir . n  puis une aible rechar e cm  

durant l hiver . Durant cette période  la température de l eau reste constante C .

4) Conclusion relative aux mesures enregistrées

a) Résultats métrologiques
es mesures ponctuelles de débit et de hauteur d eau permettent de mieu  conna tre les per ormances de 

l ouvra e. Dans ce conte te particulier  les sondes R F  semblent enre istrer convenablement la température avec 
une précision de  ou C . Pour la détermination de la pression relative  dont la variation dans notre cas ne devrait 
pas dépasser une di aine de centim tres  nous sommes peut tre sous la limite de ce que ce matériel permet de mesurer 
valablement. a poursuite de l e périence nous permettra d en savoir plus. 

b) Résultats hydrogéologiques
e dispositi  semble mettre en évidence une rechar e de la craie par une eau parvenue plus roide au capta e durant 

l hiver . Ce phénom ne ne s est pas reproduit durant la saison roide . ous allons bient t découvrir ce qui 
se sera passé durant la saison roide   ce our particuli rement pluvieuse. ous pourrons utiliser les données 
climatolo iques correspondantes. 

6) Autres thèmes étudiés à Vosnon

1) Analyses chimiques

eau  non traitée  est anal sée par le laboratoire d h drolo ie a réé Aquanal se  de Planc  l Abba e . e 
tableau  permet les remarques suivantes

• a minéralisation est lobalement stable dans le temps
• es bicarbonates sont en lé re pro ression  sau   admettre pour ori ine l incertitude sur la mesure
• es chlorures sont peu abondants. eur ori ine est probablement l eau de pluie
• M me commentaire pour les sul ates
• absence de orme réduite de l a ote  traduisant un milieu bien o éné
• n remarque une tr s lente au mentation du calcium et du sodium
• Des concentrations proches en meq l des chlorures et du sodium. e sodium serait donc lié  des embruns marins
• e potassium est in érieur au  limites de quanti cation du laboratoire. e comple e ar ilo humique du sol orestier 

du bassin versant d alimentation s av re non saturé par cet élément
• a concentration en Carbone r anique otal est aible  sans doute en lien avec la présence des acides humiques 

de sur ace sol orestier
• e Bar um et  le trontium sont constants. eur ori ine est  rechercher dans la dissolution de la craie turonienne 

locale
• es aibles teneurs en silice indiquent une aible puissance de couverture ar ileuse de l aqui re
•  e calcium est bien corrélé au  bicarbonates  d o  un tampon bicarbonate stabilisant le p  de l eau

Figure 9 : Hauteurs d’eau mesurées par la sonde basse 
entre le 08/05/22 et le 30/04/23
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•  absence de ma nésium correspond  un aqui re de craie non dolomitisée.
• eau présente un caract re bicarbonaté calcique stable de dureté mo enne voir tableau . e bassin d alimentation 

supposé du capta e étant couvert de bois et d un peu de prairies  la concentration en nitrates est celle du bruit 
de ond éochimique local.

e  novembre  une sonde enre istrant la température  la pression absolue et la conductivité de l eau a été 
installée dans le réservoir pour compléter les in ormations recueillies  en particulier pour voir si la rechar e hivernale 
de la craie modi ait la teneur en sels dissous de l eau captée. e dépouillement des premi res mesures semble montrer 
une baisse de la température de l eau de C et de la conductivité de  cm que l on pourrait associer  la rechar e 
de la saison roide .

2) Fracturation de la craie

a alerie débute au anc de la colline des Closeau  vers  m d altitude. lle pro resse ensuite sous un recouvrement 
qui atteint une soi antaine de m tres. n remarque tr s bien au début de la alerie une racturation ouverte sans doute 
liée  la détente de la craie. Plus loin  la densité des ractures diminue. a distribution et la nature de la racturation 
pourront tre étudiées en onction de la hauteur de recouvrement. 

7) Conclusion

ancien capta e de osnon est une cavité arti cielle d acc s acile et sécurisé qui permet la réalisation de mesures 
h dro éolo iques et la mise en place d instruments de mesures en continu. Cela permet d utiliser les sondes R F  
et de découvrir l intér t et les limites de leur emploi. e site et les travau  entrepris permettront de mieu  conna tre 
l h dro éolo ie de la craie de c te de la or t d the. 
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Tableau 2 : Résultats des analyses chimiques de l’eau de l’ancien captage.
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6.4.4. LA RÉSURGENCE DU RÉSEAU DES DRINDINEYRES : 
MODÉLISATION DE LA HAUTEUR D’EAU ET PRÉDICTION 

DE L’ACCESSIBILITÉ DE LA GROTTE 
À PARTIR DE DONNÉES HYDROLOGIQUES À DISTANCE

PAR GABRIEL BALLOUX
Commission éolo ie dro éolo ie 

du CR  

ob ecti  de cette étude est d essa er d estimer le comportement h drolo ique du réseau Drindine res Pelat 
et l accessibilité de la rotte   distance  et ce  partir des séries de mesures de l droportail https://hydro.eaufrance.
fr  acilement et rapidement e ploitables  plut t qu  partir de données pluviométriques pouvant tre plus délicates  
utiliser. n e et  la rotte des Drindine res est réquemment utilisée par le CR  pour les initiations mais les spéléolo ues 
acti s habitent loin du secteur.

ous disposons sur le réseau Drindine res Pelat de  observations hétéro nes entre  et mars  dont 
 mesures de hauteur d eau  la résur ence vauclusienne du Pelat mais une seule able  le  mars  les autres étant 

estimées  partir de photo raphies avec des éléments de comparaison . es autres observations sont des évaluations de 
l accessibilité  la rotte des Drindine res  ainsi qu une observation qualitative sur le niveau d eau dans la marmite .

e bassin de l uille ne disposant malheureusement pas de station h drométrique  nous avons utilisé les données 
de la station P    e ruisseau de l n ranne  Bai neau  qui est la plus proche.

1) Lien entre débit de l’Engranne et hauteur d’eau dans la résurgence

n considérera la pro ondeur 
 pleins bords de la vasque de la 

résur ence du Pelat comme la 
pro ondeur ma imale de l eau avant 
débordement dans le déversoir. 
a valeur ma imale  mesurée au niveau 

de l arrivée du ruisseau h po é  est de 
 m. ans que le lit mineur de l uille 

soit inondé  l eau peut cependant 
monter usqu   m  cet endroit  peut

tre m me davanta e.
ne modélisation  la main  

permet de poser l équation suivante  
qui donne une bonne appro imation 
de la réalité  

h = 2,4 + 0,3·ln(0,1·Q)
avec h la hauteur ma imale deau 

au Pelat en m  et Q le débit mo en 
ournalier de l n ranne  Bai neau  
en s .

Figure 1 : Résurgence en crue

Figure 2 : Résultats de la modélisation 
hauteurs-débits avec les mesures 

manuelles des débits de l’Engranne et 
des profondeurs à Pelat (résurgence)
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n notera une diver ence réalité mod le avec  m de pro ondeur pour  s  l e  anvier . l peut 
s a ir d un épisode pluvieu  concentré sur le bassin de l uille plut t que sur celui de l n ranne  mm de pluie du 

au  anvier  la station n oclimat de Frontenac .
elon le mod le  le débordement de la vasque dans l uille aura lieu pour    s environ.
n notera é alement qu il semble e ister un niveau d eau minimal dans la vasque  entre  et  m environ  

cette donnée sera  véri er lors de sécheresses e tr mes.

2) Lien entre mesures hydrologiques et accessibilité de la grotte

a rotte est accessible sans probl me au moins usqu     s  soit une pro ondeur modélisée de  
m au Pelat . Pour    s  soit  m modélisé au Pelat  la rotte était accessible sans probl me mais il a été 
constaté une hausse du niveau de la marmite  au dessus du haut des bottes des spéléolo ues. l convient de préciser 
que la marmite  est un passa e cle  o  l on est obli é de traverser une vasque sans possibilité de pro resser en 
opposition  mais en restant énéralement au sec si l on porte des bottes  tout le reste de la rotte peut tre parcouru 
sans se mouiller les pieds avec des bottes... et la bonne technique.

Pour    s  et au del  soit  m modélisé au Pelat  la rotte a été considérée comme non accessible 
par sécurité  au vu des débits au niveau de la perte. e  anvier  la résur ence était   m et la perte observée 
le m me our était considérée comme non pénétrable non no ée mais débit trop ort pour un acc s en sécurité .

a limite d accessibilité  la rotte se trouve donc au  environs de  s  soit  m modélisé au 
Pelat  ce qui correspond asse  bien au seuil de débordement de la résur ence.

n peut proposer en premi re appro imation 

utilisation des données h drométriques de l n ranne semble donc donner des résultats lobalement ables  
mis  part en cas de précipitations ortes ou durables tr s localisées sur le bassin de l uille.

3) Utilisation des données météorologiques

es données pluviométriques ournali res de la station n oclimat de Frontenac ne montrent aucune corrélation 
avec les débits de l n ranne  et ne peuvent pas tre utilisées pour prévoir l accessibilité de la rotte. C est tout  ait 
normal  car il aut considérer le cumul de pluies sur plusieurs ours et prendre en compte divers param tres tels que la 
super cie de l impluvium  la éolo ie  la vé étation  etc.  or nous ne disposons m me pas d une station pluviométrique 
dans l impluvium des Drindine res  De plus  le réseau des Drindine res est alimenté  la ois par la nappe perchée des 
terrasses de la paléo aronne notamment en hiver  et par la nappe oli oc ne du calcaire  Astéries. out au plus peut on 
interdire l acc s pendant et apr s une tr s orte averse ou une période pluvieuse de lon ue durée  ce qui est dé  d usa e.

Bibliographie
Pour une présentation du réseau arstique  voir  BALLOUX G. & KUSTER D., 2022.  ra a e des eau  souterraines de la rotte des 
Drindine res Porte de Benau e  . Spéléoscope    .

   s Acc s  la rotte possible

200 L · s      s Acc s  la rotte possible  pieds possiblement mouillés

 s      s éri cation préalable du débit  la perte nécessaire

   s Acc s  la rotte interdit

Tableau 1 : échelle approximative d’accessibilité à la grotte en fonction du débit de l’Engranne
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4) Annexes

  débit mo en ournalier de l n ranne  Bai neau .
h réel   hauteur d eau mesurée ou estimée dans la résur ence. 
h mod   hauteur d eau modélisée dans la résur ence.
i  cumul ournalier de pluie  Frontenac.

Date Accès grotte Q (L/s) h(réel) (m) h(mod) (m) i (mm/24h)	 Commentaires

o u i

o u i

o u i 3, 1139 0, 0

o u i 1, 0

o u i 72 2, 9922 0, 0

o u i 2, 6

o u i 110

o u i 0, 0

o u i 62

o u i

o u i 33 0, 0

o u i 0, 0

o u i 36 0, 0

o u i 0, 0

3

o u i 3, 0162 0, 0

o u i

2

3, 2 0, 0

n o n 191 7, 6

o u i 0, 0

o u i 2, 9221 0, 0

o u i 61 0, 0

o u i

o u i 12 0, 0

17 2, 2 0, 2

o u i 36

n o n 9, 6

o u i  au dans les bottes  la marmite

o u i 3, 1917 0, 0

n o n  Résur ence de audonnet déborde

limite 10, 2

limite 3, 7172 6, 0

3, 6   cm dans le déversoir

Tableau 2 : Données brutes
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6.4.5. TRAÇAGE DES EAUX SOUTERRAINES 
DE LA GRANDE PERTE DE FERMIS (SAINT-PIERRE-DE-BAT, 33) 

DU 18 AU 24 DÉCEMBRE 2023

PAR GABRIEL BALLOUX  CD

1) Présentation

1) Contexte

Lieu : aint Pierre de Bat .
Géologie : calcaire  Astéries Rupélien  .
Durée sur le terrain :  h  au total  sans compter les passa es rapides de surveillance.
Matériel : uorescéine   appareil photo.

2) Participants

2) Compte rendu

1) Historique

es précédentes opérations de tra a e réalisées par le CD  étaient les suivantes 
• e réseau du rand Antoine en  
• e réseau de Camiac le  évrier  
• e remarquable réseau Moule re  Bo er  aroque le  uin .
• e réseau des Drindine res en décembre .
e tra a e de la perte de Fermis avait été envisa é en m me temps que celui des Drindine res  mais il n avait pas 

pu tre réalisé car la perte était inactive en décembre .

2) Injection

Des précipitations prolon ées sur plusieurs semaines au cours de l automne avaient en endré des remontées de 
nappes  bien visibles notamment dans le nord du ibournais et dans les ones de palus  avec d importantes inondations 
dans la vallée de l sle pic de crue atteint le  décembre  la station d Ab ac .

Nom Organisme Injection 18/12 Surveillance, observation
de la restitution Analyse et rédaction

abriel BA CR   CD

anessa D AB D CR

acques A CR  honoraire

ean Fran ois P R AR P  CD C  
Centre erre

hislain P C MAB

otal  1 1

Figure 1 : 
Hauteur d’eau 
au niveau de la 
station d’Abzac, 
d’après 
VigiCrue

SPELEOSCOPE N°43.indb   254 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 6  : THÉMATIQUES  255

6.4.5. TRAÇAGE DES EAUX SOUTERRAINES DE LA GRANDE PERTE DE FERMIS (SAINT-PIERRE-DE-BAT, 33) 

ne visite des sites arstiques du bassin de l uille le  décembre pour étudier leur onctionnement en période 
de haut niveau d eau a permis d observer de orts débits dans le ruisseau épi é de la rande perte de Fermis. Au m me 
moment  le lavoir de aubarit était compl tement submer é par une eau limoneuse. C était le moment idéal pour 
une coloration.

e temps de aire valider l opération par le CD  et surtout de se aire livrer la uorescéine  l in ection n a pu se aire 
que le  décembre   h  dans un épais brouillard. e débit dans la perte avait alors considérablement diminué  
environ  s . Compte tenu de la aible quantité d eau et de sa vitesse  en comparaison avec le tra a e des Drindine res  
nous n avons in ecté que   de uorescéine. uelques mesures ont été prises sur la perte  la section hori ontale de 
l ouverture verticale est d environ    m  et l écoulement se ait dans la direction  contre  pour le cours 
épi é  dans un bo au impénétrable de lar eur  m environ.

Précisons qu il e iste une autre perte dite petite perte de Fermis   quelques di aines de m tres. Celle ci est 
comblée de sédiments mais n en est pas moins par aitement active. uelques petites dolines se trouvent  pro imité.

Figure 2 : Le 13 décembre, au niveau de la grande perte de Fermis (gauche) et au lavoir de Laubarit (droite)

Figure 3 : Vue du ruisseau épigé vers l’amont. Figure 4: Vue de la perte.

Figure 5 : Coloration
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es pertes se trouvent  é ale distance  m  du lavoir de aubarit et de la source d Arnauton de t pe vauclusien  
les deu  points de sortie les plus probables  le premier en raison de son onctionnement lors d intempéries et le second 
en raison de sa situation dans l a e du tal e  des pertes.

D autres sites ont cependant été surveillés voir ci apr s   étan  de Cantois  source du ert  ones humides le lon  
du chemin des Faures  et le ruisseau de aubarit en énéral. ne capture par le réseau du Petit uc   m  l ouest  était 
redoutée  car il aut contacter les propriétaires pour accéder  la résur ence du Petit uc. Plus  l est  on ne trouve plus 
d indices e o arstiques  si ce n est une doline isolée peu prononcée.

a carte ci dessous montre le point d in ection et les points de sortie potentiels.

3) Surveillance de la restitution

es  et  décembre  le tour des di érents sites  compris source du ert et rapide observation de l étan  de 
Cantois  est e ectué  sans observer aucune uorescence. Cela permet de découvrir l e istence de plusieurs étan s ou 
mares le lon  du chemin des Faures  pouvant éventuellement ren ermer des e sur ences. n passa e au  pertes de 
Fermis montre que le débit n  a pas sensiblement diminué.

e  décembre  nous observons   h un début de restitution de la uorescéine au lavoir de aubarit  et rien  
Arnauton  le colorant a probablement commencé  tre restitué dans la matinée.   h  un pic de uorescence est 
observé  et l intensité reste orte le  décembre   h . Puis   h  la diminution de l intensité se ait sentir  en n  
le  décembre   h  il ne reste plus que quelques traces de uorescence  et tou ours rien  Arnauton. Cette chasse 
rapide de la uorescéine s e plique par le ait que la vanne du lavoir ait été maintenue ouverte pour évacuer l eau apr s 
l inondation.

Figure 6 : Point d’injection (rouge) et sorties possibles – Fond de carte IGN
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4) Analyse

e temps de restitution a été 
d environ    h  soit une vitesse 
d environ  m h . soit  m h  ce 
qui est tout  ait con orme au  valeurs 
ma imales données  titre indicati  par le 
BR M   savoir    m h  en basses 
eau  et    m h  en mo ennes eau . 
e pic de uorescence a été atteint en  
  h environ. a courbe de restitution 

appro imative est la suivante 
Mais cette opération améliore 

surtout nos connaissances sur le 
onctionnement du lavoir de aubarit. 

Ce lavoir est connu pour la constance 
de son débit environ   s    s

 en  selon la che B  et la clarté de son eau  ce qui est plut t caractéristique d une e sur ence. Mais lors de 
ortes intempéries  il arrive que son eau se trouble sans que l ori ine de cette turbidité puisse tre locale  un apport via 

une perte était donc envisa é sans que cela n ait été véri é usqu  présent. ous savons désormais qu il présente un 
fonctionnementmixte résurgence-exsurgence  la composante résur ence  passant inaper ue usqu  un certain débit 
au del  duquel les particules en suspension sont su samment mobilisées pour venir troubler l eau du lavoir.

n autre élément est  noter   Un puits a été creusé à quelques dizaines de mètres du lavoir (30 m à vérifier) vers 
les années 2005-2010 ? Lors du creusement, une brutale pression a fait surgir le trépan. En même temps, la source a vu son 

Figure 7 : 
Récapitulatif 
des visites de 
surveillance : 
20/12 : 
G. Balloux. 
21/12 : 
G. Balloux, 
J.-F. Pernette. 
22/12 : 
G. Balloux, 
G. Poncin 
(14 h) ; J.-F. 
Pernette 
(17 h 30). 
23/12 : J. 
Gaye (8 h 30) ; 
V. Dotsabide 
(15 h 30). 
24/12 : 
G. Balloux.

Figure 8 : Courbe de restitution du traçage
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débit diminuer, pour reprendre ensuite son débit habituel. Le forage a été remplacé par des buses de 80 cm. Conclusion : 
le forage a rencontré le réseau noyé de la source.  source  érard Bousquet sur arsteau . e puits a été e aminé en 

 par aurent Mimouni CR   la sur ace pié ométrique était   m sous la sur ace mais nous ne savons pas quelle 
est la c te du puits  et un phare de plon ée a été descendu usqu   m dans une eau char ée de particules indice 
d une connexion du puits avec le réseau issu des pertes de Fermis .

e réseau arstique se développe de  m F au niveau des pertes usqu   m F au niveau du lavoir  
or  la base du calcaire  Astéries passant ensuite au  molasses du Fronsadais ar ileuses marneuses imperméables  doit 
se trouver vers  m F carte éolo ique  un ora e  Cantois montre la présence de  m de marnes  la base de 
l li oc ne  et selon d autres sources l e istence d un niveau marneu  est possible vers  m F . 

n ora e au  Rouque s    m au nord ouest et   m F  donne plus de  m de calcaire. Cela porterait 
donc le mur de l aqui re oli oc ne   m F  soit environ 2 12m au-dessous du niveau du lavoir. Par ailleurs  le 
calcaire oli oc ne est quali é de aiblement perméable sur le lo  du ora e de Cantois one marneuse ou considération 

énéralisable . mpossible en tout cas d envisa er une venue d eau  pro ondes. ous pouvons tout uste nous interro er 
sur la éométrie du mur de l aqui re oli oc ne  qui est peut tre localement surbaissé tal e  ou cuvette  ouant ainsi 
un r le local sur le stoc a e et la circulation locale des eau  mais cela reste tr s h pothétique.

La zone d’alimentation de l’exsurgence pourrait simplement correspondre à une zone d’affleurement du calcaire
à Astéries particulièrement développée à l’est de Saint-Pierre-de-Bat  avec une couverture colluviale variable et ne 
constituant probablement pas un rein  l in ltration CF B . n allant vers l est  on rencontre  l a eurement les 
molasses de l A enais M et M  ar ilo réseuses  considérées comme imperméables.

5) Conclusion et perspectives

Cette opération a permis d apporter des éléments sur le onctionnement du arst local. Cependant  des études 
complémentaires seraient intéressantes  principalement l e amen appro ondi du puits de aubarit  voire des anal ses 
chimiques comparatives il est  noter que l eau du lavoir a été anal sée en .
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MAFFRE F. (dir.), 2015   ans d e plorations souterraines en ironde. A  sines   p.

Figure 9 : Carte géologique, profil altimétrique et schéma 
des circulations d’eau dans la zone des pertes de Fermis

Conclusion  es circulations d eau souterraines   la ois contraintes par l éponte de l li oc ne basal molasses 
du Fronsadais et base marneuse du calcaire  Astéries  et par les alluvions sub actuelles ar ileuses du ruisseau de 
aubarit  diri ées peut tre par la éométrie du mur de l aqui re oli oc ne  ren orcées par le ruisseau souterrain 

des pertes de Fermis  ne peuvent donc que conver er vers le lavoir  avec un débit non né li eable.
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6.4.5. TRAÇAGE DES EAUX SOUTERRAINES DE LA GRANDE PERTE DE FERMIS (SAINT-PIERRE-DE-BAT, 33)

3) Annexes
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6.5.1. PROJET RADON

PAR PHILIPPE BERTOCHIO
CD

I. Avant-propos

e te te qui suit n est pas l uvre d un scienti que  seulement celui d un spéléo curieu  qui souhaite parta er une 
e périence qui pourrait rev tir un intér t scienti que. Ce cheminement permettra  peut tre   d autres de construire 
un protocole plus e cient.

n  le C D  association de promotion pour la santé dans les autes Alpes  avait lancé une sensibilisation 
lar e au  dan ers du Radon dans nos lo ements. Avec la distribution de ateur  conserver dans le domicile pendant 
plusieurs semaines  nous pouvions avoir une petite idée de l e position subie au Radon. M me si nous n avions amais 
obtenu de retour sur cette opération  le su et avait piqué notre curiosité.

r ce  l investissement du C R D PACA dans des capteurs enre istreurs de Radon  sous l é ide du CD  nous 
avons entrepris d évaluer la teneur de ce a  radioacti  naturel dans les cavités du Dévolu . otalement Béotiens en la 
mati re  nous avons  durant plusieurs sorties  tenté de comprendre le onctionnement de cet appareil  l A R  de la société 
Al ade. Apr s bien des erreurs de manipulations  d impossibilités d e traire les données  de saturation de la mémoire  de 
masqua e du capteur  d erreurs d horlo e  nous avons mal ré tout pu obtenir quelques mesures e ploitables.

ans protocole préétabli  nous avons posé l enre istreur  l entrée de la cavité  ou au pied du premier puits avant 
de poursuivre notre visite cavernicole. a récupération du capteur se aisait quelques heures apr s  lors de notre retour 
en sur ace. Ainsi  nous avons relevé les valeurs en Radon sur une petite di aine de cavités du Dévolu .

II. Mise en place du capteur/enregistreur

A R  est posé s stématiquement dans la one d entrée  l écart du passa e des spéléolo ues mais au milieu 
du courant d air  lorsqu il e iste. ous reviendrons sur l aérolo ie un peu plus loin. Avant notre départ  le capteur est 
réinitialisé appui lon  a n de marquer le démarra e dans les enre istrements  précaution importante a n d avoir un 
point de recala e si l horlo e se trouvait décalée. Celle ci est censée se s nchroniser lors de la conne ion  l ordinateur. 

otre e périence nous a appris  nous mé er de cette automatisation qui n est pas tou ours onctionnelle  surtout apr s 
un chan ement de pile R . a courbe de température est aussi un élément de contr le. ors des déplacements du 
capteur  la température corporelle in uence les enre istrements.

n inconvénient important lors de la s nchronisation  la mesure du tau  de Radon n est plus visible pendant 
quin e minutes. Ce temps d attente est  prendre en compte a n de s assurer que le capteur a bien démarré avec le pas 
de temps souhaité  mn minimum   heure   mois  depuis la derni re remise  éro .

ur notre carnet  nous notons l heure de pose et de retrait  ce qui donne encore un mo en de véri er l e actitude 
de la pla e de mesures.

III. Récupération des données

De retour au bureau  il est nécessaire d installer le lo iciel spéci que du capteur et de le lancer avant tout 
branchement. a s nchronisation manque sérieusement de stabilité. e lo iciel est ourni avec une version Mac et 

indo s. ous n avons essa é que la version indo s qui s est révélée peu able en mati re de reconnaissance de la 
conne ion. Avec les versions tablettes de indo s  il a été di cile de récupérer les données. ous re rettons aussi que 
ce lo iciel ne puisse e ister en version inu  et Android.

e pire est certainement la contrainte de l ordre de la mise en conne ion  lancer le lo iciel avant de brancher le 
capteur. n cas d échec  il aut s stématiquement ermer le lo iciel  débrancher le capteur  relancer le lo iciel et en n 
rebrancher le capteur. Avant de lancer la lecture du capteur  il est nécessaire d attendre un lon  moment a n que indo s 
ait bien reconnu le périphérique B. Cependant  la documentation étant tr s succincte  ces erreurs sont peut tre dues 

 notre méconnaissance de la procédure de conne ion.

IV. Les premiers résultats

ous avons été particuli rement surpris par les mesures relevées. ous nous attendions  des tau  de Radon plus 
ou moins stables sur l ensemble du Dévolu . ous nous trouvons sur un s nclinal perché relativement simple  si ce n est 
un chevauchement en son milieu  d orientation ud ord.

r  les valeurs relevées étaient tr s variables d une cavité  l autre. e nombre de Becquerel pouvait aller de éro 
 plus de trois mille  en sachant que les normes dans le Code du travail préconisent de sé ourner dans un tau  in érieur 
 Bq m3  Articles R.    du Code du travail .

 ce our  le nombre de param tres pouvant in uencer le tau  de Radon relevé est trop important pour en tirer 
une quelconque a rmation. Mais avant la conclusion  nous vous invitons  anal ser quelques mesures relevées.
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1) Chourums du Chaudron et de la Combe des Buissons

Deu  cavités  quelques di aines de m tres l une de l autre  elles sont toutes deu  en amont de rands réseau   
entrées multiples avec des ilom tres de aleries.

Le chourumdu Chaudron a été instrumenté 
le avril  entre h  et h . e capteur était 
posé entre le premier et le second puits comme indiqué 
sur l e trait de topo raphie ci dessous. a alerie est 
parcourue par un net courant d air sortant que nous 
n avons pas pu mesurer.

e raphique montre des valeurs rapidement 
importantes de   Bq m3. ne ois la 
température stabilisée   de rés Celsius  nous pouvons 
constater que le tau  de Radon  pour une mo enne sur 

 minutes  n est pas stable du tout. n revanche  le 
tau  d humidité est en constante pro ression sur cette 
pla e horaire dépassant lar ement le   partir de 
midi. r  le constructeur Al ade limite l usa e de son 
capteur  un tau  d humidité ne dépassant pas  
sans savoir si cela in ue sur la abilité des relevés. ous 
pouvons nous interro er sur le risque de dérive des 
mesures en Radon pour une humidité qui dépassait 

. i dérive il  a  elle ne semble pas linéaire.  partir 
de h  l au mentation de température correspond 

 la récupération du capteur et son transport dans le 
mini it usqu  la sortie.

 noter que le capteur montre des valeurs encore élevées lors de son transport dans la voiture h   h . 
st ce que nos a aires de spéléolo ues ont concentré du Radon pour continuer  irradier dans les véhicules tout comme 

l odeur de l acét l ne les par umait pour la semaine  Dans un souci sanitaire  pour les pratiquants au lon  cours  cette 
ré e ion mériterait d tre creusée.

Le chourum de la Combe des Buissons

instrumentation de cette cavité  tout comme la précédente  a été menée dans les m mes conditions le mai . 
ou ours sans mesure précise  l aérolo ie était peu perceptible  la con uration de la alerie dans cette vaste one 

contribue  ralentir le courant d air.
entrée de cette cavité s ouvre au ond d une belle doline de m avec une pro ondeur de   m. ors de 

notre préparation matérielle  nous avions posé le capteur dans un recoin de cette doline. Au moment de le récupérer   
h  il a chait dé  Bp m3 pour les  derni res minutes.

Chourum du Chaudron

Figure 1 : Extrait de la topographie du chourum du Chaudron 
et emplacement du capteur

Figure 2 : Variations du taux de Radon, de l’humidité et de la température 
au chourum du Chaudron
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De h   h  période de stabilisation de 
la température   de rés Celsius  le tau  de Radon 
n est pas descendu sous le seuil de Bq m3  un 
tau  tr s supérieur au  Bq m3 préconisé. ans 
pouvoir l attribuer avec certitude  l au mentation du 
tau  d humidité  cette ois ci  le tau  de Radon diminue 
avec le temps.

2) Chourum des Tunes 9 et 10 ou Via-Souterrata

il en est une at pique  voici une cavité bien étran e 
pour le Dévolu . éolo iquement  elle se développe 
essentiellement dans le ertiaire  tr s anastomosée dans 
sa partie super cielle  one de la via outerrata  elle se 
poursuit au del  de  m en méandre haut et étroit en 
passant avant par une alerie lar e creusée dans le puddin .

ors d un premier passa e  le  octobre  nous 
étions venus pour instrumenter la one de la via outerrata 
avec les enre istreurs Ree net de la commission scienti que 
pour anal ser les variations de température. ous en avions 
pro té pour poser le capteur de Radon dans la doline d entrée  
sur une pente terreuse. Pendant notre visite  l appareil s est 
déstabilisé pour venir coller la ace du capteur contre la terre. 
a mesure était restée proche de éro

Figure 3 : Topographie et emplacement du capteur 
dans le chourum de la Combe des Buissons

Figure 4 : Evolutions du taux de Radon, de l’humidité et de la température 
à la Combe des Buissons

Figure 5 : Topographie et positions du capteur 
dans la Via-Souterrata
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e  décembre  nous repassions a n de véri er le bon onctionnement des appareils posés. Durant la premi re 
partie de notre visite  l enre istreur de Radon était posé au sommet du P  dans ce que nous appelons l entrée  puisqu une 
boucle permet de sortir  l opposé  mais tou ours dans la doline. 

n sortant  le capteur est resté quelques minutes  de h   h  dans la doline elle m me. e raphique ci
dessous est plus qu éloquent.

Comme nous n avons pas pris la peine de relever le sens du courant d air lors de ce passa e  impossible d a rmer 
pourquoi le tau  est resté né li eable durant la station en haut du puits et au dessus de Bq M  sur un temps bre  au 
creu  de la doline. ous ne pouvons que supposer que le courant d air était aspirant c té puits et sou ant c té sortie  
ce qui est peu probable. ous pouvons aussi ima iner que le courant d air était énéralement aspirant usqu  h  et 
qu avec la disparition du soleil  il s est inversé  chassant ainsi le Radon du sous sol. Mais ce ne sont que supputations.

3) Le chourum Napoléon

Posé le  octobre  alors que nous aisions une visite avec une belle équipe de curieu  Pierre R  C R  
udovic M CAC A  éolo ue indépendant  athan R PA  thésard  Marc F  directeur parc du ue ras  aurent 

CAD AC a ence ré ionale de l eau  Philippe CA AP  le capteur n avait relevé aucune trace de Radon.
 encore  sans mesure précise de l aérolo ie  di cile d tre a rmati . Cependant  la con uration de ce réseau 

de plus de cinq ilom tres de aleries avec si  entrées permet quelques pro ections sans prendre de ros risques 
d interprétation. es deu  entrées les plus hautes  Ai lon et a titia sont asse  intimes et parcourues par un ort courant 
d air aspirant. e apoléon est une entrée d un m tre sur trois. e courant d air  est aussi nettement aspirant mais peu 
perceptible au re ard de la sur ace.

n revanche  les entrées in érieures  oséphine  Marie ouise et Pré la Pare sont tr s vastes et particuli rement 
sou antes. Dans ce cas  comment ima iner que le Radon puisse sta ner dans les espaces supérieurs ventilés  l serait 
intéressant de reprendre la mesure dans les entrées in érieures.

Figure 6 : Evolutions du taux de Radon, de l’humidité et de la température à la Via Souterrata
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4) Le chourum Picard IV

Derni re cavité  tre instrumentée avant cet 
article  le  décembre  en début d apr s midi  par 
beau temps sec. 

D s la descente dans le puits d entrée  le courant 
d air est nettement aspirant. e capteur est d abord posé 
quelques minutes au pied du puits avec un courant d air 
mesuré de m s. a valeur de Radon restera nulle.

ers  m tres  dans une one plus lar e avec 
plusieurs points bas  l écart du courant d air  le capteur
enre istreur est posé pour deu  heures.  encore  le 
compteur restera  éro. e courant d air semble ouer le 
r le de netto eur et repousse le Radon plus pro ondément 
dans le réseau ou pro te d une entrée basse pour l évacuer 
vers l e térieur.

Conclusion

Au départ  convaincus que nous ne trouverions pas de Radon dans un arst d altitude  nous avons démarré ces 
mesures avec amusement. Apr s ces quelques manipulations béotiennes  nous n en tirerons aucune autre certitude que 
le Radon est présent dans les cavités du Dévolu . es valeurs mesurées peuvent atteindre des valeurs tr s au del  des 
limites recommandées par les normes du travail. es premi res valeurs  quatre chi res ont commencé  nous alerter et 
m me nous inquiéter. Cette présence abondante se doit d tre étudiée plus scienti quement.

i nous avions une autre le on  retenir  ce serait que sans protocole ré échi et discuté en amont  la quantité de 
mesures ne nous apportera pas les mo ens de comprendre la d namique de ce a  dans nos ch res cavités. a multiplicité 

des acteurs entrant en eu rend l interprétation di cile  si tant 
est que nous puissions les prendre tous en compte.

otre curiosité étant piquée au vi  nous invitons qui 
le souhaite  s associer  notre ré e ion a n de construire un 
protocole qui nous permettrait  apr s une nouvelle campa ne  
une possible interprétation de la d namique de ce a  naturel 
mais néanmoins to ique.

Remerciements au Comité Spéléologique Régional
SUD-PACA pour le pr t de l R Al ade.

Figure 7 : Topographie et positions du capteur 
dans le Chourum Picard IV
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6.5.2. OFSEC (OBSERVATOIRE FÉDÉRAL
 DE SURVEILLANCE DES EAUX DE CRUE)

PAR VINCENT SCHNEIDER,
GAËTAN PERRIER, ALEXANDRE ZAPPELLI

I. Origine du projet

e CD  le Co F et le CD  se sont associés depuis  pour étudier la rivi re souterraine du réseau de 
Francheville C te d r . Ces travau  ont permis de mettre en évidence la d namique des crues  et de valoriser ces travau  
avec la mise en place d une échelle limnimétrique couplée  une station autonome mettant  disposition les données 
en temps réel pour tous les pratiquants1 ure . es niveau  d eau  observés dans le réseau  au niveau des deu  
principau  passa es pouvant siphonner  ont été e trapolés au niveau de l échelle limnimétrique ure  et permettent 
ainsi  tout pratiquant de conna tre l état h drolo ique du réseau  et donc de ne s en a er que si les conditions sont 
satis aisantes. Cela a permis de démontrer tout l intér t de ce t pe de dispositi  pour la sécurisation de la pratique  au 
point que la moindre panne ait rapidement l ob et de nombreuses remontées des pratiquants  comme s il  avait un 
manque d éléments pour s en a er en toute sécurité. 

1. http://speleo-cote-dor.cds21.org/2019/10/08/etude-hydrologique-a-la-combe-aux-pretres/

Figure 1 : Niveaux enregistrés en 2023 à la rivière de la Combe aux Prêtres (réseau de Francheville, Côte-d’Or)
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Cette e périence indéniable a été reprise par deu  membres de la Commission cienti que de la FF  Ale andre 
appelli et incent chneider  qui ont proposé en  un pro et pilote de surveillance des eau  de crue  baptisé F C. 

Ce pro et pilote vise  démontrer la aisabilité et l intér t de ce t pe de dispositi  énéralisé  l ensemble des pratiquants 
de la FF  en instrumentant un can on  une émer ence  et une rivi re souterraine. e temps de i sélectionner le matériel 
adéquat  au re ard de sa robustesse  de son autonomie  et de sa acilité d installation  ii d envisa er les sites les plus 
pertinents pour cette démonstration  et iii  de convaincre pour obtenir les nancements nécessaires  il est venu le temps 
d acquérir le matériel et de l installer. 

II. Etat actuel du projet

es trois sites sélectionnés sont répartis sur le territoire métropolitain ure  
e can on de t Auban Alpes Maritimes  
émer ence du Ressel ot  
a rivi re souterraine du Rupt du Puits Meuse . 

année  a été consacrée  la réception du matériel  ses 
tests et son paramétra e  la ormalisation avec les propriétaires 
des parcelles  la préparation des sites et la mise en uvre des 
équipements. a tan Perrier a re oint l équipe pour assurer la 
partie paramétra e des stations  et remontées d in ormations. C est 
ainsi qu entre novembre et décembre  tous les sites ont été 
équipés et ont commencé  émettre. n parall le  les remontées 
d in ormation ont été paramétrées et sont onctionnelles. Chaque 
site dispose d une batterie de rechan e et quelques bénévoles 
locau  sont mobilisés et susceptibles d intervenir pour remplacer 
les batteries si besoin. 

e matériel a été ourni par étra dre2  et les remontées 
d in ormations se ont via leur serveur. e choi  s est porté sur 
cette société compte tenu des bonnes e périences e istantes 
avec l instrumentation de sites de pratique Résur ence du Pontet 

 Doubs  Rivi re souterraine de Francheville  C te d r  de la 
robustesse et la lon évité des matériels  de la acilité d utilisation  
et de l inté ration de la société qui commercialise les uorim tres 

 permettant  si besoin  d inter acer les uorim tres avec 
ces s st mes.

2 https://www.tetraedre.com/

Figure 2 : Etats de la Chatière et du Lac de glaise de la rivière souterraine du réseau de Francheville (Côte-d’Or) 
vis-à-vis du niveau d’eau observé à l’échelle (graduée en décimètres). 

Autour d’environ 50 cm la galerie du lac de glaise a tendance à s’ennoyer progressivement.

Figure 3 : Répartition des stations sur le territoire
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1) Rivière souterraine du Rupt-du-Puits
a station du Rupt du Puits a dé  été instrumentée par le passé  ce qui nous permet de disposer d une échelle 

limnimétrique en place et de chroniques antérieures  mais surtout d une courbe de tara e permettant de passer de la 
hauteur d eau au débit h se de téphane aillet . a di culté d instrumenter les rivi res souterraines avec remontée 
d in ormations réside dans la lon ueur de c ble  déplo er. Pour le Rupt du Puits  c est m de c ble qui ont d  tre 
déplo és et proté és  dans le ora e et dans la cavité  ce qui a nécessité une ournée de préparation sai née dans la 
roche saine du puits  et une pour la pose de l instrumentation. Merci  tous les bénévoles a ant participé et permis cela

es mises en char e ure  sont tr s rapides et importantes . m en h le  en lien avec 
l in ltration des pluies dans le arst  et les décrues plut t rapides. Cette instrumentation a dé  ait preuve de son intér t 
lors d un sta e édéral n 
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Figure 4 : Niveaux enregistrés et débits calculés au Rupt-du-Puits depuis le 25/10/2023

2) Canyon de Saint-Auban

instrumentation du can on de aint Auban Alpes Maritimes  revient  l instrumentation classique d une rivi re. 
l a nécessité la pose d une échelle limnimétrique de m  au niveau du départ du can on. Au re ard d un témoi na e 

de crues importantes pouvant survenir  et la submersion temporelle du pont  la centrale a été remontée a posteriori. 
Depuis l installation n novembre  deu  pics de crue ont été enre istrés ure . n appareil photo autonome 

a é alement été disposé dans le can on avec vue sur une vasque straté ique en pied de cascade pour coupler niveau 
d eau et conditions de praticabilité. 
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Figure 5 : Niveaux et températures enregistrés à Saint-Auban depuis le 29/11/2023

3) Emergence du Ressel (Lot)

instrumentation du Ressel a été e ectuée par le biais d un pié om tre e istant situé  quelques m tres en amont 
de l émer ence  elle s e ectue donc de mani re similaire  l instrumentation de tout pié om tre. l convient toute ois 
de s assurer que le capteur soit tou ours no é  et ne débouche pas dans la alerie  sous peine d tre battu par le courant. 
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Figure 6 : Coupe de la source du Ressel et localisation du piézomètre de la CD41

Ces éléments ont été présentés au  Ane  le ee end de l installation . Depuis  les niveau  enre istrés 
ont montré un pic de crue ma eur ure  et quelques crues de moindre ampleur. Cependant les enre istrements de 
températures présentent des pics bre s de quelques di i mes de de rés  ine pliqués pour le moment. 
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6.5.2. OFSEC (OBSERVATOIRE FÉDÉRAL DE SURVEILLANCE DES EAUX DE CRUE)

Figure 7 : Niveaux et températures enregistrés au Ressel depuis le 09/12/2023

III. Actions à venir

Fin  une demande a été ormulée aupr s du conseil d administration de la FF  pour mettre en li ne ces 
éléments  avec un messa e d avertissement sur l utilisation de ces in ormations a n de dé a er toute responsabilité. 
a validation est en cours  et nous espérons pouvoir mettre en li ne ces données le plus rapidement possible  pour 

répondre au  demandes croissantes des pratiquants. 
n parall le il va alloir dorénavant érer la remontée d in ormations  pour le moment limitée   stations  il s a it 

de i bancariser toutes les données au l de l eau  et ii envisa er une solution de mise  disposition des données au  
édérés. Pour cela la Co ci s est rapprochée de la Commission bases de données et de arsteau  qui vont échan er sur 

le su et courant . 
e pro et est é alement ouvert  l instrumentation d autres sites  pour cela les intéressés sont invités  se rapprocher 

de la Co ci.

SPELEOSCOPE N°43.indb   271 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 6  : THÉMATIQUES  272

6.5.3. MISE AU POINT D’UN CAPTEUR DE PRESSION : 
LE MODULE « PRESSTEMP »

PAR ROMAIN ROURE, ARNAUD BILLOUD
Association ature 

Au cours de l année  plusieurs de nos plon ées en siphon ont été annulées en raison de la météo incertaine 
et de ré imes peu connus des cavités que nous e plorions. Dans ce conte te  nous avons commencé  anal ser le matériel 
permettant l étude des débits des rivi res souterraines. n capteur de pression permet de mesurer la hauteur d eau en 
un point particulier d une cavité et donc  mo ennant un étalonna e  éventuellement d avoir acc s au débit.

es mises en char e mesurables sont tr s variables  pouvant tre de plusieurs centaines de m tres rotte de la 
uire dans le ercors  ou se limiter  quelques décim tres.

es impressionnantes mises en char e de la rotte de la uire avaient suscité le développement du uiro raphe  
par le  alence aurent Morel  c lindre relativement encombrant et nécessitant une mise en uvre et une récupération 
des données relativement comple es. es uiro raphes  ont permis un certain nombre d études tr s intéressantes 
dans diverses cavités.

Capteurs de pression et in ormatique ont ait des pro r s 
et  depuis quelques années  les études de mises en char e et de 
débit se ont essentiellement avec des Ree ets  abriqués 
par une entreprise canadienne.

ous avons constaté que les capteurs de pression les plus 
couramment utilisés présentaient des dé auts et ne satis aisaient 
pas pleinement leurs utilisateurs  importation compliquée avec 
des droits de douane importants  pri  asse  élevé  durée de 
vie limitée du ait d une batterie non rechar eable et souvent 
aléatoire.

Par conséquent  nous avons décidé de nous concentrer 
sur le développement d un capteur autonome pour la 
communauté spéléolo ique ran aise.

Armés de cette volonté  nous  Arnaud Billoud avec une 
ormation en électronique d une part  et Romain Roure avec 

des compétences en dessins industriels et en impression D  
d autre part  travaillons ensemble pour concevoir un module 
répondant au  probl mes spéci ques rencontrés en spéléolo ie. 

ous créons une association ature  [https://natureiot.fr/] pour mener ce pro et  bien.
ous r vons d un bo tier  éventuellement multi capteurs  permettant la mesure et l enre istrement de divers 

param tres  température  pression mais é alement éventuellement mesure de conductivité  p  autonomie doit tre 
de plusieurs années et la batterie doit tre acilement rechar eable.

n début d année  pro tant de l arr t de la pratique de plon ée souterraine du ait des con nements liés  
l épidémie de Covid  une version alpha a été réalisée sur table.

Apr s avoir résolu plusieurs probl mes ma eurs concernant notamment l autonomie et l étanchéité  une version 
b ta avec un bo tier étanche a été mise au point en uin. es deu  modules en version b ta ont été testés en plon ée  

 m de pro ondeur en uillet.
a version .  du capteur comporte un bo tier  une horlo e temps réel et une carte mémoire e terne pour 

enre istrer et sécuriser les données. 
e capteur mesure la température  la pression et enre istre les données  des intervalles de temps prépro rammés. 

appareil est utilisable usqu   m de pro ondeur. 
autonomie du capteur dépasse les  ans et les données restent e ploitables en cas de panne de batterie. a 

batterie est rechar eable  le capteur est donc réutilisable.
ous travaillons en parall le sur des améliorations pour personnaliser le capteur et étudions é alement une 

version .  pour a outer de nouvelles onctions  telles que la personnalisation de la sonde capteur plus précis mais moins 
pro ond...  et l inté ration de paramétra e personnalisable par l utilisateur comme notamment le nom et l intervalle 
de mesure.

Pour aire un test réel en cavité permettant de comparer nos mesures  celles des capteurs Ree et  nous avons 
posé  capteurs sur la période du  septembre au  novembre   un Ree et  un capteur Press emp  m et un 
Press emp  m.

Figure 1 : Mise en place de nos deux PressTemp 
et d’un ReefNet
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Ce test avait plusieurs ob ecti s
• Mettre le nouveau s st me d étanchéité  l épreuve.
• alider la conservation des données en cas de dé aillance de l étanchéité.
• Comparer les données avec le Ree et.
• Con rmer la présence d une dérive temporelle.
• Comparer les data entre les deu  capteurs.
• Avoir quelques data concernant le Pertuis.

ous présentons les premiers résultats de ce test dans cet article.

La data est uniquement redressée pour compenser la dérive de temps.

Figure 2 : Mise en place des capteurs

Figure 3 : Graphique comparatif des data des capteurs
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Etanchéité VS résistance et conservation des données

Pour cette version b ta nous avons essa é plusieurs mo ens d étanchéi er le bo tier
• Joints téflon : l étanchéité est tr s bonne mais la mise en uvre n est vraiment pas adaptée au milieu spéléo.
• Joints plats : plus la pression est élevée plus le oint est e cace. l est di cile de conna tre son e cacité  aible 

pression. ur deu  capteurs essa és  des entrées d eau ont été constatées au bout de  ours et  ours. 
• Joints toriques : l e cacité du oint torique ne dépend pas de la pression. Par contre sa mise en uvre  la 

conception est beaucoup plus délicate et précise  nous sommes actuellement en test sur un mod le en caisson. 
e capteur  m a subi une avarie d étanchéité au bout de  ours de mesures.
e capteur  m a subi une avarie d étanchéité au bout de  ours de mesures.
a présence d eau dans le tube a provoqué un court circuit provoquant une déchar e rapide des batteries. 
éanmoins nous ne déplorons aucune perte de données  et l électronique hors batterie  étant proté ée  elle 

reste onctionnelle et donc réutilisable.
anal se de la cause a dé  été aite et la conception des correcti s est en cours de réalisation et sera mise  

l épreuve dans les prochaines semaines.

Qualité des mesures

es mesures des capteurs étant aites toutes les min  il peut donc  avoir un intervalle pouvant dépasser les 
 min entre les  mesures les plus proches des deu  capteurs. De ce ait  les mesures étant aites en décala e  elles ne 

permettent pas une comparaison précise dans les phases de crue.

Cependant  nous pouvons constater que dans les phases de niveau stable  ou de décrue plus lente  l anal se des 
données démontre la précision et la abilité des mesures du capteur  m  avec un écart constant oscillant entre  et 

 hPa entre le Ree et et le Press emp.
Apr s calibration et redressement nous avons donc un écart de l ordre de
•  hPa sur la pression atmosphérique  soit un écart né li eable
•  hPa soit  mm d eau lorsque le niveau a atteint les  m c est dire environ  soit un écart qui 

semble amplement acceptable.

Dérive temporelle

ors de nos essais sur table  nous avons choisi d opter pour une version économique en éner ie concernant le timer. 
Ainsi  sur la version b ta du capteur  l oscillateur n est pas d une rande précision  mais il consomme tr s peu de courant.

ous nous sommes donc ocalisés sur la qualité des mesures et des enre istrements. Maintenant que ces deu  
points sont validés deu  options sont e ploitables  

• arder le m me microprocesseur avec un compteur de temps e terne donc tr s précis
• tiliser un autre microprocesseur qui a un compteur de temps dédié donc un co t plus élevé . 

Figure 4 : Détails des valeurs mesurées lors de la crue du 20 octobre 2023
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Avant m me cette phase de test  nous savions que le ros point d amélioration  venir était la dérive que nous 
avions dé  constatée lors de nos premiers tests.

ous con rmons cette problématique avec une dérive non né li eable que nous espérons corri er d s la 
prochaine version. 

Perspectives et développement en cours

Correction dans une version intermédiaire des probl mes d étanchéité.
Correction du compteur de temps du microcontr leur.
A out d un si nal lumineu   la mise en route.
Faciliter la modi cation de l intervalle de mesure. 

Conclusion

ous sommes actuellement  la version  du pro et
• a version .  capteur et carte sd onctionne avec une autonomie de  ans.
• a version .  a consisté  a outer une horlo e temps réel et  optimiser la consommation. Cette version reste 

en cours de développement 
• a version .  en cours d étude  permettra la personnalisation des param tres nom et intervalle  et laissera 

le choi  d un capteur m ou m.

n  nous abriquerons d autres protot pes qui devront tre mis en place dans diverses cavités pour des durées 
de  mois   an pour poursuivre les tests. 

e but est d avoir un matériel par aitement au point   un pri  in érieur ou au plus équivalent  celui des Ree ets.
ous espérons que ce pro et apportera une contribution positive  l e ploration s re et e cace des cavités 

souterraines. t nous restons  l écoute de toutes les su estions et remarques a n de aire évoluer nos modules.

Remerciements

ous remercions le C R Aura pour son aide concrétisée par l achat des deu  capteurs a ant servi au premier test 
 . t nous remercions la commission scienti que de la FF  pour ses conseils et le pr t d un Ree et.

Figure 5 : Détails des valeurs mesurées lors de la décrue le 25 octobre
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6.5.4. SYNTHÈSE DES CAPTEURS DE PRESSION 
DES SOURCES DU BIEL DE FAVERGES

PAR OLIVIER LANET
Comité Départemental de péléo de aute avoie

1) Introduction

étude porte sur les  sources de la ambu  commune de Faver es e thene  en aute avoie  qui est un lieu 
de spéléo plon ée. ne convention avec la mairie de la commune nous a donné acc s  certains b timents en dur  en 
échan e des relevés de hauteurs d eau mesurés avec des sondes Ree net.

1. a source pérenne du Biel  canalisée vers la commune 
2. a source temporaire des Romains  qui coule lors des petites crues
3. a source temporaire des Barbares  qui coule lors des crues e ceptionnelles

 l étia e  le cheminement de l eau se ait de mani re souterraine usqu  la source du Biel trait en pointillé 
sur la carte ci dessous . D s que le débit de la source au mente suite au  précipitations ou  la onte de la nei e  des 
restrictions de sections réalisent une mise en char e qui ait monter l eau dans la monta ne  usqu  la aire sortir par les 
autres sources situées plus en hauteur.

Des capteurs de mesure de hauteur d eau ont été placés dans les di érentes sources  dans le but de
• mesurer le débit du Biel
• conna tre les moments de l année o  les sources temporaires sont actives.

Figure 1 : Sources étudiées du réseau du Biel de Faverges
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2) Capteur du Biel
a) Plan de situation

Ce capteur est situé dans le petit b timent de la Mairie  cheval sur le Biel et permet de mesurer la hauteur et 
la température de l eau. e capteur est situé au ond du tube  de sorte d tre tou ours immer é et acile d acc s pour 
l entretien.

orsque les niveau  d eau sont aibles  la totalité du 
débit passe dans le petit canal de section rectan ulaire. Comme 
l écoulement est libre en aval  il est possible de déduire le débit 
en onction de la hauteur d eau mesurée par une ormule 
mathématique.

orsque les niveau  sont élevés  une partie de l eau 
emprunte un trop plein sur la auche qui permet de limiter 
la montée de l eau et d éviter d endomma er les passerelles 
et le b timent. l n est alors plus possible de calculer le débit.

Figure 2 : Canal attenant

Figure 4 : Trop-plein

Figure 5 : Position du trop-plein

Figure 3 : Tube contenant le capteur
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b) Données

oici la courbe d une année de mesure  de anvier  décembre .

l est possible de calculer le débit seulement quand la hauteur d eau est in érieure au trop plein. Mais malheureusement  
le matériel pour calibrer la chute d eau n est arrivé qu en n d année et n a pas encore pu tre installé.

n constate que le trop plein est acti   deu  périodes de l année  
• Au printemps mars  avril  mai  quand la nei e de la ambu  ond
•  l automne mi octobre  novembre  décembre  lors des épisodes pluvieu  que l on a eu

 l inverse  on peut constater deu  périodes de basses eau  o  la source coule peu
• hiver anvier  évrier  quand les précipitations sont ées en sur ace sous orme de nei e.
• été uin  uillet  ao t  septembre  lors des épisodes de sécheresse que l on a connus particuli rement sév re 

e n  2023.

e point le plus bas a été atteint dans la nuit du  au  octobre o  un violent ora e a mis n  plus d un mois 
s an s  p l u i e . 

e point le plus haut a été atteint dans la soirée du  décembre  o  un redou  accompa né de pluie sur de la 
nei e tombée usqu en plaine a été  l ori ine de crues comme on n en voit une ois tous les  ans.

Figure 6 : Hauteurs d’eau mesurées sur l’année 2023
Le trait en pointillé correspond à la hauteur du trop-plein.
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n re ard sur la premi re semaine de mai permet de constater des oscillations de presque  cm de hauteur qui 
correspondent au  c cles ournaliers de la onte de la nei e courbe de auche . n re ardant de plus pr s courbe de 
droite  on voit que le ma imum est atteint  h  et le minimum  h . Ce retard par rapport au soleil s e plique par 
le temps mis par l eau pour traverser la monta ne  de la onte de la nei e sur les hauteurs  usqu  sa sortie  la source

n peut encore constater ces oscillations début uin comme l atteste cette courbe  mais l amplitude est descendue 
  cm  car les nuits ne sont plus su samment ra ches pour retenir en sur ace la nei e qui ond m me la nuit  et la 

quantité de nei e est moins importante. n uillet on ne voit plus ce phénom ne.

Figure 8 : Hauteurs d’eau mesurées pour le mois d’octobre Figure 7 : Zoom sur un cycle journalier

Figure 9 : Hauteurs d’eau mesurées pour le mois de juin
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n peut é alement s intéresser  la vitesse de montée des eau .
es deu  montées les plus rapides ont eu lieu

• le  mars  h  montée de  cm en une heure pic de  cm en  minutes
• le  novembre  h  montée de  cm en une heure pic de  cm en  minutes .

es deu  vitesses sont identiques  deu  dates bien di érentes.

Figure 10 : Montée des eaux du 9 mars

Figure 11 : Montée des eaux du 30 novembre
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3) Capteur de la Barme, ou des Romains

a) Plan de situation

Ce capteur est situé derri re la rille de la Barme  au pied du mur ma onné  comme précédemment il est dans 
un tube dont la base est tou ours immer ée sous le lac qui se situe derri re la rille. Cette source ne coule pas tout le 
temps  il aut un certain débit pour que la source du Biel sature et que le niveau du lac monte su samment pour ranchir 
le seuil de la rille en haut du mur. 

Figure 12 : Tube contenant le capteur

Figure 14 : Le lac sature, la source coule Figure 15 : La source lors d’une crue

Figure 13 : Grille de la Barme
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ur les crues o  l eau sort par la rille  l eau passe sous la passerelle puis re oint le aint Ruph.

b) Données

Contrairement au Biel qui ne monte que d un m tre dans son canal  l eau a plus d amplitude et peut monter usqu  
 m du ait de la restriction entre les deu  sources  et de la hauteur du mur au pied de la rille

Figure 17 : Lors d’une crue, l’eau passe sous la passerelle Figure 16 : Puis se jette dans le Saint-Ruph

Figure 18 : Hauteurs d’eau mesurées sur l’année 2023
Le trait en pointillé correspond à la hauteur du trop-plein, qui correspond au bas de la grille. 
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uand l eau sort par la rille  il n est malheureusement pas possible de calculer le débit  partir de la hauteur d eau 
car il n  a pas de déversoir libre en aval. n revanche  quand l eau ne sort pas par la rille  elle se retrouve inté ralement 
dans le Biel.

n constate que l eau sort par la rille principalement
• au printemps mars  avril  mai  quand la nei e de la ambu  ond
•  l automne mi octobre  novembre  décembre  lors des épisodes pluvieu .

t tr s occasionnellement n ao t  sur des ortes activités ora euses de l été.
e point le plus bas co ncide  la m me date que celui du Biel.

4) Capteur des Barbares

a) Plan de situation

l s a it de la résur ence de trop plein qui ne coule qu en cas de orte crue. lle est située de l autre c té de la 
rivi re du aint Ruph  sur les pentes en direction du hameau de laise. e capteur est é au ond d un tube dont le bas 
est tou ours sous l eau.

b) Données

n probl me lié  l installation des capteurs n a permis d avoir les données que sur la premi re partie de l année  
de n anvier  uillet.

ci  l eau a encore plus d amplitude et elle peut monter  plus de  m avant de déborder  tou ours  cause d une 
autre restriction dans son écoulement souterrain  et du ait que l e utoire est plus haut que la source précédente.

Figure 20 : Entrée de la résurgence Figure 19 : Tube contenant le capteur
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n constate qu elle ne coule que tr s rarement.
l est alors intéressant de superposer les courbes des  sources...

5) Synthèse des 3 sources

Figure 21 : Hauteurs d’eau mesurées entre janvier et juillet 2023
Le trait en pointillé à 6 m correspond à la hauteur du trop-plein

Figure 22 : Synthèse des hauteurs d’eau mesurées pour les trois sources
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ur ce dernier raphique  on distin ue  ones de onctionnements
• one  étia e prononcé  toute l eau passe par le canal principal du Biel
• one  débit mo en  le trop plein du Biel entre en action
• one  débit important  l eau passe par la rille des Romains
• one  débit tr s important  l eau coule par la rotte des Barbares de l autre c té de la rivi re.

l est intéressant de mesurer combien de temps chaque one est active
• one  Biel    m pendant  ours soit  du temps
• one  Biel  m et Romains   m pendant  ours sur  ours soit  du temps
• one  Romains   m et Barbares   m pendant  ours sur  ours soit  du temps
• one  Barbares   m pendant  heures sur  ours soit  du temps.

es mesures précises des débits n ont pas encore été établies  mais on peut l estimer par one
• one  de    litres s
• one  de    litres s
• one  de  litres s  m3 s
• one  de    m s.

i on consid re l éner ie h draulique qui serait e ploitable  les orts débits supérieurs au m tre cube par seconde 
ne durent que  du temps  et seuls les aibles débits d une di aine de litres par seconde seraient e ploitables tout 
du lon  de l année mais avec un dénivelé in érieur  un m tre

Ce site n est donc pas tr s intéressant pour produire de l éner ie.

Conclusion et perspectives

ur l année  les sources ont suivi un ré ime alpin  avec des c cles suivant les saisons  hiver  étia e  printemps  
crue  été  étia e et automne  crue.

étia e d été a été particuli rement lon  et s est terminé de mani re brutale avec un presque tarissement des 
sources mi octobre suivi d un épisode pluvieu  tr s violent.

a convention passée avec la mairie de Faver es permet d envisa er les perspectives suivantes pour les 
prochaines années 

• poursuivre les mesures de hauteur d eau pour avoir une vision  lon  terme des sources de la ambu  et 
l évolution du climat

• équiper le canal one  sur la derni re ure  avec un seuil calibré pour pouvoir convertir les hauteurs d eau 
en débit

• installer des capteurs communicants pour aciliter la di usion des données mesurées aupr s du public sur un 
site nternet.
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PAR OLIVIER LANET

Février 

1) Evolution des besoins

e besoin de transmettre des in ormations a tou ours été présent en spéléolo ie. istoriquement  avec les 
énéphones ou des vieu  combinés téléphoniques  de France élécom et plus récemment avec les P  du péléo 
ecours Fran ais  tou ours avec une li ne téléphonique constituée de deu  ls en cuivre. 

Ce s st me est utilisé en e ploration comple e passa e de trémies ou de siphons  ou lors des opérations de secours.

Puis est venu le besoin de transmettre de la vidéo  surveillance de pompa e en e ploration ou mises en relation 
avec des médecins lors d opérations de secours. De nombreu  essais ont dé  été réalisés  en  au ean ouveau 
pour le éléthon  en  avec le s st me céane de Chouca et en  au con r s de antua par C. Alliod.

 chaque ois  c était avec un matériel encombrant et co teu  hors du bud et d un club amateur de spéléo. Cela 
a évolué.

n  ai été missionné par le péléo ecours Fran ais qui voulait re aire un état des lieu  sur la transmission 
vidéo. ne recherche sur nternet m a conduit sur le site d un bricoleur qui a réalisé  pour moins de  une communication 

thernet sur une li ne téléphonique avec deu  bo tiers CP  Courant Porteur en i ne . ne modi cation consiste  
récupérer le si nal avant qu il ne soit in ecté sur le connecteur   pour le diri er vers la li ne téléphonique  et  
enlever l éta e de puissance   pour le remplacer par une tension   produite par une batterie voir https://www.
instructables.com/Ethernet-Over-Telephone-Lines-or-Whatever-Cable/ .

idée m a tout de suite séduit  avec un co t tr s raisonnable. ai décidé de réaliser ce pro et. De plus  cette solution 
devait pouvoir onctionner sur le l utilisé par le péléo ecours Fran ais.

e protot pe a onctionné dans mon atelier et ai proposé de l essa er sous terre lors de l e ercice suivant du 
spéléo secours départemental  sur la m me li ne que les P . Pour cet essai  ai installé une application P ebcam  
sur mon téléphone Android qui trans orme le téléphone en une caméra sur internet. n peut alors voir la camera sur 
n importe quel ordinateur avec navi ateur internet en se connectant sur l adresse P du téléphone. C té téléphone  ai 
a outé un nano routeur i  pour permettre  mon téléphone de se connecter au réseau par iFi.

a remontée de vidéos de la victime depuis le point chaud au poste de commandement F a séduit toute l équipe 
des estionnaires et m a motivé  poursuivre ce pro et. 

Figure 1 : Système historique utilisé lors des communications

Figure 2 : Système de transmission des vidéos 
entre un smartphone  « webcam » et le PC du commandement SSF
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i l on veut utiliser en simultané le réseau nternet et les téléphones analo iques  il aut a outer des ltres AD  
pour isoler les réquences audio des réquences CP . ans cela  la liaison internet est interrompue le temps de l appel 
téléphonique  puis se rétablit automatiquement apr s en quelques secondes.

2) Evolution du système en VDSL2

e CP  a cependant quelques inconvénients. i le s st me est optimisé pour transmettre de tr s hauts débits  
usqu   Mbps  en contrepartie la distance ma imale d utilisation est limitée   m.

r  il e iste des solutions qui permettent l établissement d un réseau sur plus d un ilom tre  comme les technolo ies 
D . ne redondance d in ormations est a outée pour alimenter des al orithmes de correction d erreur. e débit est 

alors réduit au pro t d une meilleure immunité des perturbations liées  la distance élevée. 
es co ts nanciers sont tout de suite plus élevés  puisqu une paire de bo tiers D  est autour de  contre 

 la paire de CP .

Mon choi  s est porté sur C  de la société P A  voir https://www.planet.com.tw/en/product/vc-231g .
es principau  atouts sont

• possibilité de parta er simultanément voi  et données  avec l utilisation d un ltre AD .
• utilisation avec une paire téléphonique torsadée classique  usqu   m
• compact et lé er  peut onctionner sur batterie  A ma
• con uration possible As métrique ou métrique intéressant pour la vidéo
• débits théoriques de  Mbps   m   Mbps   m et  Mbps   m

ai donc reconstruit la solution précédente en rempla ant les CP  par les bo tiers D . 
en ai pro té pour a outer un point d acc s i  en sur ace pour pouvoir connecter plusieurs appareils  tou ours 

un ordinateur mais é alement un téléphone pour discuter avec l autre bout de la li ne.
Comme il n  a pas de conne ion nternet  il n est pas possible d utiliser des applications comme hatsApp qui 

nécessitent l acc s  des serveurs héber és sur nternet. Cependant  il e iste ort heureusement des applications comme 
ami  qui héber ent le serveur en local sur le téléphone. Plus besoin d avoir acc s au réseau nternet  tout se passe 

en local  

Figure 3 : Ajout de filtres ADSL de chaque côté de la ligne
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3) Evolution du système sur Internet

a derni re évolution a consisté  connecter ce réseau local au réseau nternet.
Pour cela  ai repro rammé le rm are du routeur iFi de sur ace avec pen rt a n qu il asse  la ois point d acc s 

pour se connecter au réseau local  mais aussi routeur pour le parta e de conne ion internet voir https://openwrt.org .
l devient ainsi possible d utiliser des applications comme hatsApp pour établir une communication visio entre 

le poste sous terre et un autre poste en sur ace  ou  l autre bout du monde
Cela nous am ne au schéma suivant

Figure 4 : Remplacement des boîtiers CPL par des boîtiers VDSL,
ajout d’un smartphone de chaque côté de la ligne

Figure 5 : Modification du routeur de surface pour le partage de connexion internet
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4) Configuration

Attention les deu  postes sur ace et sous terre doivent avoir des con urations di érentes. l convient de les 
identi er pour les reconna tre acilement.

a) Boîtier VDSL

a personnalisation se ait par les cavaliers situés sur le bo tier

ur ace  Master  C  Central ce   FF
ous terre  Client  CP  Customer Premises quipement

nsuite e recommande
• ransmission en nterleave  privilé ier pour les lon ues distances. entrelacement améliore la résilience avec 

des méthodes de corrections d erreur  itch   
• Band pro l en mmetric adaptée pour aire de la visio m me débit dans les deu  sens   itch   
• i nal oise Ratio  un R élevé permet une meilleure protection contre les parasites.

b) Configuration Wifi

 aussi  la con uration sera di érente selon qu il s a isse du poste en sur ace ou du poste sous terre.
ous terre c est le plus simple  on conserve le rm are d ori ine que l on con ure en point d acc s

Figure 6 : Façade du boîtier

Figure 7 : Configuration du firmware côté « sous terre »
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l aut choisir operation mode = Access Point. e nom du réseau D  sera celui vu par les spéléos quand ils 
scruteront les réseau  iFi e istant sous terre avec leurs téléphones. e conseille de noter le mot de passe du réseau 
local sur le bo tier a n que les utilisateurs puissent le trouver acilement.

n sur ace  c est un peu plus compliqué  il aut d abord repro rammer le Firm are pour installer une version 
open rt compatible avec votre routeur i  et installer le service ravelmate qui permet  la ois la création d un point 
d acc s pour vous permettre de se connecter au réseau local et d un client qui cherchera automatiquement  se connecter 

 votre téléphone pour le parta e de conne ion nternet. 
Attention  bien donner deu  noms di érents pour di érencier le réseau qui permet de se connecter au téléphone 

 de celui qui permet de se connecter au réseau local qui va sous terre.
e conseille de noter le mot de passe du réseau local sur le bo tier a n que les utilisateurs puissent le trouver 

acilement. n revanche  le mot de passe du téléphone doit rester con dentiel pour éviter au  utilisateurs de se tromper. 
arder  l esprit qu il est tou ours possible de se connecter au routeur du réseau local par iFi avec un téléphone pour 

chan er le D et le mot de passe du téléphone qui permet le parta e de conne ion. 

nsuite  sur votre téléphone  il reste  déclarer un point d acc s mobile  en spéci ant le nom du réseau et le mot de 
passe que vous ave  rensei né dans le routeur. Ce dernier cherchera automatiquement  se connecter  votre téléphone 
sans aucune intervention de votre part.

i votre club spéléo est riche  vous pouve  remplacer le téléphone  par une antenne satellite.
i vos nances sont limitées  vous pouve  utiliser des CP   la place des D  dans la limite d une distance d utilisation 

in érieure   m .

Figure 8 : Configuration du firmware côté « surface »
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5) Essais sur le terrain

n con uration CP  nous avons réalisé m de distance au ou re de la aute olti e  massi  des Rochers de 
eschau  en aute avoie lors d un e ercice spéléo secours du F . 

n con uration D  nous avons réalisé  m de distance dans le réseau de la Cocali re en Ard che  lors de 
travau  réalisés en commun avec le réseau de métiers C R  Milieu  outerrains et arsts  et le péléo ecours Fran ais 
dans le but de transmettre des données de captation D. 

Figure 9 : Installation dans le gouffre de la Haute-Voltige, 
massif des Rochers de Leschaux, Haute-Savoie, 

avec une longueur de ligne téléphonique d’environ 200 m

SPELEOSCOPE N°43.indb   291 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 6  : THÉMATIQUES  292

6.5.5. ETHERNET SUR LIGNE TÉLÉPHONIQUE

 savoir que le abriquant ne s en a e que sur  m  et nous avons eu l a réable surprise de constater que dans 
le milieu souterrain proté é des perturbations électroma nétique industrielles nous avons pu dépasser cette limite pour 
avoir encore  Mbps de tau  de trans ert  m de distance.

oici les courbes de débit que nous avons obtenu  comparées avec les débits théoriques ournis par le constructeur.

Conclusion

Ces essais ont permis la réalisation d un réseau laire sous terre  qui peut tre connecté au réseau nternet par son 
e trémité en sur ace. Avec  Mbps au bout de  m  il est encore possible de réaliser des visiocon érences ou des 

trans erts de chiers volumineu  dans un temps raisonnable  ou simplement des données acquises par des capteurs.

Figure 11 : Comparaison des débits obtenus avec les débits théoriques fournis par le constructeur

Figure 10: Installation dans le réseau de la Cocalière, Ardèche, avec une ligne de 2 km
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utilisation de arreti re téléphonique  mm permet un conditionnement en bobine de  m pour un poids 
de   pour une pose de l acile et rapide. l est inutile d utiliser des c bles blindés volumineu .

l est possible de conditionner l ensemble dans une bo te pelicase étanche ormat  et la connectivité par iFi 
permet une utilisation aisée en environnement sale et humide.

Chaque utilisateur peut ensuite utiliser son propre matériel ordinateur  téléphone  ob et connecté  et ses lo iciels 
pour des utilisations diverses et variées.

Figure 12 : Exemple de réalisation avec une batterie LiFePo4 de 72 Wh qui permet une utilisation intensive sur plus de 24 h. 
La batterie possède un BMS (Batterie Management Système) qui protège des fortes décharges quand la batterie est vide.
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6.5.6. POSITIONNEMENT D’UN GNSS DIFFÉRENTIEL

PAR ÉRIC SIBERT

Pour rappel  les mesures sont réalisées par  P   alileo  lonass  Beidou  en di érentiel  par comparaison 
entre les données re ues par une base de ré érence au  coordonnées connues et celle du rover mobile sur le terrain. 
a comparaison peut tre réalisée en temps réel ou  apr s coup  en post traitement.

Pour le temps réel  on peut installer sa propre base  pro imité et qu elle puisse communiquer avec le rover. 
n peut aussi recourir par conne ion téléphonique  des réseau  e istants de bases. l e iste des réseau  commerciau  

avec des abonnements  plusieurs centaines d euros par an. n n  il e iste le réseau ratuit et collaborati  Centipede 
R  https://centipede.fr/  initié par l RA . ous ceu  qui le souhaitent peuvent installer  leurs rais une base sur leur 
toit et transmettre les données sur le réseau. es principau  contributeurs sont des a riculteurs  viennent ensuite les 

éom tres et les opérateurs de drone. e réseau Rena  http://renag.resif.fr/fr/  qui mesure les dé ormations internes 
dans les massi s monta neu  ran ais  apporte aussi certaines de ses stations  Centipede.

n post traitement  on peut de nouveau installer sa propre base mais qui doit  cette ois  enre istrer ses données 
localement pour plus tard. inon  il aut récupérer les données de bases  permanentes qui archivent leurs propres 
données. e réseau Rena  archive non seulement les données de ses propres bases mais aussi  depuis début  de 
toutes les bases Centipede. n pratique  toutes les bases disponibles dans Centipede peuvent tre utilisées en temps 
réel et en post traitement.

Nouveaux développements

n  ai pu acheter en solde la carte SparkFun GPS-RTK Dead Reckoning Breakout - ZED-F9R https://www.
sparkfun.com/products/22693  qui  comme son nom l indique  contient une puce F R de la société blo . Par rapport  
la puce F P utilisée usqu  présent pour la réception  celle ci comporte en plus une centrale  inertie IMU : inertial 
measurement unit  contenant  accélérom tres et  roscopes.

a centrale  inertie doit permettre de continuer  conna tre sa position lorsqu on perd partiellement ou totalement 
la réception . Forcément  on se dit que a va tre bon pour la spéléo. Malheureusement  c est limité actuellement 

 trois cas d usa e
• automobile
• robot lent st le tondeuse  a on
• scooter électrique mais pas thermique .
e me suis concentré sur le cas automobile a priori  les deu  autres ne onctionnent pas encore super bien  en 

attente d un nouveau rm are . antenne et la puce doivent tre solidaires du véhicule. l aut ournir l orientation D 
de la puce par rapport au  a es du véhicule. l  a aussi une option d autoali nement o  la puce essaie de déterminer 
elle m me son orientation. 

éanmoins  le processus n aboutit pas s stématiquement. déalement  en a ant les corrections en temps réel  
il aut commencer par encha ner des vira es   si possible au dessus de m h  puis rouler  plus de m h et 
en n reprendre quelques vira es  an le droit.  renoble  a se traduit en pratique par rouler un peu en ville  prendre 
la rocade puis partir sur une route de monta ne  ai modi é le code de l enre istreur pour détecter si l autoali nement 
a réussi  enre istrer les an les trouvés sur la carte D  l e tinction et les rechar er au démarra e suivant. 

Résultat dans le tunnel des chelles avoie  dans les calcaires du ura

Figure 1 : Trace enregistrée 
en voiture avec la puce f9r. 

Tunnel des échelles. 
Fond : BDOrtho IGN.
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ur ce tunnel de m  le résultat est tr s bon. ur le périphérique de nord de on   la sortie du tunnel de 
Caluire qui ait plus de m et ait suite  deu  autres tunnels ilométriques avec de courts passa es  l air libre  ai eu 
un décala e lon itudinal de m pour seulement m en transversal.

utre les développements ci dessus  ai aussi passé du temps pour documenter tout ce que avais ait. Pour a  
sur ithub  ai ait un fork une copie dérivée  du pro et ori inal d enre istreur du F P  https://github.com/Eric-FR/
F9x_RAWX_Logger

es principau  a outs
• A out d un module Blue ooth pour une utilisation temps réel péléoscope n
• Dessin d une carte électronique PCB  pour assembler les composants et mettre le tout dans un bo tier
• Photos d illustration de l assembla e et du bo tier
• Mise  our du code pour tenir compte de l évolution des librairies utilisées
• Modi cation du code pour supporter le F R et en particulier la sauve arde des param tres d ali nement.

Chartreuse

ne campa ne de mesures sur plusieurs entrées d une cavité a été réalisée au cours du camp du péléo Club de 
avoie  sur le massi  de l Alpette Chartreuse  s re  durant la premi re quin aine d ao t .

Figure 2 : Carte des stations RTK autour du camp.
Cercles concentriques de 10 à 50 km de rayon.

n théorie  il aut tre  moins de m d une station de ré érence. n pratique  on a un fix bascule en mode 
centimétrique  robuste usqu  m. Dans ce cas  la précision hori ontale attendue en terrain découvert est de cm 

 ppm distance base rover . Pour une base  m  a ait cm en tout. l aut compter deu  ois plus en vertical  au 
minimum  plus s il  a une importante di érence d altitude entre base et rover  l humidité atmosphérique pouvant ausser 
les mesures. Par dé aut  c est la station CR   Crolles  qui a été utilisée   moins de m.

Alpe Alpette étant un s nclinal perché  la couverture téléphonique  est lacunaire. ai décidé d essa er d utiliser 
le temps réel autant que possible et de prévoir une base locale temporaire pour le post traitement. ne base la plus 
proche possible permet d obtenir plus acilement le fix et d avoir des mesures plus précises. enre istreur est nancé par 
la commission scienti que Co ci  de la Fédération Fran aise de péléolo ie et construit par mes soins. Pour l antenne 

par Fun P  un spit a été planté sur le point de rep re du camp. nsuite  l antenne est ée en haut d une ti e 
letée de cm. n panneau solaire de c et une batterie tampon de h ont permis l alimentation sur la durée 

du camp.
e rover est constitué d un récepteur par Fun R  press pr té par la société par Fun  et d une antenne Beitian 

B D  le tout é sur un trépied photo.
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outes les conversions de coordonnées ont été réalisées avec le lo iciel Circé v  de l  https://geodesie.
ign.fr/index.php?page=circe  non seulement en hori ontal mais aussi en vertical pour les conversions des hauteurs sur 
l ellipso de  vers l altitude par rapport au niveau mo en de la mer .

un dans l autre  entre les incertitudes de mesure  celles de conversion et le positionnement appro imati  du 
trépied  on peut considérer que la précision hori ontale est de cm quand on a le fix et sous le m tre quand la solution 
est ottante fix non atteint .

Base du camp

es données enre istrées par la base installée au camp ont été traitées par tranche de heures. ous avons 
neu  ours  peu pr s complets.

es données ont été envo ées dans un premier temps au service de Positionnement Ponctuel Précis de RCA  
l équivalent canadien de l  https://webapp.csrs-scrs.nrcan-rncan.gc.ca/geod/tools-outils/ppp.php?locale=fr . Ce 
service permet un calcul lobal n importe o  sur terre en utilisant une détermination précise apr s coup de la position et 
de l horlo e des satellites. es écarts t pes d un our sur l autre sont de mm  mm et mm en latitude  lon itude 
et hauteur respectivement.

Dans un second temps  les m mes données ont été envo ées au service de calcul R P de l  https://rgp.ign.
fr/SERVICES/calcul_online.php . e calcul est di érent car il utilise des stations permanentes voisines pour déterminer 
la position de la nouvelle station. es écarts t pes sont de mm  mm et mm respectivement. es ordres de 

randeur sont les m mes avec les deu  méthodes. Par contre  on a une di érence s stématique entre les deu  calculs  
de mm  mm et mm respectivement. a reste tout  ait acceptable pour des travau  spéléos et m me pas 
mal d autres .  consid re que son service en li ne vise la précision centimétrique. Pour la suite des mesures  nous 
avons pris les résultats de l .

Points sur le terrain

e ne vais pas passer en revue tous les points pris sur le 
terrain. ous allons voir quelques cas particuliers. a bonne surprise 
est que m me pour un s nclinal perché  il  a pas mal d endroits o  
le réseau téléphonique passe su samment bien pour recevoir les 
corrections  que ce soit sur les bords ou m me dans l a e quand 
on voit la vallée au loin.

Figure 3 : Repère géodésique au sommet du Pinet

SPELEOSCOPE N°43.indb   296 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 6  : THÉMATIQUES  297

6.5.6. POSITIONNEMENT D’UN GNSS DIFFÉRENTIEL

Di érence hori ontale de cm pour une précision annoncée 
par l  de cm et avec une antenne centrée au doi t mouillé. 

n altitude  on a m temps réel  et m post
traitement .  annonce m avec une précision de cm. 

achant que e n ai pas mesuré précisément la hauteur entre le 
haut de la borne et la base de l antenne  on est bien dans les clous.

nsuite  en descendant par le sentier qui lon e le cirque 
du Pinet  nous sommes au pied de la barre rocheuse.

Figure 5 : Installation au pied de la barre rocheuse

Figure 4 : Précisions des mesures. En vert, mesures temps réel. 
En violet, par post-traitement. En blanc, position théorique du repère d’après l’IGN.
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a surprise du secteur  c est la trace enre istrée en temps réel réseau téléphonique présent  sur le sentier

a trace R  reste bien en pied de alaise voir dessous surplomb  l  o  le P  classique est repoussé par la alaise.

ne ournée de mesures a aussi été réalisée sur 
le massi  voisin du ranier. Cette ois  il n  a plus qu une 
moitié de s nclinal perché et la vue sur la vallée est 
bien dé a ée d o  une bonne couverture téléphonique. 

a a commencé par un passa e au sommet.

n ait  depuis que ai un P   e r vais 
d avoir une solution de correction di érentielle et 
d aller la tester sur le rep re éodésique au sommet 
du ranier. t ce our est arrivé. e n ima inais m me 
pas que ce puisse tre en temps réel.

Figure 6 : trace RTK (en vert) et trace GPS Garmin Etrex 30 
(en violet)

Fond BD rtho 

Figure 8 : Au sommet du mont Granier

Figure 7 : trace RTK (en vert) par rapport aux traces gps 
des trailers issues de Strava. 

Fond BD rtho 
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Pour le temps réel  comme dé  si nalé  ai principalement utilisé la station CR   m  mais ai aussi ait 
des essais sur des stations plus éloi nées dont e n ai malheureusement pas noté le nom. e ros tas vert  c est CR  

 cm du rep re . A priori  les  petits tas verts   compris celui au nord ouest du ros  correspondent  stations 
di érentes. elon toute vraisemblance et dans le désordre  C A  Chamrousse  m  A P  Alpe d ue   m  
C  Ch tel  en aval de aint ean de Maurienne   m  M  aint ulien Mont Denis  en amont de aint ean
de Maurienne   m  et A  atta es  n du ura   m . n voit que plus loin  a commence quand m me 
sérieusement  se dé rader.

e post traitement  tou ours par rapport 
au camp de l Alpette m  est  cm. ou ours 
compte tenu du centra e appro imati  de l antenne 
par rapport au rep re  il est di cile de déterminer 
l ori ine de l erreur.  annonce une précision 
de cm.

Pour l altitude  elle n est pas indiquée pour le 
pilier. n ait  il  a plusieurs rep res au sommet et 
il allait aller chercher la borne m au nord pour 
avoir l altitude et plus de précision en hori ontal.

Figure 9 : Mesures en temps réel (en vert). En violet, par post-traitement. 
En blanc, la position théorique du repère d’après l’IGN.

Figure 10 : Repères IGN au sommet
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e ciel est mo ennement dé a é  l entrée  cause de la 
vé étation et le fix a été di cile  obtenir en temps réel. a di érence 
entre temps réel et post traitement est de cm en hori ontal 
pour cm en vertical. ai rencontré d autres cas o  le couvert 
orestier rend di cile le fix et o  on se retrouve en m me temps 

avec des di érences si ni catives en altitude entre temps réel et 
post traitement.

Conclusion et perspectives

lobalement  les mesures di érentielles onctionnent bien. 
es corrections en temps réel procurent un con ort certain car 

on va savoir rapidement si on a le fix. nversement  s il aut deu  
minutes pour avoir le fix en temps réel alors il aut se mé er et 
il pourrait tre plus udicieu  de se décaler de quelques m tres  
t piquement pour se sortir du couvert vé étal. i on veut aire des 
mesures précises en altitude  par e emple pour étudier un aqui re 
en plaine  il conviendra d tre tr s attenti  et de se mettre dans des 
endroits bien dé a és. nversement  la bonne surprise est qu on 
peut acilement aire des mesures en pied de barre rocheuse  pour 
le coup  sans vé étation.

Concernant les perspectives  pas de pro et de nouveau 
développement c té spéléo. C té automobile  e voudrais récupérer 
les in ormations de vitesse sur la prise de dia nostic de la voiture 
pour les transmettre au F R et ainsi avoir un meilleur positionnement 
lon itudinal en tunnel. n test  arrive dé   lire la vitesse du 
véhicule. l reste  l envo er au F R et inté rer a au code de 
l enre istreur.

Figure 13 : Gouffre des Myriades (repère n°105)

Figure 11 : Panorama au sommet du Granier

Figure 12 : Extrait de la fiche IGN
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6.6.1. DEMANDE DE COLLABORATION POUR DEUX PROJETS 
DE PUBLICATIONS DU COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE SPÉLÉOLOGIE 

ET DE CANYONISME DE LA CÔTE-D’OR (CDS21)

PAR JEAN-FRANÇOIS BALACEY

jef2192@gmail.com

Dans le cadre du CD  il a été initié mi  deu  pro ets de publications pour lesquels nous aurions besoin de 
collaborateurs scienti ques. a présente note décrit ces pro ets et les besoins pour ces publications.

1) Monographie de la grotte du Neuvon

a rotte du euvon est le deu i me réseau souterrain de C te d r lon ueur   m  dénivelé  m  apr s 
le réseau de Francheville lon ueur  m . Accessible d abord uniquement en plon ée  elle est e plorée par le péléo
Club de Di on CD  principalement de    puis ponctuellement usqu en . n  sous l impulsion de 

Ben amin  acques Michel  un collecti  de clubs locau  se constitue autour du pro et d ouvrir un acc s terrestre   
la rotte. Apr s recherches et prospections  c est  pro imité de la Ferme de a Pérouse   la verticale de la cheminée de 
la Cathédrale  pr s de l e trémité aval du réseau ossile  que débuteront en uillet  les travau  de désobstruction puis 
de ora e. Au r thme d un ee end par mois   années seront nécessaires avant de percer le sommet de la cheminée  en 
mars . a nouvelle entrée sera dénommée la Porte des étoiles  ou PD .  partir de  le réseau est accessible 

 tous via réservation voir lien sur le site du CD
https://neuvon.cds21.org/

Depuis  le réseau est passé de  m   m  m topo raphiés  avec principalement la découverte 
de la rivi re aval de l asis  m  et d autres prolon ements en divers lieu  du réseau  soit   m de premi res. a 
description des e plorations du CD a été aite en  dans ous e Plancher  revue du CD  celles récentes en  
dans pelunca   voir liens

https://neuvon.cds21.org/publication/
https://neuvon.cds21.org/wp-content/uploads/2020/10/Grotte-de-Neuvon_21.pdf

M me si les e plorations ne sont pas terminées  ce our  il nous a paru nécessaire de rédi er une mono raphie de 
la cavité  sur le mod le de ceu  de randes cavités  telle celle du réseau de Francheville  publiée en  par le CD avec 
l aide du CD  et de la i ue péléolo ique de Bour o ne. es rubriques classiques  seront présentes  historique des 
e plorations  description détaillée des diverses aleries  perspectives d e plorations  topo raphie  biblio raphie  avec 
des photo raphies de qualité  mais nous avons souhaité aller plus loin au point de vue scienti que en voulant décrire la 
spéléo en se de la cavité  son évolution depuis sa ormation usqu  nos ours. a Commission cienti que du CD  
avec l aide de quelques scienti ques locau  rassemble plus de bonnes volontés que de compétences poussées en 
arstolo ie  h drolo ie  éomorpholo ie et autres sciences du arst. Aussi  nous recherchons de l aide en ces di érents 

domaines. Concr tement  il s a irait de décrire la ormation du réseau depuis l émersion des calcaires urassiques usqu  
au ourd hui  en répondant au  multiples questions qui se posent sur les liens potentiels  avérés ou non pertinents avec 
les rands phénom nes éolo iques. uels liens avec les laciations  le ossé bressan  la crise de salinité messinienne  
l oro en se alpine  le creusement des vallées encadrantes uche et u on  Comment relier ces phénom nes avec les 
nombreuses observations aites dans le réseau sur les écoulements  les courants d air  la morpholo ie des aleries  leurs 
remplissa es  les ormes de sur ace  i certaines réponses sont probablement dans la biblio raphie  de a on partielle  
il  a aussi de multiples échan es entre spéléolo ues locau  dispersés dans des courriels et autres écrits   étudier. ne 
méthodolo ie d étude est é alement  préciser. l s a it l  d un travail d ampleur  qui peut motiver nombre de scienti ques 
intéressés par la spéléolo ie. t servir de support d étude pour des sta es  mémoires en licence ou master ou doctorats 
de éolo ie et sciences conne es. 
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Figure 1 : Carte géologique simplifiée de la Côte d’Or et emplacement de la Porte des Etoiles
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2) Perspectives spéléologiques de la Côte-d’Or

l  a l  deu  idées distinctes
D abord  recenser l ensemble des phénom nes arstiques qui présentent un intér t notable au  points de vue 

prolon ements  ceci  partir des connaissances acquises par les spéléolo ues locau  observateurs ns de la C te d r  
depuis l e istence des rands clubs locau  apr s uerre et  surtout   partir des années soi ante di  avec l usa e des 
techniques de la spéléolo ie alpine et de la plon ée souterraine. l s a it de décrire tout ce qui a été ait sous l an le de 
l intér t raisonnable de la poursuite des e plorations  souvent désobstructions ou plon ées  en inté rant des cavités 
oubliées  sans omettre les di cultés de ces e plorations. l  aura lieu de bien préciser ce qui est réaliste et irrationnel  
tel des travau  de rande ampleur vers des cavités supposées mais improbables   préciser et écarter. l audra décrire 
les en eu  de chaque cavité  reprendre  avec le potentiel et les travau   e ectuer  proposer des pistes de travau  pour 
les e plorations actuelles et utures  en rappelant les travau  passés abandonnés dont la reprise pourrait amener des 
découvertes et aussi une meilleure connaissance des réseau  connus ou supposés. C est un travail de compilation de la 
biblio raphie  essentiellement les publications locales  mais aussi de concertation entre les spéléolo ues locau  principau  
observateurs de la C te d r  et d autres d ailleurs de bonne volonté  pour échan er sur les pistes de découvertes  les 
estimer et tenter de ne rien oublier.

Figure 2 : Galerie fossile du Neuvon

nsuite  et surtout  évaluer et décrire le potentiel spéléolo ique de la C te d r en lien avec la éolo ie. idée 
est de décrire les terrains arsti ables de la C te d r donc hors ones ranitiques et la vallée de la a ne  leurs limites  
et l ensemble du arst avec les cavités des rands bassins versants  ainsi que ceu  de toutes les rivi res de sur ace et les 
cavités liées on pourra utiliser des cartes h drolo iques  les listes des capta es A P  les inventaires et autres publications 
spéléo  proposer en onction des émer ences connues et de la racturation le potentiel de certaines ones  envisa er 
des travau  scienti ques tra a es  datations  ou non pour préciser des relations cavités émer ences ou la spéléo en se  
proposer au  spéléos des ones de recherche et ou des travau  de désobstruction sur les points les plus prometteurs. 
l audra préciser ce que la éolo ie laisse espérer comme découvertes potentielles sur l ensemble du département  
éolo ie connue principalement  partir des cartes éolo iques  de l h drolo ie et de la ormation des relie s. Par suite  

il audra émettre des h poth ses sur les ones de plus ort intér t et celles pour lesquelles il semble moindre  en les 
usti ant. videmment  il  a un lien entre ces deu  idées et les h poth ses sur le potentiel de cavités et ones d intér ts 

seront éta ées par celles sur la éolo ie.
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Figure 3 : Rivière du Neuvon

Cet ouvra e re oint celui de la mono raphie de la rotte du euvon dans ses besoins  élar is au département  de 
connaissances scienti ques décrites plus haut. e travail  réaliser est plus vaste car il ne s a it pas que d étudier le bassin
versant de quelques ilom tres carrés de la rotte du euvon mais un département de  m . Pour vous donner une 
idée de son potentiel  e vous invite  lire l article conte te éolo ique  de Bénédict umbel dans le péléo uide de la 
C te d r  ouvra e lar ement di usé depuis  et tou ours disponible via le site du CD . 

ous  trouvere  é alement la description de multiples cavités  dont la rotte du euvon et le réseau de Francheville  
ce qui vous donnera une idée représentative du potentiel du département. Ce n est pas une publicité pour ce topo uide 
mais il s a it de la meilleure s nth se disponible sur la C te d r souterraine.

ous aure  noté qu il  a l  une multitude de su ets qui peuvent bien tre des su ets de sta es  de mémoires 
ou de th ses. u ets qui intéressent aussi les pouvoirs publics  nous l avons bien compris en uin  lors des  ans 
du suivi scienti que de la Combe au  Pr tres  lors des contacts avec le Conseil énéral. t nous savons tous que l eau 
souterraine intéresse ort ceu  qui rent les capta es dans le conte te du chan ement climatique  avec des en eu  orts 
de connaissances des ressources et d économie de consommation. out cela doit nous inciter  mieu  conna tre notre 
milieu en aisant avancer nos connaissances scienti ques diverses. C est pour cela  et é alement pour aire la s nth se de 
ma pratique spéléo de lon ue date  que ai souhaité initier ces deu  pro ets dans le cadre du CD  et l élar ir au del . 
Personnellement  e ne suis que chimiste de ormation e e pert qualité de l air  la CF  et spéléolo ue en club depuis 

 a ant rédi é diverses publications spéléo et autres  c est pourquoi e vous sollicite pour que vous participie   ces 
ouvra es  tant pour conseiller qu en tant qu acteurs  sur et sous terre  selon ce que vous souhaite  selon vos disponibilités. 

ous pouve  me contacter par courriel pour échan er. Merci d avance pour votre collaboration.

SPELEOSCOPE N°43.indb   304 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 6  : THÉMATIQUES  305

6.6.2. PRIX DODELIN 2023

PAR VINCENT SCHNEIDER

1) Origine

e pri  Dodelin a été créé en   l initiative de la Commission cienti que de la FF . ous sommes particuli rement 
ers par ce biais de rendre homma e  Christian Dodelin  disparu en  qui a ortement contribué  de nombreu  

domaines de la spéléolo ie  et en particulier pour les aspects scienti ques. l était reconnu pour ses en a ements et 
ses responsabilités  tous les niveau  des instances édérales FF  et de l  responsable de haut niveau du F  il est 
souvent moins connu pour un autre domaine  celui de la spéléolo ie scienti que  en particulier l étude des chiropt res 
pour lesquels il a réalisé trois uides de détermination  destination du public spéléo

e Pri  Dodelin est un trophée  qui est remis en eu chaque année au  auteurs du meilleur article d étude publié 
dans Spéléoscope  la revue annuelle de la Commission cienti que  toutes disciplines con ondues Bio  dro  arsto  . 

l est composé d un dessin représentant Christian Dodelin a été réalisé par livier radot  l encadrement par 
Mich le humérel et le cadre par incent chneider. l s accompa ne cette année encore d un bon d achat de  o ert 
par la société Cénote Merci  uilhem Maistre  aupr s de la société partenaire Résur ence.

Rappel : La revue Spéléoscope est disponible en ligne sur le site de la FFS, et en version reliée auprès de la CoSci.

2) Prix Dodelin 2023

Pour cette deu i me année du Pri  Dodelin  cru  le ur  est composé de Marie Clélia an ester  Christophe 
B s  Christophe Prévot  David Bian ani et Michel ienin. Merci  eu  d avoir accepté de aire partie du ur  et pour le 
travail accompli.

n  le pri  avait récompensé une étude de can onisme scienti que avec les él ves d un coll e de Céret  dans 
les P rénées rientales. Cette année  le ur  a distin ué  non sans une certaine hésitation  un travail de t pe arstolo ique 
plus classique qui honore une nouvelle ois la ré ion ccitanie et la cha ne des P rénées. Pour le collecti  Bassia CD  

 interclubs et individuels  Christophe B s  o l Dan ous  Patric  De ouve  osé Ferris  Philippe Mathios  André 
arrisse  ean Claude a et. 

t c est donc  ce titre qu est remis au représentant du collecti  in ormel  interclubs et inter CD  ers et autes
P rénées  du pro et Bassia  autour du ou re de Coume B re  ches autes P rénées  et de ses résur ences identi ées 

 arrancolin  dans la vallée de la este.
ous en pro tons pour rappeler la mémoire d un des membres de l équipe du pro et Bassia  ustave Arcan eli  

disparu accidentellement en novembre .
e pri  couronne cette année une étude renouvelée  lancée en  retardée pour cause de Covid  tr s riche et 

qui a donné lieu  un travail d interprétation et de restitution e emplaires avec deu  articles de qualité dans péléoscope 
n  et . a conclusion montre que des questions sont tou ours ouvertes et que le travail de recherche se poursuit.

Bravo  toute l équipe et pour tous les assistants  cette petite cérémonie  pense   publier vos études dans 
Spéléoscope 
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7.1.1. JOURNÉES 2023 DE LA SPÉLÉOLOGIE SCIENTIFIQUE BELGE

SAMEDI 18 ET DIMANCHE 19 NOVEMBRE 2023
HAN-SUR-LESSE (BELGIQUE)

PAR ROMANE NESPOULET ET ARTHUR PERRIN

es ournées de la péléolo ie cienti que  se sont déroulées  comme chaque année   an sur esse en 
Bel ique. e samedi était consacré  la présentation des di érentes thématiques et des posters dans la salle de con érences 
du domaine des rottes de an . e dimanche est réservé  l e cursion de terrain  cette année sur l ancien site minier 
de a Calamine  un bon préte te pour parler éomorpholo ie arstique et mini re en allonie.

Première session de communications

out commence par un mot de bienvenue de ophie R D  et incent A  les co or anisateurs.
La première session de communications, sous la thématique africaine avec des partenaires congolais et algériens.

Le karst du Schisto-Calcaire dans le bassin du Niari-Nyanga en République du Congo
Par Nicy BAZEBIZONGA, doctorant à l’Université de Brazzaville - Musée royal de l’Afrique Centrale

• Présentation du conte te éolo ique    m2 de ormation carbonatée arstique ce qui correspond  
 du territoire  one d étude se situant sur le s nclinium du iari plaine et hauts plateau  et composée de 

savanes sur les plateau  et de or ts dans les vallées .
• nventaire des cavités arstiques  les premiers si nalements de cavités ont eu lieu de    les premi res 

e plorations a ant eu lieu d s  usqu en  et une reprise en . n tout   cavités ont été inventoriées 
littérature  découvertes opportunistes . a plupart de des cavités ré érencées sont situées autour des randes 

a lomérations  cette concentration éo raphique est liée au  di cultés d acc s au terrain.  

Figure 1 : Session de communication sur le karst congolais par Nicy BAZEBIZONGA
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• ic  BA B A nous décrit le réseau des rottes Mbelo  m de développement  avec une présentation 
du e el arst  ormation arstique intéressante caractéristique du arst tropical  les collines coniques. Ce réseau 
est constitué de Mbelo   m de développement  Mbelo  m de développement  et Mbelo   m 
de développement . Ces trois cavités ne sont pas connectées actuellement  mais ont partie du m me réseau.

• Dans ces rottes  on trouve d importants dép ts de uano  cm d épaisseur  et des spéléoth mes qui seront 
utilisés pour des études ultérieures du paléoclimat.

Redécouverte de la grotte de Ngovo, Kongo-Central, RDC
Par Pascal LAHOGUE - Musée royal de l’Afrique Centrale

• Pascal A  nous décrit la rotte de ovo  située sur la m me one calcaire que le réseau Mbelo. a rotte 
se développe sur  m avec  m de dénivellation  est connue depuis les années  et était devenue 
partiellement touristique  l époque coloniale.

• Dans la rotte  peu de concrétions mais il  a de beau  volumes avec une rivi re souterraine cascade de  m 
de haut .

• l  a eu des découvertes archéolo iques de premi re importance et d un poisson aveu le endémique Caecobarbus 
geertsii  qui ont l ob et d une demande d inscription du site  l C .

• n  avec le pro et eoRes Dev  l on commence  s intéresser scienti quement  la rotte avec une premi re 
topo raphie.

• n termes d h drolo ie  le réseau se termine par un siphon aval o  des tra a es seront nécessaires pour voir si 
une conne ion avec la rotte voisine  un i  m   m de D  est possible. es arrivées d eau sont encore 
inconnues. es deu  rottes appartiennent  deu  bassins di érents  les rivi res ilu et n isi qui se ettent 
dans le euve Con o. i la conne ion entre les deu  rottes est avérée  cela si ni era une modi cation de la 
li ne de parta e des eau .

• n termes de biospéléolo ie  le poisson Caecobarbus geertsii se retrouve dans les deu  bassins  ce qui laisse 
supposer la conne ion souterraine entre les deu  bassins. a rotte poss de un ros potentiel supposé  m 
par la biblio raphie des années   creuser par des études ultérieures  donc.

Mise en évidence d’un système hydrokarstique dans le secteur de Madingou en République du Congo
Par Prefina SAMBA - Musée royal de l’Afrique Centrale.

• a one d étude est marquée par des dolines et de nombreu  phénom nes intermittents pertes  résur ences  
écoulements aériens temporaires  mais peu d h dro raphie en sur ace.

• Dans la résur ence de la rotte on i  l on a remarqué qu il  a deu  conduits  l in érieur se termine sur un 
siphon tou ours en eau alors que le supérieur se termine sur une vo te mouillante par ois  sec. n tra a e au 
sel a été réalisé e choi  du sel comme traceur a été ait pour ména er les rapports avec les villa eois car la 
source est utilisée comme approvisionnement en eau potable . a rotte se situe  une altitude plus basse que 
la rivi re en sur ace  les courants n ont pas les m mes directions.

• Ce site ouvre plusieurs perspectives  études h drochimiques  e plorations sur l entrée d eau  réalisations de 
au ea es.

Proposition de l’architecture du karst sous-couverture, une contrainte de premier ordre pour les aléas
et risques karstiques : Exemple de la plateforme carbonatée messinienne de Boukadir (Algérie)
Par Meriem L. MOULANA - Département de Géographie, Université de Liège.

• Meriem M A A nous présente ses travau  de th se portant sur une doline d e ondrement d un diam tre 
de  m et d une pro ondeur de m apparue en  dans une one de paléo arst.

• Ce site  pourtant non classé comme one  risque  présente des risques d e ondrements et de pollution des eau  
souterraines one tr s a ricole donc pollution au  nitrates  et présence de déchar es clandestines .

• e travail portait sur l étude de la éométrie  e mettrais plut t d évaluer l aléa arstique  du arst sous couverture 
avec des ora es et des coupes éolo iques  complétés avec des études éoph siques. es résultats rév lent 
des chan ements si ni cati s dans l épaisseur des carbonates appro ondissement pro ressi  puis disparition . 
Cela a notamment permis de mettre en évidence des paléocan ons et paléo arsts comblés par des marnes. 

aléa arstique de la ré ion est é alement ortement impacté par les e ets des pompa es d eau souterraines.
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Conférence

Conférence sur la Géologie et Spéléologie du karst originel en Slovénie
Par le Prof. Dr. Stanka ŠEBELA - ZRC ZAZU, Karst Research Institute, Postojna, Slovenia

a con érence est tr s intéressante  tan a B A  oratrice  la rande prestance  nous décrivant une des plus 
belles ones arstiques au monde.  n e et  le arst couvre  du territoire de la lovénie avec plus de   cavités 
connues soit  cavité au m2 . Certaines cavités ont m de développement et plus d  m de dénivellation 
pour les plus importantes. e arst slov ne est  la conver ence de  randes unités éolo iques et subit é alement 
l action de la plaque tectonique adriatique sur la plaque eurasiatique. a lovénie o re é alement une rande diversité 
de roches arsti ées calcaires  dolomies  sch... . e re istre national des rottes slov nes est disponible sur  
https://www.jamarska-zveza.si/index.php/foreigners

lle nous présente plus spéci quement le réseau de Pol e  rand de m2 avec des variations d eau saisonni res 
et des pertes et des résur ences en sur ace. Au sein de ce réseau  elle nous décrit notamment 

• a rotte de Posto na est la deu i me plus lon ue  mais la plus visitée du pa s. lle se développe sur m et 
sur  m de pro ondeur. lle est aména ée pour le tourisme depuis    visiteurs en  et est 
monitorée microclimat et biolo ie . lle est aussi encore active tectoniquement parlant en témoi ne la calcite 
dé ormée  et détecté avec des e tensom tres M  et dans laquelle on retrouve é alement des dép ts alluviau

a rotte de oc an   visiteurs en  est classée au patrimoine naturel de l C  depuis . lle 
se développe sur  m pour  m de dénivelé. lle poss de la deu i me plus rande salle d urope apr s la erna 
Martelova Dvorana  et le plus rand can on souterrain d urope. l e iste é alement des cavités  l air libre  dont le toit 

s est érodé. e ait que l on soit bien en présence de cavités mises  our est con rmé par la présence de sédiments en 
partie haute.

Après un copieux repas au restaurant du Domaine des grottes de Lesse, nous reprenons par la présentation des posters.

Figure 2 : Résurgence des grottes de Lesse, en hautes eaux
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Posters

Stalagmite U/Th dating essays and biocorrosion implications
Par Imen ARFAOUI - Royal Museum for Central Africa, Tervuren

Les datations dans la grotte de Bruniquel, France - Par Sophie VERHEYDEN - CSARI - RBINS

Datation r ce au ratio ranium horium l ranium se dé radant pro ressivement en horium  il est possible de 
dater la calcite en mesurant la quantité d ranium restante et la quantité de horium produite .

Dans la rotte de Bruniquel  on observe que les stala mites ont été cassées par éandertal il    ans  r ce 
au  mesures dans la calcite située uste avant la cassure et dans la repousse.

Numérisation 3D du réseau Sud des Grottes de Han, Belgique - Par Guy VAN RENTERGEM - SC33, VVS

ne olie représentation D du réseau ud des rottes de an sur esse. Résolution  cm   millions de points. 
cans non terminés pour le moment  rende vous au  prochaines .

Deuxième session de communications

La résurgence de Ny (Hotton), quelle mouche les a donc piqués ?
Par Charles BERNARD - Commission Wallonne de Protection et d’Étude des Sites Souterrains

ne présentation pleine d humour concernant des travau  de la voirie qui ont mal ni... n e et  la résur ence 
en question est pérenne mais ce sont des ruisseau  intermittents qui l alimentent. Des ros travau  ont été réalisés pour 
re aire la route située au dessus. 

 la premi re petite  crue  de l eau est sortie au dessus du niveau de la route  de m me  chaque épisode de 
hautes eau . a construction du mur de sout nement  la route a ait barra e  l écoulement. ors des épisodes de crues 
la petite cavité se met donc en char e et le niveau d eau monte su samment pour sortir par des ri ons plusieurs m tres 
au dessus de la résur ence. a crue de la mi uillet  a compl tement détruit la chaussée. 

Apr s prospection  Charles B R ARD a remarqué qu au lieu de suivre les plans prévus initialement par le chantier 
en construisant une chambre de déchar e dans le mur au niveau de la résur ence  il  avait en réalité un bouchon 
drainant  un remplissa e de ros raviers retenus par une rille en ino .

Relation dépôts-climats dans les grottes. Une application de la théorie de la biorhexistasie
Par Yves QUINIF - U-Mons - ESCM

• ves F nous présente la relation entre le développement des spéléoth mes et les phases inter laciaires  
et les dép ts de ormations détritiques pendant les périodes plus roides.

• ne étude pol nique couplée avec l anal se des isotopes de l o ne et du carbone et l observation des ossiles 
mettent en évidence l e istence d une rupture d équilibre  appelée la rhe istasie.

• a théorie de la biorhe istasie oppose les périodes de stabilité biolo ique biostasie  en inter laciaire avec le 
développement des or ts de euillus tilleuls  une pédo én se et l altération chimique des roches  et une 
rupture d équilibre rhe istasie  pendant une période plus roide steppe  toundra  entra nant une sédimentation 
détritique. orsque l on observe une concentration importante de pollen d herbacés  on peut en déduire que 
l on se situe en climat roid.  l inverse  une concentration importante de pollen d arbres permet de déduire un 
climat tempéré.

Flux de CO2 et spéléogenèse - Par Jean GODISSART

• Avec Camille  étude des u  de C 2 entre le arst de trois rottes du Bassin de Dinant et  les sols.
• nstruments utilisés  pompe aisala avec mesure de C 2 r ce  un datalo er ait maison.
• a comparaison entre les données C 2 acquises trihoraires  dans les sols et dans la rotte ab me de Comblain le

Pont avec les données de la station météo de i e montre une orte corrélation entre les variables climatiques 
et les uctuations de C 2 dans le arst.

• n période chaude  le C 2 du sol  plus lourd  se répand par ravité  travers les ssures du arst. n hiver  le u  
s inverse.

• Ce phénom ne d advection pourrait intervenir dans la spéléo én se.
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Essais de traçage : étude du double pic observé dans la grotte de Han-sur-Lesse
Par Romain DELEU - UNamur - GRPS

• Phénom ne de di uence con uence  la rivi re souterraine se divise en deu  branches qui se re oi nent en aval.
• n observe alors un double pic lors d un essai de tra a e si les conditions sont réunies  in ection aite su samment 

pr s de la di uence  le point d échantillonna e situé su samment proche de la con uence  les deu  branches 
ont des temps de trans ert su samment contrastés.

Troisième session de communications

EPUKARST : fluctuation des concentrations en nitrates dans cinq systèmes karstiques de Wallonie
Par Felix de SELYS LONGCHAMP - Commission Wallonne de Protection et d’Étude des Sites Souterrains

• ob ecti  de l étude est de mettre en évidence les uctuations de concentration en nitrates dans les aqui res 
arstiques de t pe pertes résur ences  ainsi que des di érents phénom nes de stoc a e  d adsorption  de 

dilution ... voire d épuration.
• Prél vements tous les deu  mois dans les pertes  les résur ences  les rivi res souterraines et les eau  de 

percolation.
• es résultats montrent des concentrations en nitrate importantes avec une d namique saisonni re dans la one 

non saturée  des concentrations asse  aibles dans les pertes et une d namique rapide  un si nal stable et 
peu variable dans les rivi res. stématiquement  les eau  provenant de l aqui re arstique sont plus concentrées 
en nitrate et viennent polluer la rivi re.

• es résultats des campa nes d échantillonna e dans la rotte de Remouchamps montrent une rande hétéro énéité 
spatiale et temporelle. idée est de réaliser d autres campa nes pour étudier l incidence de la nature du terrain 
en sur ace  de l épaisseur de la one non saturée  du t pe de calcaire  du de ré de ssuration  des précipitations  
de l occupation du sol en multipliant les sites d études.

L’ACWA, un outil alternatif à l’AKWa pour une spéléologie alternative ?
Par Loran HAESEN, Spéléo Club de Rochefort - Maison de la Spéléologie et du Patrimoine Souterrain

ne présentation un peu en mar e mais orte instructive  propos des rottes arti cielles. oran A  présente 
son Atlas des Cavités allonnes Arti cielles  nommé ainsi en ré érence  l A a  Atlas du arst allon  

• rottes des parcs et ardins souvent dans l esprit des ardins romantiques  du e  si cle
• rottes votives
• rottes mariales répliques de la rotte de Massabielle  ourdes o  la ier e est apparue en 
• rottes ludiques dans les piscines  oo  aquarium ...
• rottes péda o iques répliques comme ascau  Chauvet ou Cosquer
• rottes sportives spéléo bo ...

inventaire recense actuellement plus de  cavités arti cielles en allonie  plus de  communes sur  en 
poss de au moins . l est preneur de toutes in ormations sur le su et.

Apports de la désobstruction d’une cavité de la craie à la karstologie : la grotte des Petites Dalles
(Saint-Martin-aux-Buneaux, France)
Par Joël RODET, Conservateur fédéral de la grotte des Petites Dalles - Université de Rouen-Normandie

• a désobstruction de la rotte des Petites Dalles a permis d au menter son développement de   m.
• Cavité ossile or anisée autour d une alerie principale et quatre a uents pénétrables connus.
• a désobstruction s est accompa née d une étude scienti que qui a permis d établir des h poth ses sur la 

ormation de la cavité et a mis en évidence des mécanismes de ormation de t pe antomisation .
• Creusement primaire il  a     ans. es r thmites sédimentaires témoi nent d un climat roid tandis 

que les sédimentations hétéro nes d un climat tempéré. a présence de bandes de iese an  témoi ne aussi 
d une phase d ennoiement.

• n u  créé par la conne ion entre le arst d introduction et le arst de restitution marqué par des alvéoles  des 
eau  a modi é le conduit initial. e réseau est alors en anastomose  les petits collecteurs vont vers le collecteur 
principal  puis les petits conduits se comblent.

• Puis  suite  une nouvelle trépanation  une nouvelle phase h drod namique établit un chenal de vo te 
d introduction  marqué par une cheminée d équilibre avec un d me de pression.

• ers     ans  alors que le réseau est ossilisé  le rapprochement du littoral creuse la valleuse des Petites 
Dalles et relance partiellement la cavité avec le creusement d un a uent plus rand que le collecteur principal.
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Grotte de Malaval : le mystère des bleues - Par Martin VLIEGHE, UNamur

• ne tr s olie présentation tr s illustrée sur les di érentes couleurs des spéléoth mes de la rotte de Malaval. 
Cette étude ait suite  l étude des concrétions vertes de l Aven du Mont Marcou couleur verte due  la nepouite  
composée de silicate et de inc .

• Martin  cherche  caractériser les causes de la coloration bleue et  déterminer les di érents éléments 
colorants r ce  de la microscopie  de la minéralo ie et de la éochimie.

• e bleu n est pas uni orme si l on re arde au microscope. n a mis en évidence des inclusions de inc  de cuivre  
de silice  mais aussi de titane  de strontium et d aluminium. e cuivre a visiblement un r le  ouer dans la couleur 
bleue  mais pas uniquement. l est possible que la structure ait aussi un r le dans la di usion de la lumi re.

Clôture de la journée tout en légèreté par Camille EK

e soir  la con érenci re tan a B A nous propose une nouvelle présentation plus in ormelle  dans la salle 
de classe du te  sur la éolo ie du arst lov ne. C était tr s intéressant  mais c est aussi asse  s mpa de pouvoir assister 

 une con érence avec un verre de bonne bi re bel e 

Excursion du dimanche : Le karst de l’Est de la Belgique et les anciennes exploitations minières
Sous la conduite de Francis POLROT - GRSC - Les
Chercheurs de la Wallonie

cursion du dimanche  sous le soleil bel e  puis 
la pluie  puis le soleil de nouveau. Balade en plein air 
sur un arst couvert dans la commune de a Calamine  
connue pour la mine de inc ieille Monta ne  one 
neutre entre  et . n e et  le territoire de 
Moresnet neutre a été créé lors du traité de limites de 

 entre la Prusse et les Pa s Bas qui n arrivaient pas 
 se mettre d accord sur l appartenance de ce territoire 

devenu riche r ce au inc. 

e isement était essentiellement constitué d une 
énorme poche de minerai m lé d ar iles au sein d un 
paléo arst de  m sur  m de lar e  et     m 
de pro ondeur.  bservation de quelques phénom nes 
arstiques mis en évidence par l activité mini re  dont 

les traces anthropiques sont par ois di ciles  distin uer 
des ormes naturelles.  la n de la balade  nous avons 
vu des aleries d e haures des mines et une doline 
s étant ouverte récemment arst acti .

B  e site des  est disponible sur 
https://sites.google.com/view/jss2

 n est pas encore disponible dans les archives

 Excursion du dimanche, explications 
par notre guide Francis POLROT
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3E ÉDITION

JEUDI 2 AU DIMANCHE 5 NOVEMBRE 2023
RABAT (MAROC)

PARTICIPANTS FRANÇAIS : FABIEN HOBLÉA, JEAN-PHILIPPE DÉGLETAGNE,
LIONEL BARRIQUAND, JOSIANE LIPS, BERNARD LIPS

ous sommes cinq spéléos ran ais  tous de la ré ion Rh ne Alpes   participer au Con r s nternational de Rabat. 
Fabien est au Maroc depuis quatre ours  les quatre autres ont pris le m me avion mercredi soir  on pour atterrir 

Casablanca.
icham Benani  membre du comité d or anisation  nous attend  l aéroport pour nous amener  un h tel  Casablanca.

Jeudi 2 novembre

icham nous recherche eudi matin   h et nous partons ensemble  l niversité de Rabat  o  se déroulera la 
premi re ournée du con r s. e lieu rappelle des souvenirs  Bernard puisqu il  a ensei né la chimie en tant que eune 
coopérant entre septembre  et uillet .

Apr s les classiques discours inau urau  puis une pause ca é  la premi re session démarre vers  h  et usque 
vers  h  avec trois con érences dont celle de Fabien obléa. nviron  personnes sont présentes.

Apr s le repas servi sur place la ème session démarre vers  h usque vers  h  puis dans la oulée pour a ner 
du temps  la ème session de  h   h.

Bernard part avec oumia Moutaoua il  l aéroport de Rabat pour chercher lvain eci ne  non spéléo mais 
spécialiste des arai nées et qui est donc le e participant ran ais au con r s.

e soir nous nous installons dans un studio  loué par oumia   emara.

Vendredi 3 novembre

a suite du con r s se passe  la biblioth que nationale 
du Maroc  non loin de l université. ous  arrivons vers  h  
et les sessions démarrent vers  h usque vers  h . oumia 
présente la aune de har A i a vers la n de la session. osiane 
ait la promotion de péléoscope et de la plaquette de la aune 

souterraine. 

Figure 1 : Josiane présente la Cosci et Spéléoscope 
 Bernard ips  
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ous dé eunons sur place. ous reprenons   h usqu  une pause vers  h. ionel présente son travail sur la 
bio corrosion. n n une derni re séance démarre   h  usque vers  h.

ous d nons  l entrée de la médina puis nous parcourons asse  lon uement les ruelles de cette ma ni que médina 
marocaine. Retour  l appartement  emara peu avant minuit.

Samedi 4 novembre

ous arrivons  la biblioth que nationale vers  h. ous prenons le petit dé euner sur place  en attendant le 
démarra e d une nouvelle session. ean Philippe présente la technique et des e emples de photo rammétrie. l présente 
deu  e emples de la rotte de Foissac le squelette Arthur et une petite salle concrétionnée  un e emple de puits recoupé 
par l érosion en a ne et oire puis en n la rotte A i a. ous avons droit  une visite virtuelle de la rotte A i a avec 
report sur l écran de la vision de oumia dans son casque de réalité virtuelle. a présentation a beaucoup de succ s. Apr s 
deu  autres présentations  pause ca é de  h    h  puis reprise des présentations usqu   h .

Repas puis reprise vers  h. 
ne table ronde  partir de  h permet de aire un bilan du con r s et de spéci er les a es d études  encoura er.

Conclusions

ur les  con érences  communications et posters prévus  quarante ont e ectivement été e ectuées. e con r s 
a re roupé des participants de nombreu  pa s  France  talie  chéquie  rande Breta ne  Canada  Amérique du ud  et 
de nombreuses villes du Maroc. Mais seules deu  associations spéléolo iques marocaines étaient représentées.

inventaire spéléolo ique du Maroc reste  poursuivre. es cavités actuellement connues ne représentent 
probablement qu un petit pourcenta e des cavités e istantes et le seul inventaire publié date de  osiane et Bernard 

 avaient d ailleurs contribué .
l aut encoura er les clubs spéléos du Maroc  travailler avec les scienti ques et les universitaires. ors du prochain 

con r s  il audra inviter spéci quement les associations spéléolo iques marocaines.
a spéléolo ie marocaine doit se développer sur trois niveau
•	 iveau scienti ques haut niveau spécialistes
•	 iveau tudiants  encoura er
•	Associations  donc amateurs
Pour cela  il aut aire travailler ensemble associations et eunes chercheurs. es clubs de spéléolo ie dans les 

instituts universitaires pourront proposer des su ets de recherches connectés  la spéléolo ie.
n réseau de chercheurs du milieu spéléo et une base de données des adresses de ces chercheurs devront tre créés.

l audra é alement ouvrir le milieu spéléo au public par des e positions et con érences publiques
n n un th me important reste  développer  droit et obli ation dans les rottes.
e prochain con r s se déroulera tr s probablement  Béni Mellal en .
e repas de ala du con r s se déroule de  h  h dans un restaurant. 

Figure 2 : 
Photo de 
groupe non 
loin de Kef el 
Baroud
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Dimanche 5 novembre : journée touristique du congrès

Pour nous éviter des allers retours de emara  
Rabat  nous utilisons notre voiture de location pour suivre 
le bus lors de cette ournée touristique.

uittant l appartement vers  h  nous retrouvons 
le bus du con r s sur la route c ti re et nous le suivons 
usqu  la premi re halte  un abri sous roche d intér t 

archéolo ique et ob et d importantes ouilles. 
Reprenant la route  nous aisons un autre arr t 

vers une autre cavité d intér t archéolo ique qui s ouvre 
dans le ardin d une copropriété de la banlieue de Rabat.

Continuant vers le sud nous quittons l autoroute  
Mohamedia pour obliquer vers l est. ous nous arr tons  
un restaurant attenant  une station service pour prendre 
un thé. n n nous arrivons  e  el Baroud  principal but 
de la sortie  vers  h. e terminus de la piste sert de 
campement  plusieurs amilles marocaines. 

ne petite marche et une rimpette nous am nent 
 la cavité  courte mais avec un beau volume. l s a it 

d une rotte perchée dans un lambeau de calcaire avec plusieurs entrées sous orme d un porche et de puits. a cavité 
présente é alement un intér t archéolo ique et a ait l ob et de plusieurs campa nes de ouilles. ous visitons asse  
lon uement et c est l occasion pour nous de aire nos premiers prél vements bio. 

Apr s la visite  nous retournons au restaurant de la station service pour dé euner il est  h et le restaurant est 
presque plein  avec un e cellent ta ine. ous quittons le restaurant   h en prenant con é du reste des con ressistes 
dans le car. 

Résumés des conférences des participants français

FROM CAVE TO SPELEO-GEOSITE: THE ENDOKARST,
A NATURAL HERITAGE WITH MULTIPLE VALUES

Prof. Fabien Hoblea
MR d tem C R niversité avoie  Mont Blanc

There are countless caves around the world resulting of karstic phenomena (dissolution of limestone and evaporitic 
rock), although most of them are little-known to most people. Their formation is the result of geochemical and physical 
processes influenced by the geodynomic and hydrogeological context, often supplemented by biogenic processes (biocorrosion, 
etc.). Caves are also habitats for specific fauna and flora. All these attributes mean that caves and their contents can be 
considered as natural obiects of both geodiversity and biodiversity.

Speleological explorations and multidisciplinary scientific studies have revealed the geo(morpho)logical and 
biological values of certain caves, paving the way for them to be recognised as “natural monuments”. After recalling 
and illustrating the wealth of the multiple natural scientific values attributed to caves, we will provide an overview of 
the methods and processes used to reveal and manage the natural heritage values of the most remarkable caves, from 
selection / evaluation to enhancement, via preservation and protection. We will conclude by presenting the geoheritage 
approach to caves, leading to the concept of speleo-geosite.

PHOTOGRAMMÉTRIE EN SOUS-SOL
Jean-Philippe Dégletagne

ociété privée ran aise  leana A u

Apr s avoir rapidement reposé les attendus et les principes de la photo rammétrie  nous présenterons des résultats 
obtenus et discuterons des méthodolo ies utilisées dans di érentes situations souterraines ou apparentées

• Captation  Restitution d une sur ace plane
Arthur au repos éternel  rotte préhistorique de Foissac Fr

• Captation  Restitution d un volume linéaire  
a alerie des coupoles de e  A i a . rrachidia Ma

• Captation  Restitution d un volume vertical 
e puits  cannelures  er isson Fr

Figure 3 : Kef el Baroud  Bernard ips  
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• Captations  restitutions de volumes comple es 
Méduse en rotte  ou re de la Mor ne Fr

ai coincé des bulles en D tout mon dimanche  rotte préhistorique de de Foissac Fr
Bosquet de calcite  rotte préhistorique de Foissac Fr

Pour chaque situation  nous aborderons 
• le s  but s  de la captation
• les contraintes sur site
• le or o  de traitement mis en uvre.
Puis nous critiquerons les résultats obtenus a n d en tirer des a es de pro ression.
Pour conclure nous erons un rapide tour d hori on des autres méthodes de captation restitution  
• iDAR  eRF  etch ab. culus uest  nRea .

CHAUVES-SOURIS ET KARST : BIOCORROSION ET ARCHIVES ENVIRONNEMENTALES
Lionel Barriquand * 1,2, Philippe Audra 2,3, Hicham Benani 4,5,

Mohamed El Kadiri Boutchich 2, Vasile Heresunu 6, Ayoub Nehill 5,7, Michel Renda 7

1. niversité avoie Mont Blanc. D M. MR  Bat. P le Monta ne  
 bd. de la mer Caspienne   e Bour et du ac cede  France

2 Fondation allee de e et  .  Ber ane  Maroc
3 Pol tech ab A  niversité C te d A ur   route des Colles   ophia Antipolis  France

 Department o  eolo  Facult  o  ciences  Mohammed  niversit  Rabat  Maroc
 Moroccan plorers ociet  Casablanca  Maroc

6 Centre interdisciplinaire de anoscience de Marseille Cl aM  C R   Ai  Marseille niversit C R  Campus de umin  
case  l  Marseille cede   France.

7 Département de éo raphie  laboratoire d namique des pa sa es  risques et patrimoine
Faculté lettres et sciences humaines. niversité utton Moula  limane  Béni Mellal  Maroc

 FR M . l chemin du Chalet ert  l  Castelnaudar  France  FR M  France

a corrosion due au  chiropt res est une nouvelle a on de penser concernant l évolution des rottes. Depuis 
quelques années de nombreuses études ont été réalisées en France et quelques cavités sont en cours d étude au 
Maroc. es chauves souris sont des occupants emblématiques des rottes qui abritent des colonies par ois de tailles 

i antesques pendant de tr s lon ues périodes. Ces occupations sont  l ori ine d accumulations de uano qui lib rent 
des substances a ressives. Ces derni res a issent directement sur la roche et des concrétions en les altérant. De plus  de 
par leur température corporelle et leur respiration  les colonies de chauves souris peuvent entra ner une modi cation de 
l aérolo ie d une cavité et ainsi provoquer des phénom nes de condensation corrosion sur les parois. a con u aison de ces 
impacts peut s avérer considérable et entra ner des chan ements si ni cati s sur la morpholo ie des cavités. es études 
les plus récentes menées en France montrent que le uano peut se conserver pendant des di aines de milliers d années 
quand les conditions climatiques sont avorables. l préserve en son sein de nombreuses archives environnementales 
qui permettent de mettre en lumi re les environnements naturels du arst et les modi cations liées  l anthropisation 
qui étaient usqu alors méconnus.

ous erons le point sur les connaissances acquises dans ce domaine ces derni res années  travers des e emples 
pris au Maroc et en France.

TRAJECTOIRES COMPARÉES DE LA PATRIMONIALISATION DES GROTTES
ET DU KARST DANS LES GÉOPARCS DU MASSIF DES BAUGES (FRANCE) ET DU M’GOUN (MAROC)

Fabien Hobléa * 1,2, Yahia EI Khalki 3,4 Salah Edinne Kottabi 4,5, Ayouis Nehili 3,4

1 D M  niversité avoie Mont Blanc  France
2 MB aboratoire d tem. niversité avoie Mont Blanc France

3 DPRP  Maroc
M   Maroc

 DPRP d tem  Maroc

es usa es anciens et modernes des rottes ont ait l ob et de nombreuses recherches scienti ques. l s a it ici 
de les considérer dans une perspective patrimoniale par une approche diachronique comparative de l histoire et des 
modalités de l e ploration  de la protection et de la mise en valeur des cavités de deu  territoires arstiques  le massi  
des Bau es Préalpes du nord ran aises  et la ré ion du M oun aut Atlas central marocain  devenus éoparcs 
mondiau  respectivement en  et . l s a it notamment d interro er l e et du label éoparc sur les processus de 
patrimonialisation des rottes et du arst re roupés dans les trois domaines suivants

• les activités d e ploration et de recherche spéléo arstolo iques
•	les straté ies et actions de protection  
•	les plans et actions de valorisation  notamment éducative et touristique. 
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7.1.3. RÉSUMÉ DE MISSION INTERNATIONALE

 CONFÉRENCE « KARST, CAVES AND PEOPLE », 
SLOUP, RÉPUBLIQUE TCHÈQUE - 20 AU 24 SEPTEMBRE 2023 

MISSION RÉALISÉE PAR PHILIPPE FLEURY
pour la Commission cienti que et la Commission nvironnement de la FF

La conférence Karst, Caves and People		2023

Philippe Fleur  CD   D  de la Co ci et président de la Co nv  a participé  la con érence arst  Caves and 
People  qui s est tenue du  au  septembre   loup en République tch que. Cette participation s inscrivait dans 
l a e développer le ra onnement e terne de la édération  de la FF  et s est traduite par  

• a présentation d une communication sur les actions de la FF  en mati re de protection de l environnement  
Caving and safeguarding caves in France: activities of the French Federation of Speleology (FFS) and public policies 
Philippe Fleur  and Marie Clélia an ester.
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• Des contacts et échan es avec di érentes personnes  la présidente de l  ad a upan a na  le secrétaire 
énéral de l  ohannes Mattes   ean Claude hies président de la F  et de la commission environnement 

de la F  Alena esser secrétaire énérale de la F  Anton n ma et Marie ot ov  de la one pa sa re 
proté ée du arst morave. 

•	Des rencontres en parall le du colloque et la visite de quelques cavités pour découvrir les en eu  et les modes 
de protection des rottes dans le arst Morave en tch que Moravský kras .

Stratégie de protection des cavités du karst morave

e arst morave est la plus rande ré ion arstique de la République tch que. l s étend sur environ  m  sur une 
bande de    ilom tres de lar e qui remonte au nord de Brno usqu  loup   ilom tres au nord environ. a partie 
souterraine du arst morave est tr s impressionnante avec   rottes répertoriées  plusieurs rivi res souterraines et 
les deu  réseau  souterrains les plus importants du pa s  le réseau de la rotte des Amateurs qui dépasse  ilom tres 
et le réseau des rottes de B  s la rotte du rocher du taureau  et de Rudic é propad n  de  ilom tres. es réseau  
du arst morave sont asse  hori ontau  réquemment no és  leur pro ondeur n e c de pas    m tres.

a ré ion a une tr s lon ue histoire dans laquelle son arst est essentiel. es dép ts dans les rottes ont préservé 
des traces de la présence de l homme de eandertal il  a plus de   ans. n  trouve é alement des sculptures 
d animau  datant de      ans avant notre re  des traces d e traction de minerai de er durant les è m e  et 

è m e si cles  etc. Cette pro imité entre l homme et le milieu arstique est une constante du territoire. e arst morave est 
un des berceau  de la spéléolo ie avec d s la premi re partie du è m e  si cle une activité scienti que et d e ploration 
souterraine de plus en plus intense. 

n autre point remarquable est la tr s orte insertion territoriale de la spéléolo ie et du tourisme souterrain. es 
spéléolo ues sont nombreu  mais surtout la visite des cinq rottes aména ées du secteur a re plusieurs centaines de 
milliers de touristes chaque année  rottes de Pun va  rotte de Balcar a  rotte de ate ins  rotte de puste  

rottes de loups o o vs é et rotte de lna https://www.caves.cz/en . 
e arst morave est une one pa sa re proté ée pour son patrimoine arstique souterrain et de sur ace et plus 

lar ement pour ses patrimoines naturels et culturels  https://moravskykras.nature.cz/ . n termes de protection  les 
ones pa sa res proté ées sont l équivalent de nos parcs naturels ré ionau . lles associent trois ob ecti s  conservation 

des patrimoines pa sa er  naturel et historico culturel   développement d un tourisme durable tourisme de nature ou 
culturel  compatible avec les en eu  de conservation  éducation  l environnement.

a protection des cavités du arst morave s inscrit dans la one pa sa re proté ée et ait partie des missions de 
son administration avec du personnel dédié. l  a deu  niveau  d intervention  

•	La fermeture et la réhabilitation des cavités. Pour Anton n ma  éolo ue de l administration de la one 
pa sa re  a ermeture des rottes est la mesure de protection de base  elle est ondamentale pour emp cher 
les personnes non autorisées d  pénétrer et ainsi prot e les sédiments et la aune souterraine . Certaines portes 
ména ent un passa e pour les chiropt res  dans d autres cas il  a installation d un sas climatique composé de 
deu  portes sans ouverture pour isoler la cavité des in uences climatiques e térieures. entrée dans les cavités 
peut se aire lors de visites or anisées pour le rand public ou avec autorisation et accompa nement par un 
responsable. es autres activités de protection des cavités concernent  la réhabilitation de dolines endomma ées 
par le creusement de puits au ourd hui abandonnés et dan ereu  le netto a e de cavités  le balisa e des 
chemins  respecter sous terre.

•	L’enherbement de cultures pour la protection des eaux et milieux souterrains. n  et   hectares 
de cultures ont été trans ormés en prairies  l aplomb des réseau  souterrains et autour des dolines. es e ets 
de cette opération commencent  se aire sentir sur la teneur en pesticides des eau  souterraines  l e et n est 
pas encore si ni cati  sur les teneurs en nitrates.

Conclusion

a visite de quelques cavités moraves montre que la rande attention portée au  milieu  souterrains n a pas 
tou ours été de mise. es spéléolo ues d au ourd hui doivent s appliquer  e acer les sti mates de leurs prédécesseurs. 
es méthodes de protection emplo ées peuvent nous para tre e cessives. eur caract re asse  administrati  et autoritaire 

peut heurter notre culture de spéléolo ues ran ais peu habitués  de telles ré lementations. Celles ci s inscrivent dans un 
autre conte te social et politique que le n tre. Ceci dit  ces straté ies de protection sont e caces  et m me si au ourd hui 
elles paraissent peu applicables telles qu elles en France  elles n en sont pas moins des sources d idées et d inspiration.
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7.1.4. 1ER CONGRÈS MAGHRÉBIN DE SPÉLÉOLOGIE

DU 18 AU 21 MARS 2023
TUNIS (TUNISIE)

PAR BERNARD LEBRETON, JOSIANE LIPS, MICHEL WIENIN

Ce con r s est or anisé par Mohsen hammar  président du comité d or anisation  et son équipe.
Participants
•	Co ci  Bernard ebreton  osiane ips  Michel ienin
•	CoDoc  Claude Alliod
•	Commission Audiovisuelle  icolas Baudier
•	Autres Fran ais  ervé ainton  
•	 unisiens  une cinquantaine de participants
•	Maroc  uniquement en vidéocon érence
•	Al érie   participants en présentiel et une présentation en visiocon érence.
•	 ib e   participants
•	 talie   participant Rosario

Mercredi 15/03/2023

ous partons tous les quatre Co ci et CoDoc  de on.  l aéroport  nous retrouvons icolas qui vient représenter 
la commission audiovisuelle.

ous atterrissons  unis vers  h. ous passons la douane sans probl me et re oi nons les unisiens venus 
nous accueillir. Passés les premiers échan es de bienvenue  nous nous étonnons de ne pas voir arriver icolas. Apr s h 
d attente  Moshen se rensei ne  icolas n a pas de passeport et n arrive pas  passer la douane. ne heure plus tard  

icolas n est tou ours pas l  et nous quittons l aéroport.
es unisiens nous déposent dans une auber e de eunesse récemment ouverte et tenue par un spéléo  omads 

ostel unisia
es participants au con r s qui se sont inscrits pour visiter les rottes de la mine et d Ain Dh hab  partent vers 

iliana dans la soirée.
ous avons demandé  aire une rotte plus accessible o  nous pourrons aire des prél vements bio. ous irons 

donc demain visiter har ri .
oirée s mpa dans une pi eria.

Jeudi 16/03/2023

Moshen passe nous chercher pour nous conduire  har ri .
ous apprenons que icolas a passé la nuit sous douane et est reparti en France ce matin.

Apr s  h de voiture et  h de marche d approche  nous arrivons  l entrée. Moshen et Michel visitent l inté ralité 
de la cavité. Michel propose  Moshen une réinterprétation de la ormation de la rotte en tant que branche ascendante 
d une circulation pro onde liée au  nappes et chevauchements atlassiens de la è m e  moitié du Mioc ne entre  et  
Ma . osiane et Bernard ont des prél vements bio. Claude navi ue entre les  équipes.

ous sommes tous tr s contents de cette sortie   compris Moshen qui a appris beaucoup de choses.
nsuite  Moshen nous propose de visiter le site archéolo ique de Dou a  quelques ilom tres plus loin. l s a it 

de la ville romaine la mieu  conservée de l A rique du ord. a visite est tr s intéressante.

Vendredi 17/03/2023

Matinée libre. Claude et Michel se prom nent dans la médina. Bernard se rend  l institut Pasteur pour consulter 
leurs archives. osiane rend visite  une cousine.

Dans l apr s midi nous re oi nons le lieu du con r s  Bord  Cedria   une vin taine de m de unis. ous  retrouvons 
l e s  To u l o n n ai s .

Samedi, dimanche, lundi

e con r s a lieu dans l nstitut upérieur des ciences et echnolo ies de l nvironnement  Bor  Cédria. e lieu 
est tr s adapté. 

amedi matin nous installons le stand avec les documents CoDoc et Co ci  ce qui nous permet de prendre les 
premiers contacts. 
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7.1.4. 1ER CONGRÈS MAGHRÉBIN DE SPÉLÉOLOGIE - DU 18 AU 21 MARS 2023 - TUNIS (TUNISIE)

es con érences commencent   h avec une présentation en visio animée par des Marocains  ils n ont pas obtenu 
le visa pour venir. ls présentent l évolution historique de la spéléo au Maroc. ous continuons  tou ours en visio  avec les 
Al ériens du spéléo club de Bé aia  le con érencier était trop malade pour aire le vo a e. Mais il a tout de m me assuré 
la présentation de la spéléo al érienne au c ur de la spéléo ma hrébine.

ne troisi me con érence a lieu en visio  celle du président scienti que du con r s a im  tunisien  qui a d  
partir précipitamment en France pour un deuil. l est interpellé sur le manque de données spéléos scienti ques en unisie.

es con érences suivantes n du samedi  dimanche et lundi  sont en présentiel. 
Michel ienin ouvre les con érences ran aises le dimanche matin et nous présente un poisson observé lors du 

sta e scienti que  A adir et qui est tr s probablement un ta on nouveau pour la science. Bernard présente l apr s midi 
la biblio raphie concernant la aune souterraine en unisie. 

undi matin  Michel présente le soutira e e ceptionnel du ou re des spélu ues pr s de mes. es deu  con érences 
de osiane ont lieu le lundi  une le matin sur péléomedit  association péléolo ie autour de la Méditerranée  
présentée en duo avec le spéléo tunisien Meher Melaouhia. autre  l apr s midi  sur la aune cavernicole observée lors 
du sta e d A adir Maroc  en . 

es con érences ont eu lieu en ran ais ou en an lais suivant les présentateurs ou présentatrices. 
es ib ens ont présenté plusieurs con érences  principalement sur les cavités de ib e. ne des associations 

lib ennes Abdelslam lshaa  travaille depuis plusieurs années avec des spéléos italiens. autre association Bel asem 
Al ar ani  aimerait si ner un a rément o ciel entre la FF  et son université. D apr s eu  il n  a aucun probl me de 
sécurité actuellement dans le pa s et il est tout  ait possible d  or aniser des e péditions spéléos.

Mardi 21/03/23

e cursion prévue a d  tre annulée. ous avons donc quartier libre. Bernard et moi en pro tons pour prendre 
contact avec l association A  Association unisienne de la ie auva e . ous  rencontrons  eunes passionnés. 

Claude et Michel visitent Cartha e  le site est pratiquement vide de visiteurs alors que les rues de idi Bou a d  
  m de l  sont remplies de touristes.

Figure 1 : Photo de groupe au congrès
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Annexe : Résumé de nos conférences

1) SpeleoMedit (Meher Melaouhia et Josiane Lips)

peleoMedit péléolo ie autour de la Méditerranée  est un pro et né en  dans le cadre de lAnnée internationale 
des rottes et du arst. 

Ce pro et de coopération spéléolo ique internationale concerne  pa s  avec   rottes dont  rottes 
c ti res ainsi qu environ   spéléolo ues. 

n livre présentant la spéléolo ie de chaque pa s a dé  été édité ainsi qu une e position de  panneau . Plus 
de  auteurs et  photo raphes ont été impliqués. 

Comme D  en tant que promoteurs du pro et  nous sommes convaincus que la publication spéciale contenant 
des in ormations sur chaque pa s directement lié  la mer Méditerranée peut apporter une contribution ondamentale 

 la création d une prise de conscience commune et au ren orcement des liens entre les roupes spéléolo iques et 
l or anisation de recherche méditerranéenne et la protection du arst et des rottes.

e pro et est structuré comme suit 
•	Cartes de poche sur le eb
•	 position photos itinérante composée de panneau  pour chaque pa s méditerranéen
•	Publication de peleoMedit péléolo ie Méditerranéenne  avec des contributions énérales et des contributions 

de tous les pa s méditerranéens.
https://www.tetide.org/speleomedit/

2) Faune souterraine des cavités autour d’Agadir (Josiane Lips)

n sta e scienti que a eu lieu au Maroc  pr s d A adir  en novembre . Ce sta e était encadré con ointement 
par des spéléos ran ais et marocains. inventaire de la aune souterraine reste le principal but de ce t pe de sta e. 

important travail de collecte et de tri e ectué s est inscrit en outre dans le travail de th se de oumia Moutaoua il. 
e travail d inventaire a concerné  cavités de la ré ion et environ  esp ces ont été collectées ou observées. l reste  
aire un important travail de détermination. es premi res études sur les arai nées récoltées ont cependant dé  mis en 

évidence deu  nouvelles esp ces pour la science  dont une arai née aveu le. D autres esp ces d arai nées sont é alement 
nouvelles pour la science en cours de description .

LECIGNE S., LIPS J., MOUTAOUAKIL S., OGER P.  o ne  cave d ellin  spider species rom the Moroccan i h Atlas Araneae  
iocranidae  heridiidae  Arachnologische Mitteilungen / Arachnology Letters 60: 12-18, 2020

Deu  esp ces d isopodes une aquatique et une terrestre  sont é alement nouvelles pour la science et ont été 
décrites.
MOUTAOUAKILS., BOULANOUARM., GHAMIZIM., LIPS J., FERREIRAR.L. (2023)  o ne  s mpatric cave species o  Castellanethes 

sopoda  niscidea  librinidae  rom estern i h Atlas o  Morocco. ubterranean Biolo   . https://doi.org/10.3897/
subtbiol.45.95845

n diaporama présentant des photos et la classi cation de toutes les esp ces est visible et téléchar eable  https://
geb.ffspeleo.fr/spip.php?rubrique37

3) Une nouvelle sous-espèce de barbeau trogloxène pour le Maroc (Michel Wienin)

  m au nord d A adir  la rotte d ri n ialin s ouvre au ond des or es s ches de l Assi  n almat  en amont 
de la petite oasis touristique de la allée du Paradis . lle poss de un plan d eau permanent   m de l entrée et  la 
cote . Ce lac  en one d obscurité totale  abrite une population restreinte  totalement isolée mais tout  ait active  de 
poissons du enre Barbus o u  Luciobarbus de    cm de lon ueur. Ce enre est bien connu au Maroc mais ne semble 
pas avoir été si nalé dans le bassin de l oued amra ht  torrentiel et temporaire usqu  son embouchure. Ce ta on ne 
pouvant pas mi rer entre deu  bassins en passant par la mer  cette micropopulation relique est isolée et partiellement liée 
au milieu souterrain depuis la n de la période plus humide et plus ra che dite du bubale dans la one saharienne  il  
a entre   et   ans. Antérieurement  des cours d eau devenus temporaires étaient permanents usqu  la n de la 
période ibéro maurusienne du Paléolithique supérieur      et elle a pu arriver soit  l occasion d un niveau 
marin bas du quaternaire  soit par suite d une capture dans le haut du bassin pendant une phase oro énique du Plioc ne.

Aucun prél vement n a été e ectué  ni de recherche énétique. n attendant une vraie étude  les ormes connues 
comme morpholo iquement les plus proches nous semblent tre Barbus nasus et B. ksibi  présents pr s d ssaouira 
et de Marra ech mais il est impossible pour le moment de situer le ta on en tant qu esp ce  sous esp ce  voire simple 
orme locale. 
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MIRIAM CASAL LÓPEZ. 2016  a onomie de Rheophilic uciobarbus ec el   Actinopter ii  C prinidae  du Maroc avec la 
description de deu  nouvelles esp ces.
https://www.researchgate.net/publication/293606049_Taxonomy_of_Rheophilic_Luciobarbus_Heckel_1842_Actinopterygii_
Cyprinidae_from_Morocco_with_the_description_of_two_new_species

4) Le soutirage exceptionnel du gouffre des Espélugues près de Nîmes, France (Michel Wienin)

Cet événement spéléolo ique important n est pas ma hrébin mais ran ais. i Michel a u é utile de le présenter  
ce con r s  c est que son étude  encore en cours  montre un r le important oué dans sa en se par l épisode messinien. 
Cette crise a ant a ecté l ensemble du bassin méditerranéen  en particulier la partie occidentale  des phénom nes 
apparentés sont possibles en A rique du nord.

Ce soutira e de quelque   m  de remplissa e alluvial a été lar ement décrit dans le dernier numéro du 
Spéléoscope n  p .

https://speleoscope.ffspeleo.fr/speleoscope_42.pdf
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7.2.1. CYCLE DE VISIOCONFÉRENCES DE LA COSCI

SPÉLÉOTHÈMES ET (PALÉO)CLIMAT

VISIOCONFÉRENCE DE CHARLOTTE HONIAT

e  décembre   h

Résumé :

es spéléoth mes  du rec spelaion  caverne et thema  ob et  sont des concrétions qui se orment dans 
le arst  tr s réquemment rencontrées et bien connues des spéléolo ues  telles que les stala mites  stalactites  stuleuses  
planchers  Au del  de leur aspect ornemental ils peuvent ren ermer une quantité incro able d in ormations sur le climat 
et lenvironnement  Bien  labri dans le arst  ils sont préservés de lérosion e térieure pendant des milliers d années et 
peuvent nous aider  reconstruire les climats anciens.

Figure 1 : Coupe d’une stalagmite  .Caillaut
et courbe des isotopes de l’oxygène
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C est  ramat dans le département du ot  les  et  décembre  que la FF  a proposé un événement
majeur pour la connaissance, la sauvegarde et la gestion de l’environnement karstique, en réponse aux enjeux actuels
forts liés au changement climatique  les è m e s  Assises ationales de l nvironnement arstique.

es arsts  ces pa sa es a onnés par la dissolution de roches solubles telles que le calcaire  abritent unebiodiversité,
des géotopes et des patrimoines exceptionnels et ournissent des ressources essentielles en eau notamment pour de 
nombreuses populations. Cependant  ces environnements ra iles sont con rontés  des menaces croissantes dont une 
au c ur de toutes les préoccupations actuelles  le chan ement climatique.

Consciente de ces enjeux et association engagée, la FFS a souhaité positionner l’impact du changement climatique
sur la gestion et la protection du géopatrimoine karstique » au centre des discussions menées lors de ces rencontres.

Au pro ramme  27 communications ont eu lieu  des con érences de renom  des ateliers interacti s  avec des 
présentations de pro ets innovants pour comprendre de pr s ces écos st mes comple es. es th mes abordés ont inclus 
la estion durable des ressources arstiques  le parta e des connaissances et la préservation de la qualité de l eau  la 
sensibilisation du public et les straté ies de conservation.

Ces rencontres ont ainsi accueilli des personnalités éminentes du domaine de l’environnement  des représentants 
de collectivités et de l tat  des associations de protection de la nature  des universités ainsi que des entreprises en a ées 
dans des pratiques durables. Cet événement presti ieu  a alors réuni 130 participants  scienti ques  e perts  chercheurs  
décideurs  et passionnés  pour discuter des en eu  des dé s et des avancées dans la préservation de ces écos st mes 
uniques.

Ces Assises ationales  initiative récurrente de la FF  lui permettant d évaluer et d orienter son action en mati re 
de protection de l environnement  représentent une plateforme de partage de connaissances, d’échange d’expériences
et de débats constructifs dans l ob ecti  de contribuer  des solutions concr tes pour préserver ces écos st mes uniques 
et d orienter les politiques de chaque acteur de ces milieu .

es Assises ationales de l nvironnement arstique  ramat se sont voulues tre un catal seur d actions concr tes 
pour la préservation des arsts. Cet événement mobilisateur s inscrit dans une démarche d en a ement et d éducation 
pour promouvoir une estion responsable de ces milieu  ra iles  essentiels  l équilibre écolo ique de notre plan te.

Au terme de ce ee end intense  plusieurs besoins ont ainsi pu tre identi és dont l harmonisation de la somme 
des données dé  e istantes et  venir pour un parta e simpli é  la création d outils de surveillance d namique permettant 
d anticiper et érer e cacement les chan ements  venir.

Cet év nement initié par la FF  et or anisé avec l aide de ses Comités de péléolo ie Départemental du ot et 
Ré ionau  ccitanie et ouvelle Aquitaine  a mis en avant la volonté commune de tous les acteurs de rester unis et de 
travailler ensemble pour préserver ces trésors naturels que sont les arsts et pour aire avancer plus lar ement la cause 
de la préservation de notre patrimoine environnemental.

Un grand merci à tous les participants et partenaires qui ont participé à la réussite de ces Assises !

Wardiere Inc.
Business Company LA FÉDÉRATION FRANÇAISE

DE SPÉLÉOLOGIE - FFS

C’est à Gramat dans le département du Lot (46), les 9 et 10 décembre 2023, que la FFS a proposé un événement majeur pour la
connaissance, la sauvegarde et la gestion de l'environnement karstique, en réponse aux enjeux actuels forts liés au
changement climatique : les 5èmes Assises Nationales de l’Environnement Karstique.

Les karsts, ces paysages façonnés par la dissolution de roches solubles telles que le calcaire, abritent une biodiversité, des géotopes
et des patrimoines exceptionnels et fournissent des ressources essentielles en eau notamment pour de nombreuses populations.
Cependant, ces environnements fragiles sont confrontés à des menaces croissantes dont une au cœur de toutes les préoccupations
actuelles, le changement climatique.
Consciente de ces enjeux et association engagée, la FFS a souhaité positionner « l’impact du changement climatique sur la
gestion et la protection du géopatrimoine karstique » au centre des discussions menées lors de ces rencontres.

Au programme, 27 communications ont eu lieu, des conférences de renom, des ateliers interactifs, avec des présentations de projets
innovants pour comprendre de près ces écosystèmes complexes. Les thèmes abordés ont inclus la gestion durable des ressources
karstiques, le partage des connaissances et la préservation de la qualité de l'eau, la sensibilisation du public et les stratégies de
conservation.
Ces rencontres ont ainsi accueilli des personnalités éminentes du domaine de l'environnement, des représentants de collectivités
et de l’Etat, des associations de protection de la nature, des universités ainsi que des entreprises engagées dans des pratiques
durables. Cet événement prestigieux a alors réuni 130 participants, scientifiques, experts, chercheurs, décideurs, et passionnés, pour
discuter des enjeux, des défis et des avancées dans la préservation de ces écosystèmes uniques.

Ces Assises Nationales, initiative récurrente de la FFS lui permettant d’évaluer et d’orienter son action en matière de protection de
l’environnement, représentent une plateforme de partage de connaissances, d'échange d'expériences et de débats constructifs
dans l’objectif de contribuer à des solutions concrètes pour préserver ces écosystèmes uniques et d’orienter les politiques de chaque
acteur de ces milieux.
Les Assises Nationales de l'Environnement Karstique à Gramat se sont voulues être un catalyseur d'actions concrètes pour la
préservation des karsts. Cet événement mobilisateur s'inscrit dans une démarche d'engagement et d'éducation pour promouvoir une
gestion responsable de ces milieux fragiles, essentiels à l'équilibre écologique de notre planète.

Au terme de ce week-end intense, plusieurs besoins ont ainsi pu être identifiés dont l'harmonisation de la somme des données déjà
existantes et à venir pour un partage simplifié, la création d'outils de surveillance dynamique permettant d’anticiper et gérer
efficacement les changements à venir.

Cet évènement initié par la FFS et organisé avec l’aide de ses Comités de Spéléologie Départemental du Lot et Régionaux Occitanie et
Nouvelle-Aquitaine, a mis en avant la volonté commune de tous les acteurs de rester unis et de travailler ensemble pour préserver ces
trésors naturels que sont les karsts et pour faire avancer plus largement la cause de la préservation de notre patrimoine
environnemental.

Un grand merci à tous les participants et partenaires qui ont participé à la réussite de ces Assises !

https://csr-occitanie.fr/blog/assises-
nationales-de-lenvironnement-
karstique-9-et-10-decembre-2023
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7.2.2. ASSISES NATIONALES DE L’ENVIRONNEMENT KARSTIQUE

9 ET 10 JUIN 2023 - GRAMAT, LOT
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7.2.3. COMPTE RENDU DE LA MANIFESTATION
À L’ATTENTION DES PARTICIPANTS

 octobre 

L a 33e  édition des Rencontres d octobre acques Chopp  s est déroulée les  et  du mois épon me  tout pr s 
de Mauléon Barousse  sur la commune de Ferr re dans le département des autes P rénées .

n homma e  acques Chopp  du péléo club de Paris qui avait initié la premi re en   Paris  son nom 
accompa ne désormais celui de la mani estation.

nitialement  elle devait tre or anisée par ves Besset dans la ré ion trans rontali re du al d Aran   es. e déc s 
d ves a contraint le comité de pré or anisation  trouver une solution de substitution tout en restant dans la ré ion 
p rénéenne  en Barousse plus e actement.

n e cace collaboration avec le CD C  Comité Départemental de péléolo ie et de Can on  et le club P 
de arbes roupe péléolo iques des autes P rénées  le te collecti  des Chalets de aint érée correspondait tout 

 ait au  attentes des con ressistes  avec des or aits tr s raisonnables pour le te con ortable et la restauration simple 
mais de rande qualité. Répartis entre deu  b timents  chacun a pu apprécier la chambre individuelle avec sanitaire 
complet indépendant. n ré ectoire lar ement ouvert sur l e térieur nous accueillait lors des repas et une rande salle 
de con érences et d e position permettait les communications sans recourir  une sonorisation. oute ois  il aut si naler 
des probl mes de lisibilité des diapositives dus  la conception m me des illustrations traits trop ns   la qualité du 
vidéopro ecteur et  la luminosité de la salle qu il n était pas possible de masquer.

in t cinq convives se retrouvaient le samedi matin pour l ouverture o cielle de la rencontre  la ma orité a ant 
re oint les chalets la veille en soirée 

BAB  at  B  Christophe  B  ean ves  BRAM  ves  CA A  érard  C A  Daniel  D  
Patric  D MA R  itou  FABR  étienne  A  ean Claude  RMA D aurent  MB  Bénédict  AFAR  Christophe  

R  osé  ARD Fabien  R Marie osé  MAD A  ric  MAR P PP  vel ne  MA A  Alain  MA  
Philippe  M R  Claude  M R  ane  R DA  Robert  R M A  ean o l  ARR  André  soit  participants.

Figure 1 : Une assistance clairsemée mais très attentive

SPELEOSCOPE N°43.indb   326 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 7  : RASSEMBLEMENTS 327

7.2.3. 33E RENCONTRE D’OCTOBRE - JACQUES CHOPPY - 14-15 OCTOBRE 2023

a moindre participation peut tre imputée  la position e centrée du site d accueil mais aussi  la multiplication 
des mani estations en ce début d automne. a me édition avait réuni  participants  ille l  Aude  au moment 
des restrictions des re roupements lors de la pandémie

Di  communications étaient présentées entre  h et h  
. A  ean Claude. ite arstique de Plan de Pout  son étonnant 

poudac   autes P rénées dans le cadre du cahier ré ional
. C A  Daniel. n maillon ma eur de l évent de la Coudouli res  a 
salle des Proven au   Massi  de la éranne  érault

. A  ean Claude. ne étonnante relation arst rivi re au pied du massi  
du Bassia  autes P rénées

. D  Patric . andara  spa ne  e pu le inachevé

. B  Christophe. rou de Balbonne  Aude  De l e ploration  la protection

. M R  Claude. coulements arstiques hors du commun  Permanents 
o u  o c c as i o n n e l s

. B  ean ves. ur les chemins du Bertas  naissance d un villa e 
néolithique autour d une rotte  citerne  Ca ilhac  érault

. MA  Philippe. ra a e de la perte du ac d Arrablo  Massi  du Mont 
Perdu  Parc ational d rdesa  Monte Perdido

. CA A  érard. ori ine de l eau de la rande cascade de avarnie 
 autes P rénées

. ARR  André. Détection de l uranine  en h drospéléolo ie   une 
émer ence arstique
. ARD Fabien. Principes énérau  de mesure optique du  F  
 ources d inter érence

es repas étaient précédés d un apériti  convivial 
pendant lequel les échan es étaient riches et nombreu .

or anisation des visites de terrain imposait un 
strict respect des horaires  certains ont pu se sentir 
bousculés mais la totalité du pro ramme a pu tre 
tenue. Prévu pour un départ   h  le covoitura e 
vers le Poudac de énérest a pu prendre la route un 
quart d heure plus t t  ce qui a été salutaire pour 
le respect des rende vous suivants.

e site arstique de Plan de Pouts a enchanté les 
visiteurs et les commentaires des érudits s appu ant 
sur des panneau  s nthétiques ont tenté d entrouvrir 
le voile m stérieu  des intermittences qui caractérisent 
le onctionnement du ameu  Poudac de énérest. e 

ou re au ond duquel on apercevait un niveau d eau 
bien bas ne laissait rien voir de ces violentes col res.

n a pu re retter le tra et aller retour astidieu  
pour re oindre les chalets mais la restauration était 
prévue de bout en bout sur le site de Ferr re.

ors de l apériti  en cl ture de la mani estation  
une discussion s en a eait sur l avenir des R  o  l on 
pouvait détecter quelques nuances dans les diverses 
considérations. Ces diver ences ne sont pas radicales 
et il conviendra de prolon er l échan e et dé a er une 
proposition qui satis erait les diverses philosophies.

e CD C  était remercié pour avoir porté 
le pro et mal ré les risques nanciers que aisaient 
courir les aléas de l or anisation  ainsi que le P 
pour l aide technique et la estion de la trésorerie 
de la mani estation.

Figure 2 : Claude Mouret commentant 
avec soins sa présentation

Figure 4 : Le gouffre du Poudac de Générest que la téméraire 
Liane Mouret, dont on aperçoit le chapeau donnant l’échelle, 

a pu observer le très bas niveau d’eau

Figure 3 : Aucun retard pour prendre place à la table, 
mais les échanges perdurent
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7.2.3. 33E RENCONTRE D’OCTOBRE - JACQUES CHOPPY - 14-15 OCTOBRE 2023

e relais était ensuite passé  Christophe a ar e pour l or anisation de la e  édition qui devrait se dérouler au  
con ns de lAin et du ura. es précisions ultérieures vous seront communiquées en temps voulu par les or anisateurs. 
Par la m me occasion  Robert Rouvidant proposait d or aniser l édition suivante   dans la i vre et Claude Mouret 
se positionnait pour la e  Rencontre d ctobre.

apr s midi  les participants étaient ponctuels au rende vous  estploria o  une e position et des visuels 
permettaient de mieu  conna tre l art pariétal rave en. ne uide archéolo ue  aure Carlet  nous accompa nait 
ensuite dans le sanctuaire des mains de la rotte de ar as et ses commentaires érudits apportaient les précisions 
indispensables tout en se pr tant racieusement au  questions.

ers  heures  les participants se séparaient car les plus lointains devaient encore parcourir de randes distances 
en n de ces ours bien courts.

Ce compte rendu rapide sera repris et peut tre éto é en livret d accueil des actes de la rencontre.
 ce su et  ean Claude a et se propose de réaliser la mise en pa e de la publication sous réserve e presse 

d avoir collecté tous les articles avant la n du mois de décembre . Pour rappel  les auteurs doivent ournir les 
te tes en ormat quelconque ord  pen ce  e te voire PDF  les ima es de tr s bonne qualité  les illustrations en 
ormat ori inal .ai ou autres  et un document PDF su érant les désidératas et surtout la relation du te te et des ures.

impression et l e pédition du recueil  chacun des souscripteurs seront supportées par le P de arbes  
pour une quantité  dé nir. Avant la commande  l imprimeur  la parution pourrait tre di usée par les canau   notre 
disposition FF  Co ci  a n de érer au mieu  la quantité commandée  éviter la mise en stoc

Dans l esprit de transparence souhaité pour les Rencontres d ctobre acques Chopp  Alain Massu eau a établi un 
premier bilan simple et ri oureu  des mouvements nanciers sur le compte du club P de arbes dont il est le trésorier.

Figure 5 : Vingt-quatre, le compte y est à l’exception de Gérard Cazenave 
qui nous avait dû nous quitter la veille. Photo tienne Fabre

Figure 6 : Bilan financier 
des Rencontres d’Octobre

orsqu elles ne sont pas si nées  
les photos sont de Daniel Chaillou  
que nous remercions
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7.2.3. 33E RENCONTRE D’OCTOBRE - JACQUES CHOPPY - 14-15 OCTOBRE 2023

TROMBINOSCOPE DE LA RENCONTRE D’OCTOBRE-JACQUES CHOPPY À FERRÈRE EN 2023

SPELEOSCOPE N°43.indb   329 06/05/2024   12:57



SPELEOSCOPE N°43.indb   330 06/05/2024   12:57



CHAPITRE 8 : 
RAPPORTS DE STAGES ÉTUDIANTS 
ET ANNUAIRES

8.1.	 Rapports de stage étudiants Master........................................................................................................................................................................ p. 332
. . . Camille immermann ........................................................................................................................................................................................ p . 332
. . . héo arnier ............................................................................................................................................................................................................. p. 

8.2.	 Annuaires.......................................................................................................................................................................................................................................... p. 365

331

SPELEOSCOPE N°43.indb   331 06/05/2024   12:57



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 8  : RAPPORTS DE STAGES ÉTUDIANTS ET ANNUAIRES332

8.1.1. RAPPORT DE STAGE ÉTUDIANT MASTER 
CAMILLE ZIMMERMANN

Université de Bordeaux
MASTER SCIENCES, TECHNOLOGIES, SANTÉ

Mention Biodiversité, Ecologie & Evolution
ère année

Année Universitaire 2022/2023

RAPPORT DE STAGE 

ZIMMERMANN Camille

Etude de la faune souterraine dans l’Entre-Deux-Mers

Durée du stage : 4 2 2   2 2  

Maître de stage :  

Organisme d'accueil :       
2     
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8.1.1. RAPPORT DE STAGE ÉTUDIANT MASTER CAMILLE ZIMMERMANN

Remer iements

Mes remerciements s’adressent à mon ma tre de stage, M. ALLO  abriel, qui m’a 

permis de vivre une expérience unique pour mon stage de première année de Master. 

Ce fut un mois enrichissant et rempli de partage de connaissances naturalistes, ainsi 

qu’une découverte de cette discipline particulière qu’est la spéléologie.

e tiens également à remercier mes camarades Alexis, Chloé, Elena, lorentin, et ulie 

pour ces précieux moments partagés tous ensemble, et plus particulièrement 

A NIE  héo, mon bin me sur ce pro et, avec qui ’ai vécu toutes mes excursions 

dans les grottes.

Mes remerciements vont également à la ociété Linnéenne de ordeaux pour ces 

ournées d’observations naturalistes à travers les villages de l’Entre-Deux-Mers. Des 

personnes passionnées par la vie qui nous entoure et tou ours prêtes à partager un 

bon repas.

Et enfin mes remerciements les plus sincères à notre enseignante chercheuse Mme 

ILLA E Laure sans qui tout ce pro et n’aurait pu aboutir. on accueil au laboratoire 

de IO ECO nous a permis de pouvoir procéder à la détermination de nos 

échantillons dans les meilleures conditions possibles.

2
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8.1.1. RAPPORT DE STAGE ÉTUDIANT MASTER CAMILLE ZIMMERMANN

résentation de la stru ture d’a ueil

Le Club de echerches et d’Explorations outerraines C E  est une association loi 

 qui a été créée en 7 , avec érard O E  comme président actuel. 

Cette association s’articule autour de  disciplines, l’archéologie, l’environnement, et 

également la spéléologie. Le C E  est membre de la édération ran aise de 

péléologie  et est affilié au Comité Départemental de péléologie de ironde 

CD .
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I. In o uc ion

L’étude s’inscrit dans le cadre de l’approfondissement des connaissances en 

biospéléologie de l’Entre-Deux-Mers. Elle est à l’initiative du Club de echerches et 

d’Explorations outerraines C E , association pratiquant la spéléologie depuis 

7 , avec comme ob ectif de réaliser un inventaire de la faune souterraine dans une 

dizaine de grottes. 

La faune cavernicole est caractérisée par différents groupes d’organismes igure , 

ceux qui colonisent de fa on permanente le milieu, ceux qui ne sont présents 

qu’occasionnellement, ainsi que les organismes qu’on ne retrouve que par accident 

dans la grotte. Ainsi, on distingue les espèces troglobies chiner, 5 , qui sont 

inféodées au milieu souterrain dans sa partie terrestre, des stygobies, qui colonisent 

de fa on permanente les eaux souterraines. Le terme trogloxène désigne quant à lui 

des h tes occasionnels de la cavité acovi , 7 , tandis que les troglophiles sont 

des espèces avec des prédispositions au monde souterrain qui vont pouvoir passer 

une partie, ou même l’entièreté, de leur cycle de vie sous terre tout en gardant la 

capacité à vivre en dehors de la cavité chiner, 5 . 

i ure   artition es  rou es es ces colonisant les rottes selon la 
classi ication e aco i   et chiner  

On retrouve cette même classification pour la stygofaune, espèces vivant dans les 

eaux souterraines, avec les termes stygoxène et stygophile. 

Le monde souterrain abrite une faune troglobie qui a d  s’adapter à ces conditions de 

vie particulières tel que le genre i har us s  chi dte, . En effet, les 

organismes vivant dans ce type de milieu font face à une obscurité permanente sans

 

(Pragmasoft « Les cavernicoles »)
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nycthémère. De ce fait, on retrouve des caractéristiques communes aux espèces 

souterraines, comme l’anophtalmie, une dépigmentation et un métabolisme ralenti 

avec une faible demande en oxygène igure  ubart  Dethier, . Ces 

organismes sont considérés comme spécialistes de l’habitat mais généralistes dans 

leur alimentation, et cela à cause de la rareté des rencontres entre les proies et les 

prédateurs. Par conséquent, on retrouve notamment de courtes chaines trophiques 

dans ce type de milieu. 

i ure   hoto ra hie un in i i u u enre i har us ettant en a ant les 
caract risti ues es or anis es sty obies ano htal ie et i entation  

Le premier organisme a avoir été décrit est le Protée anguillard roteus an uinus  

découvert en  en lovenie et décrit par .N Laurenti en 7 . Des études de 

biospéléologie ont également été réalisées dans différentes zones de rance 

métropolitaine. Notamment en  en région Nouvelle-Aquitaine avec la fédération 

d’associations de protection de la nature, la EPAN O, qui a réalisé un inventaire de 

la stygofaune avec la participation du roupe d’Etude de iospéléologie E . 

Malgré de nombreuses études en rance, la faune souterraine l’Entre-Deux-Mers 

reste particulièrement méconnue. L’ob ectif du stage est de réaliser des prospections 

dans une dizaine de cavités horizontales afin de donner lieu à une liste non exhaustive 

d’espèces. 

II. i l o

A. hoi  des avités

Le premier point de l’étude qui a été mis en place est la sélection des cavités. Pour se 

faire, certains critères comme le développement horizontal de la grotte, la localisation

 

(J.Flot, 2010)
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dans la zone d’étude et le profil de l’entrée ont été pris en compte. n développement 

minimum de  mètres a été choisi afin d’avoir une zonation avec une partie entrée 

caractérisée par la présence de la lumière naturelle, et une partie obscurité.

L’utilisation du site arsteau a permis de réunir les renseignements nécessaires sur la 

topographie et les différentes caractéristiques des grottes. A partir de cela, une carte 

avec les points P  des cavités a été réalisée via le logiciel I  version . .  afin 

de visualiser la répartition des points d’échantillonnages sur l’entièreté de la zone 

d’étude igure . Pour cela, une conversion des coordonnées des grottes de  

en Lambert  a d  être faite gr ce au site eo ree pour que la position des points 

sur la carte soit exacte. 

i ure   enti ication es rottes  chantillonner ans le ca re e l analyse e la 
aune souterraine e l ntre eux Mers 

B. roto o e d é hanti onnage de a a ne so terraine

Le protocole mis en place afin de réaliser un inventaire de la faune souterraine 

consiste à pratiquer la chasse à vue. n tamis avec une maille de  millimètres est 

également utilisé dans le but de filtrer les organismes aquatiques pouvant se 

retrouver dans le 
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substrat, tels que le genre i har us ou a arus. Concernant l’identification, deux 

pratiques sont appliquées, le prélèvement et la photographie des individus. Le 

prélèvement se fait lorsque l’identification nécessite une clé de détermination avec 

observation à la loupe binoculaire. Pour cela, les organismes sont prélevés à l’aide de 

pinceaux et de pinces, puis conservés dans de l’alcool à 7  afin qu’ils ne subissent 

pas d’altération pouvant biaiser la détermination de l’espèce.

Les organismes identifiés sont triés selon leur zone de vie dans la grotte, en d’autres 

termes, si l’organisme est retrouvé en zone d’obscurité ou en zone d’entrée. Cette 

zonation a pour but de repérer si certaines espèces sont potentiellement inféodées à 

une partie de la cavité encore en relation avec l’extérieur, entrainant des conditions de 

vie tamponnées, ou si elles sont caractéristiques des milieux souterrains et des 

conditions environnementales particulières associées.

Dans le but de comparer les stations entre elles, et ainsi voir si les richesses spécifiques 

sont fondamentalement différentes d’une grotte à l’autre,  niveaux de diversité, alpha, 

beta et gamma sont calculés. La diversité alpha caractérise la diversité à une échelle 

locale station , dans le cas de cet inventaire elle correspond à la richesse spécifique pour 

chaque cavité échantillonnée. La diversité gamma quant à elle correspond à la diversité 

du paysage globale , c’est-à-dire à la richesse spécifique totale de nos stations. A partir 

de ces deux niveaux de diversité, on va pouvoir calculer la diversité beta qui a une toute 

autre signification. Elle représente le renouvellement des espèces le long d un gradient 

écologique, spatial ou temporel, depuis la station diversité alpha  usqu à l ensemble de 

la zone d’étude diversité gamma . ne faible diversité beta signifie qu on n’échantillonne 

peu de nouvelles espèces lorsqu on passe de la diversité par grotte à l’ensemble des  

cavités, donc qu’il n’y a que peu d’espèces différentes entre les stations de la zone 

d’étude. Dans cette étude, La diversité beta a été calculé à partir de l’indice de hitta er 

.

ne analyse statistique de la différence entre le nombre d’espèces colonisant la zone 

d’entrée et celui du reste de la cavité a été réalisée à partir du logiciel  version .  

avec un test de tudent pour échantillons indépendants.
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III. sul s iscussion

A. Une diversité hétérogène entre stations

De cet inventaire résulte une liste de 57 espèces sur les  grottes échantillonnées. 

Certains ordres se révèlent être plus abondants que d’autres en termes de richesse 

spécifique, notamment l’ordre Diptera qui compte  espèces au total, ainsi que les 

ordres Isopoda et Aranae pour lesquelles on retrouve 7 espèces Annexe . Il s’agit 

d’un inventaire non exhaustif ne prenant pas en compte l’abondance d’individus par 

espèce mais seulement la présence de ces dernières dans les cavités. 

Il est également intéressant de noter la présence d’une espèce introduite faisant partie 

de l’ordre des isopodes, lu a caelatu , ainsi que la présence d’une espèce 

déterminante NIE  Nouvelle-Aquitaine, hinolo hus hi osi eros Annexe . De 

plus, le genre i har us a été rencontré dans 7 cavités, sa présence est intéressante 

puisqu’il s’agit d’un organisme troglobie, spécialiste des milieux cavernicoles Annexe 

, , 5, , , , . On retrouve également  espèces protégées au niveau national 

dont u o s inosus  ala an ra sala an ra  et hinolo hus hi osi eros selon la loi 

du  uillet 7  relative à la protection de la nature Loi n  7 - .

La diversité alpha moyenne des sites échantillonnés est de .  et la diversité 

gamma de 57 ableau I . Ces valeurs ont permis de calculer la diversité beta à partir 

l’indice de hitta er par la formule suivante hitta er,   

Avec  représentant le nombre total d’espèces échantillonnées diversité gamma  et 

∝̅ la richesse spécifique moyenne de l’ensemble des stations. La valeur de l’indice 

peut varier entre  et N. 

Cet inventaire permet d’arriver à une diversité beta de . 5, ce résultat semble révéler 

une certaine hétérogénéité dans la répartition des espèces. Cela peut être expliqué 

par un manque de connectivité entre les communautés de chaque cavité. 
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ableau  ca itulati  es  ni eaux e i ersit  e la one tu e

Grottes Diversité Alpha Diversité Alpha moyenne Diversité Gamma Diversité Beta (Gamma/Alpha)
Chèvre 11

14,09 57 4,05

Villesèque 14
Drindineyre 18
Petit Luc 14
Planau 17
Moulin Tournard 12
Trou de la barrique 17
Grand Pont 15

Castelmoron

8Grand Oustau 12
Pellegries 17

En effet, le monde souterrain est un monde bien particulier qui diffère d’une station à 

une autre, que ce soit par sa topographie, et donc l’accessibilité des espèces à la 

cavité, ou bien par la quantité d’eau présente à l’entrée qui permet de transporter et 

de servir d’habitat pour certains organismes à l’intérieur de la grotte. 

La comparaison de deux profils d’entrée met en évidence l’existence d’un fort contraste 

entre deux cavités igure . Le profil d’entrée de la cavité de rand Pont a un aspect 

aquatique très développé pouvant atteindre usqu’à environ  centimètres de 

profondeur. Contrairement à rand Pont, la grotte de la Chèvre a un profil d’entrée plus 

vertical avec une descente sur  mètres, ainsi qu’une absence d’eau qui aurait pu être 

bénéfique à certains organismes tels que les larves de ala an ra sala an ra, 

a arus s , ou bien elia s  qui sont des espèces que l’on retrouve dès l’entrée 

pour la grotte de rand Pont.

i ure   o araison es ro ils entr e e la rotte e ran  ont et e la rotte 
e a h re

Grand Pont a vre

o paraison de deu  pro ils d entrée
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. L  e d’e t ée mme é t e

Le paramètre de zonation des espèces dans la cavité a permis de réaliser une analyse 

statistique à l’aide du logiciel  afin de mettre en avant une possible différence 

significative entre le nombre d’espèces colonisant la zone d’entrée et la zone d’obscurité. 

Avant de pouvoir comparer une moyenne, les conditions d’applications doivent être 

vérifiées. Pour cela, la normalité et l’homoscédasticité doivent être confirmées par le test 

de hapiro- il s ainsi que le test de isher nedecor. Les p-values étant supérieures à 

. 5 ableau II , on ne re ette pas  qui valide la normalité et l’homogénéité.

ableau   aleurs es alues es tests es con itions a lication et u test e 

tu ent our chantillons in en ants ris ue al ha e  

n test de tudent pour échantillons indépendants a été réalisé par la suite avec  

alternative  greater  dans le but de confirmer si l’entrée est plus riche en espèce que 

la zone d’obscurité. La p-value étant inférieure à . 5, cela permet de dire qu’on re ette 

, ainsi l’entrée a une richesse spécifique significativement plus importante.

Cela fait sens puisque la zone d’entrée est une zone de transition entre le milieu épigé, 

avec des conditions environnementales moins stables, et le milieu hypogé, avec une 

ressource alimentaire plus faible Prous et al., 5 . Il s’agit d’un environnement qu’on 

peut qualifier d’écotone. En effet, l’entrée d’une grotte peut servir de g te temporaire pour 

différents taxons, notamment pour plusieurs espèces de chiroptères. De plus, l’entrée 

se révèle essentielle dans le transfert de ressources trophiques de l’écosystème 

ad acent vers les zones plus profondes de la grottes ouza- ilva et al., . De ce 

fait on a tendance à retrouver davantage d’espèce près de l’entrée de la grotte Prous 

et al., 5 .

Test de Shapiro-
Wilks Test de Fisher Snedecor Test de Student pour échantillons indépendants

Entrée : 0.666
p-value  0.9822 0.0481 Pénombre : 0.565
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elon l’étude de Prous 5 , cette situation d’écotone avec une richesse spécifique 

élevée s’étend sur un total de  mètres. Il a été noté un fort contraste de richesse 

spécifique selon la zonation, allant usqu’au double du nombre d’espèces vers la zone 

d’entrée par rapport aux zones plus profondes de la cavité. 

La diversité rencontrée dans les communautés cavernicoles, se révélant être plus 

faible que celles des milieux épigé Prous et al., 5 , peut s’expliquer par  raisons 

d’après et . Premièrement l’accès à la cavité est régulièrement de petite taille 

et les entrées sont peu nombreuses, de ce fait les espèces trogloxènes, h tes 

temporaires de la grotte, peuvent rencontrer des difficultés pour accéder à l’entrée, or 

ce sont ma oritairement ces espèces qui participent à l’importante diversité de la zone 

d’entrée. Dans un second temps, les cavités sont caractérisées par une faible 

hétérogénéité d’habitats contrairement à un environnement épigé, ainsi qu’une faible 

ressource nutritive pouvant limiter le développement de certaines espèces non 

adaptées à ces conditions rudimentaires. 

. m is  des ésult ts e  l’étude de de l  u e s ute i e e
t euse

Par manque de temps et de connaissances de la faune souterraine, la liste d’espèce 

résultant des échantillonnages de l’inventaire de l’Entre-Deux-Mers est largement 

inférieure à ce qu’il existe réellement dans le monde souterrain. ne étude de 

biospéléologie réalisée en Chartreuse a recensé environ 7  espèces, pour  cavités 

prospectées Lips et al., , contre 57 espèces pour cet inventaire. Leurs résultats 

montrent quelques similitudes avec la faune de l’Entre-Deux-Mers, en effet les ordres 

Diptera 5 espèces , Aranea 5 espèces  et Coleoptera  espèces  se sont une 

nouvelle fois révélés être les ordres les plus importants en termes de richesse 

spécifique. outefois, l’étude de la Chartreuse a mis en évidence la présence 

d’espèces d’ordres qui n’ont pas été rencontrés lors de l’échantillonnage de cette 

étude, tels que les ordres Lepidoptera et Pseudoscorpiones. 

Outre le nombre d’espèces, ce qui diffère entre les deux études est la méthodologie. 

Pour une étude de la faune souterraine différents procédés sont applicables, ainsi 

l’extraction de la faune terrestre présente dans le substrat, type guano, gr ce à un 

2
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appareil de berlèse erlèse, 5 , et le filtrage par la méthode de rancel   ont 

été utilisé dans l’inventaire en Chartreuse, permettant ainsi d’augmenter la probabilité 

de trouver de nouvelles espèces. Néanmoins, des méthodes plus rudimentaires comme 

la chasse à vue et la photographie des individus ont été appliquées dans les deux 

études.

D. Les limites de l’étude

n inventaire exhaustif de la faune souterraine se révèle être très complexe à réaliser 

du fait des conditions d’échantillonnages très variables d’une cavité à une autre. La 

topographie peut rendre la progression dans la grotte quasiment, voire totalement, 

impossible. Cela crée un biais dans l’étude entrainant l’impossibilité de standardiser 

les données d  à l’effort d’échantillonnage qui n’est pas constant pour toutes les 

stations. 

L’exemple de la cavité de Castelmoron est pertinent pour illustrer les facteurs pouvant 

biaiser des résultats. En effet pour cette station seulement l’entrée a été échantillonnée 

à cause d’une profondeur trop importante des eaux souterraines. De ce fait, les calculs 

des trois niveaux de biodiversité sont automatiquement biaisés par ce manque de 

données par rapport aux autres stations. 

i ure   hoto ra hies illustrant un assa e in ranchissable ne er ettant as e 
oursui re l chantillonna e ans la rotte e ran  Oustau 

Passage bloquant la progression dans la cavité de Grand Oustau
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D’autres cas de figure similaires ont également engendré des biais. La cavité de rand 

Oustau met en évidence les conditions difficiles rencontrées sur le terrain igure 5 . 

Au bout d’une centaine de mètres de développement la grotte était bouchée, entrainant 

ainsi une impossibilité de continuer l’échantillonnage. 

De plus, il est important de noter que le calcul effectué des trois niveaux de diversité a 

une valeur obligatoirement plus faible que ce qu’elle devrait être. abituellement, les 

études de la faune souterraine font appel à de nombreux spécialistes afin de 

déterminer les espèces échantillonnées, or ce n’est pas le cas pour cette étude. De ce 

fait, la détermination s’est arrêtée au genre et non à l’espèce à plusieurs reprises, 

entrainant ainsi un nombre d’espèces biaisé. 

IV. Conclusion

Les milieux souterrains sont souvent oubliés du grand public, prenant pourtant part à de 

nombreux services écosystémiques les rendant indispensables. Dans un souci de 

conservation d’espèces avec un fort taux d’endémisme, l’amélioration des connaissances 

scientifiques de la faune souterraine est primordiale. Il est vrai que d  au manque de 

données concernant ces cavités, il est impossible de savoir si certaines populations sont 

en déclin, ou bien si d’autres ont disparu, des cavités échantillonnées. La possibilité de 

réaliser plusieurs inventaires sur le long terme pourrait pallier ce manque de données qui 

limite l’analyse de la diversité souterraine de la zone d’étude.

L’inventaire réalisé est une ébauche de ce qu’il est possible de faire dans l’Entre-Deux-

Mers. Il a mis en évidence la diversité de certains taxons par rapport d’autres, ainsi 

que la présence avérée d’organismes troglobies inféodés au monde souterrain, et 

d’espèces typiques troglophiles telles que Meta bourneti et Oxychilus cellarius. Ce 

travail se doit d’être repris et approfondi afin de mettre en évidence la potentialité 

écologique des cavités de la zone d’étude. 

4
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Résumé de l’inventaire de la faune souterraine de l’Entre-
Deux-Mers

Le monde souterrain commence doucement à susciter l’intérêt du public tout en 

demeurant encore largement méconnu contrairement au milieu épigé. L’étude de la 

faune souterraine de l’Entre-Deux-Mers a donné lieu à une liste de 57 espèces. Parmi 

l’ensemble des taxons présents, les ordres Diptera, Isopoda et Araneae se sont révélés 

comme les ordres avec la richesse spécifique la plus importante. 

La faune cavernicole de l’Entre-Deux-Mers abrite une belle diversité caractéristique des 

grottes, regroupant des espèces dites troglophiles et troglobies. On retrouve des 

organismes typiques des cavités appartenant au genre Niphargus. Ces espèces 

troglobies ont des caractéristiques bien particulières permettant aux organismes d’être 

adaptés à leur milieu de vie, telles que l’anophtalmie ainsi qu’une dépigmentation.

Cette étude a mis en évidence une éventuelle relation entre la richesse spécifique et la 

zonation de la grotte, notamment en désignant la zone d’entrée comme écotone. En 

d’autres termes cela désigne une zone de transition entre deux écosystèmes 

comprenant une diversité importante et des conditions environnementales 

intermédiaires. 

24
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r anis e d’accueil  roupe d’ tudes et de echerches en cologie égétale, Animale 

et Pa sagère E E eP , section naturaliste du Club de echerches et d’Explorations 

outerraines C E , 1  Avenue Aristide riand,  7  Mérignac.
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e tiens aussi à remercier l’ensemble des stagiaires du C E  pour les diverses connaissances 

naturalistes mais aussi les moments plus légers partagés durant ces 8 semaines.

Enfin je voudrais remercier le C E  qui est à l’initiative de ce projet d’inventaire en 
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r e a io  e la r re

e lu  de Recherches et d’ plorations Souterraines C E , est une association fondée en 

1 78. Cette association est agréée port et affiliée à la Fédération Fran aise de péléologie 

FF . C’est une association de t pe 1 1 qui donc ne possède pas de but lucratif.

Cette association s’organise principalement autour d’activités en lien avec le patrimoine 

historique et archéologique mais surtout autour d’activités spéléologiques. Actuellement, elle 

développe aussi le volet environnemental gr ce à la création du Groupe d’Études et de 

Recherches en Écologie égétale  nimale et Pa sag re E E eP  en 1  par M. A  

abriel.

e E E eP organise des études scientifiques et techniques dans la zone de l’Entre-Deux-Mers 

afin de donner une dimension écologique et naturaliste et d’accompagner la réalisation de 

projets divers comme la restauration de l’église ainte-Présentine située sur la commune de 

Frontenac.

2
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ro io
La spéléologie est la discipline qui vise à explorer les réseaux et cavités souterraines pour 

ensuite rendre compte de cette exploration. Une cavité est considérée comme explorée 

uniquement lorsque la topographie de cette cavité a été réalisée et qu’il existe une trace 

attestant de l’exploration de cette cavité. La biospéléologie est une discipline sous-jacente de 

la spéléologie, celle-ci se fixe des objectifs différents. La biospéléologie correspond à l’étude 

des organismes cavernicoles, c’est-à-dire des organismes qui vivent dans les milieux 

souterrains. La biospéléologie est donc une discipline écologique avant tout, la particularité de 

cette discipline réside dans le fait que le milieu d’étude est un milieu particulier et méconnu du 

grand public la plupart du temps. Les premières traces d’études de la faune cavernicole 

remontent au 17-18ème siècle. Au 19ème siècle J.R Schiner apporta en 1854 les termes « troglobie 

» pour les espèces qui vivent exclusivement dans les grottes, et « troglophile » pour les espèces 

qui vivent dans le milieux cavernicoles mais qui restent capable de vivre en dehors des milieux 

souterrains ( ). Cette dénomination sera conservée et affinée par Emile Racovitza dans son livre 

« Essai sur les problèmes biospéléologiques » publié en 1907 qui détaillera une troisième 

catégorie d’animaux, les « trogloxènes » qui sont des espèces ne vivant que dans la zone 

d’entrée des cavités et ce uniquement pour des durées temporaires (Racovitza, 1907). Ces 

dénominations ont un sens uniquement écologique, elles permettent de classer les organismes 

en 3 groupes selon leur mode de vie et leur présence dans les cavités souterraines. Cette 

dénomination bien qu’elle n’ait pas de fondement systémique est toujours utilisée aujourd’hui 

car elle permet de décrire de manière satisfaisante les différents modes de vie des espèces 

cavernicoles.

La biospéléologie connaît récemment un regain d’activité. En effet, des projets d’inventaires 

ont vu le jour depuis les années 2000 avec la réalisation de plusieurs inventaires de la faune 

cavernicoles en France réalisé par le Groupe d’étude Biospéléologique (GEB) créé en 2005 qui 

est une composante de la édération rancaise de Spéléologie (FFS). On peut citer par exemple 

deux projets récents d’inventaires dirigés par le GEB tels que l’« inventaire de la faune 

cavernicole de Chartreuse » paru en 2021 (GEB, 2021) et l’inventaire de la faune cavernicole 

de Franche-Comté paru en 2019 (GEB, 2019)

Concernant la Gironde, des projets ont déjà été menés, en effet un stage de biospéléologie a 

été organisé par le omité épartemental de Spéléologie de Gironde (CDS 33) sur la commune
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de auzan du 11 au 1  Novembre 1 (2). Durant ce stage  cavités ont été échantillonnées  

rou noir et rand Antoine  afin ensuite d’identifier les espèces prélevées en salle, tout ceci 

dans le but de réaliser un inventaire partiel et de former les participants aux méthodes de 

capture et d’identification de la faune cavernicole locale. Nous pouvons également noter le 

projet qui devrait s’achever en , mené par la EPAN  Aquitaine, qui a pour but de 

réaliser un inventaire de la faune aquatique souterraine afin de faire le lien à terme entre les 

populations d’espèces aquatiques souterraines et la qualité des eaux souterraines Alezine et 

al.,  

Ce projet, porté par le C E  et avec le soutien du CD  a donc pour objet le développement 

des connaissances concernant la faune cavernicole présente en ironde. Ainsi durant ce stage 

de 8 semaines, Mme ZIMME MANN Camille et moi-m me avons eu pour mission de réaliser un 

inventaire de la faune cavernicole présente en ironde dans la zone de l’Entre-Deux-Mers.

- ro il éolo i ue et recense ent des ca ités présentes dans l’ ntre eu ers

a zone de l’Entre-Deux-mers est une zone arstique, c’est-à-dire que les cavités souterraines 

naturelles sont issues de la dissolution des roches carbonatées telles que le calcaire. Dans la zone 

de l’Entre-Deux-Mers, il  a principalement des calcaires à astéries datant de l’ ligocène.

e Comité Départemental de péléologie de ironde recense 7 cavités naturelles dont la 

majorité se situe dans les zones o  le calcaire est proche de la surface c’est-à-dire au niveau 

de l’Entre-Deux-Mers comme on peut le voir ci-dessous avec la carte issue du rapport du 

M. 

Figure 1 : arte représentant la répartition des 
cavités naturelles en ironde ( apport   
nventaire départemental des cavités 

souterraines hors mines de la ironde (33) , 
2010 ).
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a riel  e  ho e

’inventaire faunistique des grottes de l’Entre-Deux-Mers a pour objectif d’ tre exhaustif, 

exhaustif au sein des grottes étudiées. ’objectif est de réaliser une liste d’espèces présente 

dans l’ensemble des grottes échantillonnées de la zone de l’Entre-Deux-Mers et d’en faire 

potentiellement une anal se. 

oi  des ca ités souterraines étudiées

Nous avons choisis 11 cavités réparties sur l’ensemble de la zone de l’Entre-Deux-Mers. Ce choix 

s’est fait notamment à travers les indications de M. A  abriel qui nous a indiqué les 

grottes dites  emblématiques  de la zone. De manière générale le choix des grottes retenues 

pour l’échantillonnage s’est fait en fonction de la longueur de la grotte, c’est-à-dire la distance 

que parcourt la cavité étudiée afin de pouvoir potentiellement échantillonner la m me distance 

pour chaque grotte, mais aussi de leur difficulté étant donné que ma bin me et moi-m me ne 

connaissions pas la totalité des grottes sélectionnées d’o  l’utilisation du logiciel arsteau qui 

est un site collectant les données telles que l’emplacement des grottes, la taille du réseau 

souterrain, les topographies des grottes si elles existes etc. . ous pouvez voir ci-dessus la 

répartition des cavités choisies pour notre étude  fig.  .

Figure 2 : arte représentant la localisation des différentes cavités sélectionnées pour notre étude.
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c antillonna e des ca ités

Pour effectuer l’échantillonnage nous avons utilisé la méthode de prélèvement  à vue . 

C’est-à-dire que nous prospectons la grotte durant 1h  environ et pendant ce temps nous 

procédons à l’échantillonnage de la grotte. orsque nous observons une espèce, nous la 

prélevons pour ensuite l’identifier en laboratoire lorsque nous ne sommes pas capables de 

l’identifier directement, lorsque l’espèce est protégée, trop volumineuse pour tre prélevée 

ou bien que son identification est possible simplement à vue, des photos sont prises 

directement durant l’échantillonnage. 

Pour réaliser l’échantillonnage de chaque grotte nous utilisions 4 tubes en plastiques identifiés 

avec le nom de la cavité et remplis d’alcool à 7  . Nous avions donc un tube pour les espèces 

aquatiques, un tube pour les espèces terrestres, et cela pour zones, la zone d’entrée et la zone 

d’obscurité. a zone d’entrée comprend l’entrée de la grotte ainsi que les quelques mètres o  la 

lumière extérieure éclaire encore la grotte. a zone d’obscurité comprend le reste de la cavité. 

Ces tubes ont ensuite été conservés dans un réfrigérateur puis anal sés en laboratoire. Nous 

avons également réalisé une mesure de température et d’h grométrie dans la zone d’entrée ainsi 

que dans la zone de d’obscurité pour chaque grotte.

Ainsi pour réaliser l’échantillonnage des cavités nous avons utilisé  

- Des tubes en plastique   cm de diamètre x 7 cm de haut  contenant de l’alcool à 7

permettant de conserver les organismes et d’éviter une potentielle prédation dans les

tubes.

- Des pinces anatomiques en plastique.

- Des pinceaux, qui une fois imbibés d’alcool permettent de collecter les petits

organismes difficilement collectables avec les pinces anatomiques. 

- n tamis en acier inox dable   mm x 5  mm  d’une maille de mm afin de filtrer

les sédiments.

- n smartphone afin de prendre des photos des organismes observés.

- n thermo-h gromètre.

denti ication des éc antillons

ne fois l’échantillonnage réalisé, nous avons traité les échantillons en laboratoire afin 

d’identifier les organismes prélevés. Pour cela nous avons utilisé des loupes binoculaires pour
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observer les différents caractères anatomiques permettant, à l’aide de clés de détermination, 

de progresser dans l’identification des organismes prélevés. 

es analyses et les résultats attendus

e but de cette étude est d’effectuer une anal se de la faune souterraine. Pour cela nous avons 

réalisé un inventaire faunistique avec la méthode d’échantillonnage décrite précédemment afin 

de voir la richesse spécifique des grottes de l’Entre-Deux-Mers. Des anal ses de diversité alpha, 

b ta et gamma obtenues à partir des données récoltées ont été effectuées ci-dessous dans la 

partie  ésultats et discussions .

Durant l’échantillonnage nous avons séparé les espèces prélevées dans les cavités en  zones 

distinctes, la zone d’entrée et la zone d’obscurité. Cette dichotomie a été réalisée dans le but 

d’étudier la répartition des espèces cavernicoles afin de voir s’il existait des différences 

significatives de richesse spécifique entre ces deux zones. 

l a  e  i io

uite à l’identification des échantillons prélevés dans les 11 grottes échantillonnées, nous 

obtenons une liste d’espèces pour chaque grotte  voir annexe  à 1   ainsi qu’une liste 

d’espèces totale compilant les différentes espèces présentes et identifiées sur les 11 sites  

voir annexe 1 . 

a table I ci-dessous montre les diversités alpha pour chaque site ainsi que la diversité alpha 

mo enne. a diversité gamma correspond au nombre total d’espèces présentes sur les 11 sites

étudiés. a diversité b ta a été calculé selon la méthode de hitta er   = ̅ , correspond à la 

richesse spécifique totale, ̅ représente la diversité alpha mo enne hitta er, 1   

a le  : a leau contenant les diversités lpha, amma et eta

Grottes Diversité Alpha Diversité Alpha moyenne Diversité Gamma Diversité Beta (Gamma/Alpha)
Chèvre 11

14,09 57 4,05

Villesèque 14
Drindineyre 18

Petit Luc 14
Planau 17

Moulin Tournard 12
Trou de la barrique 17

Grand Pont 15
Castelmoron 8 

Grand Oustau 12
Pellegries 17
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Ainsi nous obtenons une richesse spécifique allant de 8 espèces pour le site de  Castelmoron  

à 18 pour la grotte de  Drindine re . a richesse spécifique mo enne alpha  vaut environ 14 

et on dénombre au total sur l’ensemble des sites étudiés un total de 57 espèces présentes. a 

diversité eta vaut donc 4, 5 ce qui indique une certaine hétérogénéité des communautés 

cavernicoles. Cette hétérogénéité peut s’expliquer par des différences au niveau 

environnemental avec des facteurs tels que la topographie qui explique la d namique 

h drologique qui peut influencer la quantité de matière organique qui est présente dans les eaux 

à l’entrée de la cavité. En effet, le débit et le sens d’écoulement des eaux joue un r le important 

sur la quantité de matière organique présente dans les eaux à l’entrée des cavités. Ainsi il peut 

d’une part avoir des différences entre la richesse spécifique des grottes échantillonnées à partir 

de  pertes  et les grottes échantillonnées à part de  résurgences  . n peut aussi avoir des 

grottes qui au-delà de la zone échantillonnée permettent la traversée et d’autres qui se 

terminent par un siphon, c’est-à-dire que le conduit souterrain devient totalement no é et donc 

emp che la progression. Il  peut  avoir d’autre part des différences entre la richesse spécifique 

des grottes avec des galeries  actives  donc avec une d namique h drologique importante et 

des grottes avec des réseaux  fossiles  donc sans d namique h drologique. Ces variations des 

conditions environnementales couplées à la fragmentation du milieu cavernicole peuvent 

potentiellement tre à l’origine de l’hétérogénéité observée dans la table I ci-dessus. ne étude 

visant à identifier les principaux facteurs influen ant la répartition et la diversité des espèces 

cavernicoles présentes permettrait de confirmer ou infirmer les h pothèses formulées 

précédemment.

- es li ites de notre étude

Nos résultats sont bien en dessous de précédentes études réalisées dans d’autres régions en 

France. En effet l’inventaire réalisé par le E  de 18 à 1 en Chartreuse dénombre 7  

espèces pour 4 sites étudiés  ips et al., 1 . Cela s’explique notamment par un effort 

d’échantillonnage supérieur pour cette étude. En effet, l’effort d’échantillonnage de 

l’inventaire réalisé en Chartreuse est supérieur, d’une part par le nombre de cavités 

échantillonnées qui est environ  fois supérieur au nombre de cavités échantillonnées dans 

notre étude mais aussi par la méthode utilisée. le E  a utilisé la chasse à vue mais aussi le 
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piégeage pour les espèces aquatiques et des extractions par erlèse. r nous n’avions pas le 

temps et le matériel adéquat pour réaliser des extractions par erlèse et des piégeages pour 

la faune aquatique. 

Il faut aussi considérer que le E  a sollicité une vingtaine de spécialistes afin d’identifier les 

espèces prélevées. Ainsi leur identification est bien plus précise et fiable que la n tre leur 

permettant d’aller plus souvent jusqu’à l’espèce ce qui occasionne une augmentation de la 

richesse spécifique et donc a un impact sur le nombre d’espèces relevées par site et à l’échelle 

globale. En effet, à plusieurs reprises nous avons prélevé des individus appartenant au genres 

Gammarus et iphargus notamment, mais étant incapables de les identifier, nous avons 

uniquement indiqué leur genre passant potentiellement à c té d’individus d’espèces 

différentes. Ce constat peut également tre étendu à d’autres taxons comme les ithobiidae 

et les Pol desmidae. Ainsi nous pouvons affirmer qu’avec un effort d’échantillonnage plus 

important et une meilleure identification des organismes prélevés, nous aurions 

probablement obtenu une diversité gamma supérieure. 

- es ta ons plus représentés ue d’autres  et des espèces proté ées

D’après nos résultats  annexe 1  , on voit que les ordres les plus représentés sont les 

araignées, les coléoptères, les diptères et les isopodes avec respectivement 7, , 8 et 7 

individus. ur les 57 espèces identifiées, ces 4 ordres représentent 8 espèces soit environ la 

moitié des espèces identifiées. 

Parmi les 57 espèces recensées, une seule est une espèce introduite. C’est un isopode du nom 

d’ luma cealatum  INPN  

Durant notre étude, nous avons également observé 4 espèces a ant des statuts de protection. 

Nous pouvons citer le Crapaud épineux (Bu o spinosus) qui est également classé sur liste rouge 

en préoccupation mineure en Aquitaine. Nous avons aussi eu la chance d’observer sur 8 des 11 

sites échantillonnés, la alamandre tachetée (Salamandra salamandra) qui est une espèce 

protégée et classée sur liste rouge en préoccupation mineure en France et en Aquitaine. Nous 

avons observé une espèce d’ donate, le Cordulégastre annelé ( ordulegaster oltonii) au stade 

n mphal qui est une espèce protégée et classée sur liste rouge en préoccupation mineure en 

France et en Aquitaine. Et enfin nous avons pu observer une espèce appartenant

0
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à l’ordre des Chiroptères, le Petit rhinolophe (Rhinolophus hipposideros) qui est une espèce 

protégée et déterminante ZNIEFF Aquitaine. Cette espèce est classée sur liste rouge en 

préoccupation mineure en France et en Aquitaine. 

- Une analyse de la répartition des espèces entre la zone d’entrée et la zone d’obscurité

Afin d’anal ser la répartition des espèces cavernicoles nous avons délimité deux zones  la 

zone d’entrée et la zone d’obscurité  voir partie  Matériels et méthodes  . Nous avons 

vérifié à l’aide du logiciel studio s’il existait une différence significative entre le nombre 

d’espèces présentes dans la zone d’entrée et le nombre d’espèces dans la zone 

d’obscurité. Pour cela nous avons utilisé les données collectées pour chaque grotte  

consultable en Annexe  à 1  . A noter que nous avons compté les individus juvéniles et 

adultes appartenant à l’espèce alamandre tachetée  Salamandra salamandra  dans la 

m me espèce pour ne pas biaiser les données de richesse spécifique. 

Nous obtenons les données suivantes dans la table II ci-dessous.

a le  : a leau contenant les données montrant le nom re d esp ce présentes dans l entrée et 

dans la one d o scurité des cavités étudiées

Cavités étudiées Nombre espèce Entrée Nombre espèce Obscurité
Chèvre 8 5

Villesèque 7 10
Drindineyre 14 11

Petit Luc 11 9 
Planau 12 8 

Moulin Tournard 10 11
Trou de la barrique 12 11

Grand Pont 11 5 
Castelmoron 8 0 
Grand Oustau 10 3

Pellegries 11 14
Total 114 87

A partir de ces données nous avons effectué un test de tudent afin de voir si la richesse spécifique 

de la zone d’entrée était significativement plus importante que dans la zone d’obscurité. Pour 

effectuer ce test nous avons au préalable vérifié les conditions d’application de ce test. Nous avons 

donc vérifié que les données pour la zone d’entrée et la zone d’obscurité suivaient une loi normale 

via le test de hapiro P-value  ,   P-value  ,5 5 . es données
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suivent donc une loi normale. Nous avons ensuite vérifié l’homoscédasticité des données avec 

un test de variance P-value  , 8 . es conditions d’application sont donc respectées pour 

réaliser un test de tudent. e test de tudent P-value  . 481  indique avec un risque 

d’erreur de 5  que la zone d’entrée possède une richesse spécifique significativement 

supérieure à la richesse spécifique en zone d’obscurité. 

Nos résultats co ncident avec une étude menée au résil montrant que la richesse spécifique 

est maximale au niveau de l’entrée puis on observe une diminution de la richesse spécifique 

avec l’augmentation de la distance par rapport à l’entrée de la cavité Prous et al. 15

Figure 3 : figure montrant l'évolution de la richesse spécifique en fonction de la distance 
avec l'entrée de la cavité (en m) ( Prous et al., 2015 ).

Cette richesse spécifique plus importante au niveau de l’entrée peut s’expliquer par le fait que 

l’entrée de la cavité peut tre considérée comme un écotone, c’est-à-dire une zone réduite de 

transition entre deux milieux différents qui peut donc potentiellement accueillir des espèces 

peuplant les deux milieux différents. De plus, la zone d’entrée est une zone o  les apports 

allochtones sont importants comme la chute des feuilles des arbres et des plantes qui bordent 

l’entrée de la cavité notamment. Dans la zone d’obscurité, il n’  a plus de lumière, la quantité de 

matière organique produite par les végétaux est donc nulle. es seuls apports de matières 

organiques dans cette zone se font soit par les cours d’eau qui peuvent charrier des débris 

végétaux, animaux avec des fèces et des cadavres o arth, 1 8  ou bien des sédiments  soit 

par les racines des végétaux situés au-dessus de la cavités qui peuvent parvenir par des 

interstices jusqu’à l’intérieur de la cavité  ouza- ilva et al., 1  ou encore les chiroptères qui 

créent de par leur déjections des tas de guano avec des restes d’exosquelettes

2
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d’arthropodes également ouza- ilva et al., 1 . Cela veut donc dire que si la grotte n’est 

pas peuplée par des chauves-souris et que les apports allochtones aquatiques sont faibles, la 

quantité de matière organique est potentiellement plus faible dans les zones souterraines plus 

éloignées par rapport à l’entrée de la cavité. Cette question pourrait faire l’objet d’une autre 

étude plus poussée avec notamment une zonation non pas binaire comme c’est le cas pour 

notre étude mais avec  zones différentes avec donc une zone intermédiaire entre l’entrée et 

la zone plus avancée dans la grotte. Aussi évaluer l’abondance des espèces permettrait de 

rendre l’étude plus robuste et permettrait davantage d’anal ses statistiques mais dans le 

temps qui nous était imparti cela rendait l’étude trop lourde à réaliser.

o l io  :

Finalement, nous avons obtenu 57 espèces cavernicoles différentes, allant des Arthropodes 

aux Amphibiens en passant par les Chiroptères. Nous avons notamment recensé 4 espèces 

protégées dont une qui était présente dans 8 des 11 grottes échantillonnées, la Salamandre 

tachetée ( Salamandra salamandra )  es grottes jouent donc un r le important pour les 

populations de Salamandre tachetée  mais aussi pour les Chiroptères et notamment le Petit 

rhinolophe ( Rhinolophus hipposideros ) qui est une espèce protégée et déterminante ZNIEFF 

Aquitaine.

Cette étude s’inscrit dans une démarche de développement des connaissances sur la faune 

cavernicole en France menée par le E  ces dernières années. Cependant, notre étude ne 

permet pas de lister l’ensemble des espèces présentes dans la zone de l’Entre-Deux-Mers. 

Pour cela, il faudrait échantillonner plus de cavités, avoir recours à des spécialistes pour 

identifier les espèces échantillonnées. Cela permettrait d’obtenir de meilleures données pour 

ainsi obtenir une étude plus complète comme l’a fait le E  pour la Chartreuse ou bien la 

Franche-Comté ces dernières années. Il pourrait aussi tre envisagé de mener une étude afin 

de déterminer les facteurs qui expliquent la richesse spécifique et l’abondance des espèces 

observés dans les cavités. Ainsi, cela permettrait d’identifier les facteurs a ant un impact sur 

la répartition des espèces dans le but ensuite de pouvoir avoir une meilleure gestion de 

certains sites comme la grotte du  rou noir  qui est un site classé Natura .
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Résumé

Dans le but de développer les connaissances de la faune cavernicole de la zone de l’Entre-

Deux-Mers, nous avons réalisé un inventaire qui se veut le plus exhaustif possible pour les 

grottes que nous avons échantillonnées.

Au total, nous avons identifié 57 espèces différentes parmi lesquelles 4 sont des espèces 

protégées. Parmi ces espèces, nous avons notamment la Salamandre tachetée (Salamandra 

Salamandra) qui est présente sur 8 des 11 grottes échantillonnées. Nous avons également 

recensé la présence du Petit rhinolophe (Rhinolophus hipposideros) qui est une espèce 

protégée et déterminante ZNIEFF Aquitaine. Cela montre que la conservation du milieu 

cavernicole représente aussi un enjeu de conservation pour ces espèces.

Ce rapport est à considérer comme un premier travail visant à donner une première 

impression de la richesse spécifique et de la diversité de la faune cavernicole des grottes de 

l’Entre-Deux-Mers. Avec les contraintes de temps et de matériels rencontrées, il nous a été 

impossible de produire un rapport avec un niveau d’exhaustivité comparable aux différents 

inventaires réalisés par le Groupe d’Étude Biospéléologique. Néanmoins, c’est une première 

source d’informations sur la faune souterraine de l’Entre-Deux-Mers.

20

SPELEOSCOPE N°43.indb   364 06/05/2024   12:58



SPÉLÉOSCOPE N°43 • ACTIVITÉS 2023 • CHAPITRE 8  : RAPPORTS DE STAGES ÉTUDIANTS ET ANNUAIRES 365

8.2.ANNUAIRE DES COMMISSIONS SCIENTIFIQUE 
ET ENVIRONNEMENT (COSCI ET COENV)

JUIN 2023

Direction Nationale de la CoSci (DN) com.scientifique@listes.speleos.fr

Nom Prénom Secteur géographique Fonction - Responsable thématique

Zappelli Alexandre CD  
Bouches du Rh ne

Président
péléolo ie ph sique  h dro éolo ie  

minéralo ie

Schneider Vincent CD   Cosi
CD   Aube

Président ad oint dro éolo ie  
estion du matériel

Fleury Philippe CD    CD  ecrétaire  ciences ociales

Vivancos Pascale le de France résori re

Lips J osiane C R Auver ne Rh ne Alpes résori re ad ointe
Biospéolo ie  B

Front Sophie C R Centre al de oire Biospéolo ie

Wienin Michel C R ccitanie
arstolo ie  spéléo en se  

archéolo ie
Président Co cient C R

Moreira José

Direction Nationale de la CoEnv (DN) environnement@listes.speleos.fr

Nom Prénom Secteur géographique Fonction - Responsable thématique

Fleury Philippe CD    CD  Président 

Lankester Marie-Clélia Ré ion ud
Présidente ad ointe  Coordinatrice 
p le Patrimoine  sciences et 
environnement FF
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Conseil Technique de la CoSci et de la CoEnv (CT) ct-com.scientifique@listes.speleos.fr

Nom Prénom Secteur géographique Domaine

Alamichel François CD  Correspondant ienne

Alliod Claude CD  nventaires  bases de données  CoDoc

Arnaud Judicaël CD  Co ci et nv CD  

Audouard Jean-Jacques CD  Co ci et nv CD

Audouin Michel CD  Culture et Patrimoines

Baby Catherine CD  Chauves souris

Balacey Jean-François CD  Chimiste  environnement

Barriquand Lionel CD  tude compl te rottes A é

Barriviéra Guy CD  Micro aune et nvironnement

Beilin Jacques le de France P  is

Bernadat Guillaume Paris Bactériolo ie

Berthet Johan CD  Co ci CD  

Bertochio Philippe CD Président CD  

Bes Christophe CD   C R Co cient nv CD  
Président com env C R

Billaud Yves CD   
MCC DRA M Archéolo ie  topo raphie

Blanc Annick CD Biospéolo ie

Blettery Jonathan M ice Biolo ie donates  herpétolo ie

Bodin Jacques CD  dro éolo ue

Bonacossa Frédéric CD lectronique n ormatique
BDD

Bouchard Bruno CD  Correspondant onne

Brehier Franck CD  Biospéolo ie 

Cadilhac Laurent C R C dro éolo ie

Cartonnet Marc CD  Archéolo ie préhistorique

Centelles Ruben CD   Archéolo ie  paléontolo ie  biospéolo ie

Chailloux Daniel CD  Radiolocalisation souterraine

Chaput Alexandre CD   énéral

Chevrier Sidonie CD  nvironnement

Chirol Bernard CD  arstolo ie  épistémolo ie
Com. istoire 

Clément Jean-Baptiste CD  imulation numérique méca des uides  
biospéléolo ie

Collignon Bernard CD  dro éolo ie et arsts h po nes
Courtial Cyril CD  ntomolo ie  Arachnolo ie
Crégut Evelyne CD  éolo ie paléontolo ie       C PA rottes ornées

Crochet Philippe partout dro éolo ie  Photo raphie

Dégletagne Jean-Philippe CD  Photo raphie réalité virtuelle

Delmasure Marie-Christine C R ouvelle Aquitaine énéral

Doucet Danielle CD   Charente énéral
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Conseil Technique de la CoSci et de la CoEnv (CT) ct-com.scientifique@listes.speleos.fr

Nom Prénom Secteur géographique Domaine

Dubois Jean-Noël Corse Correspondant Comed

Dubrulle Eddy CD   et Plon eur  biolo ie

Du Fayet de la Tour Sébastien Foissac Correspondant FF  tourisme souterrain

Durand Robert CD  éolo ie  h drolo ie  arstolo ie  environnement

Engerrand Carine Cosi arstolo ie  éolo ie

Faille Arnaud M  tutt art
Allema ne Biospéolo ie

Ferrand Marina CD  Biospéolo ie  biolo ie moléculaire

Fournier Claude CD  Co ci CD  

Foret Michael CD  éomorpholo ie  carto raphie   DAR

Garlan Arnaud CD  idéo  photo  biospéolo ie

Gaslonde Thomas CD Cosi Chimie

Gauchon Christophe niversité avoie Mont
Blanc

éo raphie  arstolo ie
délé ué C PA rottes ornées

Gay François CD   ndre et oire énéral  Chiropt res

Gayet Jean-Claude CD  drolo ie

Genevier Marie Corse Co ci et nv C R b

Georges Eric CD  dro

Grandcolas Jean-Philippe CD  Pdt ad oint CD   
 D  Codoc  P

Grenier Jean-Pascal CD  Co ci CD  

Gresse Alain CD   Rh ne Bases de données

Guillot Florence Présidente CR  
Ari e énéral  Archéo hors préhistoire

Hermand Laurent CD  drolo ie  éolo ie  
Cosci CD

Hoblea Fabien niversité avoie Mont 
Blanc éopatrimoines arstiques

Honiat Charlotte arstolo ue  spécialiste des spéléoth mes et 
paléoclimats

Jaconelli Delphine Permanente C R ccitanie Correspondante ccitanie

Jiquel Suzanne C R ccitanie Paléontolo ie

Labe Bruno CD   et Paléontolo ie  archéolo ie

Laborde Amandine éolo ie

Lamouroux Jean-Luc CD  Biospéolo ie  chauves souris

Lanet Olivier CD  n ormatique électronique

Lankester Marie-Clélia P le Patrimoine FF nvironnement

Lateur Nicolas Ard che Archéolo ie  paléontolo ie

Laty Denis CD Correspondant

Lebreton Bernard CD  Biospéolo ie 
Biblio raphie bio

Leloup Jean-Michel CD  Chimie

Levard Fabien etraedre

Lips Bernard CD  opo raphie  biospéolo ie

M adelaine E ric CD   Alpes Maritimes opo raphie  bases de données  chiros  Co sci 
CD  et C R Paca
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Conseil Technique de la CoSci et de la CoEnv (CT) ct-com.scientifique@listes.speleos.fr

Nom Prénom Secteur géographique Domaine

Magne Laurent Microbiolo ie

Masson Claudine C R  Centre al de oire 
et CD

Masson Thierry CD Correspondant Can on pour l FC D  can on

Malard Florian niversité on  C R  
 cos st mes souterrains aquatiques

Meyssonnier Marcel C R A RA Correspondant CoDoc

Milhas Claude CD  Chauves souris
Mongour Marion CD  énéral
Monvoisin Gael Cosi éolo ie  h drolo ie  chimie  C R

Mouriaux Pierre Ré ion rand st

Moutin Gilles CD   énéral

Munerot Jacques CD  dro éolo ie  plon ée

Nespoulet Romane Cosi dro éolo ie

Offrédo Loïc CD  drolo ie  étude des a

Olivier Véronique CD  Bio  communication

Paul Catherine CD   Biospéolo ie

Perret Emilie Correspondante Plon ée

Perrier Gaëtan CD   et RP opo  instrumentation  radiolocalisation

Perrin Arthur CD  Chimie  environnement

Perrin Jérôme CD  éolo ie  h dro éolo ie

Pigeron Olivier CD  énéral

Prioul Benoit CD  Biospéolo ie  carto raphie

Purson François CD  Biospéolo ie

Ravaiau Nicole CD  énéral

Ravanne Alain CD  Correspondant aute ienne

Reilé Pascal CD  dro éolo ie  P

Robert Xavier CD  éolo ie  topo raphie

Rolland Alexandra CD  Bio  CoDoc

Romestan Jacques C RA RA Président C R

Rousseau Patrick CD  Co nv CD  

Shapiro Julie CD colo ie  chiropt res

Sibert Eric CD  nstrumentation

Soigné Daniel CD  Co ci CD  

Sorriaux Patrick CD  arstolo ie  éolo ie

Soulier Denise et Michel rotte de Bruniquel

Testa Olivier CD   e plos  naturaliste

Thiebaut Vincent éolo ie

Thocaven Jean-Louis CD  Méthanisation

Trémoulet Joël CD   dro éolo ie  A réé  colo ie émapien

Urien Frédéric CD  nventaires

Verdet Jean-Marc CD  opo raphie  énéral

Verheyden Sophie B  nion Bel e de 
péléo Correspondante Commission scienti que Bel ique

Villegas Jean-Pierre CD  Président P
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